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LES ENSEIGNEMENTS 
" , " D' AMENEMHAIT pn A SON FILS SANOUASRIT pn. 

INTRODUCTION. 

1 

Les Enseignen~ents d'Amenemhaît [cr nous sont parvenus complets ou mu­
tilés dans quatre papyrus, les Papyrns Sallier let Il, le Papyrus .Millingen, 
le Papyrus Bo1o de Berlin, et sur une tablelte Carnarvon : ils couvraient 
le rouleau de cuir n° ug 2 0 du Musée du Louvre (I l , où l'ou distinguait 
encore plusieurs mots des premieres lignes quand je l'examinai il y a pres 
de quarante ans , et le texte s'en rencontrait certainement dans la partie 
aujourd'hui perdue du Papytus Anastasi VII. C'est à coup sûr, en dehors 
du Livre des .Morts et de quelques autres écrits religieux, l'ouvrage dont 
nous connaissons le plus d'exemplaires. C'est aussi un de ceux dont il a 
été fait dans l'antiquité le plus d'extraits sur ostraca, car nous en possé­
dons actuellement vingt-trois, deux grands dans le vieux fond du Musée 
Britannique, onze qui proviennent des fouilles de Qui bell au Ramesséum, 
trois chez Flinders Petrie à Londres, un à Leipzig, un à Toronto, et cinq 
au Musée du Caire non compris l'Ostracon palimpseste no 2 52 18 ('2J. 'J'ous 
ces documents appartiennent, excepté peut-être la tablette Carnarvon, à 
l'âge. des Ramessides, plus précisément aux derniers regnes de la XIXC 

dynastie . . 
Le Papyrus Sallier II, le seul qui nous ait conservé les Enseignements 

en leur entier, est désigné ici comme S2 • Il~ y occupent les trois pages du 

(!) Tu. DEVÉRIA , Catalogue des Manuscrits égyptiens, P· 199-200, no XI , 1. 

l2l W. SPIEGELBERG, Eine neue Sammlung Liebesliedern, dans les •.tEgyptiaca en l'honneur 

de Geprges Ebers, p. tq, noté 2, et G. DARESSY, Ostraca, p. 48. 
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début, à raison de dix lignes pour les deux premières et de h 't 1 .. , . m pour a 
troisieme, soit les planches X-XII du premier volume des S z t n · L'' · e ec rapyn. 

ecrüure. y .est lo~rd? '. ~ra~se,, u~ peu plus serrée qu'elle ne l'est ~ers 
la fin : ams1 que Je lai mdrque mlleurs (l) elle est apparente'e d t ' 

' ' ll · ' e res 
pres a ~e e du Papy~us d'Orb,in.ey, du Papyrus Salh'er IV, des Papyrus 
Anastas~ IV et V. Le hvre fut edité au Ramesséum de Thèbes l' 1 d 
S' • II , an e 

etom . , le 20 de Méchir, et dédié ''au double des honorables instruits, 
"me.rveilleusement bons, - le scribe du double trésor Qagabouî, _ le 

(( scnbe du double trésor Haraouî' le scribe Annana"' -10 ~ I r \\ ~ ! 
~ ~:::: ~ j ~ ~ :_: ~ • }=!} c:J f c:J .. ~ ~ i D.~ J ~ ~ Jl• fft c:J f c:J ~ ~ 
Jt• fft ~ :r ~ Jt • ~ {; 17:' ~ ~ • (2J • En le révisant, le libraire en chef 

j~ta sur la marge supérieure des pages les formes justes de plusieurs 
s1gnes que son su.bordon~é avait mal rendus, ainsi, à la ligne 2 de la 
page 1, le crocodile repliant sa queue sous son ventre s. cle't · t'f d · ..J, ermma 1 

u mot r ~.~:~, saqou "réunir, rassembler", à la ligne 8l'idéogramme 
de la bataille !2, à la li (J'ne 1 o le groupe -x " · ' j l' d 1 . . o . 1 ~' pms a a 1gne 1 e a 
pag.e 2 ,l'oiseau ~'.à la ligne 5 le complexe f- et à la ligne 10 Je cro­
~o.d~le a queue droite .,.__. Le texte est divisé en versets dont les mots 
Initiaux sont tracés a l'encre rouge et dont les membres sont ' , cl · ' ' separes par 

es ,p01~t~ r~uges da~s l'entre-lign.e. Qu:Iques-uns de ces points ont été 
mai ques :t !.encre ~Oire par le scnhe qm oublia de changer de calame, 
;t celt.e neghgence echappa à l'attention du libraire en chef, par exemple 
a la hgne 6 de la page 3; il en fut de même aux lignes 2 et 7 de la 

page, 1 , 1. de la page 2, 1 e~ 5 de.la page 3, où des portions qui exigeaient 
une wbn~~e soi~t demeurees nOires. En relisant son œuvre, le scribe s'est 
aperçu qu Il a v ait passé ,.des mo:s, et il les a intercalés entre les lignes , 
au-dessus de la place qu lis aurment dû remplir. C'est ainsi qu'à Ja ligne 2 

de la page 1, le membre de phrase 1 - 1 1----:::- ayant 't' · ··1 =r,__,,._,., eeomis,I en 

(Il G M L'H · • ASPERO, ymne au Nû ( t. V de la Bibliothèque d'étude) p III-IV 
(2l R S ll' II ' . . . apyrus a zer , pl. 12, 1. 8; cf. MASPERO, L'Hymne au Nil, p. vi-XII. 

traça rapidement les deux premiers mots au-dessus de 7 .. ~ ~:;: , mais qu'il 
laissa de côté le dernier, s'en fiant pour le suppléer à l'intelligence de ses 
lecteurs. A la ligne 5 de la page 2, il inséra d'abord à l'encre noire le .___ 
qui manquait derrière r.!. ~ ~ l puis, comme il craignait qu'on n'en tînt 
pas compte à cause de sa petitesse , il le doubla d'un deuxième .___ de 
même taille , mais à l'encre rouge. A la page 3, le ~ 0 ~ de la ligne 2 a 
été restitué également derrière .!..!1 .~., et à la ligne 7, un~:: , qui 
a été considéré parfois comme une simple variante , au-dessus de :!:~· 
L'usure superficielle des feuillets et les petits ttous dont ils sont percés 
par endroits ont endommagé des lettres ou même les ont détmites , aux 
lignes 3, 4, 5 , 6 , 7, 1 o de la page 1 , puis 1 , 2 , 3 , 4 , 5, 9, 1 o de la 
page 2, et 1, 5 et 7 de la page 3 : les lacunes sont insignifiantes, et nous 
les aurions comblées sans peine, quand même nous n'aurions pas eu pour 
nous y aider les passages correspondants des autres manuscrits. 

Le Papyrus Sallier 1, coté ici S1, contient , dans ses sept lignes, le tiers 
environ des Enseignements , du et y .compris le titre à la ligne 1 o de la 
première page du texte de Sa Hier Il. Elles y ont été transcrites au verso 
de la page 8, qui correspond à la planche VIII des Select Papy r-i. C'est, 
selon toute apparence, une copie que le seri be de Sallier l commença 
pour son usage personnel et qu'il interrompit au début d'un membre de 
phrase , comme il avait fait auparavant pour le Conte d'Apôpi et de Saq-

. nounrîya (Il. L'éeriture est rapide mais hien lancée et lisible : on y sent 
la main d'un copiste exercé. Le texte ne ,diffère de celui de Sallier Il que 
par de légères variantes orthographiques, et il dérive du même exem­

plaire : il présente aux lignes 2 et 6 des leçons t ;:. ~ ~ :;: ~ et :': ~ 
Jt ~ ~:;; ~ = lt qui nous rendent la rédaction primitive de ces passages. 
Les déchirures ont fait disparaître aux lignes 6 et 7 quelques lettres qu'il 
est aisé de rétablir. Il semble que Sallier l soit antérieur de peu d'années 
à Sallier Il; le recueil des lettres d'Amanemanît y est daté en effet de 
l'an X d'un Pharaon non nommé explicitement , mais que le contexte nous 

li ) Papyrus Sallier I , pl. 3, l. 3 et pl. 2 verso l. 2. 
A, 



porte à identifier avec Ménéphtah, alors en résidence au Ramesséum , 

~ { 0-n : : ~ 1 ~ e :- J ~ C(l ( 0 m r ~· ~ ~ ~) f 1 r }(y J! ~ }( ~ J ~ ~ 
BJ{ll. Le Papyrus Sallier Ill, qui est de la même écriture , offre une 

date de l'an IX du regne, puis, bientôt apres , un autre libraire, peut-être 

celui de Sallier II ou d'Anaslasi IV, grossoya au verso de la page 6, sans 

doute pour se faire la main avant d'attaquer un acte ofliciel , un com­
mencement de protocole royal avec une date d'un an I { -~---- ~ 1 1 1 o 

'0 1 ·~··~ ! 1 J-~ J J:!.. ~!:;: ~ i2J: c'est , à quelques jours pres, le moment même 
où les Enseignement:; furent écrits sous Sétouî II. 

Le Papyrus Mt"lh"ngen - chez nous PM - . fut acquis on ne sait où 
ni de qui par James Millingen, dans la premiere moitié du xrxe siecle , 

et communiqué par lui, vers 1844, au savant Amédée Peyron. Celui-ci 

en exécuta une copie cursive, dont il fit cadeau à Emmanuel de Rongé 

pendant un séjour de ce dernier à Turin en 1 8 5o : le fils d'Emmanuel , 

le vicomte Jacques de Rougé, me la prêta en 187 4 tandis que je tra­

duisais les Ense~[rnements au College de France. L'original n'était plus chez 

Millingen, lorsque, en 1 8 4 7, le Musée Britannique acquit sa collection 

après déces : il est probable que son possesseur le donna ou le vendit à 
q~elque amateur, pendant un séjour en Italie (3l. En attendant qu'il repa­

raisse , nous devrons nous contenter de la copie de Peyron dont j'ai publié 

le fac-similé à deux reprises, dans le Recuei[ (li) et dans les Études de my­
tholog~·e(5J. Elle est heureusement tres nette, et si elle ne nous fournit pas 

completement la forme de l'écriture ancienne, du moins elle en conserve 

(I) Papyrus Sallier l , pl. 3, l. 4-5; pour les corrections à apporler au lex te et pour le 
sens de la formule, voir l'Hymne au Nil, p. 1x-x. 

(2) Papyrus Sallie1· I, pl. 6 verso. 
(s) G · l 111'/l' ]J ( · · niFHTH, t te z zngen apyrus Teachmg cif Amenemhat ), wzth Note on the Compounds 

formee! rvith substantivisedN, dans la Zeitschrijt, 18g6, t. XXXIV, p. 35, nole J. 

(4) Recueil de travaux, t. II, p. 70, pour les deux premières pages, et, pour les débris 
de la troisième, t. XVII, p. 6lJ. 

(a) MASPERo, Études de mythologie et d'm·chéologie égyptiennes, t. III, p. 17o-q1 el pl. 1-IJ. 

_,_( v ).c .. --

assez le caractère général pour que nous puissions nous figurer ce qu'était 

le manuscrit perdu. Le type en était celui que n~~s 1~encontro~s '. par 
exemple , au Conte du Prince Prédestiné, et , co mm~ J attnbue ceel m~c1 aux 

derniers regnes d~ la Xl~e dy~astie ou aux p~,e~11ers 1~e l'~ X_X , c est au 
même temps que Je ramenerai le Papyrus Mdlwgen ( . L ecnture en est 

1 ' ' menue , mais ferme et claire , et les caraetei'es y sont esp~ces assez regu-

lierement presque partout. Les points rouges et les rubnques. y tombent 

à leur place naturelle , ce qui m'engage à 1~e ,dem_an~er SI'. dans les 
endroits où les points manquent ou sont mal situes, ams1 au~ hgnes 1 de 

la page 1 , et 1 et 5 de la page 2 , la faute n'en :~ t pas au copiste mo~erne 
plutôt qu'au libraire ancien. On n'y voit ni addt~wns dan~ les entre-hgnes 

de signes oubliés , ni clans les marges correcllons cl~ signes : le liLI .cl~ 
bas de la page 1 est un mémorandum de Peyron qm , aya~t mal dessme 

le signe à son poste dans la ligne , en a noté la forme vrme. au- dessous 

de la ligne. Quelques mots -ont disparu par usure superfic~elle o~ par 

déchirure , ainsi aux lignes 2 , 8, 9 ; 1 o, 1 1 de la page 1, ~ms aux h~ne~ 
2 4 6 8 1 o-t 2 de la page 2 et parrois le mod erne na pas expnme 

1 ' û' ' ' ' ' . . . . cl 
correctement les traces de signes qu'il distinguait sur l'ongmal : nen e 

cela n'est grave , et la comparaison avec ~e~ autres man.us,cr~ts _r~ncl pa~­
tout la restitution certaine. Le Papyrus Mdltngen comptait a l ol'lgme trois 

pages entieres, de douze lignes chacune, dont deux seulem:~~ nous sont 

.arrivées à peu près in tactes : il ne demeure plus de la trolSleme que le 

premier quart environ de toutes les lignes. . , , 
Le Papyrus de Berlin no Bo19 , que nous désignerons par PB , a ~te 

utilisé pour la première fois en 1896 par Griflith , d'après une transcrip­

tion en hiéroglyphes qu'Erman lui avait envoyée en 189o (2J : Erman en 

0 ) Müller ( Hieratische Lesestücke' t. II ' P· 2 1) r~lève la dal.~ .aux premiers tem~s ~e la 
XIX• dynastie , et Schack-Schackenborg (die Untfrwe!Sung des Kon~gs Amen~mhat l , 2 Hal~te, 
p. 2 1 ) la repousserait jusque sous la X VIII• dynastie, avec doute Il est vrm. Breaste~ ( A.ne~en t 
Records oj Egypt, t. 1, p. 2 2 8 , no le 1 ) et Griffith (the Millingen Papyrus, p. 3 6-3 7 ) l aba1ssen t 

à la même époque que moi. . 
!2) GRIFFITH, the Millingen Papyrus , dans la Zeitschrift, 1 8 9 6 , t. XXXIV' P· 3.5-3 6 · 
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inséra depuis lors une notice da"us son ouvrage sur les papyrus du Musée 
de Berlin (1), mais il n'y en a pas encore de fac-similé. Je me bornerai 
donc a mentionner ici que, selon Griffith et Erman, il est sensiblement 
du même âge que les Papyrus Sallier let li eL que le Papyrus Millinaen. 
Tout le début des Enseignements y est perdu, et les portions conser~ées 
du texte ne commencent que vers le milieu de la ligne 7 clans la première 
page elu Papyrus Sallier li; elles s'arrêtent, après beaucoup de lacunes 
aux extrémités des lignes, vers le premier tiers de la ligne 8 de la page 2. 

La Tablette Carnarvon no 5 a été découverte a Drah abou '1-Neggah , 
dans les premières semaines de 1 91 3, par le Comte de Carnarvon et par 
Howard Carter. C'était une tablette d'écolier en bois recouvert sur ses 
deux faces d'une couche de stuc d'un blanc crémeux, mais le bois a été 
dévoré par les fourmis blanches qui abondent dans ces parages, et les 
deux parements de stuc, n'étant plus soutenus, se sont brisés sous le poids 
des terres et des débris sous lesquels le tombeau était enseveli : c'est a 
grand'peine si Cartet· a réussi a en recueillir une vingtaine de fragments 
portant des lambeaux de phrase ou des signes isolés. Un examen minutieux 
permet de constater que la tablette pouvait mesurer environ o m. 18 cent. 
de long sur environ o m. 1 2 cent. de haut, et que l'une des faces devait 
porter huit ou neuf lignes assez espacées en gros caractères, l'autre dix 
ou onze lignes plus serrées que celles du recto et tracées en caractères 
un peu plus fins. Certains fragments appartiennent a la partie supérieure 
de la tablette, tandis que d'autres ont conservé une portion de la marge 
droite au recto, ce qui m'a permis de calculer approximativement la lon­
gueur des lignes, et de déclarer que la partie du texte transcrite sur cette 
tablette commençait a la première page de Sa llier II, vers le second quart 

~e. la ligne 7, avec le mot r :t :t R 1 ~ :7:; les derniers mots = 2: œ 
hs1bles au verso se trou vent à la page 2, I. 6 de Sallier II, si bien que 
l'ouvrage complet ne comptait pas moins de trois tablettes de même taille 
que celle dont lord Carnarvon a procuré les restes au Musée du Caire. 

(l) ERMAN, A us den Papyrus der Kiiniglichen llfuseen, 1899, p. 43-46. 

---t+( VII )ot+-

L'écriture est une écriture de libraire , rapide mais rég.u~~ère , qui ~ap~ell.e 
celle des scribes vers le milieu ou dans la seconde moihe de la.XVIII dy­
nastie. Les membres de chaque verset étaient séparés par des. pomts :ouges 
dont quelques-uns subsistent, mais les versets ne sont pas mtro~m~s par 
des rubriques, et les seules traces qu'on remarque. d'une phrase al encre 
rouge paraissent se rapporter à une date de cop1e, du genre de cel~es 
que nous reneontrerons sur les Ostraca. Autant ~ue le d~co~s.u de.s parbes 
sauvées permet d'en juger, le texte se rattaehait de. pres a eelm du Pa­
pyrus Millingen, et il ne présentait ni les fau~es , m la surabondance' ~e 
déterminatifs superflus qui caraetérisent Scdlwr Il. La tablette est desi-

gnée ici comme TC5• • • , • , 

Les vingt et un ostr~ca sont de valeur fort 1~eg~le , c~r plusieurs ne pm~ 
tent que deux ou trois lignes ou quelques mots a peme. L Ost-racon 2 5 .'J 2 3 ~e1 
elu Caire excepté qui fut recueilli à Dendérah (I l, ceux ~ont nous c~nnais: 

l' · · · ·t du Ramesséum c'est-à- dire de la v1lle ou sons ongme proVIennen . , . 
fonctionnait l'atelier auquel nous elevons les Papyrus S~llter l ~t !!· L~s 
onze de Quibell furent découverts dans la butte de rumes qm s el~vaJt 
nao-uère au sud-est de l'enceinte, et Spiegelberg en a conclu quelle 

0 l f ' t· . t (2) d' s marquait le site de l'école où les enfants d~ t~mp e requen men, , , Isou 
plutôt de l'officine où les libraires travmllment. La plupart d e~b e eu.x 
sont ou des essais de plume' ou' eomme le pr,~uv.ent les d~tes ~u 0~ r ht 
d'espace en espaee, des devoirs d'étudiants. L ecnture, qu'1 ta~tot .ddfe,re, 
tantôt se ressemble assez d'une pièce à l'autre pour quon melme a Y 
reeonnaître une même main, est celle des derniers te~ps de l'a X!Xe dy­
nastie, et nous ne nous tromperons pas beaucou~ SI n?us l a~si,g~ons , 
dans le gros , au règne de Sétouî II et des souverams qm le precederent 

ou qui le suivirent immédiatement. 
Quatre des vingt et un renferment des portions étendue·s, d~ texte, les 

deux Ostmca 562 3 et 5638 du Musée Britannique, pubhes Il y a plus 

(I) G. DARESSY, Ostraca, p. 52. . . m 
{2) W. SPIEGELBERG, llieratic Ostraka and Papy1·i jottnd by J. E. Qutbell m the Ramesseu ' 

1s95-z896, Introduction, p. I-n. 



de quarante ans dans les Inscriptions tn ihe Hieratic and Demolie Characters, 
pl. IX-IX, puis l'Ostracon 7 de Leipzig et l'Ostracon 29 de Petrie, qui sont 
encore inédits, mais dont Gardiner a eu l'obligeance de me communiquer 
sa transcription en hiéroglyphes. Les deux Ostraca du Musée Britannique 
- OB1 et OB2 - sont couverts sur les deux faces d'une grosse écriture 
noire, entremêlée de rubriques et tracée rapidement par des scribes 
habiles' que la nature et les rugosités de la matiere ont condamnés a 
déformer beaucoup de groupes ou de caractères. Le dessinateur moderne, 
que. les rugo~ités gênaient lui aussi et qui, de plus, ne distinguait pas 
touJours les Jambages à demi effacés par l'usure, a joint aux défauts 
anciens un contingent nouveau d'erreues ·et de lacunes qui n'est pas 
médiocre, surtout dans OB2• Les portions conservées correspondent pour 
OBI à Sallier II P· 11. 1-p. 2 l. 4 etpoue OB2 a Sallier II P· 2 l. 3-8. 
L'Ostracon 7 de Leipzig - 01, - ég·alement en calcaire, mesure 0 m. 
16 cent. de large sur o m. 1 4 cent. de haut, et nous y trouvons le texte 
de Sallier II p. 1 l. 1-p. 2 L 4; il est, d'après Gardiner, d'une écriture 
ra~esside, petite, nette, soignée, toutefois l'encre a pâli beaucoup, ce 
qUI y rend le déchiffrement pénible. Les lignes y sont mutilées des deux 
bouts, mais il y manque peu sur la droite, de quatre à six caractères 
seulement, tandis que.le côté gauche a perdu le quart ou le cinquième 
de chaque ligne : le verso porte l'esquisse d'une tête de roi, l'urœus au 
front, et rien de plus. Le texte du recto a ses rubriques, mais les membres 
des versets n'y sont pas scandés par les points rouges; on y voit seulement 
des corrections a l'encre rouge, a la ligne 5 ! r [.,!] 'i' en surcharge sur 
tir~ r [~] "' et a la ligne 1 4 ~" surajointé a la lacune qui commence 
par ~ ••. Les Ostraca 2 9, 56 et 57 de Petrie- OP1, OP:\ OP3 _ me 
so~t accessibles'. comm'e celui de Leipzig, par la transcription hiérogly­
~htqne de Gardmer. J y compte dans OP1 neuf lignes, dans OP2 cinq 
hgnes et quatre dans OP3, qui sont tronquées inégalement aux deux bouts 
et qui vont, chez OP1 de la page 2 ligne 3 à la page 3 ligne 3 de Sallier II, 
~hez ?P2 de la ligne 7 a la ligne 9 de la page 1, et chez OP3 de la ligne 4 
a la hgne 8 de la page 2. Les versets y sont ponctués de rouge et séparés 

a l'encre rouge par le signe ,...... des paragraphes. Ce sont la les plus im­
portants de nos Ostraca. Il ne nous reste plus en e!Tet de celui de Toronto (1) 

- OT - que la fin de sept lignes équivalant a Sallier II p. 2 l. 3-7. 
Ceux du Caire nous fournissent, le no 2 52 2 3 ter - OC1 - le titre et le 
début , soit à pen .près les lignes 1-2 de la première page {2l, le no 2 52 1 7 
- , OC:J- des portions des lignes 5-7 (3l de la pag·e 2 (3l, les nos 26233 
et 2 52 3 3 bis - OC3 et OC4 - les débris des lignes 7-8 (l!J. Quant a ceux 
qui proviennent des fouilles de Qui bell au Ramesséum, on y lit sur le 
no 55 - OQ1 - le titre seul (5l, sur le no 56 - OQ:J - les lignes 4-5 
de la page 1 de Sallierll '5l, sur les nos 67, 58 , 5g , 61,62 - OQ3, 

_ OQ4, OQ5, OQn, OQ7 - les lignes g-1 o de la page 1 et la ligne 1 de la 
page 2 (7), sur le no 6o - OQ8 -les lignes 4- 6 de la page 2 (s), su r le 
no 6 3 - OQ9 - les lignes 7-8 de la page 2 (9), sur le no 1 0 2 - OQ10 

-les lignes 8-1 o de la page 2 (lOJ, et sur le no 97 - OQ11 -quelques 
mots des lignes 2 et 3 de la page 3 (J l), mais tout cela dans un état 
lamentable. Les étudiants ont noté parfois le jour où ils avaient écrit leur 
leçon : la date de OB1 est effacée ainsi que celle de OQ11 , mais OC2 en a 
une du 1 4 de Pachons---5° n, OQ 10 une du 1 3 de Phaménôth :.-; ~ 1 ~ 1 , 

1 /WWW'\ 1 1 Il ... 

OQ8 une du 28 Athôr.-..IWln 1111 , OP1 une. du 18 Panni ---~~ $ ~.'~::, OP2 
. 1 at..-. 0 n1111 ~ 

une du 4 Mésori ---= 0 • Il est fâcheux que ni l'année , ni le nom du 
. 1111-1111 

roi ne soient jamais mentionnés. 

{Il Il est décrit, mais non reproduit, par Alan H. Gardiner, sous le no A 9 1, dans le 
volume de Thebari Ostraca, p. 7, publié en 1913 par les soins de l'Université de Toronto. 

l2l DARESSY, Ostraca, p. 52. 
{3) DARESsY, Ostraca, p. 47, où le texte n'est pas identifié. 
(4) DARESsY, Ostraca , p. 5 t . 

{5) w. SPIEGELBERG, Hieratic Ostraka and Papyri, pl. VI-VIa, no 55. 
{6) w. SPIEGELBERG ' Hieratic Ostraka and Papyri' pl. VI-VI·, no 56. 
{7) w. SPIEGELBERG , Hieratic Ostraka and Papyri , pl. VI-VI·, vn-vn·, no• 57- 59 , 61 -6 2. 
{8) w. SPIEGELBERG , flieratic Ostraka and Papyri , pl. VII-VIl", no 6o. 
{9) w. SPJEGELBERG, Hieratic Ostraka and Papyri, pl. VII-VII·, no 63. 

{l O) w. SPJEGELBERG, Hieratic Ostraka and Papyri , pl. XI-XI·, no 102. 
{Il) W. SPIEGELBERG , Hieratic Ostraka and Papyri, pl. Xl-XI•, no 97· 
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J'ai ?onn~ dans l'Appendice les transcriptions parallèles, en lignes su­
~er~osees, cl abord de tous les papyrus, ensuite de tous les Ostraca, puis 
I:o.lemen~ ~es f~agmenls de la Tablette Carnarvon. J'ai cru que cette dispo­
sllwn' fac1hte.ratt au lecteur la comparaison des textes que nous possédons, 
et quelle lm permettrait d'en apprécier plus aisément la valeur. 

II 

De même que l'Hymne rw Nil, les Enseignements d'Anienemhatl sont 
beaucoup ?lus anciens que leurs manuscrits. Les premiers des Égypto­
logues qm essayèrent d'en tirer de l'histoire, Mas pero (IJ, Dümichen t2l, 

Brugsch (3~, en att~·ibuèrent unanimement la redaction aux premiers temps 
de. la ~II dynastie, et ce fut en 1883 seulement que Wiedemann, les 
raJeumssant de huit siècles plus ou moins, en abaissa la composition à 
l~ X~Ille (!Il, ~a~s dès l'année suivante, Schack-Schackenborg en revint à 
l a.nc1enne opmwn (5l, qui est acceptée généralement aujourd'hui. Toute­
fOl~ on s'a.ccorde à considérer que toutes les copies sont corrompues et 
qu on y rencontre des erreurs et des abus de déterminatifs sans nombre 
des ~hangeme.~ts in justifiés de personnes, des additions inutiles de pré: 
p~s1~10ns ou d mdiCes de fiexwn; exception n'est faite que pour le Papyrus 
lVhlhngen: don~ l'o~thographe plus simple semblerait prouver l'emploi 
par l~, scnbe dun h v re de style archaïque (6). La critique est vraie à la 
premwre vu.e, et les Papyrus de Lond t'es et de Berlin, de même que les 
Ost:aca, pre lent au soupçon par tous ces points; il convient pourtant 
d_'aJouter qu'une f~is dépouillés de l'orthographe redondante ou capri­
cieuse dont les scnbes du Ramesséum les ont gratifiés, le texte n'y offre 

{Il MASPERO, Du gente épistolaù·e chez les anciens égyptiens, p. 7·3 note. 
{2) DümcHEN, Bericht über eine · Haremverschworung unte1· Amenemhat l, dans la Zeitschrift, 

1 87!!, t. XII, p. 3o-35. 
{3) BnuGscu, Geschichte Algyptens, p. 11 8- 1 2 1. 

{4) A. WIEDE&fANN, Algyptische Geschichte, p. 2 34-2 3 5. 
{o) ScnAcK-ScuACKE~B~nG, Die Unterweisung des Konigs Amenemhat 1, 21• Hiilfte, 1884, p. 2 1• 

{G) GniFFITH, the Mûlmgen Papyrus, dans la Zeitschrift, t8g6, t. XXXIV, p. 36-37. 
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plus que peu de différences avec celui de Millingen. Nous n'avons donc 
pas ici, comme ç'avait été le cas de l'Ostracon Golénischejf pour l'Hymne 
au Nil, un exemplaire à peu près cort·ect dont l'étude nous fournirait le 
moyen de discerner, du premier coup, les endroits qui étaient corrompus 
dans la vulgate et de rétablir presque partout la leçon primitive. Nos 
documents se ressemblent trop pour qu'on hésite à les déclarer dérivés 
d'un même exemplaire assez ancien, probablement d'une copie exécutée 
au début de la XVllle dynastie si l'on peut s'en rapporter à ce que nous 
savons de Millingen, et dont Millingen se rapprocherait plus que le reste. 

- Jusqu'à quel point cet exemplaire lui-même était conforme à la rédaction 
originale, nous serons peut- être autorisés à le dire à la fin de cette 
Introduction. Pour le moment, nous devons confesser qu'ici la constitution 
du texte résultera moins de la confrontation des manuscrits entre eux 
que de l'analyse littéraire du morceau et de la critique historique des 
faits qui y sont contenus. Malheureusement l'auteur n'a guère procédé 
autrement que par allusion à ces faits, avec lesquels ses contemporains 
étaient familiers. Les Égyptiens de l'âge · ramesside les connaissaient 
encore suffisamment et ils saisissaient probablement le sens exact de 
tou tes les phrases : nous qui ignorons le détail des événements , nous 
sommes contraints de deviner en plus d'un endroit. Si, au cours de notre 
travail, il nous arrive de rencontrer des passages dont la valeur demeure 
incertaine, il sera prudent de ne pas les déclarer nécessairement corrom­
pus, et de ne pas chercher à leur substituer des formules plus conformes 
aux données que nous possédons actuellement sur la grammaire : il y 
aura avantage a respecter la leçon des manuscrits et à patienter jusqu'à 

ce que des découvertes nouvelles viennent nous l'expliquer. 
Prenons donc l'un après l'autre les quinze versets dont les Enseigne­

ments se composent. Écartons d'abord une faute curieuse d'OL qui les 
attribue non pas à Amenemhaît Pharaon , mais à Amenemhaît prince 
royal, i ~ + J ~ J (~~ • • ) (Il : le scribe, se dictant mentalement à 

{I l Ostracon de Leipzig , l. 1 ; cf. p. 19 l. 3 du présent volume. 
B. 

• 



lui-même la phrase du début (Il, a fondu en un les deux noms du souverain 
' et transformé le ~ J 0 J du cartouche-nom en un ~ J tout court, qu'il 

a s,ou~é à l'~lément ~ du titre±~ qui précede le cartouche-prénom. II y 
a la Simple etourderie de sa part, car, si peu instruit qu'on le suppose, il 
ne ~ouvait guere ignorer, qu'au moment où Sanouasrît Jer régnait, il y 
avmt longtemps que son pere Amenemhaît n'était plus appelé cc fils de roi , 

~ ~· ~a leçon co?rante ! ~± ~ ( 0 0::'i • )~ ( ~ ~~-:!) ~da Majesté 
~~du rOI des deux Egyptes, Sahatpiabrîya, fils du Soleil, Amenemhaîb, 
doit donc être maintenue, et j'en dirai autant du + - a a---~ o A a a--­
.... ..._..._ , , .~,,~";S..I I ,,~ 

'- '- '- cc tu es roi de la terre, tu es prmce des terr1imres , par lequel il 
commence son discours (2l. Griflith pense qu'ici le parallélisme est incom­
plet: ~ on attendrait~::: et~~' ou, au ~ontraire, le pluriel des deux 
cc te~mes (J) "· Je ne partage pas son avis. 1/Egypte est considérée par ses 
habitants comme la Terre Entiere ~ = .!_ "'--, ou plus brièvement la 
t~r~e :;:. Prise en elle-même, au sens géographique du mot, elle se 
divise en deux pays~_::: et en deux ~~ adebouî , selon qu'on oppose le 
Nord et le Sud aux deux régions qui courent à l'Est et à l'Ouest, mais 
Amenemhaît, s'adressant à son fils et voulant lui mettre sous les yeux 

I'étend~e. ~e sa ~uissance,. devait-il employer des expressions qui, par 
leur preciSion meme, auraient semblé avoir une valeur restrictive? Il me 
paraît qu'en écrivant~ - • • ---~ ~t tu es roi de la terre, o A • a------. ,_,,_,"'S.I l 1 ,,_,"'S. "'S. "'S. 
~~ tu es prmce des régwns ,, l'auteur exprimait plus pleinement l'idée de 
dominati~n universelle , que s'il eût écrit ~,.: ~ ~::: ~::: 7 A q::: ~ ~ 
cc tu es roi du Delta et du Saîd, tu es prince de l'Est et de l'Ouest, c'est-à­
dire de l'Égypte seule, ou même+ - ta ........ 31:0 A • •------ ~~ ;u es roi 

- , , -. ... 1 , , -. "'S. "'S. "'S. 

(l) s 1 d' t' . d l' . 
ur a IC ee mterne es thra1res et des étudiants, voir ce qui est dit dans l'Intro­

duction de l'Hymne au Nil, p. xvii-XVIII. 

121 Cf. P· 1 1. 3 du présent volume où le texte est donné dans une forme plus ancienne : 
lous les textes sont d'accord en cet endroit cf p 6 1 3-4 et p '> 0 1 8 d · t 

. . • · · · · - . -9 u presen volu~: ' mais. Sallwr II (p. 1 o l. 2 ; cf. p . 6 l. 3 du présent volume), ayant passé la 
prem1ere parlie de la phrase, n'a rétabli dans l'interligne que le début+ - ~ ~ ---. 

!31 GRIFFITH, the Millingen Papyrus , p. 3 9, note 4. - -. 
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cc des terres, tu es prince des régions". Dans cette dernière combinaison 
cc les terres, et ~~ les régions" auraient fait pléonasme : avec la vulgate, 
d u règnes sur la terre et tu en possèdes les régions", il renforce. la 
pensée en la di visant. Je maintiendrai donc ici la leçon des manuscnts. 
Aussi bien la difficul té réeile réside dans l'expression X x ~fr~~ ;-7"; que 
j'ai traduite par cc songe "• après Brugsch (Il, admettant , comme Chabas 
l'avait fait (2l, qu'elle désignait un de ces songes prophétiques , par lesquels 
les dieux , - et les Pharaons morts étaient des dieux, - révélaient leur 
pensée aux hommes : c'était donc après sa mo~t qu'Amenemhaî.t, =: \ l J 

- cr se levant en dieu ", aurait donné des consmls à son fils. Gnffit.h, sans 
repousser résolument cette manière de voir, préf~re penser q~'Amenem­
haît Jcr était vivant encore au moment où il parla (3l, et les dermers versets 
prouvent qu'il a raison. D'ailleurs , si l'on admet que, s'agissant ici d~une 
sorte de mémoir·e adressé a Sanouasrît , y}-~ owipoutt , îâpouît, désigne 
vraiment ~illn message·, , une déclaration envoyée, soit de vive v.oix pa~ 
l'in termédiaire d'un messager, soit par écrit dans une lettre, la difficulte 
disparaît. L'exorde complet sc traduira donc.: ~ Comme.nceme~t des En­
~~ seignements que fit le roi Amenemhaît Jcr, ~uste de VOl~. Il. dit e,n mas­
rr sage sincère à son fi ls le Maître de tout , d1.sant .: ~ Tor qm te leves en 
cc dieu, écoute ce que je te dis pour que tu so1s roi de la terre, pour que 
~~ tu sois prince des territoires, pour que tu sois dans l'extrême de la pros­
~r périté , . La simplicité avec laquelle les idées se suivent montre qu'il n'y 
avait rien à changer dans ce premier verset. . 

De même dans le second. Je noterai pour acquit de conscience que le 
scribe de Sallier l v introduisit ==- \t pour ;.\tau premier membre(lll, . ~ . 
et celui de OB1 \ ~ \ r~ pour ~ \ r~ au troisième (5l; ils ont agi sous 

(I) BRu GSCH, Dictionnaire hiéroglyphique, t. I, p. 69. . 
[2) CHABAS, Réponse à la c1·itique, § XL, p. 4 3 - 4 4 , reproduit dans les OEuvres dwerses, 

t. nr,' p. 2 s0. 
(3) G RIFFITH , the Millingen Papyrus, p. 38. 
(1) Papyl'us Sallier 1, 1. 2 ; cf. p. 6, note 5 du présent volume. 

(5) Ostracon 8628 de Londres, 1. 5; cf. p. 21 l. 2 du présent volume. 



l'influence de la langue parlée à leur époque, et les autres manuscrits se 
contentent de la forme ancienne. La variante\.. --;:'a\.. n-~ ~ .,:_ -

.!\~.1:0 ,.1\l····~~.:r-~ 

pour ~ ,.:_-;:: ~ ~ r ~ ~ ~ ~ = que Sallier 1 présente au troisième 
membre est plus grave {ll, car, si on la rapproche de la variante ~ ,.:_-;:: 

~ ~ r ;-::~~~ 7lt de Millingen (2l, elle semble indiquer que la plupart 
des copistes ramessides ne comprenaient plus bien la phrase. Traduite 
littéralement, elle signifie : ((Ne pénètre point dans le peuple , à l'état de 
((tu as été seul , , et c'est l'idiotisme ~ ~ ~:: qui a été la cause de leur 
erreur. Cette manière d'employer comme régime d'une préposition, ici~ 
d'état, un verbe conjugué au temps en -, ne semble plus avoir été 
d'usage courant sous le second empire th~bain . Les scribes, entraînés 
d'ailleurs par le mouvement générai du verset où les membres sont régis 
par un ~ prohibitif, ont coupé ce troisièm~ membre en deux et ils l'ont 
interpt'été : (( Ne pénètre point dans le peuple , n'y sois pas seul"; celui de 
Sallier 1 n'a fait qu'accentuer ce èontre-sens de ses confrères, lorsqu'il a rem­
plaeé le~ d'état par la négation commune =· Si sa fausse correetion ne 
passa pas dans la vulgate , c'est qu'elle rompait la construction des phrases 
si fo,rtement qu'elle devait blesser le sens du rythme très impérieux chez 
les Egyptiens : c'en était déja bien assez d'avoir ainsi un temps en -, au 
milieu d'un développement où l'auteur n'avait admis que des temps sans 
-..La leçon de Millingen ~~~ 7'}t, où 7'}t est la fantaisie ortho­
graphique ordinaire pour -. , supprima cette irrégularité. Il se pourrait 
d'ailleurs que j'attribue ici à ce document une erreur qui ne s'y trouve 
pas. L'adjectif:!~ prenait déjà sous les Ramessides les pronoms suffixes 
des personnes (Sl, comme il les prit en copte (4l, et rien n'empêche d'ad­

mettre qu'il se soit borné a rajeunir la vieille forme ~ ~ ~ = en la 

[Il Papyrus Sallier 1, 1. 2-3; cf. p. 6, note 8 du présent volume. 
l2l Papyrus Millingen, p. 1 l. 4 ; cf. p. 6 l. 1 o du présent volume. 
l3l E. DE RouGÉ, Chrestomathie égyptienne, t. II, § 206 , p. St , d'où cet emploi n'est point 

passé dans les Grammaires venues par la suite. 
[~) PEYRON, Lexicon, p. t36; cf. STEINDORFF , Koptische Grammatik , p. 84, § q3. 
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f d t mps \.. ~ <;. ._. • tt Ne pénètre pas dans le peuple à l'état 
orme e son e ..!\~~ · . • 

l l d t · Gr1' 11'1tl1 qui a relevé ces lecons dt ve rses , reJette avec 
ttce sen e Ol ll . u ' • . 

· 1 ~ de Sallier 1 mais il méconnaît" la valeur grammahcale de ratson e ,._,. · , . 
~ ~ ~::, et il propose avec quelque réset~ve d ~ hre dans ce ~a~sag~ 
~~-"Ol. Je serai plus conservateur que lm, et Je ne changerm ne~ a 
la ~~te 

1 
dont tous les termes sont conformes à l'usage grammatical 

du premier empire thébain. . . . . 
Elle supporte heureusemént la contre-épr~uve de l: traducho~ , pourv~ 
' laisse à chaque mot son sens habttucL Griffith ne la pas fa~t 

qu onl y t cl . d 'b t n 1.. .. .__. _,.,__ et pour ce motif, il me paraît avon' 
pour e mo u e u 1' 1-~ <;. ..J- <;.' ' L d' 
mal rendu le sens général du morceau et son clével oppeme~t :. (( e. e-

. ·r 1 d n 1.. .. elit-il comporte les deux. s1gmfieatwns termmatt usue e 1• :r ~ ~ .,.._ , ·, . 
de compact et pm dent; il fait allusion à la cuirasse bien aJustée dt~ Cl~~l-

d.le· Il traduit donc : (( Qu'on soit cuirassé eontre les subordonnes" , 
co 1 " . . ' ' ' t ' 
et cette valeur, dont il n'y a pas d'ex~mple autre J3usq~ à. present, a e e 
adoptée avec des nuances par d'autres Egyptologues'): Ams~ qu~ le, pro~ve 
la correction du libraire-maître dans Sallier Il (lt), le determmahf re.el n e~t 
Pas à cette époque le crocodile à queue droite .,._ , mais le crocodtle ~ m, 

· · d' l , ' t un deter­
ramenant sa queue sous son ventre ~. parm~satl, es OIS~ r~ , · ~ 
minatif plus juste des idées de réunion : ce n est la toutefot.s a mon a:~:; 
qu'une idée venue après coup et, si le crocodile à queue drotle ou rep\tee 
détermine le radical r 1-~ .. ) , c'est à titre d'homophone, par.ce qu u'n 

d d , d 1 n j _, ou n j .. sabakou ou Sabaqou, a vatl de tres 
es noms u ci oco 1 e , l ' .__ l ' .,..,__ . . -ç ~ (5) 

bonne heure vocalisé son j-v et pris la prononciation Saouqou-.... oux_os · 

[1) GRIFFITH, the Millingen Papyrus , P· 3g , nole 9· .. 
[2) ~ Let one be armou red against his subordinales , (GRIFFITH' the Mzllmgen Papyrus' 

P. 3g etnoteg ). - H d h · ,rE t T 3 1 où le mot est rendu · ee ar en t . y-
[3) BREASTED , Ancient Reco1·ds oJ gypt' · • P· 1 ' • : ) d . t 
· 4 '· ' 1 tt' d il ·« Wappne drch (? , avec ou e. 

self , , et ERniAN , A us den Papyrus, p. 4, ou l es 1 a u · . 
[4) P S' ll' II p 1 l " . cf p n de cette lntroductwn. apyrus a zer , · · · "", · · . (D" 
[51 Comme exemple de ces emplois phonétiques , voir au tombeau de Phtahhotpou u-

mcHEN, Resultate, Theil 1, pl. Vlll) ~ ~ «petitn. 



Laissons donc de côté les traductions rr cuirassé,, rr durci , ,, raidi, et 
. ' ' ' 

nous en tenant a la valeur ordinaire ((réunir, rassembler, se réunir a ... ,, 
traduisons ce premier membre : ir Sois réuni, réunis-toi aux n \.. -l!.J , 

. 1'.!\ ... ,, •• ' 
ce qm trouvera un peu plus bas sa contre-partie dans le troisieme mem-
bre : ((Ne pénelre point parmi le peuple tout seul"· La pensée de l'auteur, 
qu:o~ est tenté de trouver obscure au premier abord, s'éclaircit des qu'on 
precise le sens des deux termes r ~~~~et~~~-~~ qu'il oppose l'un 
a l'autre dans ce passage. Le collectif féminin - "' "' -l!.J dont J·e n'ai 

' ~..1\.J\ •••' 
pas ,d.a~tre e~emple, est un doublet du collectif masculin~~~~~' 
abrevwtwn lm-même de ;: ~ ~ ~~ l'ensemble de la population de l'E­
gypte, (d,e. peuple,, •de po~ulaire" (~·.Le~ .r ~ ~ ~~ constituent une 
cl~ss~ speciale de la popul.atwn. Devena qm, le premier, essaya de la 
defimr, y reconnut les serviteurs et les servantes attachés au service d'un 
temple et des dieux qui y étaient adorés (2J : ce sens fut adopté par toute 
l'école, et. Br.ugsch lui donna plus de précision en traduisant le mot par 
serfs, :( LeibeJgene ,, dans la Grande Inscription d'Abydos (3l. Les rensei­
gnements que nous fournit un papyrus de Leyde sur ces gens prouvent 
qu'on. Y. comptait beaucoup de métiers divers, et de tous ceux qu'on a 
recueillis dans des documents divers, il résulte que Devéria avait vu juste 
pour le gros, mais qu'il avait trop restreint l'extension: il aurait dû ajouter 
le Pharaon aux dieux et comprendre les serfs royaux parmi les r ~ -l!.J. 

Les r ~ ~ ~~ de notre texte sont donc, non p~s des subordonné; q~~f_ 
conqu~s, mais l.a mesnée du roi, ses hommes, ses séides, ceux qui lui 
appartiennent directement en propre, qui vivent de lui et par lesquels il 
se maintient riche et puissant. S'ils lui restent fidel es, il est assuré de son 
pouvoir sur le reste de la population : son intérêt est donc de formerbloc 

[!) MASPERO, Études de mythologie, t. vrr, p. 106, note 1, et Hymne au .Nil , p. 108; cf. 
EnmN, k:gyptische Glossm·, p. 1 4 2 rf aUe Leu te , , 

[2) DEvÉRIA, Mémoires et fragments, t. 1, p. 31 5, n . 4ft. 
(
3

) Bnuas~H, Die_JEgyptologie, p. 266; ailleurs, dans le même ouvrage (p. 2 23 ), il donne 
une traduction mo ms ferme, les dépendants, ~die Gehorige , . 
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avec eux, et c'esLpour cela qu'Amenemhaît conseille à son fils de se tenir 

uni r:r~:~: toujgurs avec eux, car, ains~ il inspirer~ la ~eur, et rde 
(( peuple -~~-~~livre soncœur après avmr peur, apres qui] a eu peur 
((a causede cela"· Toutefois cette affection ne résis terait pas a la fami­
liarité avec qui l'inspire; si le prince veut être respecté jusqu'à la fin, il 
convient qu'il (( ne se mêle pas au peuple tout seul,, sans être escorté de 
r ~ ~ ~~. La fin du verset complete l'idée en énuméran: les ,c~tégories 
principales de personnes, prises même dans l'entourage 1mmed1~t, avec 
lesquelles on ne devra pas entrer en rapports constants : (( Ne hvre pas 

- ii ton cœur a un frère , - ne connais pas un ami , - ne te crée pas des 
(( familiers non longuement éprouvés "· C'est là une paraphrase destinée 
à faire ressortir le gros sens et non pas une traduction littérale : le 
Glossaire fournira les précisions voulues. 

Le texte du verset suivant se dégage sans peine de la leçon des manus­
crits. Les seules fautes graves appartiennent -aux deux Sallier, dont j'ai 
signalé plus haut la liaison intime ('l. Au premier membre où les autres · 
documents, à l'exception de Millingen, trompés par l'identité de pronon­
ciation, avaient admis r .!.'H~ pour r.!. t1_,(2l, ils ont eru qu'il s'agissait 
vraiment de la première personne et ils ont écrit r.!. t1 ~! "J \: C lt 
:::!....: 3• ((passant la nuit à veiller moi sur toi, ton cœur, toi m.ême , , sans 
s'inquiéter de la difficulté qu'il y avait à' concilier leur verswn avec le 

• • 1 b • A.-....1 \._,&, §l ~ ~ .__,&, 0 • - ~ - \._,&, (3) . · contexte. Au cmqmeme mem re , , « ,_,., .M:: .l'> _" ..__-lC 1, _" ~ ......... .M:: ' 

il s ont cru voir dans le verbe~ la locution~~ (~ derrière, après" et 
ils ont forgé un membre de phrase ~ « ~:Ji.~-~ ii bien que je me fusse 
(( mis à la suite de qui n'était pas comme de qui était "· Le reste n'est 
plus qu'erreur de transcription, comme dans = fl ~ : 'j ~ lt et ,_,., J.~ 
~ « }/ ~lt' où la forme cursive du plUl'iel dans les écritures du premier 

(l J Cf. p. m de cette Introduction. 
[2) Cf. p. 7 J. 3 et p. 21 L 6-7 du présent volume. 
(3) Cf. p. 7 J. 9_1 0 et p. 2 1 J. 1 2-13-p. 2 2 l. 3-4 du présent volume. 

c 
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âge thébain a été interprétée par..- (IJ, ou su hstitu ti on d'une forme récente 

a une forme plus ancienne .:: pour = dans la conjonction '-' ou --.. 
pour ,.._.,.. entee deux substantifs ru " - ;J-~ {2) 1 t 1 1 

-- • -. . . -=- 0 _ ~ _ 1 1 1 oon e prenuee est 
toujour~ masculm. Le quatrieme verset, de même, n'offre, en dehors 
des va nantes d~ .pure ~et~ographe, que trois leçons qui puissent repré­
senter des tra~thons differentes, encore l'une d'elles, celle de Sa Hier II 
et ! au der~ie~ membre, me paeaît-elle êtee un simple contre-sens du 
scnbe : celm-ci, ne comprenant plus l'expression ~ 1.. = m " , O:.J\.,__1.--J ,a 
remplace ce mot .,: _:, qui ne lui disait rien, par Îe m~ .~ := Î -.A.. 

• (3) • ~ = D .iC 
cc mon magasm" , qm ne me paraît pas s'accorder avec le mouvement 

· général du morceau. L'autre leçon, qui seteouve au deuxieme membre 
mérite la discussion : où les deux Salliee et l'Ostracon de LeiinÎIY porten~ 
= ,_.,_.___." "--tn fo1 t o 
___." ~ "-- ..,.!_. \\ " 1 l ' = " <=- g 1*1.!. r- c~ celui a qui je donnai ses deux 
rrbras,,avec ":- cccrée Ja terreur par là,, tandis qu'on lit sur Millin.D'en 
et sur l Ostracon 56 2 3 du British Museum = ,__---.~" -.A.. l · 1 ° · • • __." ~ "'-- ..,.!_. ".iC cc ce m a qm 
rr Je ~onnm mes deux bras" avec :Jt (4J. Les deux leçons conviennent si on 
leJs se~are du cont~xte : ~ue l'a~teur ait cru devoir dire : rr Le particulier 
"~ qm. Am~n~mhat~ avmt donne ses deux bras a lui Amenemhaît, à qui 
cc Il avmt prete son mele,, ou rr le particuliel' à qui Amenemhaît avait donné 
"ses bras à lui paeticulier, à qui il avait accordé sa liberté d'action en 
cc pro.fit~ poue se faire craindre,, cela revient au même. Toutefois si ~ous 
constde~ons la construction générale, nous remarquons bientôt qu'à cette 
place ou nous rencontrons le ":-litigieux, les autres membres du verset 
ont le pronom~' l t~q_:~ ... ..a.. ~E;)~ ~~ c:J\...1..\.. 1 ~~ ... ..a.. 
~8" e --.1 e ,_, ~llll_iCl ,__.; 1 Ill _iC.l\.o~-"1 111 C'J_iC, 
-=- ~ 1.--J \ "::" ~ 1 1 1 ~ : Il me paraît que l'C parallélisme nous conduit à 
préférer la variante de Millingen ___." .....a.. La t · · 1 d' 
, . • • 

1 
___. " .iC · roisieme 1 vergence se 

1 encontre au temsteme membre où Sallier I et II, supportés en cela par les 

(IJ Papy,·us Sallier II, p. 1 o l. 5; cf. p. 7 1. 7-9 du présent volume. 
(2) Cf. P· 2 t 1. 8-1 o du présent volume. 

;:~ ~;pyrus Sallier II, p. 1 o l. 7; cf. p. 8 l. 9 du présent volume. 
· P· 8 1. 2-4 et p. 2 2 l. 5 du présent volume. 

deux Ostraca de Leipzig et Je Londres, mettent ~®~5: a~ lieu de~® ,__. <; 1! 111~ ,__. 

} ~if! de Millingen (IJ : la même raison de parallélisme que je viens 

d'invoquer me porte à corriger Millingen, qui écrit ~o} ~ifl .. •-~ïfl 
:Jt en ~e} ~if\:Jt\ .. •_ ~ïfl C""J~ qu'ont les autres manuscrits12l . 

Le texte ainsi remis sur pied, il faut que la traduction qu'on en donne 
s'enchaîne suflîsamment pour le sens avec celle du verset précédent. De 
fait, le premier membre du troisieme verset résume en un seul aphoeisme , 
énergique la substance des phrases antérieuees: '' Etant toi au lit r .!..H.._, , , 
même au harem, cc garde ton cœur pour toi toi-même.,, el il fouenit aus­
sitôt la raison de cette prudence qui pourrait paraître outrée, ~r c'est qu'il 
ccn'y a pas de fidèles pour un homme, le jour du malheur , . Jusqu'ici, le 
conseil a été énoncé de manière générale, sous foeme impéeative : à partir 
de cet endl'oit Amenemhaît revient sur lui-même et il se cite comme 
exemple, à l'appui du principe qu'il vient de poser. La fin du troisieme 
verset indique ce qu'il a fait de bien à ses sujets , et le quatrieme entier 
montre comment ce bien s'est retourné contre lui : rrÉtant ~}, quoique 
cc j.'eusse donné au mendiant,- que j'eusse fait quelqu'un r ~du pauvre, 
rr - que j'eusse fait arriver ~ celui qui n'était rien comme celui qui 
cc était quelque chose, - C'est celui qui mangeait mon pain qui se souleva, 
rr - celui à qui j'avais prêté mon bras créa la terreur par là , - celui 
rr que j'habillais des fins lins de ma maison me regarda comme la mauvaise 
cc herbe, - celui que je frottais de mes parfums m'éclaboussa d'eau 
rr basse,. Le cinquieme verset complete cette exposition en montrant com­
ment ce détachement progressif des sujets aboutit à une révolte ouverte, 
mais les termes n'en sont pas clairs. Il semble bien que la signification 
du premier membre en était incertaine pour his scribes ram"essides, car 
nos manusceits en fournissent plusieurs variantes (3J :j'en ai déduit , par 

(l l Cf. p. 8 l. 4-6 et p. 2 2 l. 6-7 du présent volume. 

(2) Cf. p . 8 l. 3-5 et note 5 et p. 2 2 l. 6-7 du présent volume. 
(ai Cf. p. 8 l. 9-11-p. 12 l. 1-3 et p. 22l. 1o-t3-p. 23 l. 1-7 et p. 331. 6 du présent 

volume. 
c. 



-+> ( xx )-<-i-

application de la loi de parallélisme, le texte moyen ï1 ~! ~, ou plutôt 

:)ï"~""-'-' .12.~ l! •r~""-'-' -=l!lf dontJ·e ne réponds pas d'avoir saisi <l><!> lll...w::'..!\T..., Ill IIJ...ill:'..!\::::=111 

la valeur entiere, mais qui s'explique en gros si on le compare au membre 

suivant ::;~ .. ~=-:in~::~~~:}"'-. Griffith, qui n'a pas la même 
conception que moi de la façon do·nt les idées s'enchaînent chez notre 
auteur, n'a pas été satisfait du sens rr chant funebre, chant de deuil, 
da mentation" que les monuments nous ont révélé pour .. ~=-:in : il 
le décompose en .. ~! ~ =-: rr exaltation par la main" et il y voit une 
expression désignant cc un acte héroïque "• puis le panégyrique d'un acte 
héroïque (tJ. J'estime qu'il est plus sage de nous en tenir à la signification 

ordinaire : :::~ .. ~=-:in~~~~:}"--- rd'ai fait le chant de deuil, 
cc comme quelqu'un qui n'a jamais été entendu,, ou mieux, en suppri­
mant le parallélisme ~ que le membre suivant ne comporte pas, ~J'ai 
cc fait le chant de deuil qui n'avait jamais été entendu"' et ce chant de 
deuil c'est celui qu'il chante sur lui-même et sur l'Égypte au moment de 
la révolte qu'il va décrire. Ce· qui rendait ce chant remarquable, c'est 
que, tandis que celui que l'on y pleurait était mort à l'ordinaire, ici il 
est vivant et il entonne lui-même la lamentation. Le premier membre 
du verset le disait expressément, si je l'entends hien : cc Mes édits dans 
cd es vivants, mes parts dans les hommes "• en d'autres termes, dan dis 
cc que les copies de mes décisions étaient parmi les vivants et que les 
rr deux parts d'Horus et de Sît qui sont les miennes (2J étaient parmi les , 
rr ramttou, le peuple d'Egypte "· Les membres réunis s'interpréteront 
donc : rr Moi commandant et régnant, -j'ai fait un cri de deuil qui 
cr n'avait jamais été entendu "• et Ie troisième membre rr une prouesse de 
cc guerre qui n'avait jamais était vue" annonce déjà le récit de la révolte : 

J '"= ~:: ~ ~ \-J ::: ::!:_ ~ ~ 2 c'est le combat même qu'il eut à 
soutenir seul contre les conjurés et dont le souvenir le trouble encore. 

UJ GRIFFITH, the Millingen Papyrus, p. 41, nole 4. 
(
2J Cf. pour ce sens, le passage classique --!... ..!....l ~' ~-!..- x 111 =··1 J!==--· 

------i-)e( XXI )~ 

· · l' ' \. ~·' (l ) cc ignorant hier, -Et en effet ~ r- on combattit sur a rene ..!\- ,_.,. 1 1 ' ,. 

. b" qu't"l ~'v avait point parachèvement de bonheur pour !Ignorant cc s1 1en • ll · 
. l S"'Vant " Il Y a là bien certainement upe a usion aux guerres rr m pour e u . • ' h A , • t 

qui avaient désolé l'Égypte avant la XII• dynastie : Am:e~ att et~ 

venu rétablir l'ordre et la prospérité' ~ j: t ~:: ~ ~ r ~ _,___,} ~ ~ ~ 
~ J n .__ r ~' = ~ ~ e} r ;._ 2t ~ _o 1 ~ l;:;: rAI _o 1; ~ ~ ~~ 

= ,_.,. - = ... t.o.--- n a • ~ '-' • n "' - ""'- _,___, "<:s::: lllllllll®+fl..~~n- o ••- • ,_.,.n -..1\nllll i ' , _____ ..!\, I' .J!,_.,.- = .1! Al: l'• • • l, .--. ~ ~ ,. • 1 ...... 

:: --=(2) c, détruisant le mal , se levant conHne Toumou.lui~même, 
.__ -t.t---uant ce qu'il trouvait en ruines et ce qu'une ville avait prts. de sa 
cc res 1 ·, l' ville et . . faisant connaître à une ville ses fronheres c avec une 
(( voisme, · ' t' t l · aux 
cc établissant leurs stèles-frontières comme le ciel, repar,Iss~n 'em.s e. , 

l Ce qu,I.l Y avait dans les livres' réglant tout d apres l anbqmte' 
'cseon · · C"t"tl ' t 

l . deni' de l'amour qu'il portait à la JUShce "· e ai a ce ct pour a gran h · d · 
hier r ~ qu'on ignorait lorsqu'on déchaÎnait la guerre ' cet ter e paiX 
qui avait été son œuvre. 

III 

Le récit de la révolte et les réflexions qu'elle ins~i ~·; au vieux r~i rem-
lissent les quatre versets suivants. Le texte du ~tem:_est corte~: 

~énéral, aux nuances d'orthographe telles que 11..-.= 'li- po~: 1 • .•,;; 
::Jt(3J : je n'y rencontre d'incertitude qu'au demter me~bre. ~a var·I~ e 
des lecons qu'on y trouve semble prouver que les. scrtb:s rames~ es 

• . t l 0 1 "1>-' " 0 ~ =:: ~ dans Salher Il ( ) , ~ ~ r J 1\ ~ le comprenaten ma , 1 , J> ~", ~-..-

Il l. 8' dans le Recueil de tl' avaux ' 1 9 1 4 ' (IJ Cf. pour ce mot ' MASPERO' Sallie!· ' P· 1 

t. XXX VI' P. 1 6. . . ' . u 1 3lt-3 6 . cf. Études de mythologie et d'assyriologie' 
(2) G1·ande Inscnptwn de Bem-nassan ' . ' 

t. IV, p. 1 51-152 , 161-162. 

(3) Cf. p. t o L 7 et P· 2 5 L 2 du présent volu~e.f l 1 o-p. 1 1 l. t du présent 
(4) Papyrus Sallier JI, p. 10 L to-p. 11 L t' c. p. 10 • 

volume. 



@" "L ~=~dans OQ3 et OQ4 (1l o • -z- ~@-vl.. ~Wvvv-~ !)roba-
,__ ~"'S..l-&.&.1 'l, " -""'.A" ............... 
blement dans OB1 et dans OL (2) : la difliculté résidait pour eux dans 
l'assemblage des mots -z- ;._ ~ et ~ ~, et Millingen l'a résolue d'une 
façon ~ar trop simple en supprimant -z- ;._~et en écrivant 2 ~ ~:;:;_, 
:i: (3). Ecartant les éléments inutiles de ces leçons, on reconnaît sans peine 

que la version primitive était .-,.. }i 2 ~ -z- J ~ ~ ~ ..;_. :=. :i: ou sans 

abréviation _,_}i 2 ~ -z- J x J <~: ~ ~ :=. :i:· Le mot -z- J ;._ ~, -z- J 
-z- J ;._, ainsi déterminé, est un &-rra~ Àeyop.evov qui paraît désigner la 
dépouille, la peau morte du céraste(4l. Ce sens convient à notre passag·e 
et marque avec énerg·ie la nuance de mépris avec laquelle le vieux roi 
exprime la situation que la révolte lui faisait ; elle le réduisait à être 
comme la dépouille inerte que laisse le ;serpent à la mue. Le verset peut 
maintenant s'interpréter comme il suit : cc Ce fut après le souper, quand 
cd a nuit fut venue, - · je pris une heure de plaisir; - me couchant sur 
cde lit de mon palais, je me laissai aller, - et mon cœur commença à 
''suivre mon sommeil; - mais on a v ait fait circuler des armes pour 
''comploter contre moi,- si bien que je devenais comme la dépouille de 
''serpent du sol "· Sallier II écrit ~ ~ = T • q = • -...-&. où les autres 

<2 1 1 1 liiJ 1 <::::> _w: 
manuscrits qui ne sont pas endommag~és en cet endroit portent ~ ~ • 

~ 1 1 1 1 

ou ,._,..ou\.. T • q ou T • T q = • ....-&. (5l. Lorsque le mot~~ ou ~ _....._ .!\. <e. JIIIJ ~J 1 <==>...w::- <e. Ill <2 Ill 

est suivi d'un complément désignant l'usage des instmments ou des armes 
mentionnés, ce complément lui est rattaché directement, et par consé­
quent, il est introduit par :ou, quand la préposition cesse de prendre le 
nombre et le genre du premier des deux noms qu'elle reliait, par ,__, : 
de même qu'on traduit • '-"-"" • 5 ·~ ''les ornements, les instruments 

...::;o........JIII 1 -1 

c( d'action" guerrière ou autre. on doit traduire • l. ....._ • T • q = "des 
1 .:..--1 Jr' 1 1 1 1 lill 1 

(l) Cf. p. 25 l. 5-6, 9 du présent volume. 
(2) Cf. p. 2 5 l. 3-lt, 7-8 du présent volume. 
(3) Papyrus Millingen, p. 1 l. 1 o- p. 2 l. 1 ; cf. p. 1 o l . 11 - p. 11 l. 2 du présent volume. 
(4) Voir le Glossaire, p. 116-116 du présent volume, s. v. -z-J ~@ sabsabî. 
(5) Cf. p. 10 l. 10-12 et p. 33 l. 12 b du présent volume. 1 1 
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(( armes,~ des instruments de discussion ' de complob,. et comme on voit 
~lans la première expression des armes de guerre: vo~r dans la seconde 

d lo·t ei1 un seul mot des machmatwns contt'e le sou-
des armes e comp , . ï 
verain. Sallier Il en substituant = à : a fa~ssé la rela.bon des mots : l 

a fait de T • ~ le complément de r:: 1':. au heu de le laisser comme corn-

l ' t' • ~ p emen a 7, •• · . f d l 
De même que le sixième verset, le septième ren erme es ~o s rare:~ 

du moins pour nous' et des tournures de langage que nous n av~ns p" 
l'habitude de rencontrer dans les documents qui nous sont connus JUsqu a 

. ' _,_. ~--- 'Ai, J ~ ~ J ~ ~ :5, ~ --!- _:_. Sous ses forn~es 
ptc~~nt , ~~~~~·~ x 11....~-\. 7 --- "' '7'11,__etc.,lepremier 
v ai'l ee s ~ ..___ , -:ft: ~ ~ ' -:ft: ~.-~ ' .!\ "'--~ ' .!\ --- "--
mot signifi~ " ~ga~e du corps, garde ,, ainsi qu'il résulte ·des exemples que 

1h t -".....,._,..,..... 1 .-... ede 
nous en avons (1) : à' Edfou, par exemple l\ onsou es -:ft:~~"'-- j 1 

' 0 · · {2) J 1.... 1.. J 1.... 1.. "='c est une forme 
"garde du corps de son pere sms" · ·E A ·E .A~ · . 

d bl , d J 1.... 1.. "Cc J 1.... u -;. "houer, frapper avec la houe ,, et Il 
re ou ee e ·E A~' ·E ''A' ~ ., ' 
signifie certainement ici (c frapper un ennemi" cle la même mamere qu on 
frappe la terre avec la houe' (( frapper à grands coups "· Il ne semble pas 

· . b 1 . t où ces mots fig-urent, 
que le texte des quatre premwrs mem res(. u ~e~ se ' . o 

soit vraiment corrompu. Sans doute les fanlmsws orthographiques et les 
" . b d t 1.. n~ • clans Sallier Il, dans le Papyrus 

fautes cl etourderie a on en ' A l' 1':. • • • l • " (3) 

de Berlin avec ou sans le déterminatif~ au lieu de ~ r 1: ou ce , -z- 1':. , 

, 1. d ~ . \.~ ..- 'Ai des autres ma-
~ A 7~ :.4 dans le meme au teu e ®- ~..., .!\ ••• , 

~~scrits (tt) . mais on l)eut les éliminer du prenner coup ' et lorsqu elles .ont 
' · L d lX prenuers 

disparu' il reste un texte correct pour la gramma~re. es et ,..... . 
membres forment deux petites phrases coordonnees , au tem_Ps en , .' 
de m'éveillai étant (seul) de mes membres,- [et] je trouvai que cetatt 

D. l' '· S t Vl p 536 - 537 donnait à ce mot le sens «auxiliaire')') , 
(1) BRUGSCH, tet. t1e1 ., ·, · ' · ' 1 

~~gens de secours"; il en dérivait le mot courant ~ ~ ~ - ~ l. l 3 f 8 K 3g 
(21 RocuE~IoNTEIX-CHASSINAT, Le temple d'Edfou , t.l, P· ~qS, Ke 2 g · ; c · P· 2 0

' s · 
(3) Cf. P· 11 L 7, 9 et P· 2 5 1. 1 ft du présent volume. 
(4) Cf. p. 11 1. 10 et p. 2 5 l. 13~ 1lt du présent volume. 



r:une attaq~~ de mes gardes,. Le reste du ' verset se divise en deux parties, 
lune condllwnnelle formée des troisième et quatrième membres com­
mençant l'un par 1,. l'autre par ~}, la seconde également subordonnée 
mais. négative, comprenant trois propositions introduites par = et se 
termman~ Rar ~e m~t ~:::} ~ qui est à lui seul la proposition princi­
pal~ : (( St ~ a~a1~ pri~ v~ te les armes à la main, - j'aurais fait ~} ~ ~ 
rr(htt. : ((etait Je fmsaih) tourner dos à cet efféminé en le criblant de 
rr coups ~ .......J J ~ ~ J ~ ~ c 7 (litt. : (\par être criblé de coups,); -
((comme po~rta~t il n'y a pas = ~ ~ moyen d'être toujours brave 6 ~ 
((dans la nmt, m de combattre seul,- ni d'engendrer la bonne fortune, 

((';,succès t.! :-@ ~:;;: I ~ ~ans mon ignorancé ~ ~ ~ =} ~ (litt. : ((à 

(( l etat de J Ignorais'' ce qm se passait) , me voici ", - voici la condition à 
laq.u~!fe je suis réduit présentement. Ainsi qu'on le voit, j'ai adopté au 
tro~ste~e memb~e .la leçon ~:7;~:-;~ de Millingen(IJ, bien que le 
peht signe peu dishnct qui suit le mot ::-; puisse être un commencement 
de"'-- mutilé et non pas un ~· Amenemhaît désigne par l'épithete hon­
te~se de,'""~}-.~. les soldats de sa garde qu'il rencontra pendant la 
nmt de i att~que. Il excuse son malheur par l'imprévu du soulèvement, 
par la tralnson de sa garde, par l'ignorance où il était demeuré du 
Jang~r qui le menaçait. Cette explication lui tient tellement à cœur qu'il 
y revient au début du huitième verset. 

Celui-ci présente les fautes d'orthographe ordinaires, n;l..'"--@- • {2l 
n-1.. • e - {3) l ' A A • • • 

pour l', A•. •' ~-: ~ ~ , pour~~~"\.. •, n'" ~ '"---(4J pour n œ .......... qu'on 
f • • • ~Jr~ l' ~ Ill !'c::::>l 11' 

ecartera a prwrt, rn ms Je plus quelques variantes qui peuvent modifier 
le s~ns des1_ropositions où elles se trouvent. C'est ainsi qu'on lit dans 
Salher II, • '0 Ji • p \.. ~.!... : n (5J au lieu de ~ • '0 .. ..a.. n ~ 

,.,_,.,<=>~Ill e=> .-..!\,.,. ~1·.-. ~c=>s...:..:..a..ii:J•.-~ 

(1) Cf. p. 11 l. 8 ·11 du présent volume. 
<2 l Cf. p. 1 2 l. 1 2-1 3 et p. 2 6 l. S-7 du présent volume. 
(3) Cf. p. 1 2 1. 1 2-1 3 et p. 2 7 1. 6, 9-1 o du présent volume. 
l4l Cf. p. 12 1. t4 du présent volume. 

· (~) Papyrus Sallier n• 2, p. ~ 1 l. 4; cf. p. 1 2 l. 1 3-p. 1 3 l. 1 du présent volume. 

-~~c :xxv )·H--

~ -!- _:_~p- que Millingen nous donne en cet e~droit{ll . ~e mouv~ment 
général du morceau montre que Millingen nous a conserve la versiOn de 
l'auteur; en effet, les propositions qui entourent celles-là ont toutes un 
pronom de la première personne. Il est probable ~ue. le copiste du ma­
nuscrit duquel Sallier II procède directement ou md1rectement, voyant 
un~ à cette place l'a pris pou.r un détermi~atif. et lui a donné machi­
nalement l'orthographe du plunel·'*·, selon l habitude des temps rames­
sides, et d'autre part, le voisinage dans les deux lignes précédentes de 
la locution ~ ~-=- _:_ lui fit croire qu'elle réapparaissait ici , ce qui le 
poussa à substituer la préposition ~ a la négation = : il résulte de ces 
modifications un sens, (dl n'y a point de gens qui s'effraient it cause de 
cr tes plans, en ignorance d'eux,, qui ne s'accorde pas avec celui du pa~­
sage. J'adopterai donc la leçon de Millingen, en y intercalant toutefo1s 
devant le pronom p _ la préposition .!,. de Sallier Il : l'allitération .!. ~ 
~.!.r-est bien dans le goût du premier âge thébain, et _l'a~teur l'avait 
employée plus haut, au second verset{2l. Po~ssant plus ~o1'n lexamen, le 
dernier membre se présente à nous sous trois formes differentes : ~ l. 
"'"..a.."\.. n~~~-• ~Jill dans Sallier ll{3l, ~ .J ~Jt}r};~~7 

1 .iC .Jt l' .!\. '~ 1 1 1 ~ '\'\ 1 ~ 1 1 1 ~ 

.3.} .~. dans Mill ingen {4)' et [ ~] ~::!.!} r}:: ~ ~-; .3.'" ~ ~A~ d~ns 
l'Ostracon 5638 du Musée Britannique l5l. On peut ecarter a prwn la 
troisième qui, mettant la phrase au compte de Sanouasrît, ne .se conci.lie 
en· aucune façon avec le développement de l'idée générale, mais que chre 
des deux autres? Les mots } rl; ~ ~ 7 ,3.} ·*·'avec 7 féminin , sont 
corrects, mais le scribe de qui dépend Sallier II n'étant plus familier avec 

'·· · · l' d''' marqué {6lacru l'accord des prepositiOns , ams1 que nous avons eJa re , 
qu'il s'agissait du relatif::; il a donc écrit (da paresse qui est sur =~ 

(1) Papyrus Millingen, p. 2 l. 6; cf. p. 1 2 l. tlt - p. 13 l. 2 du présent volume. 

(2) Cf. p. 1 l. 5 du présent volume. 
(3) Papyrus Sallierll, p. 11 l. 4; cf. p. 13 l. t-4 du présent volume, 
(4) Papyrus Millingen, p. 2 l. 6-7; cf. p. 13 l. 2-5 du présent volume. 
(5) Ostracon 5638, l. 3; cf. p. 27l. 8-11 du présent volume. 
( 6) Cf. p. xviii de cette Introduction. 

D 
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leS ((serviteurs,, au lieu de (t la paresse le d', . . , . manque energie ,_., des 
(t serviteurs "· Dans toutes les versions c'est le mot A 'b - . 1 · • w ou rr cœur, qm est 
e SUJet : rr Mon cœur, lit. : n'ai)porte pas" c'es·t ' d' . . ' , .. 

• • J • -a- Ire ICI : (t ne rn ms-
rr pire pas la paresse des serviteurs" : il semble par la q l . 'II d · ' t , · ue e rOI vem e 
Ir~, qu ayan ;cce,r,te la position secondaire a lui imposée par SOn a'bdi-

caho'n ~u sa depositiOn, il servira son nouveau maître activement 
la negligence et l d · ' sans a. paresse es serviteurs ordinaires. Cette inter rétation 
me semble la mmlleure pour deux raisons La · • P · , · premiere est bree du 
contexte : tous les verbes depuis •- t . 1 __ Y on un pronom de la première 
personne pour SUJet • {')! ~ o = ~ .. cl 

cl 'd · d ' = ~ ~' --: __:_ ~' ICI one ~ ;-'~. La seconde 
se e mt e l'usage ordinaire du verbe 1 · · 1 . 1 

t t' l - ' qm' c ans ce genre de cons-
rue IO~ a e plus sou:ent pour régime le substantif qui désigne l'objet 

apporte en don' en pate ment ou en tribut l ~ "\.. :f:t:l: l l . l l 
cl· · ' t l · ' - = Jf 1 1 1 P us om, c ans e 

IX leme verse ' et p US }om encore' dans le douzième J ~ r ~ (;!-. J ~~ 
1~ ~ ~ ~) ;:.1;~~. Je rétablirai donc toute cette fin du h;tième v~;s~td l 
façon sm vante : • ,_., ~ • n ~ ~ • n ~ ® = ~p ~ e a ~---=\,.....Jill~ l' --- • j-i"~"\. 
PF~~-3t ~ ~ l' h= --- ~ - --~ I~Jf 

A • 1 1 1 -. _, \,.....J 1 1 1' avec ort ographe de l'âge ramesside : ((Parce 
que JC ne crams pas ces volontés, quej'e ne les ignore pas - t ·r, , e que mon 
cœur ne .man: es~e .Pa~ le manque d'énergie des serviteurs " ordinaires. 

Ces pomts eclaircis, tl nous reste a rechercher fe sens pre'c' d 
t l 'l ''l · IS u morceau 

e e ro e quI JOUe d~ns le développement de l'idée : ils dépendent du 
second membre dont Je n'ai point parlé encore C l . . ' l · · e lll-Cl Se presente a 
nous sous ~ usteurs aspects selon les manuscrits ' ~ ~ ~ ....-.. ~ Q 1 ~ a ,t 
\,.....J ~*~ TP i\ .:_ ~:: dans Saliier II et dans OBL-puis d,_ 1\;.-'ll' Hf 
~ ~ ~ ........... ..a.. Q ' ans ml mgen 

. d - ~- ~ ~- tw 1*1 r r ~ ~::' sans la préposition • entre le 
SUJet U seco~ verbe et Ce verbe fui-même' enfin ~ ~ ~ ........ ~ Q n ~ 
!] \,.....J ~*· p i\ ~ dans 0 B2 {IJ. On doit, je pense' éca ~r san7 disc:;sion 

(I) Cf · P· 1 2 1. 1 o et p. 2 6 1. 1 o- 11 _ 2 1 3 d . 
déterminatif de ~ \.. 1 7 · 2 - u present volume. Millingen a lié le 

... A--- avec a mar·que - du temps · 11 · 
un trait en retour qui réduit le . ~ ' " , purs ce e-ci avec le pronom par 

signe a n etre lus u'u · · 
Papyrus, p. 43) a lu ~ \,. _ . . P q n pomt : Gnffith (the Millingen 

A sans temr compte du retour vers la gauche du signe qu'ii lit-. 
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cetle dernière version qui supprime derrière r-+. ~ le pronom de la pre-
' mière personne et qui remplace celui de la seconde-. par celui de la troi­

sième "-- : elle trancherait sur le ton général du passage. D'autre part, 
le r de Sallier II et de OB1 me paraît être un rajeunissement du tex te : 
dans ce genre de constructions la langue du second âge thébain préférait 
le plus souvent intercaler la préposition r' où celle du premier âge se 
contentait encore de placer le nom sujet directement devant le verbe sans 
liaison de préposition. C'est la version de Millingen qui sort intacte de 
cet examen, mais le sens qu'elle fourni t lorsqu'on la traduit littéralement 
ede n'avais pas entendu les gens de la cour, que je te transmisse [le pou-
(t voir J ,, est si décousu' que la plupart des modernes ne l'ont pas accepté: 
ils ont supposé une fa~ te au début de la phrase et rayé 7 après .A~~ , 
ce qui ieur a permis de traduire rr les gens de cour n'avaient pas entendu 
ri encore que je t'avais transmis (le pouvoir) (tl " · Cette traduction s'ac­
corde avec le membre de phrase qui suit immédiatement, rde n'avais pas 
(t encore siégé avec toi " pour délibérer: les affaires co mm unes, mais se 
concilie-t-elle aussi bien avec le reste? Le premier membre du verset dit 
clairement : (\ Or mon abjection se produisit tandis que j'étais dans l'i­
(t gnorance , - car les gens de cour ne savaient pas encore que je t'a vais 
(t associé, -je n'avais pas encore siégé avec toi "· A pres avoir parlé de 
sa propre ignorance , il passe sans transition à celle des gens de la cour 
qu'il n'aurait pas tenus au courant de ses projets en faveur de son fils : 
il serait plus naturel qu'il continuât comme il avait commencé , a la pre­
mière personne , et de fait les manuscrits portent vraiment cette personne 
~\::::al· Si donc il y a erreur, ce n'est pas dans celte partie de la 
phrase que je la chercherai, mais dans ri\ ~::at=. Dans l'usage du pre­
mier âge thébain, un pronom ::al placé ainsi directement derrière un verbe , 
est presque toujours le sujet de ce verbe, mais quelquefois, par abus 
d'orthographe, il est son régime, au lieu de la forme régulière } ::al : le 

(I ) GRIFFITH , the Millingen Papyrus, p. 44; ERMAN, A us den Papyrus , p. 45; BREASTED, 

Ancient Records of Egypt , t. I, p. 232. 
D. 



). est traité alors en vraie voyelle et, comme telle, il n'est pas écrit (IJ. 
Rétablissons donc un ). dans ce membre, et voyons le sens que nous 
donne la phrase ainsi corrigée,~~\..--- ... .-~.. Q • 1 ~vJ, ~ n~ ~ .......... ~ 

t-4, .1\"-"JC~,, ... ,li•••l' lt.Jrlt~ ~ 
__:_ 4'1-) li=. Le pronom ). li joue derrière p il~ le même rôle que 
le m'o~ ~ dans les Enseigne.ments d'Aklttlwès, et ..:_ ~ ~ _!] 1*1 est à la fois 
fe regime de~~~ et le SUJet de r il~ : ede n'avais pas entendu (que) 
cd~~ ge~s de la cour ~'avaient attribué (livré) à toi.' -tandis que je ne 

. cc Siegeais pas avec t01 "· Replaçons cette portion du développement dans 
son milieu: rrOr, mon ignominie se produisit, sans que je m'en doutasse , 
c~- car je n'avais pas entendu que la cour m'avait livré à toi, - au 
~ ~o~ent où je n'étais ~as avec toi (à ce suje.t ). - Ah! que (désormais) 
rrJ agtsse selon tes dessems,- car je ne les crains pas, je ne les ig,nore 
cc pas, - et mon cœur ne me suggère pas la paresse des serviteurs,! Si 
l'on admet cette interprétation , les conséquences qu'il faut en tirer sont 
d'importance pour l'histoire. La conjuration dont Amenemhaît fut la vic­
time aurait été tramée par les cçurtisans au profit de Sanouasrît, et, ce 
se~ble, avec Ia complicité de celui-ci: maintenu dans l'ignorance, sur­
pns pendant la nuit, abandonné par sa garde et saisi après un essai de 
résistance, il aurait été obligé de subir l'élévation de son fils au trône 
avec. un semblant de co-régence. Cette co-régence des deux souverains, 
que Jusqu'à présent on croyait résulter d'une volonté librement exprimée 
d'Amenemhaît, aurait été la conclusion forcée d'un drame de palais. 

Qu'une péripétie de ce genre ait pu se produire, ceux-là ne s'en étonne­
ront pas qui se rappèllent que, dix ans plus tard, à la mort d'Amenemhaît, 
les gens de .la cour I~appe~èrent en toute hâte Sanouasrît qui guerroyait 
contr,e les Libyens : Il revmt sans retard avec un petit nombre de servi­
te~rs, et la rapidité de son retour prévint ou déjoua les intrigues. Toute­
f01s, .le souvenir de la révolution de l'an XX était assez présent encore 

(Il Cf. quelques exemples dans les Mémoires de Sinouhît (t. 1 de la Bibliothèque d'étude) , 

P· Ix, .et d!:: le Conte ~u ~aujra~é (~bid., t. II), p. ~9· Le) disparaft assez souvent dans 
la flexiOn),~ au premier age thebam, et elle devient 'i"· 
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chez ~les peuples étrangers pour que Sinouhît, arrivant chez le p~ince. de 
Tonou, pût être soupçonné , et requis en termes couverts de ~~re Sl le 
vieux Pharaon n'avait pas disparu de façon tragique {!!. Une tradüwn, que 
Manéthon avait peut-être prise dans un cont~ historique, voul~it qu'A~~n­
emhaît II eût été tué par ses eunuques (2l. L'Egypte féodale de la prenuere 
époque thébaine dut connaître plus d'une conspiration et plus d'une ré­
volte dont les monuments ne nous ont pas · conservé la trace. Le terme 
même qu'Amenemhaît 1"' emploie pour qualifier son état après la .nuit 
fatale n -1.. ~ ~ • ""' cc mon ordure ,, et celui dont il se sert pour expnmer 

l ' ' A .1\ 1 1 1 ~ • d . 
sa position vis-à-vis de son fils__,_~ ~lir~ ~~ ctj'accomphs tes essem·s": 
prouvent qu'il avait été vaincu et qu'il était tombé au second rang: am~1 
que le dit Sinouhît, il demeurait dans le palais ~~ii )L.J ~ 2, land ts 
que Sanouasrît dirigeait les affaires. Il était bien obligé de se résigner à 
son sort il en était reconnaissant à ce fils qui l'avait épargné pouvant 
le tuer, ~til se pli~it volontiers aux projets de celui-ci, puisqu'il en était le 
confident r2~~Iiliï~~=(S), qu'il n'en ~gnorait rien= -.;..= ~ r~ 
et que n'étant plus dirigés contre lui, il n'avait plus à le~ cramdre, ,__,. 
• fi' ~ou~.. • n • (4l . Toutefois il ne pouvait prendre sur lu.1 de pardonner 

c:=I..-JI IIiC=i'-. 1 Il 
à ses serviteurs ,1 ~ ~*· ' surtout à sa qarde ~ ~ =;: ~ ~~~' dont. a rn? es~e: 
le manque d'énergie )r1f\f~ pendant la nmt decisive, lm avait coule 
le trône. Il consacre donc le verset neuvième à récriminer contre eux, 
.affirmant que rien dans sa conduite passée ne justifiait leur~ intrigues ou 
l'abandon dans lequel ils l'avaient laissé. Les quatre premiers m:mbres 
du verset sont coulés dans un même moule, et les deux prem1ers ne 
paraissent pas avoir emharrassé les scribes ramessides, car ils en donnent 

tous à peu près le même texte ~ ~ ~ /(::! = l ,.__.... r + ~ ~ ~ ~:: ~~~· J... 
a ~ _,.._ ~ - .. T _,.._ ~ \.. ~ ii " C-:J • Sallier II introduit la prepositiOn ' 
, ~ ~~-ii ~ ~I.,-IIIIA-1:-:J 1 

(Il MASPERO' Les Mém. de Sinouhît, p. 1-3 el P· 6, 1. 9-1 o; cf. p. xx.xm-xxxiv' xxxvu-xxxvm, 

(2) UNGER , Chronologie des Manetho, p. 118, 120. 

(3) MASPERO, Les Mémoù·es de Sinouhît, p. 7 1. 1 o-11. 

(4) Voir p. 1 2 l. 1 3-t ft et p. 1 5 l. 1-2 du présent volume. 



entre = 1 \.--1 et r +~~'"~::l'fi, mais la locution est une locution toute 
faite qui se retrouve dans la Stele de Piankhi par exemple Pl, et le! doit 
être écarté, comme aussi le pronom lt et la préposition ~ qu'il insère 
derrière le verbe ~ ::;- ;. Le second membre, tel qu'on le lit chez lui, 
signifierait ''Est-ce que j'ai été pris parmi Jes troubles dans le palais?,, 
ce qui, adressé à Sanouasrît, serait plus que maladroit; c'en est déjà bien 
assez demander d'une manière générale : ''Des troubles ont-ils été suscités 
~·dans l'intérieur du palais"· Le quatrième membre n'est point préëédé 
de ~ ~'" chez Millingen, mais c'est évidemment un oubli du scribe : tous 
les autres manuscrits ont l'interrogation, et le parallélisme l'exige. De 
même, Millingen et Carnarvon remplacent le .verbe ® j ~ }__ :S; par 
! J ~ }__ c7(2) qui devient! J ~}__~;dans l'Ostracon 5638 du 
Musée Britannique Pl, avec un déterminatif~ erroné. ®j ~ }__ C, qui 
est une forme orthogTaphique de ® J x, signifie " retrancher, soustraire, 
diminuer". Fréquent dans la langue littéraire du premier âge thébain, 
il se rencontre dans l'Hymne. au Nil et dans les Ense~'gnemenls d'Akhtlwès 
aussi bien qu'ici U•l. Immédiatement derrière ! J ~ }__ C; lVIillingen et 
Carnarvon remplacent~~~ par S(5l, ce qui est, à mon sens , la leçon 
véritable. Je la maintiendrai donc dans le texte et je traduirai· : " L'eau 
"avait-elle été ouverte, couper les digues? (Gl "· La variante e J ~ }__ C; 
''L'eau avait-elle été retranchée, diminuée" explique ce que c'est que 
cette ouverture de l'eau. Le souverain dépossédé vise une action qui serait 
funeste dans un pays où la coupure des digues est soumise à une régie-

' mentation d'Etat, et où, par suite, une erreur ou une omission voulue 
lorsqu'il s'agit de l'ordonner peut entraîner des désastres. Cela posé, je 

(t) E. DE RouGÉ, La Stèle du roi Éthiopien Piankhi-Meriamen , p. 3 o l. 5lt. 

(2) Papyrus Jlllillingen, p. 2 l. 8; cf. p. 1 3 l. t4 du présent volume. 
(s) Ostraëon 5 638 , recto 1. 6; et Tablette Carnarvon, l. 9; cf. p. 2 8 l. 1 3 et p. 3 4 1. 5 du 

présent volume. 
l4l MASPERO, Hymne au Nil, p. 8o. 
(5l Cf. p. 13 1. 1 1 et p. 3 4 1. 5 du présent volume. 
(6 ) Pour le sens du mot "ll j j 1"7"1 , voir le Glossaù·e, s. v. l. 
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renclrai comme il suit cette première moitié du verset : "Est-ce que des 
' ) a· ' 1 ' 1 l'attaque'.! <' femmes avaient (sous moi, avant cela 1spose es armees a . · 

1 l' ' t'' ] )alats'l "_ Est-ce qu'on avait suscité des destructeurs a 111 eneur cu I · -
<<Est-ce que l'eau avait été ouverte et les cligu.es coupée: (avant le t;mps? ~ 
"_Est-ce qu'on avait fait oublier leurs devOirs aux sujets? "· Ce n est pas 
ici, on le voit , une traduction littérale : .c'e~t un.e paraphrase en te~mes 

cl S qul. expriment clairement la s1gmficahon des termes anc1ens. mo erne . 1 • • 

Le premier membre cont~ent ~e~t-être ~.ne. alluswn a la conspu·aho~ 
ui avait détrôné le souveram. Ams1 que DumiChe~ .et Schack-Scha~ken 

q · ' ' l 1 t v - t: deswne le harem ( l : le borg l'avaient pense 1 y a ong emps , ~ ..,_~ 1 • o 
complot qui porta Sanouasrît au trône aurait été tramé par les femm.es. 

C t hl dans la famille et dans le palais auraient eu leur répercusswn 
es rou es · l ' · 

cl l ays et comme il arrive tou]· ours en cas parml, sur e regtme ans e p , , . . 
de l'inondation. On aurait négligé de couper les clig~es en ce~tai~s ~n-
clroits et si cette explication est juste, on peut en tlrer une mclicatw~ 
sur la,da;e de la révolte : elle .aurait _eu lieu' danls l~ temps que' le ·N~l 
battant son plein' on allait ou vnr les digues' c est-a-dire vers l~s premiet.s 
· d' • t Est-ce à cette négligence que songe Amenemhait quand li . JOurs a ou . . , · , 't 

cl h J f · ll - des devoirs desquels la revolutwn amal parle es c oses a mre .-... , , 1 1 1' • , • 1 

l 't , le petit peuple ~-~? Lui' en tout cas ' Il n avait a se re pro­
fe ourne . ~, 1 1 1 1 a l l - ~ ... T~ 
cher rien de semblable, et ille dit bien haut : = /'_:.,.. ~ .2,, ./'. 1 1 1 ~ 

~ ~. ~-. ffi r ~ ~- j) ~ \\ point n'étaient venus à mol ~es m'al heurs 
}__l · 1 mc=-01· clepuis le J. our de ma naissance , . Les manuscnts presentent 
~i L ernere . 1 OB2 oQs t 
.. cl ·antes surtout ù'orlhogra[Jhe ; pourtant Salher 1 ' ' e 1c1 es van a - t 
l . de Berlin ne comprenant peut-être pas le mot rare j, ~' on e papyrus ' , . . ~ ./'. 
cru voir en lui une répétition fautive du v~rbe ;-: et~ ont om.Is, _ ".'"; ./'. 
w ~ ~ ~.~~ffi r ~ ~ ffi~ (2) Îl il n'y eut po mt :emr' nen ne vmt dernere 
((moi depuis le jour de ma naissance "· Le clermer membre offre des fautes 

.. B · h "b · Ilaremverschworung dans la Zeitsclwijt , 187 3, t. XII' P· 3 5 
(1 ) DunllCHEN, enc tu er eme 'r.. . te "If 4-". 

et note J. ScHACK-SCHACKENBORG, Die Unterweisung ll..omgs Amenemhat l, 2 Ha te, P· v 
(2) Cf. 'p. 14 l. 1 , 3 et P· 2 9 1. 1 0 _ 1 5 du présent volume. 
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du n~ê~ne genre : le papyrus de Berlin et OB2 ont omis )t derrière :@ 
et Mdhngen, Berlin , OB2, OQ7, OC1, pensant que l'un des deux_,._ était 
une faute du copiste antérieure, ont écrit .-,... ou ~ ~ '-' Ji au lieu de 

-~ I ll 
.-,... A < • "" {l) L 1. ·b . t l . ' ~ ,__,. "" . ~ .-,... ,__,.- ,-f, . a ssons su SIS er e nom compose A ..w: (( ceux qm - ,__, ........... 
rr font des actes de vaillance, des héros , des preux" ' qui se retrouve à la . 
fin de l'ouvrage (2) et traduisons ~ lt1 "o--n -;; ,__,. (au lieu de "') .....,_ . 

~-=- 1-*-1 ' -·~ _1\ ~ 
::Z:: ·'*· ((il n'est rien arrivé de pareil à cela au temps d'agir des preux"· 
Cela r _, ou plutôt ces maux j ~ ;_!, c'est ee qu'il a énoncé dans les 
quatre premiers membres, les intrigues du harem et de la cour la nég-]i-

' 0 
gence des travaux publics, l'insubordination des sujets : tant qu'il a eu la 
force d'agir et qu'il a été Z := )t l'Égypte ~n a été exempte. La mention 
sommaire de ces hauts faits remplit les versets qui suivent, et elle confirme 
son assertion. 

IV 

Les versets dixième, onzième et douzième énumèrent donc les preuves 
de son activité en Égypte et au dehors. Le dixième énonce les faits d'une 
manière générale , mais dans des termes emphatiques dont quelques-uns 
ont déconcerté.les libraires. Le premier membre leur a fourni l'occasion 
de diverses omissions, ainsi 7 dans Sallier II derrière le second verbe, 
ou de co~fusions orthographiques "'~ J ~ dans 0 B2 pour "'J ~ et ~fr_~ 
dans Sali 1er II pour ~fr~ (3l, mais ce sont la des erreurs sans conséquence, 
et le sens reste évident : ((Après avoir couru à Éléphantine , j'ai abordé 
Na th ô"· Nous constatons au second membre l'existence de plusieurs versions 
différentes : Sallier II donne tl _,.__,~ • ~ ":l:rt • ._!:..1.. 1.. ~ \. A 1.. J" <===> .__ 

T .!'> ..w: 1 -== " .!'> 1 .-,_ A A ..w: A A ' I ll ' 

le Papyrus de. Berlin avec une lacune à la fin Il _,.__,~ • ~ :l:rt • \..,a. .....J 1.. 
T .!'> "..w: • -== .!'> t ..iC .-....A 

~ 7~·······, OB2 ,, ::~.!."~lit~~~~ A A~ 
avec omission de la préposition~ derrière le premier verbe, enfin rvlillin'gen 

(Il Cf. p. tlt l. 5-8 et p. 3o l. 1, 5, 6 du présent volume. 

121 Voir p. 4 1. 9 du texte critique, et p. XLIII-XLIV de cette Introduction. 
ts) Cf. p. t4 l. 7 et p. 3o 1. 1-3 du présent volume. 
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et les deux Ostraca du Caire ·~~~ ~ : ;T.~:;:::~~7 A~J " ~"-- , 
avec des omissions ou des lacunes que j'ai réparées chez chacun par les 
autres (IJ. Les versions qui contiennent Jt derrière ~ : ~ !sont forcément 
fausses ' parce qu'elles lai~sent sans explication le pronom "-- qui acco~-
pagne A 1.. J "<===> : au contraire celles de Mil.lingen et des Ostraca cal-

A ''Il ' 
rotes fournissent au texte le nom masculin :-: qui justifie la présence de 
ce pronom. Nous l'adopterons d~nc et nous traduirons : rr Me te?ant su.r 
rr les frontières du pays,,·_ à Eléphantine et à·Nathô, comme 1l est dtt 
au membre précédent - (( j'ai vu ce qu'il y a en son pourtour "· Le troi­
sième membre a été le plus maltraité. Les variantes nous y proposent 

J_, 7~ ~ : ~~~::=::dans SaHier II , dans .Millingen 1.,7= ~ " ~ 
~• " ---.. et dans OP3 , OQ9 , avec une for te lacune au commencement B 
i .m •• ~-- " :l:rt •~·- ···'ki(2l. Le verbe J se joint à son régime directe-
• ~-- .!'>. 1 = t'Lill - - • ' ment sans préposition, et d'ailleurs l'e.xpression J., ~ : ~ est usitee par 
ailleurs : écrivons donc ici J.,~~ : ~ \( J'ai acquis, j'ai conquis (lit. : 
(( J''ai apporté ") les frontières ~· " ---..: des vaillances ,, avec ou sans ~ ' =-'-'• 
ou - pour rejoindre ce mot au précédent (J). Le quatrième membre nous 
indique les moyens par lesquels Amenemhaît. atteignit ce résull~t.: ce f~It 
"' •• -:\..-a.."' 1t1 "1 ........ \..,~.. (( par mes harpès - et par mes formes d1 vmes " ( l . 
.!\ = '-'•.iCA = •••..iC 
La variante =!!,.-.~.!.. " .JI de OB2 est un non-sens : nous retrou-
vons la locution ~!!, ::=: , suivie d'un pronom suffixe des person~e~ '. tr~~ 
souvent dans les textes (5) pour que nous puissions douter de sa legitimite 

dans ce passage des Enseignements. . 
Les deux versets qui suivent reprennent en les précisant les idées qm 

avaient été indiquées précédemment d'une manière générale, le onzième 

lll Cf. p. tlt 1. 1o-13 et p . 15 1. 1-3 et p. 3 1 l. 1-8 du présent volume. 

l2l Cf. p. 1S 1. 1-6 et p. 3 t 1. 1 o-13 du présen t volume. 
l3) Pour le sens de o• " ---..: voir au Glossaire, p. 1 09 du présent volume. 

~ .... \-.-1 1 

l4l Pour le sens de fGj " 1 : voir au Glossaire, p. 1 o 8 du présent volume. 
= 1 l 

l5l Il y en a deux exemples dans Les Mémoires de Sinouhît , éd. Maspero , p. 7 · 1 1 et 
p. 11 1. 6 , avec le pronom Jt de la première pe1·sonne; avec le pronom _, de la seconde, 

on la rencontre dans Sallier III , p. 8 1. 2 . 

E 
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les résultats heureux que l'activité du Pharaon a produits a l'intérieur le 
douziè~ne ceux qu'elle a entraînés au dehors. Le onzième contient ;eu 
de vanantes, et aucune de celles qu'on y trouve ne modifie le sens. La 
principale se rencontre dans Millingen, au quatrième membre : ~ ~ ... 
~ ~ { ,7,Jl cc on n'a pas eu de famine pendant mes années,, au li-;­
de -: L~ ~ ~ ~ Jl ~~on n'a pas eu de famine sous moi" qu'on lit clans 
Sail ter Il. La leçon de Millingen est certainement la bonne· celle de 
Sa Hier Il est due probablement a une distraction du scribe, ~rovoquée 
par l'a:sonance cl~ ~em?re suivant ~ ~ ~ ~ 2 ~ 7 ~ ~Jt ct on n'a pas 
cc eu soif sous moi" ( l. L orthographe cuneuse dont Sallier Il affuble le 
nom :1: H ~ J, du dieu du grain, reparaît sous· sa plume dans l'/l.vmne 

lV ï """"" • { ' • {'>) I . . au t ~, ~ ~ -, et a persistance avec laquelle il l'emploie m'a poussé 
à rn~ demander si elle ne répondait pas à quelque préoccupation de son 
espnt.. Chabas remarqua, il y a un demi-siècle, qu'un des copistes d'A­
nastast IV, hanté par la récurrence perpétuelle de-;:: 0 dans les cartouches 
royaux de son temps, avait écrit dans une lettre d'affaires \.. - ...=.. n ~ •---
••. n [) 1.. ~ ~ r cl . . .1\ ~ 1 1 •l' """"" ~ 1 1 1 

", 1 ~11'l ~-, , ,, au 1eu e r:::; ï"7ï cc choiSissez quatre poutres, (sJ. Le copiste 
de Salher Il, ou peut-être celui du manuscrit qu'il transcrivait, n'aurait-il 
pas voulu faire une sorte de calembour, en identifiant le dieu avec la 
~ei~e ·~~~'soit la femme de Ramsès Il, soit celle d'Aménôthès Jer qui 
etmt adore~. comme deesse dans la nécropole? Nous savons par les docu­
ments cuneiformes que le nom de ces deux reines se prononcait Naftéra 
Na1)téra ('!) et 1 r """""1 {' · ,. ' · · • ' 

c , , a 10rme ~, ~, mterpretee s1gne à signe, répond exacte-
ment à cette prononciation. N'insistons pas sur cette hypothèse. L'en­
semble elu verset est clair et se laisse tracll\Ïre sans hésitation : ct C'est 
ct moi le créateur des grains, l'aimé de Na pra, - le, Nil m'a béni sur 
ct toutes les plaines, - il n'y a pas eu d'affamé pendant mes années, il 

(Il Cf. p. 1 5 l. 9-11 du présent volume. 
(2) MASPERO, Hymne au Nil, p. 8 1. 5-6. 
(3) Papyrus Anastasi IV, p. 8 l. b. 

(qJ MASPERO, A travers la vocalisation égyptienne, §XXXVII, dans le Recueil, 1 9 1 1 , t. XXXIII, 
p. 96 sqq. 

ct n'y a pas eu d'altéré sous moi, - car ~) on se mettait à agir pour 
~~moi d'après ce qui avait été énoncé par moi, - car ~) tout ce que 
~~j'ordonnais était bien à propos". Le douzième verset a trait aux grands 
exploits de guerre ou de chasse, et il est heureux que le texte n'en soit 
pas trop déformé, car Millingen commence à nous manquer et les Os~raca 
nous sont désormais de peu d'utilité. Il débute par un mot que Salher Il 
el OQ10 écrivent sans nasale à la seconde radicale ... j ~ et OP2 avec une 
nasale ~ j ~, mais dont le déterminatif, mal compris des scribes, les a 
induits en erreur {Il. C'est en effet, ce curieux signe r- dont la forme cur­
sive se confond avec celle du svllabique , ; nous avons pendant longtemps 

J , 

transcrit ... j; le mot ... j ; , et les Egyptiens eux-mêmes s'y sont trompés , 
puisque les deux seuls manuserits où nous lisons le passage au complet, 

S2 et OP, écrivent, l'un ... j; }:"C~~' l'autre ~j; ~ \.--1, avec le ~ 
complémentaire de , . Il faut supprimer cet~ parasite , et, puisque le 
mot que ., détermine se lit ~ j et non ... j , nous devons rétablir le tex te 
de notre passage d'après OP : ~) ~ j r- ~ "i j ~ ~) ~ ((J'ai acculé 
~~dans un angle, j'ai traqué les lions, et conquis les crocodiles ". Le second 
membre n~existe plus que dans Sallier Il. Il y commence par ~ ~ ~ ltfl 
~ft~~~~)~~ UA où la présence de "-'isolé ne se comprend pas bien : 
si &--1 était la véritable leçon, on attendrait quelque chose comme ~ Jl 
..__ ~ ~ Jt r qui se rencontre im peu plus loin. Comme il nous faut u.n 
verbe d'action brutale , parallèle au ~ J r- ~ du membre précédent, Je 
corrigerai ici .l......i en } 7 : ~}} 7"i fl fl ~ ~) ~~ td'ai culbuté les Oua­
ouaîou "· Le verbe } 7 , } 3 peut s'écrire sans déterminatifs et sans } 
initi~l (2l. Je conjecture que l'autographe de l'auteur et les premiers exem­
plaires de son œuvre qui furent mis en circulation écrivaient ~}=:'lit : 
un copiste postérieur aura cru qu'il s'agissait, non pas de - =}--, 
mais de - = "-' , et sa fausse lecture ~ ~~li pour ~ } } 7 'i' aura 

{Il Cf. p. 16 l. t3 et p. 32 l. 7-8 du présent volume. 
{2) Erman ( Zur iigyptischen Wm·iforschung, Il, dans les Sitzungsberichte de l'Académie de 

Berlin , 1911, t. XXXIX, p. 916, 919-920), m'à confirmé dans ma conjecture. 
E. 



passé dans la vulgate. Le texte du dernier membre est Hottant dans les 
trois manuscrits plus ou moins mutilés qui nous en restent, et il sernble 
que la combinaison ~ ~ ~ r ~ ::.t! ait embarrassé les libraires :j'adopte 
donc, avec les menues conections nécessaires, la version de Sallier II 
cd' ai produit mon agir .-,... ~ ~ Jt contre les Satiou qui sont venus t ~\o. .:.. 

d h. 1 ..!\ .1\ 

rrcomme esc lens,. r1:~ }~~!~~:est une de ces constructions 
prégnantes, comme il y en a tant en égyptien : d'ai agi contre les Satiou 
cc [et les Satiou furent J à ! venir comme des chiens"· 

, , L: tr:izieme ve.rset contenait la description du palais qu'Amenemhaît 
s etai~ fait construu:e, prob~blement dans sa ville royale de ~ ~ ~ ~, 
au pres de sa pyramtde de L1eht. Le seul manuscrit. qui nous f'ait transmise 
au complet, Sallier II, est fautif, mais l'accumulation des termes tech­
niqu:s excuse' presque son incorrection. ~Je me suis fait, dit le prince, une 
cc maison doree, avec des plafonds bleus,, et, ajoute Sallier II, r :r ~ = 
n-a\..•2-' 1.. a a-"'...__ __ , •• c 1 · -
u' ~.; ..!\ ~ ~ 1 1 1 "'.A,, .1\ ..!\~ _ 1 1 1 1 1 1 1 • omme e pmnt rouge tombe 
derriere r :r ~~il ,-1' il faut rattacher ce mot à ce qui précede et conclure 
q~e les murs étaient peints en bleu comme les plafonds, ce qui n'~tait pas 
frequent pour les fonds de pierre, mais ce qui peut s'entendre à bon droit 
des hiéroglyphes. On traduira le reste: ceLes sols, les dallages descendent 

cc dans = -:-171 -r 1 71 " et Schack-Schackenborg a cru qu'il s'agissait ici 
d'un dallage en plaques d'un oxyde de cuivre, Kupferste~'nchen(Il. Le fait 
n'a rien d'invraisemblable en lui-même, et il y avait à Karnak au moins une 
chambr: qui était dallée entierement de la sorte, en plaques d'amazonite. 
To~t,efms .le .cont~xte prouve :.ue -r 1 71 ne se rapporte pas au mot qui le 
precede, mats qutl est la fin dun membre de phrase que Salliei' II a omis, 
et que Millingen èt OP nous rendent en entier : ...__1.. ~ ._."' , • rd es 

• ~A-.-.111.1\1111 
cc portes sont de cmvre et les verroux de bronze "· Les murs et le dallage 
cc.descendenh donc, c'est-à-dire seraient constitués par une espece de 
pwrre dont le nom ne se rencontrerait que dans notre passage. Brugsch 
l'a lu = ~ ~ pour le rapprocher de ~ ÀÀ. ~ ÀÀ signifie ~ caillou 

... rem mm ' 

(I) ScHACK-ScH-ACKENBORG , Die Unterweisung des Kiinigs Amenemhat I, 2 1• Halfte, p. 1 3. 

--+-:to( XXXVII )-c;-

rr pierraille .,, ce qui ne saurait convenir ici, et il ~s.t ma~c~li~ (Il; _l'or!nal 
hiératique porte d'ailleurs un -, et le mot en htige s y ecnt bten ~ ~ 
-. C'est une faute évidente. Il faut rétablir ici, sans aucun doute , le 
-c~mposé -1.. - = 0\- - 0\ qui est employé couramment en pareil 

~ _1\. ŒD .-.. mEl ' .,m'iD .-. !!:"J21 ' "' 

cas. Là forme=~:: s'éclaire, si l'on suppose que dans â-roud:t, le= 
s'est vocalisé comme dans .. ~ r ~ pour ~J ~' et que le touts est pro­
noncé â-ouîdit[t] ou quelque chose d'approchant: =~:: serait .un_e ortho­
graphe convenable en pareil cas, et l'as~ona~c~ ~e cette l~rono~c1~bo~ a:ec 
celle de -1.. · ~ ._. âouît, âouî, au pluriel femmm, expliquerait l omissiOn 

~.1\..-.111 , 

qui trouble tout notre passage dans Sallier 1! ('2:· Le .hr~nze eta~t ~~l 
alliage on ne s'étonne pas de le trouver qualifie ii arhfiCiel " 1-~ 1 1 1 ~; 

' . l' 'd' . b' OP2 l . (aJ L je maintiendrai l'ép1thete dans e Illon, 1en que a suppnme . e 
membre suivant : idaite pour l'éternité , la durée s'effraie de cela " se 
comprend de soi, mais pourquoi faut-il que la fin soit pr~sque déses~érée? 
Nous n'avons plus ici que Sallier Il pour nous tirer d'affaire, et le scribe de 

''l . . llo..~=--"' J ---· =. ""' Sallier Il n'a pas su ce qu1 copiait, ,Jr.M:'..!.. ~::at~=" __ ,"=.le' 
car il n'a pas mis de déterminatif au mot qui suit. I: verbe_; _peut-être 
n'a-t-il pas reconnu celui qu'il y avait dans son ongmal. Mdhngen, au 

fragment qui nous est conservé de sa tr.ois~eme page , éc~'Ît hi~n -.~ ~ ~ J 
le nom du dieu, nous confirmant ams1 pour ce pomt l exactitude de 
Sa Hier II ; mais son témoignage nous fait défaut en ce qui conce~~e \ 
.J -- (4) . Le verbe o prend son régime directement sans préposilwn : 

J'd~n~ ~qui précede.!.: n'est pas un,. de ces~ .parasites que Sallier_ Il 
introduit parfois dans les ouvrages qu1l transcnt, nous auro~s a~~1re 
à un composé en ~ préfixe de la racine ~- Observons toutefms qu tl y 
a là un cliquetis par renversement ~ ~: 7 ~ ~ J pour lequel un com­
posé en \ initial non seulement ne servirait de rien mais serait plutôt 

(I) BRuGscH , Dict. hié,., S. , p. 257-258. 
(2) Cf. la note insérée à ce sujet dans le Recueil de travaux , 1913 , t. XXXV, p . 161-16 2. 

(3) Cf. p. 33 l. 1 du présent volume. 
(oJ Cf. p. 1 6 l. 1 3-14 du présent volume. 
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nuisible :puis donc que cet~ n'a sa raison d'être ni en tant que préposition 
appelée par I, ni en tant que préformante, il convient de le retrancher 
et de lire ~}~1:~.!. ~=.!.J· Reste a savoir ce qu'est ce substantif 
.!. :- dont Sallier II ne nous a pas rendu le déterminatif. Je ne connais 
jusqu'à présent que deux mols de l'orthographe.!.:-, dont l'un.!.:-~ est 
au duel (IJ, et dont l'autre.!.:~~ t~! est d'ordinaire au pluriel (2l, mais on 
ne peut tirer d'eux aucun sens plausible pour la phrase qui nous occupe. 
Celle-ci est subordonnée grammaticalement à celle qui précède par la forme 
en ~ de son verbe , et logiquement elle explique la pensée du membre 

:: ~.!. g 1*1 ~ 0 ~.!. r- : rr puisque la maison est faite pour l'éternité' la 
((durée a peur à cause de cela , - car J·e sais tous les • - du Maître de 

<=:» \\ 

douh. Les (( .!_ :- du Maître de toub connus par un mortel assuraient 
donc à ses constructions l'éternité, et la durée n'avait plus de puissance 
sm· elles. Faute de mieux, je hasarderai ici une conjecture. Le Pharaon 
était identifié complètement avec la divinité : ll.. ~ 1 1 1 \.l 1 ll.. = • 

, .1! - fl- "'-- .1\ 1 1 1 , .1! . = 
~ ~ =~~~_~~ft\,::~~~~' ((comme ses membres sont des 
((dieux, comme il est en son entier dieu, il n'y a membre en lui qui soit 
rrsans dieu, et les dieux sont devenus ses membres" (3l, et, par suite , notre 
Amenemhaît est un avec le Maître de tout, connaissant les vertus qui don­
nent sa maîtrise à celui. Observons en premier lieu que le pronom 7 de 
Sallier II est au féminin (~t), et que par suite .!_ :- auquel il se rapporte 
est lui encore un nom féminin : la terminaison masculine -"-tî -îtî 

' ' 
qu'il possède s'explique alors, comme dans:: nttî pour= nîtît, par une 
suppression de la finale féminine - - t, qui, tombée déjà dans la pronon­
ciation, tombait souvent dès lors dans l'orthographe, si bien que .!_ :7 
est pour .!. : zarttt. Nous avons donc la forme féminine d'un substantif 

(!J BauGscH, Dict. hiér. S., t334-t335, où la figure intercalée dans l'article prouve qu'il 
ne faut pas traduire , comme fait Bl'ugsch, mit Falkengesicht au singulier, mais au duel avec 
deux faces de faucon. 

l2l BauGSCH , Dict. hiér. S., p. t335. 
C3l NAVILLE, La Litanie du Soleil , pl. XIV, l. 39. 
l4l MASPERo, L'Hymne au Nil, p. uv. 

1 

d'agent ou d'état dérivé d'une racine .!_ qui, donnée l'assonance avec = 
• J, est très probablement la même que celle de !. (( touh . Prenan~ le 
;-ns second (doub, sans nous inquiéter de ce qu'a pu être le sens pre~ne~, 
• -. issu de • par l'intermédia.ire d'un féminin •-:- (( to talité,, sigm­
fler~it un hom-;;e qui appartient à la to talité; élevé au féminin .!.. : zarlît 

et déterminé par ---, il désignerait ensuite d'une façon abstralle (d es 
rréléments , les propriétés , les qualités , les attributs d'un tout ~ ., ~e sens 
serait donc : (\ Car je connais tous les éléments, toutes les propnetes, tous 
(des attributs, qui constituent le dieu maître de toub, et, ~aturelle~nent, 
l'éternité et la durée sont les attributs principaux d'un d1eu pa,re~l.. En 
résumé Sa Hier Il nous aurait conservé dans le gros la leçon de l ongmal 
et il se;ait certain qu'on lisait dans celui-ci la partie phonétique!.:;::;= 
.!_ J, mais il aurait supprimé les dé~erminatifs qu~ nous e~ssent per~Is 
vraisemblablement de comprendre le JeU de mots: c es t par simple conJeC.-

ture que je les rétablis comme~ ' et que je li~ !.~'7· 
Nous n'avons plus pour nous aider à reconstituer la leçon correcte du 

' f · · ·fi t OQ11 {l ) et un passage quatorzième verset qu un ragment ms1gmtan sur , .' , . -
du Papyrus de Leyde I 3ltlt , où Gardiner a re~onnu tres mg~meu~ement 
une version allérée des trois premiers membres12l. Autant que Je pms com­
prendre la composition des Enseignements, l'apologie .à.,laquelle Amen­
emhaît se livrait de son activité finit avec le verset lre1zteme , ~t les d:u~ 
versets qui terminent l'œuvre contiennent ses. réflex.io~s dermères a~nst 
que son acquiescement à l'état de choses dont 1.1 ~ut vtcllme. Les premi~rs 
mots du verset quatorzième établissent la transllwn entre les deux ordres 
d'idée. Gardiner semble penser que le passage du Papyrus de ~eyde est 
une citation pt·esque littérale, et qu'il faut par conséquent modifier pro­
fondément la version de Sallier : je crois plutôt que nous devo~s ~econ­
naître dans les Admonitions une adaptation du passage de Sa~her Il' 
qui , conservant le mouvement général, ne contient pas nécessairement 

(Il Cf. p. 33 l. 3-5 du présent volume. 
(21 ALAN H. GARDINER, Admonitions of an Egyptian Sage, P· 5t-52. 



partout la lettre de l'original. Dans le premier membre, le Papyrus de Leyde 

porte ~ ~ffi r ~ · ~ffi r ~ '\,_ ~*~ /] ~ ~*~ , ~-;:~~ru~~ cc Or donc, les enfants 
cc des grands sont jetés dans la rue,, et cette rédaction s'aceorde fort bien 
avec les autres prophéties de malheur que f'éerivain des Admonitions aceu­
mule dans ses pages. Le scribe de Sallier s'est imaginé que les premiers 
mots contenaient le verbe mrmr~, et nous devons le corriger ici d'après 
le Papyrus de Leyde;· cela admis, nous obtenons une lecon convenable 
pour le membre entie1· l~rt<.n<&.rt<.nll~ c+.::abl~\.. "<:c:~ru·-: cc Ür donc 

, lill'~ 111 r,, .1>1 • ........ A~... LJ. , 

cdes enfants de la multitude, dans les rues" avec cette facon orientale 
d'exprimer une collectivité, cd es enfants de la multitude, p~ur la cc mu l­
ee titude "· Le second .membre du Papyrus de Leyde I Jt! 1 ~ 11 ~ ~ ~ 
~ ~ ~ J ~ ~ ~ ~ 11, cc celui qui sait dit qu'il en est ainsi, celui qui 
cc est 1gnorant dit non" {IJ, prend chez nous la forme ~ ) Jt I ~! 1..: 
~ ! ! ~ ~ ~ ~ ! • .7J .__. A va nt de connaître le passage du Papyrus de 
Leyde, l'opposition perpétuelle qu'on remarque, au Papyrus Prisse par 
exemple, entre 1: et } ~ ~ ~ Jt rn 'avait décidé à rétablir hypothéti­
quement ces deux mots dans Sallier II : ma conjecture est devenue 
maintenant une certitude pour moi, et je lis ~} I Jt! 1..: ~!}, ~ 
~Jt!r:;.__ ede malin (celui qui sait) approuve, l'imbécile (celui qui 
cc 1gnore) d1t: C'est bien!" avec l'ellipse du verbe ::::t· Le troisième membre 
est celui où les deux versions diffèrent le plus : tandis que les Admonitions 
continuent le développement en-~-=_...._ n _,__..., = \.. 't 1 cc j)arce qu'il ne 

-\\ Cil) "'-' '"----JI\..___ 

(Il Je ne suis pas bien certain que la locution J ~ ~ ~ ~ ~ et les différentes formes 
sous laquelle nous la trouvons dans les texles signifient exactement ~non,. L'une d'elles, 
~ ~ ~ ~ J ~ }.: ~ ~, ia baîyou, s'est conservée dans l'arabe du Saîd comme ~ ~ 
prononcé ia-baye, ia boye, selon les endroits, et l'usage moderne nous montre com:.~nt 
~Ile s'employ~it dans l'~ntiq~ité. C'est une exclamation d'étonnement pour une chose que 
~on ~e croyait pas possible; Il y entre bien comme une idée de négation, mais de négation 
Imphquée plutôt qu'exprimée. Je traduirai donc le passage des Admonitions : ~Le malin 
~(c~lui qui sait) approuve, l'imbécile dit(~): Oui-da! Bah! ,, en paraphrase: ~de croira 
~~ q~r voudra, moi je ne le crois pas!"· La même nuance convient aux passages que Gardiner 
a cttés comme à ceux que j'ai recueillis ailleurs. · 

-.-)o( XLI )ot+-

cc le sait pas, c'est bon à ses yeux, d'après Gardiner, nous trouvons dans 

Sallier II ~:::: I .._ + ~ ~ ~ ~ ~.!. _., avec une vari~nle r- .pour + ~ 
dans Milling·en (IJ, cc parce que n'est pas celui qui le satt ~as vtde de ~a 
cc face, il n'est pas privé de faveur auprès de toi "· Il y a bten, com~e Je 
l'ai indiqué plus haut, imitation de l'un des te~ tes pa~ l'autre, ma~s. ce 
serait s'exposer à fausser le sens que d'introdmre celm des Admomlwns 
dans celui des Enseitmements. Si j'ai bien saisi l'intention de l'auteur, 
celui-ci , après avoir ~aconté brièvement la révolution et avoir démontré 
combien le traitement qu'elle infligea à Amenemhaît était peu mérité , 
indiquait brièvement l'impression qu'elle avait produite sur le peuple, 
lorsque celui-ci l'avait apprise : cc Or donc, les enfants de la foule, dans 
celes rues,- le malin approuve, et l'imbécile dit: cc C'est bien ,, - car 
cc qui connaît cela (la révolution) il n'est pas dépourvu de t~ faveur "· Et 
ce ' ~ x \.. 't 1 amène un tableau de l'accueil que la foule fait au Pharaon 

r ~.J\_., · L · cl 
nouveau et du rôle qu'il est appelé à jouer désormais. e premte~ es 
membres où l'auteur définit cette situation contient une leçon qm de­

meurait inintelligible jusque dans ces derniers temps - ~ ( Î r = =) 
~ 1 r : il est évident aujourd'hui que ce -::.! 1' c!ui .s~m blait appliquer à 
Sanouasrît l'épithete plutôt dédaigneuse de ~ cc mdtVIdu ,, est u.ne ~au­
vaise lecture du mot =} ~ cc roi , ('2) écrit dans l'archétype h1érahque 

=) ~, et nous lisons =} ~ ( Î r-:- '-:- J ~ 1 r '3J: Le seu~assage 
qui, dans la suite , présentait des diffieultes chez Salher 11, ~.,:._ !...!~ 
._,_ _., 't &" \o. 8 ~ ':ï: se corrige avec certitude (l!J, d'après le fragment 
..-,.." 1 .1\X=...w::: ,__ . • 
de Millingen, en [~~] ~ Jt ::t Jt :::= ~ ~ &" ~ H~_.,] cdo1,, tu es 
cc mon cœur à moi-même, et mes deux yeux te contemplent- ne en un 

(tl Cf. p. 1 7 l. il du présent volume. . 
(2) Sur ce mol, qui se trouve à la fois dans les textes des Pyramides et dans ~eux .de 

l'âge gréco_ romain, cf. SET HE, Das Wort Jür King von Ober- /Egypten, dans la Zettschrijt, 

1 g11 , t. XLIV, p. 15-34, et BnuGscH, Dict. hiér. S. , t. V, p. 8 t-83. 
(3) MASI'ERO, dans leRecueilde travaux, 1913, t. XXXV, p. 192-193. 
(4) GRIFFITH, the Millingen Papyrus, p. 48 et nole 5. 

F 
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(( jour de joie, - a côté des humains qui t'acclament??. La lecon de 
Sallier pour ce dernier membre ~ g:"' ... -~li"' t:: r-- a1.. . ~ ~ :1 ""-

• • ..:::::: 1 >l't~ 1 .1\. .!\ 1 1 1 !\ -- 1 1 1 ~ , .A ~ , .le 
contient plusieurs fautes qu'il est facile d'effacer. L'accumul.Dion d , . . e 
p~epos1h~ns, de ver~e et de pronom qu'on y remarque ~;;r~= ne 
res.ultera.It-elle pas dune erreur auditive interne d'un copiste ramesside, 
qm aurait ~u entendre le pronom complexe ~~r ~::: avec redouble­
ment ~ r 1 1 1 de la consonne r, et qui aurait compris : ((Eux à toi . 

Gl . ' . (( OI~e. " :vec elli ps: de :::t_ cc dire ". Cette bévue ne serait pas pl us forte 
que h1en d autres qm se rencontrent chez Sa Hier II. Il y aurait donc lieu 
de rétablir ~ ~"' ... - ~"'"' r--. 1.. \,. U,. -""- l At f d • -= 1 m .1\ .!\ 1 1 1 .1\ ""'---~ 1 1 1 _., , A J! n.. 1 1 1 , ((a co e es gens qm 
(( (litt.: ((à l'état de,) te font des saluts! , avec ·une forme ramesside en 
~ devant le verbe ""'---~, qui se serait substituée a la forme ancienne fil~ 
~~~~r~ ((des gens qui te-font des saluts,. d 

Le dernier verset, sans être aussi défiguré que celui-ci l'était, ren­
ferme .des fautes . graves e~ ~lus des caprices d'orthographe coutumiers 
au scnhe de S~lher II. (( Ams1 ~ ~ _:_, dit-il au début, ce que j'ai fait 
((auparavant (hre m J au lieu de m " J v&. ) J·e te l'att h . t , ~ - =-""-- 1 .il:: , ac e, Je e 
(( l ordonnance=-:;~::: à la fin"; après quoi vient un membre légè-
rement corrompu, a~ v&.111111111a~''"""""=1.. ~ ~ - ... •~ L ·1 d 

• 1 • , _.,.il:: - , 1 ~ -" ~ 1 1 1 _" .1\ -.. e sen )e e 
Salher Il, ~ :n juger pa: l'qrt?ogr~phe qu'il emploie, a lu et compris 
dans son onf?I~al, (( Je sms le p1eu d attache des êtres qui sont selon ton 
((cœur,, mms Il me paraît que, dans cette version - 1. ~ ~ - _ 

• , _" ~ 1 1 1 cons 
htue une tautologie contraire à l'usage égyptien : le relatif- esÎde tro 
derrière-1. ~ 'l dd''' -" P 

-" ~ ~ 11 1 qm e compren eJa, et, pour expliquer sa présence 
en cet :ndr01t, _je su~pose qu~il remplace un groupe mal compris par un 
d;s ?op1stes .' sOit ce lm de Salher II, soit l'un de ses prédécesseurs. A coup 
sur Il y avait là un exemple de l'expression bien connue - ~ et ui _ 
qu'il s'agit ici d'hommes d'après le déterminatif v&. ,_,., 1. -~ -~' ~ ,~p s 

. . .il::' -" ~ 1 1 ~-" 1 1 1 ceux 
((. qm sont et ceux qm ne sont pas selon son cœur "· Le membre suivant con-
flent une phrase qui se rencontre de nouveau dans l'Hymne au Nil(ll: (((Je 

(J) G. MASPERO, L'Hymne au Nil, p. 2 l. 7. 

• 

-Ho( XLIII )-c-i-

,, suis) la statue où poser les couronnes à urœus , la graine du dieu -
(( scellée à la place qui lui convient- depuis qu'a commencé pour toi la 
(( conclamation dans la barque de Râ "· Jusqu'ici les difficultés ne sont 
guère que d'ordre littéraire et mythologique , et elles résultent partie 
de l'ignorance où nous sommes de la nature des cérémonies qui accom­
pagnaient l'avènement d'un roi , partie de l'étrangeté des métaphores 
auxquelles la rhétorique égyptienne se complaisait : les dernières lignes 
de l'ouvrage sont gâtées par des erreurs cléricales assez nombreuses qu'on 

ne corrige pas toutes aisément. Dès le début, Sallier Il donne r' ~ r r + 
;:. ~ ~ = où Millingen présente '~+;:.~~= (tl . Si l'on doit retenir un 
factitif, le mouvement général du texte exige un verbe à la première per­
sonne du singulier, et il convient de rétablir ·~r+::.~H~-- (( voici 
((que je te fais régner sur ce qui a été créé sous moi , -litt. : ((sur ce qui 
(( a été fait être a va nt moi " ; - l'orthographe +;:. q ~ pour +;:. ~ H ~ (2), 

où l'î-ya du pronom de la première personne forme diphtongue avec la 
finale t du verbe, pouvait exister dans le manuscrit d'où dérivent Sallier Il 
et Millingen. Toutefois Millingen préfère ici la forme simple + ::_ ~ ~ ~ qui 
me paraît plus naturelle , car elle rappelle la phrase du début des Ensei­

gnements (3l .Je lis donc ·~+::.n= r .!..,:-! <( voici que tu règnes sur 
(( ce qui a été créé au commencement , , sur l'Égypte et sur le monde, en 
corrigeant ~_:_~~ <( en avant de moi , , en_,:-! (( au commencement?? 
ainsi que je l'ai déjà fait plus haut. Le membre de phrase qui suit :: ~ 
~fil--- ;:b =: ~ 1'*1 , sous sa forme présente , n'offre aucun sens qui 
convienne grammaticalement ou littérairement au contexte, et l'on ne 
saurait douter qu'il soit incomplet. On le rétablira aisément dans sa 
forme première, si l'on rapproche de lui ce qui est dit au verset IX (4) : 

~ ft1 o- n ~-~ .-,....!. Il ~ (( pareille chose n'était arrivée au temps 
1--\ ~ l ~ 1· .... • ~ .... ,__,_ 'Il • a • 

(l) Cf. p. 1 8 l. 5-6 du présent volume. 
(2) Ea~IAN, JEgyptische Grammatik , 3• édit., S d11, p. 7 9· 

(3l Cf. p. 1 l. 3 du présent volume. 
(4l Cf. p. 3 l. 4-5 , et p. t4 l. 4-g du présent volume. 

F. 
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''de l'action des preux"· A pres cette incise, la période reprend son cours 
en une suite de membres de phrase ou sont dénombrés les actes princi­
paux du nouveau roi. J'estime que les deux premiers sont corrects, au 
moins dans Millingen : ''Érigeant des monuments, rendant parfaite la 
"prospérité de ton palais"· Le tt·oisieme membre et la clausule finale, 
qui en est le complément, comptent malheureusement parmi les passages 
les plus maltraités par le copiste de Sallier Il, et la perte des parties 
correspondantes de Millingen nous oblige à recourir aux conjectures. Le 
~~par lequel il débute, avec son orthographe barbare, est une de ces 
fautes d'audition interne que j'ai signalées souvent.~~~ "combattre, 
et f ~ ''se tenir debouh, avaient certainement des prononciations très 
voisines l'une de l'autre, _,_, ~ ~ âMou pour le premier, _,_, ~ _,_, â~tâou 
pour le second, et l'affaiblissement de_,_, â en~ a était déjà un fait acquis 
dans bien des cas à l'époque ramesside. Le scribe de Sallier II, se répétant 
à lui-même ÂHÂ, qu'il aurait dû écrire ~ ~ ~ âl].a comme le prouve la 
leçon de Millingen, a noté d'abord~ âQ,, puis par distraction, il a com­
plété son mot avec la finale ~ âou de f ~' ce qui nous a valu l'ortho­
graphe bizarre lA_,_, Pl. Par une seconde inadvertance il avait omis • 

~ 1\ ' 1 

I7 qu'il a ensuite inséré dans l'interligne. Enfin et comme pour redoubler 
notre embarras, il a utilisé la graphie ~ du pronom de la première 
personne,~~~~ li (îM-lwu-î, ~=:~li rakh-kou-î, où il y avait celle 
du pronom de la seconde~~~ âM-k, ~= rakhou-k. Ce n'est peut­
être de sa part qu'une fantaisie orthographique, les deux formes ~et._, 
se prononçant de la même façon au temps où il écrivait (2l, mais elle était 
de nature à nous embarrasser : il ne m'en semble pas moins, comme à 
Griffith (JJ, qu'il y a lieu de rétablir la seconde personne. Le membre de 
phrase, lu ainsi ~ ~ ~ .-; ~-}! ~ -., devient la suite du déve­
loppement en l'honneur du souverain nouveau : "Voici que tu règnes 

(Il Cf. p. 18 1. 9.-10 du présent volume. 
(2) Cf. p. xvn de cette Introduction. 

(BJ GRIFFITH, the .Millingen Papyrus, dans la Zeitschrift, 1896, t. XXXIV, p. bg. 

---+t-( XLV )-«--

(( sur la eréation, - ce qui ne s'était pas produit même au temps de la 
" prouesse des preux, - érigeant des monuments 1 rendant parfaite la 
"prospérité de ta maison, - [et que J tu combats pour qui Le connaît et 
((pour qui tu connais , , c'est-à-dire pour tous ceux qui s'étaient déclarés 
ses partisans lors de la conjuration. Le membre de phrase final me paraît 

être correct dans sa concision : ! =:::: ~::: ~}::; 1 J "'-- · On le 
rendra en mot à mot à demi barbare : '' parce que point il a aimé cela, 
((à côté de sa Majesté "· A première vue , ~)est, comme au verset XIV (iJ, 
le pronom neutre équivalent à r-ou r "' et il se rapporte à l'ae.te expri~é 
précédemment 1 soit ~ ~ ~ racte de se battre pour SeS amiS : \\ Jl n y 
,, en a point qui ait aimé cela,, '' Personne ne s'est complu à cela , , car 
la négation _:,_ seule répond à la locution plus récente = ~ '' il n'existe 
(( poinh. Po~ achever de dégager une signification plau~ible je su!s fore~ 
d'attribuer à la préposition~ ra-gasou , un sens qui résulte sans difficul te 
de sa valeur première, mais dont je n'ai recueilli aucun autre exemple 
jusqu'à présent, ((à côté de ... " pour rren comparaison de .. .' ".' rr~u ~rix 
"de ... "· Je comprendrai done : (( car il n'y a personne qm mt mme se 
ti battre ainsi en eompat·aison de Sa Majesté"· Ce serait l'éloge suprême 
adressé par le vaincu à son vainqueur, qu'il n'y a jamais eu Pharaon qui 
ait défendu ses amis avec autant d'ardeur que lui. 

v 
Les conclusions historiques et philologiques qui résultent cle cette ana­

lyse me paraissent différer assez sérieusement de celles que l'étude du 

texte nous avait suggéi·ées précédemment. 
Prenons d'abord ce qui concerne l'histoire. Il a été admis jusq~'à pré­

sent que la conjuration dont les Enseignements parlent n'aboutit pas : 
Amenemhaît rer aurait triomphé d'elle , et ce serait seulement a pres sa 
victoire que, se sentant devenu trop âgé pour fai~e face aux diffic~ltés 
de la situation, il aurait songé à s'assurer un coadjuteur plus énergique 

(IJ Cf. p. xL-XLI de celte Introduction. 
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et il se serait associé son fils Sanouasrît, notre Sanouasrît Jer. Si l'inter­
prétation que j'ai proposée des sixieme, septieme, huitieme et neu vieme 
versets résiste à la critique , ce serait le contraire qui aurait eu lieu : 
Amenemhaît, pris de court par la révolte, aurait succombé apres une 
résistance assez faible, et aurait dû céder le trône a Sanouasrît. Il semble 
dire, avec toute sorte de réticences, que celui-ci était le complice, sinon 
l'instigateur~ de ceux qui le renverserent, et que le complot fut ourdi 
dans le harem même : peut-être Sanouasrît avait-il lieu de craindre que 
la succession ne lui fût pas dévolue s'il ne se ré sol v ait pas à la saisir lui­
même' et sa mere ou d'autres femmes de sa famille furent-elles de celles 
qui, oubliant leurs devoirs, (( rangerent des ·soldats en bataille" (IJ contre 
le vieux souverain. Il est probable aussi que ce furent les conseillers les 
plus intimes qui ourdirent la conspiration et qui la dirigèrent , car même 
la garde royale était gagnée à la cause (2l, et l'amertume avec laquelle 
Amenemhaît recommande a son fils de n'avoir confiance en personne , en 
dehors du petit nombre de gens qui lui appartiennent, prouve bien que 
son entourage immédiat l'avait trahi, ceux qui avaient mangé son pain, 
ceux qu'il avait élevés au faîte avec lui, ceux qu'il avait comblés d'hon­
neurs et de richesse(3J; sa vie fut épargnée et il conserva l'extérieur de la 
dignité royale, mais sans sa réalité. Cette interprétation des Enseignements 
nous aide à mieux entendre que nous n'avions fait jusqu'a présent, le 
passage des ~Mémoires de St'nouhtt où le chéîkh asiatique, recevant le héros , 
l'interroge discretement sur ce qui s'était passé à la mort du vieux sou­
verain, et obtient pour réponse que rien d'anormal n'était survenu, mais 
qu'Amenemhaît était demeuré tranquille a la cour tandis que son fils 
agissait et commandait (4J : on gardait présent en Asie le souvenir de la 

(Il Cf. p. xxix-xxx de cette IntJ·oduction et p. 2 1. 16-p. 3 1. 1 du texte. 
(21 Cf. p. xxm-XXIX de l'Introduction et p. 2 1. 8-9 du texte. 
(31 Cf. p. xvn-xxi de l'Introduction et p. 1 1. 9-1ft du texte. 
<41 Les Mémoires de Sinouhît, éd. Mas pero (tome l de la Bibliothèque d'étude ), p. 6 l. 8- p. 7 

1. 8 et p. xix-xxv; cf. p. xxvm-xx'x de cette Introduction. 
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révolution de palais qui s'était accomplie dix années ~upa~ava~~' et il .~ta~t 
naturel qu'on se demandât si la situation que celle-ct avatt creee nes etait 
pas dénouée brutalement par un meurtre. Nous savons. ,rar Hé~od.ot~ 
qu'un imbroglio pareil fut tranché de la sorte entre Apnes et . Am a sis .. · 
Apriès, vaincu a Mo memphis, et enfermé d'abord dans son ~alms de Sai~ 
avec l'appareil de la royauté , aurait été mis a mort par la sm te et enterre 
en pompe dans le tombeau de sa famille (lJ. Le cas dut se prés~nter assez 
souvent en Égypte de ces dépositions suivies à p~us ou moms lon.gue 
échéance par l'exécution du prince détrôné : !e. rot ~le TonO\~ ~ues,twn­
nant Sinouhît pouvait songer à quelque trag~die ~ut ~e ,se,rait JO~e~ en 
Égypte précédemment , dans les ~emps troubles. q~: precederent l ave~e~ 
ment de la XIIe dynastie. En fait , Amenemha1t 1 ne fut ~as assassm,e 
par les gens de son entourage, comme l'Asiatique semble.l~avotr soupç~nne , 
et comme Amenemhaît II le fut plus tard selon la tr~düwn r.ecue1lhe ~a~· 
Manéthon (<Jl : il fu t simplement dépossédé du pouvotr effect.tf et range a 
l'écart par son fils Sanouasrît Jer, à côté de qui il régna nommalement de 

l'an xx a l'an xxx de son règne. . ,. , 
On voit à quel point cette façon d'envisager les choses mo~Ifi~ lidee. ~ue 

nous nous étions faite des deux. premiers règnes de la dynastie, a co~dllt~~ 
toutefois que le texte qui l'a suggérée puisse être considéré co~me ms~Ire 
par l'histoire réelle. Notons tout d'abord que le genre auquel Il apparh~nt 
était de ceux qui semblent avoir été cultivés avec a~1our s~u~ les dynasties 
mernphites et pendant la durée. d,u premier emp~re thebam : les rar~s 
débris qui nous restent de la htterature de ces ~poques nous )en fom­
nissent quatre autres exemples certains , les Ensetgnements ~e l htahhat­
pou (3J, les Enseignements de l'un des Khatouî à son fils Mankerîya (4l , les 

(l ) HÉRODOTE ' Il ' CL XIX; cf. DIODORE DE S ICILE ' I ' 68. 
(2) UN GER, Chronologie des .Manetho, p. 118. 
(3) C'est le second traité du Papyrus Prisse, P· 4- 1 9· A 

L P h. • t · •• 111 6 1116 et 
t4l Ils ont été publiés par GoLÉNISCHEFF, es apyrus tera 1ques n .', . 

1 11 6 B de l'Ermitage Impérial à Saint-Pétm·sbourg , et traduits pour la premtere f01s par 
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EnseziJnemenfs de Khato~î fils de Douaouf à son fils Pioupi (Il, les Enseigne- . 
ments de Sahatpîabrîya ('.lJ. Ces derniers sont datés exactement du règne 
d'Amenemh~îtlii, sous le règne ~uquell'écrivain vivait : quant aux autres , 
on. ne ~aur~t~ guères' c~oute~ qu'Ils aient été écrits, ou par le personnage 
meme a qm tls ont ete attnhués, ou peu de temps après sa mort par un 
presque contemporain. Je ne vois aucune raison de nier que le Phtah­
hatpou :les Ense~'gn~ments soit I.e même que celui des monuments et que 
ce dermer .ne smt l auteur de l ouvrage. Je ne pense pas, il est vrai, que 
les livres attribués à Khatouî et au premier Amenemhaît soient de la main 
de ces Pharaons dans leur forme actuelle, bien qu'en vérité je ne voie 
pas pourquoi ils n'auraient pas adressé par écrit a leur fils et successeur 
des recommandations du genre de celles qu'on leur prête, mais il me 
p~raît :~sulter de l'examen qu'elles durent être transcrites à une époque 
tres vo1sme de la leur, et par conséquent, lorsque leur histoire était pré­
sente. encore à l'esprit de tous. Gardiner a prouvé que les passages des 
Ense~gnem.ents de Khatouî relatifs aux relations des Héracléopolitains avec 
les Thébams sont authentiqués par le témoignage des monuments (3J, et il 
en conclut avec raison que ceux où il est question de leurs rapports avec 
les peuples de la Syrie ou de la Libye ne sont pas moins véridiques (4l. 
Quelle raison aurions-nous donc d'imaginer que les données des Enseigne­
J~ents d'Amenemhaît ne sont pas exactes et qu'il y a lieu de les rejeter? Aussi 
bten, la plupart d'entre elles sont confirmées par les inscriptions, troubles 

A. H. GARDINER, New Literary Works from Ancient Egypt, dans The Journal of Egyptian Archœo­
logy, t. I, p. 2o-36. 

(I) Papyrus Sallier 1l, p. 3 1. 9- p. 11 1. 5. 

(2) MARIETTE, Abydos, t. Il, pl. 25, cf. Catalogue général des monuments d'A bydos, p. 1 63-
18~, n~ 6_7o; MASPERO, Sur une stèle ~u Musée de Boulaq , dans les Atti del IV Congresso degli 
Omn.ta~zstz, 1878, t. I, p. 3 7-56, et Etudes de mythologie et d'm'théologie, p. 13t-t47; PIEHL , 
lnscrzpttons, t. lU, pl. IV-VH et p. 3-7, et LANGE-SCHAFER, Gmb-und Denksteine des millleren 
Reichs, t.II, p. t45-t5o, no 2o538. 

(3) A. H. GARDINER, New Literary Works from Ancient Egypt, p. 20-2 1, 28-2 9. 
(q) A. H. GARDINER, ibid., P· 29-32. . 

intérieurs du pays au début du règne, voyages de . pacification au Nord 
et au Sud, escarmouches avec les tribus du désert ·de Nubie et du désert 
d'Arabie, association de Sanouasrît à la couronne. Un seul point demeurait 
dans l'ombre jusqu'a présent, le triomphe de la conjuration à la suite de 
laquelle cette associa lion fut opérée : si sa réalité ressort vraiment de l'in­
terprétation du texte - et il me semble que celle-ci est assurée - nous 
n'avons qu'à l'enregistrer et à l'introduire dans la chronique. Je n'hésiterai 
pas à le faire dès que l'occasion s'en présentera :en attendant, il convient 
de confesser qu'une connaissance si nette de l'histoire du temps nous 
oblige à assigner ~t la composition de l'ouvrage une date assez rapprochée 
de celle où le souverain florissait. Je ne risque pas de me tromper beau­
coup en proposant de la placer dans les cent années qui suivirent l'évé­
nement, assez loin de .lui pour qu'il n'y eôt pas inconvénient à rappeler 
la part que Sanouasrît Jcr y avait prise, assez pres pour que Je souvenir 
des' circonstances qui l'avaient accompagné subsistât précis encore (Il. 

S'il en est ainsi, noùs devons admèltre que les Enseignements, considérés 
en ce qui concerne la philologie, représentent fidèlement l'état de la 
langue au moment le plus heureux du premier empire thébain. J'ai déjà 
indiqué à plusieurs reprises ('2) quels motifs je crois avoir de ne pas 
accepter l'opinion d'Erma?, selon laquelle elle serait à proprement parler 
la lang·ue classique de l'Egypte (·1l. Laissant de côté le copte, et ne nous 
atlachant à l'égyptien que sous sa forme hiéroglyphique, nous ne pouvons 
nous empêcher d'y distinguer deux langues aussi différentes l'une de 
l'autre que le sont le lalin et les idiomes romans dérivés de lui. Comme 
les idiomes romans, l'égyptien du second Empire thébain, celui qui 
aboutit à la xoev~ ramesside, a des conjugaisons par auxiliaires et des 
articles, pout' ne citer que les traits les plus caractéristiques, ceux que la 

(Il Breasted, dans ses Records, t. 1, p. 2 2 8-2 3 o, émet le même avis. • 

(2) En dernier dans la Revue critique, tgt3, t. IL p. 262-263. 
(3) ERMAN, !Egyptische Grammatik, 3• édit., p. 4 b : (( Die Sp_rache der schônen Literatur 

des. mittlereu Rei~hes , die eigentlich klassisch~ Sprache . .. , 
G 



grammaire de l'Empire memphite n'admettait pas plus que celle du latin 
ne les admet : faire de ces égyptiens divers un ensemble unique et sup­
poser qu'il n'y a pour eux qu'une langue et une époque classiques, c'est 
agir conune qui, rnglobanl dans une même formule le latin et le francais . ' 
ne voudrait reconnait.re comme classique pour les deux que le latin de 
l'âge d'Auguste par exemple. Bien que virtuellement, le français soit une 
des suitès historiques du latin et qu'il se ramène constamment à celui-ci 
dans ses manifestations littéraires et linguistiques, il a la personnalité 
indépendante qu'exige son génie spécial et il possède son classicisme 
à lui propre. Il est vrai que le système hiéroglyphique, avec ses graphies 
fixées dès des temps fort anciens et son incapacité à rendre le système 
des voyelles, nous masque Ja plus grande partie des différences et nous 
rend à peu près insensibles aux altérations survenues, disons entre Chéops 
et Ramsès II : la presque in variabilité de l'orthographe nous donne l'il­
lusion de la presque invariabilité du langage. Les changements étaient 
gra~ds ~éan~oins, et il est p.robable que le Pentaouêrit de la XIXe dy­
nastie ~aurait pa~ plus compris le Phtahhatpou de laye qu'un bourgeois 
de Paris sous Loms XIV n'aurait compris un des clients de Cicéron. Sans 
ins~ster davantage, je dirai qu'à mes yeux il convient de distinguer au 
moms deux âges classiques de l'égyptien, le premier correspondant aux 
temps moyens des Memphites, le second au siècle de Ramsès II, et que 
pour chacune des deux langues correspondantes a ces âges il y aurait 
avantage à composer une grammaire spéciale. Il va sans dire que nous . 
pouvons déjà relever entre les deux certains détails de transition qui nous 
montrent le travail perpétuel qui s'opérait dans la masse populaire. Je 
consi~ère que l'é?yptien de la XIIe dynastie est a celui de la IVe ce que 
le ~ah~ de Claud,Ie~ est à celui de Virgile; c'est à mes yeux une langue 
artificielle, fort e.lo1gnée de la langue parlée mais déjà pénétrée forte­
ment par elle, et présentant quelques-uns des traits qui dominèrent dans 
l'égyptien du second Empire thébain. 

Cette exposition de mes idées actuelles sur la matière était nécessaire 
pour permettre à mes lecteurs de comprendre quelle méthode j'ai adoptée 
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danS la constitution du texte. Nos manuscrits des En~eignements , qui appar­
tiennent à la XlXe dynastie, renferment par places des particularités gram­
maticales qui, ou ne se rencontrent point dans ceux de la XIIe et de la XIIIe, 
ou ne s'y rencontrant que rarement, peuvent ne pas avoir existé dans la 
rédaction originale, mais qui y ont été introduites par des inadvertances 

de copiste. Ainsi' on lit dans Sallier II .:. H 'â:: ~li}(~~ a=-= \( Le 
(( Nil m'a béni" (I l , avec l'article du masculin singulier }(pa, lequel se 
rencontre déja dans ce qu'Erman appelle la langue vulgaire du Moyen 
Empire (2l, et qui me paraît être sa langue normale.ll y paraît en effet, mais 
comme il n'y est pas encore usuel, on peut se demander s'il appartient à 
l'édition premiere de notre ouvrage ou s'il y est une addition postérieure : 
il se pourrait en effet que l'auteur eût voulu attirer l'attention sur le nom 
du fleuve-dieu et par conséquent qu'il y eût lieu de conserver la leçon de 
Sallier. Néanmoins, comme Millingen lit .:. H 'â = ~ li~~ S=-=(3J, et 
que c'est également la lecture du second Ostracon Petrie (Ill, il me paraît 
demeurer acquis au débat que l'auteur n'a~ait pas employé l'article en 
cet endroit : la tendance des scribes ramessides était plutôt d'ajouter les 
articles de leur époque aux vieux auteurs qu'ils transcrivaient que de leur 
en retrancher. La même hésitation n'est pas possible dans les endroits où 
la préposition simple ~ mé de certains de nos manuscrits est remplacée 
dans certains autres par la préposition composée ~ ~ ~ mé-àmé, ma-mé, 
•m-mé(5); il semble bien que cette dernière ait été étrangère du tout à 
la langue de la XIIe dynastie, et par conséquent je n'ai tenu aucun compte 
des variantes où elle figure. Ici du moins le choix entre les leçons n'offrait 
aucune difficulté et le texte primitif se rétablissait de lui-même. La tâche 

(ll Papyrus Sallier II, p. 1 4 l. 8; cf. p. 1 5 l. 7 et p. 69 du p résent volume. 
(2) EauAN, IEgyptische Grammatik, 3• édit. , p. 11 o-111, § 2 o4, et surtout die Sprache des 

Papyrus Westcar, p. 52-53, S 106. 
(3) Papyms Millingen, p. 2 1. 1 2 ; cf. p. 1 5 l. 8 du présent volume. 
(4) Second Ostracon Petrie, 1. 6; cf. p. 3 2 l. 3 du présent volume. 

(5) Cf. les exemples au Glossaire, p. 47 s. v. \ ~ amé et p. 76 s. v. ~ mé. 
G, 



a été plus ardue lorsqu'il s'est agi, par exemple, de certains usages du 

ver~e ~). Les' écrivains du premier â~e thébain témoignent une prédi­
Iectwn marquee pour les tournures qm le mettent en combinaison avec 
le temps en - na, m', né du verbe, lorsqu'ils veulent marquer un lien 
de dépendance ou de conséquence entre l'action marquée par celui-ci, 
et une autre action exprimée par un verbe placé dans le membre de 

~'::e précédent ou suivant. Ils diront donc t} ILl J ?;-~ = f J}!. ~ ! 
A ~ == ~- ~ } t o ii Est ~} j'avais couru à Eléphantine, je m'élançais 

ir vers le D:lta ,, ce qui, transposé dans la SY,ntaxe de nos langues modernes, 
se rendratt par : cc Après avoir couru à Eléphanline, je m'élançais vers 
ede Delta (J) ". Et ailleurs, ~ ~ •. ~ 1.. n-;@- • "\. ..,__,..._ \.. -v~. • a "\. .â......-1 '""' 

= ----' .W: .J\.1' A----' J11 1 1 .!\-1ft.~ , Jf ,__,., ~ 
~..,~} ~ l cc Si j'avais pris vite les armes dans ma main , --est ~ ) 
CCJ ava.IS fait rebrousser les infâmes,, soit a notre guise : i i Si j'avais pris 
cc aussitôt les armes à la main, j'aurais fait rebrousser les infâmes (2J "· Cet 
usage syntactique n'était pas tombé en désuétude sous les Ramessides 

. ' 
mais l'~mploi en était moins bien réglé chez eux que chez leurs ancêtres, et 
no~ scnbes ont ~ant.ôt intercalé ~} dans des endroits qui ne I'a'ppelaient 
pomt, tantôt supprtmé ~} dans des phrases où il existait sûrement (3J · 
l" l ' etuc e prolongée du contexte et la comparaison avec les écrits de la même 
époq~e,. H~mn~ au N~ï,. Mémoires de Sinoultît, Plaintes du Paysan, m'ont 
permis, Je 1 espere, de discerner presque partout, parmi les contradictions 
des variantes ramessides, les endroits où il était préférable de l'introdui1·e 
ou de le retrancher. ·· 

J'imagine que personne ne me contredira si j'affirme qu'en plus d'un 
passage, tel ou tel des scribes de nos manuscrits devait être aussi em­
barrassé que nous le sommes pour reconnaître la véritable lecon. Nul 
ne saura jamais combien d'intermédiaires s'étaient succédé ent;e eux et 
l'auteur, ni par conséquent comment s'était formé et élargi peu à peu 

(l) Cf. p. 3 1. 5-6 du présent volume. 

l21 Cf. p. 2 l. 9-1 o du présent volume. 
l3l E . d n VOir es exemples au Glossaire, s. v.~}, p. 44-46 du présent volume. 

l'amas de variantes qui éncombrait les exemplaires de leur bibliothèque : 
ce qui paraît bien certain, c'est qu'ils ne sont responsables par eux-mêmes 
que d'un petit nombre des fautes de copie ou des mauvaises lectures qu'ils 
nous ont transmises. On peut donc. considérer que plusieurs parmi ces der­
nières sont des essais de coàection, qu'eux-mêmes ou l'un de leurs prédé-

' cesseurs avaient introduits dans le tex te pour lâcher de le rendre intelligible 
et de lui restituer sa forme première. Quelquefois , c'est un déterminatif 
qui, placé mal à propos derrière un mot, en a modifié le sens apparent et 
a entraîné un changement de pronom, qui lui-même a produit un contre­
sens. Ainsi le signe ~, accolé au mot ~ r--;- 1 ~. par un scribe qui av ai~ 
l'habitude de ces compléments inutiles, a fait croire à l'un de ceux qm 
recopièrent le manuscrit que l'adverbe ~ r--;- cc vi te' aussitôh était un 
substantif 1.. n-@- • '".&.: cele rapide , le eoureur " : comme en ee cas le 

.J\.1' A 1 1 1 ~ · 

pronom ~ de la première personne qui paraissait se rapporter à ce mot 
n'avait plus de sens pour lui, il lui a substitué eelui de la troisiè~~ pe~­
sonne du singulier.__, et .l.~~ ~~r; :_.) ;;;~:;_Jt ccStJ avms 
i i pris aussitôt les armes dans ma main (IJ" est devenu, ~ns d_e~x ~anu~­
erits sur quatre, .l. ~ ~ ~~ r--;- 1 ~. [~] ~;;; ~ ~ cc SI J avaiS pns 
cc un coureur(?) les armes dans 15a main(:lJ,, ce qui ne s'accorde pas avec 
le reste du morceau. L'orthographe fantaisiste ~ pour-, pronom de la 
deuxième personne, a déterminé plusieurs lectures fausses. Ainsi , au troi­
sième verset, le mouvement général du développement exige qu'on écrive 

r ~ tj "J ~} 1 =!.! h _, cc Même toi cou.c~é , ga:de bi~n ton ea:ur 
cc pour toi, toi- même (3l,, comme le porte M1llmgen ( l.; mms un seri~.e 
ayant écrit abusivement r ~ H ~' le copiste de Sallter Il a cru qn Il 
s'agissait de la première personne, et il a corrigé r ~ H ~y "J')::: 
~=!.! 3._ ede me suis mis au lit afin que je gardasse pour loi ton cœur 

(I l Cf. p. 2 l. 9-1 o du présent volume. 

l2l Cf. p. 11 l. 7 et 9 du présent volume. 
(3) Cf. p. 1 l. 7-8 du présent volume et p. xvn de l'Introduction. 

(4) Cf. p. 7 l. 4-6 du présent volume. 
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((.à toi (Il,, ce qui, transférant le sujet d'Amenemhaît à Sanouasrît, coupe 
le développement des idées et brouille completement le sens du passage. 
Dans ces cas, et dans plus d'un autre que j'ai signalés soit à l'Introduction , 
soit au Glos:;aire, je me suis laissé guider eneore par ce qui me semblait 
être l'enchaînement logique des idées. Ai-je toujours réussi' à dégager le 
sens et par suite à remettre le texte sur pied? Les fautes sont si nom­
breuses dans les dernières lignes que j'ai dû me montrer parfois très 
hardi (2J, plus hardi peut-être que ne le comporte eneore notre connais­
sance de la langue et de la littérature ·égyptienne. 

J'avais essayé, comparant les manuscrits, de discerner s'ils se classeraient 
en famille : l'examen m'a paru montrer qu'à. part le Papyrus Mt'lb'ngen, 
ils remontaient tous à un exemplaire unique dans lequel le texte était déjà 
fort altéré. Je ne veux pas dire pour cela que Millingen soit sensiblement 
plus correct que les autres : si l'on rapproche le texte critique des copies 
anciennes dont je l'ai déduit, on verra que j'ai dû adopter souvent des 
leçons étrangères à Millingen. Ce qui prête aux autres une apparence 
d'incorrection plus grande c'est que, sortant pour la plu part de l'officine 
du Ramesséum , ils en présentent les caractères spéciaux : ils multiplient 
les déterminatifs courants, ils en ajoutent d'entièrement abusifs, ils pro­
diguent les marques inutiles du pluriel, ils emploient des orthographes 
redondantes, tous signes qu'on retrouve presque au même degré dans 
les papyrus que nous savons provenir de cette source, Papyrus d'Orbiney, 
Papyrus Sallier, Papyrus Anastasi , Papyrus littéraires de Leyde. Millin­
gen, au contraire, est d'une facture relativement sobre. Il se contente le 
plus souvent de deux ùéterminatifs usuels, il évite les superflus , il ne 
met guère les marques du pluriel que là où elles sont nécessaires, il est 
relativement simple dans ses orthographes : bref, il ressemble aux quel­
ques manuscrits que nous pouvons attribuer sans hésitation aux temps 
de la XVIIIe dynastie. J'aurais voulu apporter ici les exemples de ces 

(Il Cf. p. 7 l. 5-7 du présent volume. 

(2) Cf. p. xxxvi-XLV de celle lntroductton. 
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différenCeS, mais j'aurais allongé par là une Introduction déjà trop longue·: 
les renvois du Glossaire permettront à chacun de se faire la preuve de ce 
que j'avance. Pour le couper court , je dirai que Millingen. relève trè~ pro­
bablement d'une copie du début de l'âge Ahmesside, tandis que Salli~r II , 
Sallier 1, Berlin , la Tablette Carnarvon et les Ostraca reprodmsent 
quelque exemplaire de la XIXe dynastie qui était .en dépôt dans l'~~cine 
du Ramesséum . Il semble donc que Millingen smt un peu plus voism de 
l'archétype que les autres documents, bien qu'il s'éloignât déjà fo:t de lui 
dans le temps : la différence entre les deux n'est pourtant pas aussi grande 
qu'elle l'est pour l'Hymne au Nil entre Sallier II et l'Ostracon Golénischeff. 
Les Enseignements avaient mieux supporté que l'Hyn:ne les atta.ques Ades 
scribes, soit que la langue y fût moins archaïque , soit que ~e SUJet meme 
en fût moins difficile à comprendre. Sauf pour deux ou trois pass~ges de 
la seconde moitié , la lecture ·vraie se dégage sans trop de peme des 
élém.ents que le hasard nous a jetés entre les mains : l'échenil1age des 
graphies redondantes a suffi presque partou! à rétablir un .texte correct , 
et je n'ai été contraint que rarement à me reJeter sur la conJecture hasar-

deuse. . . . , , , 
J'ai procédé ici comme pour l'Hymne et Je me sms })reoccu~e, apres 

avoir fixé la lettre, de restituer à l'œuvre l'apparence quelle avait dans le 
manuscrit de l'auteur. Je me suis donc efforcé de retrouver pour chaque 
mot la forme de son temps , cela par l'élude des inscriptions monumen­
tales, ou, à défaut , par celle des papyrus de l'époque; j'ai élagué les or~ho­
gmphes du second empire thébain pour les remplace~ a~tant ~ue. possible 
par celles du premier, et rien que par là des sens qm disparais~awnt sous 
l'amas des écritures sont sortis en pleine évidence. Je ne dis pas que 
le morceau est devenu partout facile à comprendre ou. à tradu~re : il 
y demeure encore bien des significations vagues à préciser et bien .des 
~uanèes à distinguer. Toutefois je me persuade que beaucoup de pom~s 
obscurs ont été élucidés , et que cette édition , si im parfaite qu'elle smt 
par certains côtés , facilitera suffisam~ent la .tâcb~ des éditeurs futurs 
ainsi que ç'a été le cas pour les Mémotres de Smouhû. 

1' 
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VI 

Les En:;eignements d'Amenemhatt ont été transcrits au tableau en hiéro­
glyphes, analysés, commentés, étudiés en i 8 7 4 par Mas pero, dans la 
premiere année de son cours au College de France, puis traduits en 
anglais et publiés par : 

G. MASPERO, The Instructions ?[ Amenemhdt l unto his son Usertasen l, 
, r 

dans les Records of the Past, 1 •t Series, t. II, p. 9-1 6, et, Etudes de mytho-
logie et d'archéologie, t. III, p. t66-171; apres quoi, une édition critique 
comprenant le texte en écriture hiératique . et une traduction allemande 
fut donnée par · 

ScHACK voN ScHACKENBUIIG, Die Unterweisungen des Konigs Amenemhdt I, 
in-4°, aut., en 2 parties de 19 et 22 pages, de t883 à 1886. M. de 
Schack suivit en général les indications fournies par Maspero, comme le 
fit aussi 

AMÉLINEAU, Etude sur les préceptes d'A menemhdt Jer; dans )e Recueil de 
travaux, t. X, p. 98-121 et t. XI, p. 1 oo-116. 

Ce fut seulement en 1896 qu'unè tentative de restitution du texte fut 
tentée de manière indépendante d'après Millingen, Sallier Il et le papyrus 
de Berlin 3 o t o, par 

F. LL. GniFFITH, the MilHngen Papyrus ( Teaching ~~Amenemhat), with 
Note on the Compounds Jormed with substantiviSed N, dans la Zeùschrift, 
1896, t. XXXIV, p. 35-51 qui reproduisit sa traduction , avec quelques 
modifications de détails, dans un recueil américain : 

F. Lr,. GRIFFITH, The Teaching of Amenemhat, dans les Specimen Pages 
?[aLibrary Ojthe World's bestLiteralure, 1898, New-York, in-4°, p. 5323-
5 3 2 7. Les restitutions et interprétations de Griffith furent acloptées,d'une 
maniere générale par les traducteurs qui vinrent ensuite, 

A. EnMAN, A us den Papyrus der KonigHchen Museen, 1 898, Berlin, 
in-8°, p. 43-46. 

-1--)<( LVII ).c;-

BREASTED, The Teaching of Amenemhat, dans les Ancient Records of 
Egypt, t. 1, p. 228-233· 

En fait de commentaires historiques je ne connais, en dehors de ce~x 
qui peuvent se trouver dans les ouvrages cités plus haut et clans .les h~~~ 
toires générales de l'Égypte ou du monde oriental, que le mémOire deJa 

ancien de 
J. Dül\nCHEN, Bericht über eine Haremverschworung unter Amenemhat l , 

dans la Zeitschrijt, 1874, t. XII, p. 3o-35. 

La traduction paraphrasée que j'ai donnée dans cette. ln~r~duction au 
cours de l'analyse du texte, et les développements do~t Je l ~~ ac~ompa­
gnée, montreront aux savants en quoi mo~ i~terpr~tahon phi~ologtque et 
historique differe de celles qui se sont succede depms mes essais de 187 4. 

Caire, le 5 avril 1 ~)1 4. 
G. MASPERO. 

H 

1' 
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APPENDICE. 

l 

PAPYRUS SALLIER 1 ET Il , PAPYRUS DE BERLIN N° 3019 

ET PAPYRUS MILLINGEN. 

Le texte de Sallie1· n° 2 est transcrit d'après le fac-simil~ publié dans les 

Select Papyri du Musée Britannique , de la plan~he X.' L t à la p~anche ~Il, l~ 8; 
le texte de Sallier n° 1 étant presque partout Identique à celm de SaUter n 2, 

je me SUlS contenté d'en indiquet• en note les rar~s V~I~iantes , d:après le fac-

. similé de la planche VIII (verso) des Select Papyrt. J at tr~n~cr1t l~ Papyrus 
Jl1illingen d'après les fac-similés du calque de Peyron, que J at donnes dans le 

Recueil de travaux, t88o, t.ll, p. 70, 189& , t. XVII , p. 6lt, et le Papyrus ~e 
Berlin n° 3 0 19 , d'après la copie d'Erman publiée par Griffith dans la Zett­
schrijt, 1 896, t. XXXIV, p. 35-36. Les espaces grisés marquent les la.cunes; 

les espaces blancs conespondent au x mots de l'un des deux textes qm ne se 

rencontrent pas dans l'autt·e. 

PAPYRUS 8ALLIER Il; ~~r J *). ~~_: •:::(l) tl ~ ± ~ ( 0 r~~) 

PAPYRUS MILLINGEN l ~~r J * ).~~_:·::: t ~±~C0 r~~) 

M. ·~ 



s. :111'~$~;7;·-~J._=.!.Jï~~\1J"~~ 
M. :11 $~;7;·~~~=.!_J• 3~~1J·~~ 

S. =~ 1~~~=·+~~~=(2J 

5 s. 

M. 

(1 l Sallier I , l. 1 : V - <'4.. : 
• ~x Jill, · 

(2) Sallier I, 1. 2 : l - 1 1 _...._ - · · · l l' T ,__. , , -. " •. Le scrJbe de Sallwr II' qm avait passé ce membre de 
p Jrase' a rappelé au-dessus de la ligne' mais en omettant - . cfr I t d . note 2. " •' • 11 ro uctwn , p. 11-m et p. xii 

c•J Sallier I , 1. 2 : (7 .. 11---. 
, ~> s zr 1 , , --a zer ' 1. 2 ' le crocodile ~ tracé en noir au milieu de 1 . b . 
(5 ) S ll' 1 1 - \.. _ a lU r1que. 

a zer , . 2 : = ~ ..!\ . 

(G) . Sallier I , 1. 2 : - \.. \.. ~ 
~..!\..!\• 1 • • 

c7> Sallier I, l. 3 : n ,__. l'• 1 •• 

( 8 ) S ll' I l 3 ~ \.. a ter • · : ,_au lieu de ..!\' 

~.1 

M. ~ •• ~~ ,!J:;,. 
~l la-~~ 

~\...a. . t -· 1 <=> ~·~~ • 
_jC~~ 6 ~ ... 

' Il 1 1 ~ l ri] 1 ~ 0 1 ---1 1 1 

s. ~)~~=B \.:~~~(7) ~r.!. ~ 

M.~~ ~~=B\.~~~~ 

• M. 

(l ) Sallier 1, l. 3: !J~ p j ~ !· 
c~ > Sallier I , l. 3 : ~ : ~~ . 
l') Sallie!' I , l. 3 : ~ ~---

r.!. ;ri\~~~ 
~~~(u) • 

C~l Sallier I , l. 3 : 1 -=- . . ' , '' 
C5l La rubrique s'étend jusqu'ici , comme dans Millingen, dans Sallie1·l , 1. 3. 

c•> Sallier I l. 4 : - "' ~ 0 1 J - ~ _, . 
' <=> ,....,.......,.~~~·· 

C7l Sallier I , l. lt.: = fl ~ : 'a~ sans ~· 
C8> Sallie!' I , l. 4 : - J ~ ~ ~ ~ ~ sans ~. 
c•l Sallie!' I , 1. lt : ~ ~ ~· 

( I O) Sallier 1, l. lt. : ~ .1\. -" (" ) Sallie1· I 1. lt. : ~ ~ \...&. 0 1-~ J \...&.. ' ... " ~ ..w: l , ... ,, fNoNNI\ , il: 

5 
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S. •(l)t~~<::~...:u~vL41!>-. = 'i ~vL ,_,_(2) 
,_,. .ft.MJI 1 1 1 1~ -:-..d~~~ 

M. ~ t~Ï) y ~~::= 1 ~1~1 

M. 

M. 

S. ~~(s) 

..-J1.,. + 
~~Ill 

x~-~-7 ~ ...... ~ 

1 - ,_,. 

·~ 

s.~~__: ~·r++=:~· ~(10) Q,_,.~~. 
Tf) ~~ 1 1.!\~ 

JO M. m \\ 

PAPYRUS DE BERLIN N° 3o 19 

--------- - ---- - --

<'> Sallier !, l. 4: 1 . -

Q ,_,. ~ 
Te~~ 1 1 

• -t:m::l 

<•> Sallie1· I 1 5 · = 11,.--J ~ - L b · d S · 
' • • --:;-- 1 1 1 sans -. · a ru r1que e allwr 1, 1. 4-5 s'arrête sur ce mot 

comme celle de Millinge1~. ' ' 
<3> Sallier I, 1. 5 : ~ ~ .:: 7. 
<•> Sallier !, 1. 5: • ,0. ~. 

<:::::>- 1 1 1 

(S) Sallier !, l. 5: 1 ~ 'ul.. ~ 0 ~ 15 L.J 
, ..iC-~ 1111~· 

<•> Sallier I, l. 5 : -:::_ \__ \__ .-. sans 7. 
<'> Sallier I 1. 5 : [ ~ 1 1 ~ ~ ' r , , •.• ~ 
(S) Sallier l 1. 5 ; ~ 8 ~ ~ ~ 

' <:::::> ~ 1,-..-J 1 1 1 • 

<•> Sa/lier I, 1. 6 : ;:;:::: "- :i: 'ul.. • .... ~ ... ......::-. · 
1'"> Sallier 1, 1. 6 :~intercalé. Sallier l, à l'exemple de Sa/lier II, n'a pas de rubrique pour ce verset. 

- x s. ---1 1 1 

B. 

iVL ~ 

B. 

M. \. 

-~ 1 1 1 

.. ~ . 5 

-~ 

s. =,.~=J~i:::~(:, ) ~ ~;r:r~·~mr~~ T 1 0 

~-~:r~·~mr~~-

<'> Sallier 1, 1. 6 : A~\:-: 1:1!; le verbe qui précède , ~ 'i' est mutilé, mais les restes 

en sont reconnaissables. . · b é · 
<•> S zt· . 1 l 6 . ~ ~ où cet ,_..,. est une transcription faullve du signe a rég qut cor-

a 1e1 ., • • " -· b • 
res pond souvent au pGriel dans les manuscrits du premier àge thé am. 

<3> Sallier I , l. 6 : ...4 \ 2 · 
1.. e. ......... 

<'• > Sallier 1, l. 7 : 1:0- A 1.--1 • 

<'·> Sallie~· l, l. 7 : ~\ ~ ~· 
Bibl. d'étude , t. VI. 
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S. ~(1).,~ ~T0 ~ ~·~ 

···~ \\ ·~~ 
.-.........~~ i * (2) .-....... (3)i~·· 
ll .-.......... 0 1 - \\ ~ 1 

~ 

:,~~T rai -~~.-......... ~i * .-......... 
i~+· "ll 1 1 1 ~ W1 .-........0 1 - ~· 

M. 

B. T0 rai~~ ~ - .-......... i~ .. ~}j; .. ff?.& 

·~ ~ 0 1 - PJI I 

s. ~ ~· (7) • ~ T j) ~ • :.t··~~2~Jr \\ @ ...-...J ~ i 
1 <=> ~~::.t ~·· <=> p, ~ 1 1 1 

M. ~ ~ -~ r: j)•<=>. :.t ~~2~ ~ 
1 ~ c:=>~::.t <=> p, ~ 1 1 1 

B. ~ ~ 

~~.-.......r-Tij) ~\....-J ~ 1 1 1 

P> Sallier I I. 8 : ~ n a a 'lr .-o ' 1111 1 ,, .... ! ..... 
(•) Sallier I, 1. 8 : \. - 1.. ~ ~ 0 * . .A .~\:.. ,__.,. ... . 1 

(') Sallier I , l. 8 : - . -

~. :.t ~~ 
1 <=> <=> ~ ll 

''> Le scribe avait oublié le signe h---1. li l'a intercalé après coup enll·e les deux groupes ~! et -

C"J ::.l superposés faute de place à la fin de la ligne : le signe ~ lui a servi à figurer Je vase ~ qui 
est partie intégrante de h---1. 

(') Sallier I, l. 8 : J ~ ~ lJ ~ ~ ~. 
(•) Sallier I, 1. 8 : 1 :-; .-Jl. 
''> La copie de Sa/lier I s'arrête sur r ~(sic) , à la fin de la ligne 8. 

s. Xl 

M. 

B. 

- + :>-( 11 )•C-1--

~~· ~ r ~(l) :.t <=> ~ ~ ~~~:.t .-......... 

• ~ ~.-.........1.. n-{!- • ~ x1. ~~ ....... . f. <=>~ ll .l\..1' p, 1 1 • ..w: 1 ~. 1 • .a. 1 

-~~ ....... 7. 1 • .a. 1 

-~~ ....... 
~. 1 • .a .. 1 

s. ~· ~)k-J~;::L\_:;\ /.:. ~ ~J~ J~ 

M. :.t•~ ~ k-J~;:L\_ 'el \/--,f.~j~~j~~ 

B.~ L\_:;'\ /-- ~J~~J~~ 

' 
(1) Le signe -. est écrit à l'encre noire. 

~. 

5 

10 



5 

- -·-H•( 12 )-c-1---..... 
s.~~ 

s. 

M. 

B. 

s. 

M. 

B. 

·~ ~ - ~<:> 1 
~ ...__, - 1 

~ 
-:-J - 1 

'\'\ . 
-"""'-

:.l 

~ <:>~.@ ...... 

~-- ~ . - ~<:> 
,__,. ~1.@ - 1 
~r ~ -~<:> 
~ <:>~.@ ...... 

n·l.. ~~ • 
l'tA .A Ill 

~XI~ E) = ~~~ Î ./..... - ~:;ar .. ~ ~ 

~ ~ ~ - ~~ ~ / ..... -- ~ 
~ ~ ~ - ~ -:-J ~ / ..... = ~J;t ·~~ . .. ~ r$8~ 

1 0 s. =~~~7 ~ '~~ ~ ~~Jt,;rit_:_:.l=·~}~ 
M.~~~ ;t ~ ~~-/] ~*~ rit----:.l=·-~-;.-

11~~-h!t----- ·*· rit ----:.l = -
lvi. ~:.l~;J 11 ~!_ ~~~:.l r ~ ~~ ~ ·;:-: ~ ~ 

15 B. ~ : ~~ t~- ~~~:.l;r -\\ 

(I l "'-, qui avait été passé, a été inséré par la suite au-dessus de la ligne, à l'encre noire d'abord , 
puis à l'encre rouge; cfr. Intl·oductfon, p. m. 

B. 

r: ~ ~;t~:.l )r~ 
n ~/!.=~~n·~J ~:.l ~ r~ 1'.. - ~.li: 1'.. ,__,. 

~ 

~...,~ - J;t Xl . 

\f~~·~ J;t~· ~ ~~" - 5 s. al 1 1 ~111 1 1 
1 1 la'\'\ 1 ~ Ill~ _ _....__ 

\f~~ ~ ~[) J;t. ~ ~~}(~~..., ~ M. -~ 1 1 1 .. ~ j Ill~ a l li 

B. 

s. J;t ~ 
1 1 1 

)Ji~~· ~ ~~~ J~ 
~~ C"J 1 ~ -

• -~~:.l :>OC • ~~ - ~ I ll 

·*·~ l~l~:~~·lJ~lJ~ ~~:= 
:>OC ...... ~ 

M. - ~ ~ 

~:~~:.l= ~ • B. 1 1 1 

-s.· x61 ~ ~ ~ r ,~~ : 
~-~ . 

s. 0 ~\111~1 
111 1 ~ 

~0 J J 1"7"1. r~,~~ : 
,__,. ~ • M. ~ ~ Il l 

B. :.l o JJ~ 
8 ~-

1 ~ r ~ ,~ ~ :~~:.ls: 

5 

10 

15 



-..-:~-( 1ft )•C-i--

s. :!(1) ~~.- w. ..!'::.. ..!'::.. w· .......... ~~ ~ 
1111~~ - 7W\.J~·:.t~~ 

~fi~~. .. r~· J~t;:~ w~ ·:.t • M. ~..!'::..~ 
1 1 1 1 -= 
~ .......t\....c. ~ 

w~~~- • B. ..!'::....!'::.. 
1 1 1 ~ - <=> 

s. mr~~-4~~ 
5 M. mr -4 :.t·~~ Q:: 

B. :mr~~ :.t :: 

s. =~.~.· Y~)m~J ~ ~7 <=>+ J ~.!. E31fr.2l 
M. = ~ :.t · .~! ~ ~ Ul ~ J ~ 7 <=> t J ~ .!. 1 t r _ ..!'::.. 

... x~ 
n.=cli 

10 S. •• 
-....,.;,. Il -....,.;,. 

(sic) 11 

~~~ 

<1> Le second => a été écrit plus petit que le premier, afin que tous les deux pussent trouver 

place sous ..-..... Ou peut lire ~ ~ ~ 1 '7 1 , en supposant une faute, la finale du mot ayant été écrite 
deux fois, d'abord- sans vocalisation, ensuite ~~-avec la vocalisation. . 

-H•( 15 )-c;-

s. ~~ ~J ë::) • ~ ~ ~~ :Jt ... ~ ,Ill.__ ~li • • ~w 
1 --==-~ ..!'::.. 

v~~ • 
1 ~ 

... ~J ë::) . ~ 7 --==- • ~ :f:1:t l ~ . 
~ 

~ 
~ M. li 

.___ 
~ . -

' 1 
~ --==- 1 

B. ~~7~ • ~:f:i:tl 
<=> <=> ~ ..1'::.. 1 ~~ 

M. _......, 5 
fl. Il 1 

(1) 

s. :::~~2lG~1~J· ~~1~~~}(~~ua~· T;; 
M.::: 2li~ ~J· ~~{~~~ •• 

· ~ 

s. ~ (') ~· ~~~:. ~ ~ :.t· .......t\....c.~J "S2l:~ 
lVI. ~-~~~:0~1.-.:.t·~~J T"G2l:~ 1 0 

s. ~:.t· ~)__:_~:~:;:7;r~2lil~:.t-~) 1)~ 

M. ~ • ~ ~ __:_ ~: ~:;: 

1\. 
M. T J~ 

~· _..._, . 
(1) La partie conservée du texte du Papyrus de Be1·lin n• 3 o 19 s'arrête sur le mot == ~ Il· 



-l-~( 16 )oe1-

1~~u..t. xr ~~~ ~t~~~lt 

M. 

5 s. 

M. 

10 M. 

s. 
Ill-~ .... ~ e • 1.. <:=> a 

lVI. ~---~~~.!\1111 .. A~ ~~ 

M. 

~~t~~~lt 

Ill ~ <:=> 6~ 
1 \\ 

(l) ~ 0 ~' qui avait été omis par le scribe, a été écrit après coup au-dessus.de la ligne. · 

- H<( 17 )oe-i-

~~J 
1 1 1 

<1> .--.est écrit à l'encre noire. 

Bibl. d'étude, t. Vl. 

I ll ,.._,.,. 
9 
1 1 1 1 
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s. 

M. 

M. 

5 S. 

M. 

M. 

M. 

·1---· 
~ 1 1 1 1 

1 1:'"""":] ~. 
/NWW'I\ <:::> 

- elll 

·~J ~J·t:t..........J nn1 - aa---n ~ ~rn '' _.~. ..........J T /NNH#\ l'l' =t= /NNH#\,, ~l'<=> <=> ----- 1..W: 

Ill <:::> 
tt ..........,J 
1 0 1 '~( l) ~~~~_:_ ~ 

n!!. t 
l' • ---

Ill r lllllili + 1' /NWW'I\ 

1 e ----

(Il Le fac-similé publié dans mes Études de Mythologie, t. III, p. 1 7 t, semble indiquer une lacune 
ayant pu contenir un signe long tel que r, mais ce n'est qu'une apparence. La déchirure a écarté 
les lambeaux du Papyrus, mais la comparaison avec les deux lignes inférieUl'es prouve qu'ils se 

rejoignai~ ::actement, et qu'il y avait bien • ~ ~:: ~ ~ _:_ sans r après • ~. 
(!) r ..!_ <!. a été intercalé après coup à l'encre noire ' au-dessus de la ligne. 

s. ~=~:::~Jr~::1_)·m~tc-:l .. \.t~ZJ\.J ~~ 
s. ~·mc-:Jtc-:l~~~-m~î:~f;r;~;R· 

Il 

LES OSTRACA. 

Comme les Ostraca réunis fournissent le texte suivi de la plus grande partie 

des Enseignements, il m'a paru que le mieux serait de les comprendre tous dans 

un même ensemble au lieu de les reproduire chacun séparément. J'ai transcrit 

ceux du Musée Britannique- OB1 et OB2 - d'après le fac-similé qu'on voit 

dans les Inscriptions in the Hieratic and Demotic CharacteTs, pl. IX-X, ceux du 
Hamesséum - OQ1-0Q11 - d'après les fac-similés que Spiegelberg en a 

insérés dans ses Hieratic Ostraka and Papy1·i, et ceux du Musée du Caire -
OC1-0C5 - d'après les originaux. Les Ostraca de Leipzig et de Toronto 
-- OL et OT --ainsi que ceux de Petrie- OP1 -ÜP3 - sont publiés ici 

d'après les excellentes copies de Gardiner. Comme pour les pap~rus, les grisés 

correspondent aux lacunes, et les espaces blancs aux mots de l'un des textes 

qui ne se rencontrent pas dans les aulres. J'ai omis les dates de plusieurs des 

ostraca: on les trouvera dans l'Introduction du présent volume, p. IX. 

OL. *). ~~_:_ ~ /NNH#\!~ ~J~J(l) ~~-· 
OBI. 1 ~~r l* \.~~_:_ 4!>-~t ~ ~ 0rBJJI - -
OQI. ~~~r 1*\.~t.::;:: 
OC1• ~~~rJ*\.~t:_ ~/NNH#\!~~ ~ iC0 r ~~~) 

(Il Pour cette leçon de l'Ostracon de Leipzig, voir ce qui est dit p. x i-XII de l'Introduction. 

3 . 

5 



OL. 

s OL. 2 

1 

10 OL. 3 

1 

1... ~----•=t= • (2)n 1... ~ 
A• 1 1 .tilï~ l' :W. ..1\.. ~ 

n~-li~ 
<=>1'.!\. Il 1 1"-. 

-
OL. ff li ' 

~Ill<=> 

<1l Gardiner affirme que l'Ostracon de Leipzig porte ici ~ et non li=. 
<2 l Le signe '"'"" des paragraphes avait élé intercalé après coup entre les lignes : je l'ai rétabli à ~a 

place dans la ligne à laquelle il appartient. 

~r,.( 21 )~-

OL. r.~=./\\ 

ow. r.\=_/\~~~r~~~~=\=!.:\1~ 
4 

OL. l 

OL. ~~r~ 

OB 1
• ~~~~ 

5 
OL. 1 

,,_.,.,..~ 

1 - \\ ,__,.. 

5 

-· Dl ~ ,__,..:1,__,..~- (?)~ · · ~~\..~ 1 0 

~ 1 .-:=>0 1 - ~ - 1 1 ·~ , ,__,...il: 

OL. ::f\ ~···(l) 

::f\~:') ~~ ~.!. •î\i•Jl ~ ~<=~~ 
=f\~:') r~=~ ~~.!.·fil e ,~-~.~~ 

- . . . . . . .· à l' . . ...._ __ ... .~... t r• e_ . lè scribe a rétabli la vraie 
<' l L'Ostracon de Le1pz1g portait 1c1 or1gme =- .iC ~, => • 1 • ,__, 

.., ,__, ' · ....&... .t n en surcharge sur ' ,et J en 
1 ~ n tul ··J %fi à l'encre rouge, 1 1 1 en surcnarge sur .iC ~ • 1 • , 
eçon , , ' 1' -== 02i 
surcharge sur e. • 



5 

10 

OL. 

OBI. 8~ !:A. 

OQ2. ~ 
A 

OL. 

OBI. = 1 --- <=:> 

,___ ,___ .:-J ~ 1.t • r ro1 • ~ ~ fr \,....-J 1 1 1 
. - .:-J ::at x___ ~ ,, , <=:> <=:> r• 

OL. !c-::~lf\ .. • .. ~. 15 :.f•-> 
llc-:::1 ·~ 

OBI. 9~-~lc-::~lt~. /,___~ 15 1 .. 
15 :.f•-> ~. 1 lc-:::1 1 ~ 

OL. ~~ 7~~~~~~~.~.~~:_: 
OBI. ~~ 7~~~ . ~~~~-~ e Ill <=> \,....-J \7~.~.lf 

OL. 1.t r++=R 1 ---(2) f ,___::at 
1 1 1 • ~· 1 1 --

OB1• 
10 

~=~~lf r++ Rl\ lff~I!M 
• ~1 1 1 

OPI. 1 f~Jt 
• ~1 1 1 

<'l On pourrait lire 1~1 ; dans le doute, Gardiner a préféré la lecture ;-';'": de la plupart des autres 

manuscrits. Je crois, par comparaison avec Millingen, qu'il vaut mieux transcrire 1~1 • . ~ . 
<·l Les deux ~ redondants sont hien sur l'Ostracon de Leipzig. 

OL. 

cm:::~_..._ 

• x 
.. Il 1 1 

- x 1 1 1 

OL. 9 

1 

0131. 

OBI. 

OL. 

·0B1• 

~::~~ 
~::~~J~~~=~~·~~J~ 

f) 10 

1 
~ 

f) r~ ~ ~w• ,. '"N"" < 

~ 
JHNNII. JHNNII. 

.. \ 1J,'f, 
:-:1J~~ 

~ 3 .. - - 1 

~ ~~ ~~~~=~ 

0P1• ~~r ~· = ,.~::J ~•:=1 l 
OL. 

OB '. 

5 

10 

di 



OL. 

OL. 

~· 
1 1 1 ~ 

11 

1 -~ 1 1 1 ..iC 

; J-~~1:!~~~~~ lt !WI~~7~~lt 
î~ J -~~z:x~~~~~Jt·w~~7~ 

~J~~ 

OL. 1:--:~ 7 ~r:rc=> ~ 1 2 

1 '' J-~ ~ a.n·nc=> ~ • ~--=--
1 , • ~ li , l' ~ l'<=> ~ ........,J 1 1 1 ·r· 1 ~ 

<'l Le scribe paraît avoir omis ici la préposition ! . 
<'l OQ' porte quel_ques signes seulement j ~~ : T 0 ~ ~~ j ~~ .-~~. Je les reproduis ici 

par scrupule d'exactitude. "' 0. 

OQ". 

OL. 

OQ". 

OL. 

A(?) 

3 ~ ~ 

! ~ 

!J?ff,8 

~ 

@,_,.,.,. 

~ \\ ... 

~ ~ Jr J : ~ ~ ,_,.,.,. ~ 

-~ ~~Jr J @ ~ ~\\,_,.,.,. 

OQ3. =~ OQG porte les fragments de deux lignes l 
~~ 

OQ". 

OL. r1J 

OL. 

Bibl. d'étude , t. VI. 

,_,.,.,. 
~ 5 

' 1 

,_,.,.,. -' ~& 

• 10 
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-1--)4( 26 )-c~-

01. /:'~J-~). ~).~ -r.....e.+ ~ ... ~ 
,_.,.. ---

OBI. /7~J~).J~ ~y ;r:~~ 

01. t4 

1 

OB1• rF:::I=L\.~ ~ -r.....e. r« ·-~--JI~~ ~~,_.,..~~·@ ~ 

--J r-:-\: --@- • ~ r« ~(l) OL. 
~ ' .Alli -=-

OBI. tl t8 --@-. ~ r«~ ... 1 .A Ill ~ ·-~ 
OB2. --@-. ~ ~ 

.A 1 1 1 ~ 

OP2• ftj ~ 
~ 

~ "' ~ -r.....e. 
OL. / .... ~~ ~ - ~ ,_.,.. 

~~lt~ · ~ -
~ ~ 

~~=-).(?)~,~~fj~ OBI. 1- ~:Jt . -/-----~ 
,_.,.. 

~~~~ 
(t ~ -r.....e. 

~~= ~1~~/j OB2. ,. .... ~~ .. ~ ,_.,.. 

~~~~ 
@ ~·~ ~~~ ~ OP2. 

/ .... - ~~ ,_.,.. .. ~ ,_.,.. 

~2 OT. ,__,..1 

t1l Le mot ft17 a été écrit à l'encre rouge, dans l'entre-ligne , en surcharge sur~ el sur les carac­
tères effacés qui suivaient. 

01. ' 

OB 1• ~ 
1 1 1 

2 

1 

• 

5 
OT. 

10 

ow. ~· 1 

~ 

OP2. + 

OP3. 

OT. ~~ 
t5 

OQs. 

. 1 t _..._ dans l'original. 
(1J OL s'arrête ici. - t' l Un espace VICe entre ~ e 1 1 1 

4. 



""' 
0 

U":l 

~ 
~ 

--I - ., - - ~ ~ • - ~' 
'"' ~ 

~~,t.~~ - <i <i • a~ B • • - •• ~~'~ 

-~ 
-~-~~ t;ilt --~ - R"~ 

~~ • • • i I --~ " ~ ~il:·· ·~ ~ -
~~ • .: • ~- • ~- ' ~ 

~~ lt~ ~- "' '" ~·~~ ~. 

-~ - "'•~ .:& ~ 

~ ~ - A \i -~ .'1 _,_ 
;:,.':'::;,, -~ •• ;;:\; , ,~,~ __, 
~ -~ .~ - --~ ~- - • ~'~ 

• 
-~ I : ;a -~, - - -~~ • ~ ·~ •• -~ c:=,_ 

~~z~ ~~~~~ 

·~'~ 
.,~ :s.:: ~\~ 

~"'""~'~~ ;s; ~.~ k*.~~ 
~ 

c:=,_ 
~~,~~ 

-~~ -~ -• M -

. i: • ~-\\~ .. 
~ • • •• . ,.~ u ~-.--r- • ."% • rv J .--r- ~~-~~ • • .. ~ ~ • .,~ 

! ~- ·~ ~~ 1\\~ • ~~~ ~· ~- ~~ .. ~:..~~~ 

~~ • ~~ • a~ 1·~ ~'\- • . , • • - ji -"l' ~ ~\..~ - ·~ ·& • ~-~ ' " - • • y 

-~ • ·~ 
'"'~ .'\1 

<:>- ~~ ·- ·~ ·- RI 
......... ~~ a, ~t\l • M -

0> - ~ -tt 8" ~= • -~ ~~~' 

~ ~= 
.'$; L-- · 

·~ • • G'l -~ v ~ -~ ~ ~ .~ '--' ~~~ C'l-

·"'~ - ~'~ • • ; ~ ~ • - • -~ • • el • Il ~~"~ ~~ 
1 ·~ .. • L0 • In lrt In .. - • .. .. • 

-~ --~~ t·· ~--' ,,.~ 

~ ~ ~, • • • .--r-• - - .--r- .--r-

• ·~- ~'~ • ~- ·~ 
~~~ .--r- .--r- .--r-

.--r- .--r- • - ~ - • c:=,_ - ~~~' 

~ ~ ~ • el -~ • - .--r- • - • -~ - -YJ ·~ • el ~ • ~~ • • el - -at ~ ~- - -l~~ • ~ .~ 'fA • 'fA 'fA • - $4 $4 $4 - - ~~-. 

~ 
~ .- ~ • ~ ~ • • • -1 - • <i Jz1. ~~'% ~~ 

~ 
,. ~-~ • - • • - ~-~ ~ ~ ~ ~ Ill --- ·~ el • - .--r-

~~- <i - • c:=:...... c:=,_ c:=,_ - c:=,_ c:=,_ - - • - ~ 

~ 
el el el • - el • <i 

.--r- - .--r- .--r-

</j 
. "" 

. . "" 
"' "' "' "' "' "' "' <>1 "' ~ 

C'1 

o.. E-< 0 u ~ 0.. 0.. E-< 0 u ~ 0.. o.. 0 u 
0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 

el 

-~ - el el el rv • - - el el .--r- - ......... ......... ......... .--r- - ......... ......... 
--I 

-~;:§ --l --I --I ·~' - --I - • • --l --I . , ~~ • ~- • - - - -~- • <:>- ~ • .. - ~ -• • • • • • • 
~- -~ c- c- c- - -~~ ~- ~- ~- • -, -, ~~~ ~ -- - - • • -, -, 

1 J J E!1 - ·~ • c ;a ~ ~~ • • . , -+f -+f -+f 
.. el • .,l .. el s 

~~ 
.. el 

~~ ~ • -• el • • ~ ......... .--r- ~ 
. , ~~ • • ~ • .--r- ~- ® .--r- ~ ~- • el 

~'~ a~ - ~%,~,~ + a"''" &. + - + "&~ ~- ·-- - ~-• - - - • JI] 1 
~ ~\:~:::;;: ~ ~~ ~~:~, c:1.. -i J 

~~'t~~ i J • • i J -~ ~ ., • ,~. 

J - J 
,. 

--~ ~~ ~ ~ ~~ ::« · ~ ~ '1 

·~ • ''"'~~ ---.. 
el 

-~ 
el • • rv 

··- «-
~~ • co • ~ ~- ~ ~te; ~tt 

G'l I f - I f --~ I f • • . , ;: ::;:; ~~ • -• "'~ • • • r ·- • - l : • - • l : ~ ~ ~' • ~ -<1 - ~;\~--~ ... 'R 
~~. - - ., - -~ • - , ... 

~- • • 'Yf • • • 'Yf ~ ~ 
1 

"' ~~ " ~ = • • ......... ......... :~ 
~ ••• • el • '"' g ~~'% ~'~ ~-- ~~ ~-.... ~~ rv :::: ) !~ -~ ) -~ - • - - • - 'fA JI] ~ • • >..'> - • • "' --~ ~-~~ - ~ 

~ 

l - .. , \®.~'ii "' - • • • • • el '"0 • • . ~ • ~ ~ 
'0) 

"' . , 
i J •~ "' 

~ 
" ~ 

. §§ - J "' • • • • .~ 0.. • • ., 
~ ~ .1 - = el Q) 

)(: 11 )t - - - rt 1 - rt rt .§ • --, -, "' ~\B - ·~ '"' > 
or. - ~ ~ 1 "' U> 

. 
0'1 "' ~ "' 0'1 

"'' "' ~ "" "' <>1 CCi 0.. ~ 0 u ~ ~ ~ 0 u ~ 
.,., 
o.. -0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 

._,., 
0 
~ 



1 0 

OT. 

00. 

ÜÜ'. 

QB1. 

QP2. 

OP3. 

0'1'. 

QC2. 

-=f J ~ +ltr ~ (:;) 

~)m~J~ h ~ 

. ~)m~J~~7 

~~ ~ m~J~~7 

~~ ~ m~J ~~7 

.L=:> ~ ~~f ~ o 
1 ..-.... Ill 

,~~ 

../':;.~:at 

-= ~ ....... 

-=f J~~~tr ~ -=~..-.... 

--·--·-··- -

Pl Ici l'Ostmcon n• 56 de Petrie intercale une date à l'encre rouge 7;' S g ; : :; cfr. l'httro­
duction, p. IX. 

(2) OQ8 ajoute ici, en clausule, à l'encre rouge, la date ~ IIlti; ~ ::::; cfr. Introduction, p. IX. 

(3) OC2 intercale ici, à l'encre rouge, la dale 7 s 0 1 ~ • • ; cfr. Introduction , p. IX. 

OC'•. 

OC''. 

• 

~ ~~~ 
t ~ 0 ~~~ 

2 • 

1 1 

• 

(l ) 

(•) Le bas de I'Ostracon 11• 56 de Petrie, notre P', porte des essais de plume, ~ à !'.encre rouge, 

et au-dessous, à l'encre noire = ~ 1,...-J . 

5 

1 0 



10 

18~==-= •• la. 0 
IR • ,_,_. tiJA 

1 

2·~.., ~ -.... ~,_,-.. 
1 , - ~\ ~ _ft - :;al 

or2
• ~~~:.r-~~1~~~= 1~r:·· ~ ~e ;_, J ~ ~ ~ 

QP2. 

QP2. 

QP2. 

QP2. 

Î 1~~7·(1) ~ ~ ~ J 

7 
1 

+ -l.... ) JlJ .... - g:::::) 

t \\ ~ lt 1 1&&.1~ .ftA-

''l OQ'o . l ~- .. , l' _.._,.......,- n 
Ill erca e ICI, a encre rouge, la dale '- _. 0 • cfr. Introduction p 1x 

(2) J '' , . ···~ · ••• ' ., ... 
• e "'"" a 1 encre rouge a elé mtercalé après coup, en dessous de la ligne. 

OP2. \...1 • • la. ~~\...)1 • ·~ ~ • U 
.ftttll ~A- ltt.!.\-.:;tlll ~ ,_,-..~\<=>,, 

OP2 • m r ~ 

QQll. i ~ ~~:.r ~~mr mr~~-ffi! 

()Qll. ~ ..... ~-
allt..ft.~ a 

Ill 

LA TABLETTE CARNARVON N° 5. 

Les fragments de la Tablette Carnarvon no 5 sont transcrits ici d'après le 

fac-similé de Howard Carter, revu sur les fragments de l'original qui sont 

conservés au Musée du Caire. 
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5 ~<t~ - · ~ 10 - 1 1 /WNoiNI. 1 

GLOSSAIRE. 

Les abréviations marquent: S1 et S2 les Papyrus Sallier n• 1 et n• 2, M le Papy1·us lllillingen, B le Papy1·us 
de lle1·lin n• 3o 19 , OB1 et OB' les Ostl'aca n' 5623 et n• 5638 du Musée Britannique, OQ1- OQ" les Ost1·aca 
du Ramesséum , OC1-0C5 les Ostraca du Caire, OP1-0P3 Ies Ostf·aca 29, 56, 57 de Flinclers Petrie, OL l'Os­

. tracon n" 7 de Leipzig, OT l' Ostracon de Toronto, et TC5 la Tablette Carnatvon n" 5. Les renvois aux pages de 

celte édition sont imprimés en chiffres et en caractères gras, les renvois aux manuscrits originaux en petit 

romain ordinaire. L'astérisque* marque les orthographes en usage sous le premier empire thébain, qui ont 

été rétablies dans le texte critique clcs Enseignements d'après les documents contemporains. 

*' J) ~· + J ~· + J;-:' abou, îabou, subst. masc. sing. , l âbou , 
l êb, nom de la capitale du premier nome de la Haute-Jtgypte, que les historiens 

ct les géographes de l'époque classique appelaient Éléphantine , p. 31. 5 [ cfr. p.1.4 

L 7 = 82 p. 11 L 7 et l. 8 = M p. 2 L 1 o, p. 30 L 1.0 = OP2 L 4 et 1. 1.3 = OC 1 

L 4, p. 31. 1. 1. = OC2 L 1 ]. -Le mot s'est conservé en transcription araméenne 

sous la forme :l' dans les papyrus d'Éléphantine, et en transcription grecque, 

]l]g, Îég, dans des composés tels que Nsg,ég, tt seigneur d'Éléphantine11. 

* ~r;:. ~r.J\ , ~r;: 1 ~ 1~ asou, îasou , et à la forme fé mi-. ~r-@- • . ·t .. ·t . nme asom ou, 1asom ou, adv. tt vlte , en courant , en a.J\ 1 1 1 
hâte •• , p. 2 1. 9 [ cfr. p. 1.1 1. 7 = 82 p. 11 L 1, L 8 = M p. 2 L 3, et L 9 = B 

l. 4, forme dérivée du verbe ~=;. fi. ,~ p ~ dsou, îdsou tt courir, se presser , 

se hâler.,, qui , à partir des temps du second empire thébain, se confond 

fréquemment avec ~ X asi el s'écrit parfois ~ p ~ q. v. p. 56 du présent volume ; 

cfr. EuiAN, Die mit dem Zeichen X geschl'iebenen Wotte, dans la Zeitschrijt, 191 o, 

t. XLVHI, p. 4o - l~1. - Le mot s'est conservé en copte dans Huc , IHC M. cele!', 

Jestinatio, Jestinal'e. 

~ est employé : 1 o comme déterminatif des noms propres ou communs désignant des 

personnes, 2° comme pronom suffixe de la première personne du singulier, et , 

dans ce second cas seulement, il se prononce -ia, -i. 

1 o Comme déterminatif, il est employé au sin8ulier derrière les mots masculins, sim­

ples ou composés qui désignent un seul individu : L ~'san, son tt un frère 11 , 
5 . 



p. 1 l. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = S2 p. 1 o l. 3 et 1. 10 = M p. 1 l. 4 , p. 21 1. 2 = OB' 

l. 5 ] ; .! J~ r li~. ,,hanournsou tl Un ami •• , p. 11.6-7 [ cfr. p. 7 l. 2 = M P· 1 

l. 4, p. 21 1. 3 = 01 l. 4 et l. 4 = OBI l. 6 ; S2 p. 1 o l. 3 = p. 7 l. 1 met ici le 

déterminatif au pluriel !J ~ r li~ •'*• ' khanOU1nSOUOU]; ~Sa tl Un indi­
vidu ,., , p. 1 l. 8 [ cfr. p. 7 l. 5 = S2 p. 1 o l. 4 et l. 6 = M p. 1 l. 5, p. 21 l. 8 = 01 
l. 5 et l. 10 = OQ2 l. 2]; =tl~ ). ~ ~, shoudou tl Un pauvre ,., , p. 1 1. 9 

[ cfr. p. 7 l. 8 = M p. 1 l. 6, et p. 211.12 = OB1 l. 7; OL l. 5 =p. 211. 11 donne 

le pluriel =tl~ ~ ") ~, shoudouou, sans le déterminatif~ , et S2 p: 1 o 

l. 5 =p. 71.7 ainsi que OQ2 l. 2-3 =p. 211.13 une forme = tl~:~~ :Jt, 
où-. na-î est une mauvaise transcription ramesside d'une des formes hiératiques 

du pluriel dans les manuscrits du premier empire thébain]; ,_,. J ~ ~ ~ ~, 
nama~ou tl le misérable,., , p. 1 l. 9[ cfr. p. 7 l. 8 = M p. 1 l. 5, p. 21 1. 12 = OBI 

L 7 ; S' 1. 4 = p. 7 note 8 donne ici le pluriel ,__ J \.. 8 ~ ~ namahouou sans 
.. ~~ Ill ' • 

le déterminatif Jt, et S2 p. 1 o l. 5 = p. 7 l. 7- 9 ainsi que OQ2 l. 3 =p. 21 

l. 13 portent la variante ,_,. J ~ ~ "~ lt où ,__ na-î est , comme plus haut , 

une faute de transcription pour • • •]; ~ ~ "'-- "'"' 0 1 ,__ ~ "'"' anîtî-Ji maî 
<!& \\ \\ ~ i , ... ' ' ,.__,., ..iC., 

nîtî-oudnou (( celui qui est quelque chose comme celui qui n'est rien ,., , p.11.10 

[ cfr. p. 7 1.10 = M p. 1 L 6-7 oit S1 l. ft = p. 7 note 11 donne la variante ~ ~ 
~ . -""'-­
..iC du prCimer terme compo.;é , el où S2 p. 1 o l. 5 = p. 7 l. 9, ne comprenant 

pas le texte, a inlrod~ la leçon inintelligible::~~ t ~; on a p. 22 l. 2 = 

OBI l. 8 la variante_" :è: sans le déterminatif lt du premier terme, et l. 3 = 

OQ~ 3 une leço~, \res;u,e a~ssi fau~ive que celle de S2 [::]2 [ ~ J:: ~ ~]; 
~-:::-1 ~ ~, tart-tatslt, htt. : '' fat seur de rébellion, rebelle,., , p.1l. 10-11 [ cfr. 

p. 8 1. 1 = S2 p. 1 o l. 5 avec le pluriel o<t>- S:: 't >A ::at en variante dans S1 
.-. ~ '1J Il 1 

l. 5 = p. 8 note 2, dans i\1 p. 1 l. 7 = p. 8 l. 2, et probablement dans 01 l. 6 

= p. 221. 1-4, oit il me semble que Gardiner a mal lu --- pom ::at]·~ œ ~ ._..a... ~lc:J\...1... , . Ill Ill,,_,. 11 
_il." .. _ "1 l' : 1 _il."• ouanlchou-paqdouîtou-par-î tl Celui qui revêt les fins lins 

de mon palais,., , où le détet'minatif qui aurait dû être écrit derrière c:l-,...&... 
' ' 1 .le~ 

par-î, a été reporté derrière le premier élément ~ œ ~ oudnkhou du 
f'NWW'\ l ' ' ' 

composé , afin d'éviter la proximité de~ idéogramme et non prononcé av.ec ~ 

pronom prononcé de la première pet·sonne, p. 1 l. 11-12 [ cfr. p. 8 1. 3-5 = S2 . 

p. 1 o l. 6 et note 5 = S' l. 5, p. 22 l. 6 = OL l. 7 et l. 7 = OB1 l. 9 avec la va­

riante ~ ~, ~, ~ ~ .. ._ ~ ~ ~ , oudnkhou par-î mé-paqdouîtou par-î, 
qui prouve que les scribes ramessides ne comprenaient plus le passage; M p. 1 

l. 7-8 = p. 8 1. 4-6 omet le déterminatif] ; ~ 8 t-,...&... ~ i.. t ._..a.. oudr-
~ ~ ...w: .,. ~ 1 1 1 ~' 

lwu-ânatîou-î ((celui qui s'oint de mes parfums ,., , p. 1 1. 12-13 [ cfr. p. 8 l. 6-

8 = M p. 1 l. 8 et notes 8-9 = S1 l. 5-6, où le déterminatif est suivi du 

-i-)o( 3 7 )-c-r-

I)lm·iel ~ 8 ~ • ::at et où M a reporté derr ière ::at le 1wonom "'"' qui doit ré-=~ ...__. ... , Ill _il." 

gulièrement se trouver derrière ~ i.. t J ·, .-... ,..!,.. >A ::at , îdrî-qdnanou, litt. : .-. ~ 111 ~ 'llaa1 

"ceux qui font vaillance , les vaillants" , p. 3 1. 5 [ cfr. p. 14 l. 4-7 = S2 p. 11 l. G 
où M p. 2 l. 9 = p. 141. 5-8 a le pluriel ..-.. =.::: ,'4:, en variante, et où tous les 

autres textes ont des leçons qui prouvent que les scribes ramessides ne compre­

naient plus le passage , ~~=~~~ B l. 8 =P· 14 l. 6-9, ~}( ~ :_ = ~ OQ 8 1. 5 =p. 30 1. 5 et ~~~-;'::: •*• OCl l. 4 =p. 30 l. 6 ] 
et p. 4 1. 9-10 [ cfr . p.18 1. 7 = S2 p. 12 l. 7, où le terme composé est au pluriel 

.-...,..!,..--- ::at ] · ~ "'"' m khou tl celui qui sait, l'instruit, le savant , l'intelli-
,__.. ...__. 1 1 1 , "" ...iC , 

gent,., , p. 4 1. 2 [ cfr. Introduction p. XL, où le texte de S2 p. 1 2 l. 3 = p. 17 l. 1 

~ <!. ~ J: ~ est corrigé en ~ ). ~ lt d'après le passage analogue ci té par 

GARDINER, Admonitions, p. 5 1-52] ; ) e, ~ ~ ~~ oukhdou "ignorant , sot, 

stupide,.,, p. 4 1. 2 [ cfr. p. 17 1. 3 . S2 p. 12 L 3, où le texte, corrompu en ~, 
~ ~ , a été corr igé également d'après GARDINER, Admonitions, p. 5 1- 52 ]. 

Il est employé au pluriel, soit seul , soi t accompagné du déterminatif de la femme, 

derrière les substantifs singuliers ou pluriels qui représentent une collec tion 

d'individus : r ~-:::. ~~' smnadouîtou' samdouîtou des gens qui relèvent 

directement. d'un grand seigneur, d'un roi ou d'un dieu, et qui vivent dans 

sa maison ou sm· ses terres , ses hommes , ses séides,.,, p.1l. 4 [cfr. p. 6 1. 5 = 

52 p. 1 o l. 2 et 1. 6 = M p. 1 l. 3, p. 201. 11 = OB1 l. 4] ; ~ \ ~ ~~ , tama­
mouîtou ,da totalité des habitan ts de l'Ég·ypte, le peuple", p. 1 l. 5 [cft·. p. 6 

1. 7 = s2 p. 1 o l. 3 et 1. 8 = M p. 1 l. 3 , p. 20 l. 12 = 01 l. 3 et l. 13 = OB' 

l. 5] ; ~ ). ~~ , âqdou, litt. : (( des gens qui entrent ,., dans la maison, tl des visi­

teurs , des clients,., ,p.1l. 7 [cfr. p. 71.1 = S2 p. 10 l. 4, 1. 2 = M p. 1 l. 5 et 

note 2 = S1 l. 3, p. 211.3 = 01 L 4 et 1. 4 = OB1 l. 6 ]; ~~~ , maratîou 
(( amis, fidèles ,.,, p.11. 8 [cfr. p. 7 1. 5 = S2 p. 10 l. 4 et 1. 6 = M p. 1 1. 5, 

p. 211.9 = OB1 i. 7 et 1. 10 = OQ2 l. 2, oi1 le mot est écri t avec l'orthographe~ 
::at~]. Q 7 \.. ::at anaoukhou des vivants·~ ' p. 1 1. 13 - p. 2 l. 1 r cft-. p. 8 1. 9 
• • a 'T 14:1 1!• • •' 
= S2 p. 1 o l. 7 et l. 10 = M p. 1 l. 9, p. 22 1. 10 = OL 1. 8, l. H =OB' 1. 1 o 

et 1. 12 = OP1 L 1, p. 33 1. 6 = TC5 l. 1 ]; ;: ~~ ' 1·amîtou ,d es hommes, les 

Égy·ptiens,., , p. 2 1.1 [cfr. p. 91.1 = S2 p. 10 l. 7 et 1. 2 = M p. 1 l. 9• P· 23 
. . "'~-\..>A::a;t 

1. 1 = OL L 8, 1. 2 = OB 1 l. 1 o ct l. 3 = OPI l. 1]; J!\. } .___ J! ., , , , ' 

mâounîjou (( gardes, défenseurs,.,, ici les gardes du roi, p. 21. 9 [ cfr. p. 11 

1. 4-7 = s2 p. 11 l. 1, 1. 5-8= i\1 p. 2 l. 2-3 et 1. 6-9 = B L ft, p. 25 1. 12 = 

OBI L 15 ] ; .., ~). ,- •*•' hamou tlpœdicati, molles,.,, ou peut-être, comme le 

veut 1efébure (OEuwcs diverses, t. H, p.q6- 195 ), "eunuques,, p. 21.10 [ cfr. p. 11 · 

1. 10 = s2 p. 11 L 2 , 1. 11 = M p. 2 l. 3 et 1. 12 = B L u, p. 25 1. 13 - p. 26 
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1. i = OL l. 13 et p. 251.14-p. 261.2 = OBII. 16]; j_, ~ ~-jj 1~1 , sha­
nouîtou, litt. : des gens du ce rel en , ~les courlisansn, p. 2 1. 1.3-1.4 [ cfr. p. 1.2 

1. 10 = 82 p. t 1 l. 3, 1. H = M p. 2 l. 5, et 1. 12 = B l. 5-6, p. 26 1. 10 -

p. 271.2 =OB' l. 18, p. 26 1. H-p. 271.3 = OB2 l. 1, p. 261.1.2 = OP2 

1. 1, p. 341. 9 = TC5 ]; J!.} 1'*1 , baoukou ~tes travailleurs" , et par suite ~les 
artisans, les serviteurs", p. 2 1. 16 [cft'. p. 13 1. 4 = 82 p. 1 1 l. 4 et 1. 5 = M 
p. 2 l. 6-7, p. 27 1. H = OB2 l. 3 et 1. 1.2 = OP2 l. 2 ]; rf'~~~ 1~1 , sa­
kouîou tdes combattants••, litt.: ~ceux qui frappent du sabre de bois+", p. 3 1. 1 

[ cfr. p. 13 1. 7 = 82 p. 11 l. 5, 1. 8 = M p. 2 l. 7 et 1. 9 = B l. 7• p. 28 1. 1 

= OB2 l. 4, 1. 4 = OT 1. 4, 1. 5 = OQS 1. 1 et 1. 6 = OCI I. 1 J; ~ = jJ ~ 
1~1 , lchananou ~les gens qui causent des troubles, les agitateurs, les révoltés", 

p. 3 1. 1 [ cfr. p. 13 1. 7-1.0 = 82 p. 11 l. 5, l. 8- H = M p. 2 l. 7 et 1. 9 = B 

l. 7, p. 28 1. 7 = OB2 l. 5 et 1. 1.2 = OC 1 l. 1]; ~ ~ ~, nazîsou ~les petits 
.. --\ 1 1 1 ' 

les sujets", p. 3 1. 3 [ cfr. p. 1.3 1. 1.3 = 82 p. 11 l. 6, 1. 14 = lVI p. 2 l. 8 et 1. 1.5 

= B l. 8, p. 29 1. 5 = OB2 R l. 1 , 1. 7 = OP3 l. 2, 1. 9 = OQ8 l. 3, et 1, 1.0 = 

OCt l. 2]; flfn ~ 1 ~~, Ouâoudîou , peuple de Nubie, p. 3 1. 1.2 [ cfr. p. 161.1 

= 82 p. 11 l. 1 o]; \.1 ~ ~ ) ~~ , Mazdîou, peuple du · désert nubien, p. 3 1. 1.2 

[ cfr. p. 1.6 I. 3 = 82 p. 1 1 l. 1 o]; r _"t_ ~ 1 ~~, Satatîou tdes Bédouins••, 

p. 3 1. 1.2-13 [ cfr. p. 16 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 1 et 1. 6 = M p. 3 l. 3, p_. 32 l. 11 

= OP2 l. 7]; ffi r} }1 ~~, masouou ~les enfants", p. 4 1. 1 [ cfr. p. 1. 7 1. 1 = 

82 p. 12 l. 3 et 1. 2 = lVI p. 3 l. 6, p. 33 1. 2 = OP2 l. 9 et 1. 3 = OQ11 1. 3]; 

~ ~ ~~, àsluîîtou tda multitude, la foule,, p. 41. 1. [ cfr. p. 17 1. 1 = 82 p. 12 

l. 3, p. 331.5 = OQll l. 3]; if~\.\.- ;al:~, ~wunmamîtou tt l'humanité", p. 41. 5 

[ cfr. p. 1. 7 1. 9 = 82 p. 1 2 l. 4 ]. 

Le déterminatif ::d:-, ou au pl miel 1*1 , se rencontre encore par erreur dans les 

manuscrits éiui ont servi à établid'édition, à la suite des mots où les scribes 

ramessides croyaient reconnaître des substantifs désignant des catégories de 

personnes: .!. [!,. 1'*1 , /y,arou 'lCeux qui ont peur", pour.!.[!_., /y,arou ~avoir 
peur", p. 61. 7 = 82 p. 1 o l. 3 et p . 20 1. 12 = OL l. 3, puis p. 13 1. 1 = 82 p. 11 

l. 4 et 1. 2 = lVI p . . 2 l. 6; ~-=:-\Ji ::d:-, arî ~compagnon", pour ~-=:-,p. 7 1. 3 

= 82 p. 1 o l. 4 et p. 18 1. 3 = 82 p. 1 2 l. 6; .. ·~ \_ 7' :aft ~~, qâmadouîtou 
tt des endeuillés, des gémissanls,, pour .. \. :7' :afl, qâmadouît «deuil, être 

en deuil, gémir,, p. 9 1. 1. = 82 p. 1 o l. 7• 1. 2 = M p. 1 l. 9, p. 23 1. 1. = OL 

1. 8, 1. 2 = OB 1 l. 1 o, 1. 3 = OP1 l. 2 , où les variantes prouvent que les scribes 

ramessides ne comprenaient plus le passage; ::: 1~1 , zaîsouou ~ordonnateurs, 
chefs,, pour:::::, zaîsou ttordonner, commander" les troupes, p. 13 1. 4 = 82 

p. 11 l. 4; ffi r ~ ~-ffi~~' masouîtou des naissances" pour ffi r )- }1 ::d:-· 
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masouît-î tt ma naissance", p. 141. 4 = S2 p. 1 1 l. 6 et p. 29 1. 1.5 = 008 l. 4; 
~•- ~ , khapeshîou .des gens armés de la harpê, , pour ~:,:! ~' kha-
= \,.......1'1' -·---'vi.. 'h 1 peshou-î tt mes harpês", p. 1.5 1. 4 = S2 p. 11 l. 8; ~ 1 \,.......~ .~., '" wcarouou 
tt des ornementistes" , püur Et, khakarot~ tt ornement" , p. 16 1. 7 = S2 P· 12 

l. 1 ; m r ~ ~ 4 ~~, masouîou des enfants" pour ffi r ~ ~ ffi, masouî tt né" , 

p. 1.7 1. 7 = S2 p. 1 2 l. 4. 

2 o Comme pronom de la première personne du singulier, il se prononce -îa, - î, 

et on le rencontre : 

A. Derrière un substantif simple ou composé , avec le sens de notre pronom pos­

sessif tt mon , ma, mes" f :afl ~ ~' ouânnwu-kd-î tt celui qui mange mon pain, 

mon serviteur, mon sujelll, p. 1 1. 1.0 [ cfr. p. 8 1. 1. = S2 p. t o l. 5, 1. 2 = M 
p. 1 l. 7, p. 22 1. 1. = OL l. G et 1. 2 = OB1 L 8]; _____. ~~ ~. àouî-î t• mes deux 

bras, , p. 1 1. 1.1 [ cfr. p. 8 1. 3 = S2 p. 1 o l. G et 1. 4 = M p. 1 l. 7• p. 22 1. 4 

= 01 1. 6 et 1. 5 = OBll. 8 ]; C(l ~' par-î ttma maison", p.1 1. 1.2 [ cfr. p. 8 

1. 5 = s2 p. 1 0 l. 6 ct note 5 = s r l. 5 , p. 22 1. 6 = OL 1. 7 et 1. 7 = OB1 

1. 9 J et p. 2 1. 5 [ cfr. p. 10 1. 4 = 82 p. 1 o l. 9, 1. 5 = M p. 1 l. 11 et 1. 6 = B 
l. 3, p . 24 1. 3 = OL l. 11, 1. 4 = OB li. 1 3 et 1. 6 = OQ8 l. 2 , p. 33 1. 11 = TC5 

I. 5 J; ~ ~ 1 ' 1 ~, ànatîou-î tnnes parfums11 , p. 1 l. 13 [ cfr'. p. 8 note 9 = 

st 1. 6 ~p. 8 1. 8 = M p. 1 l. 8 le pronom manque , mais il devait exister dans S2 

p. 10 l. 6 = p. 8 1. 7 et dans OB1 l. 9 = p. 22 1. 9 , oi.t il a disparu dans les 

lacunes]; f1_ ~ ~. sananou-î t• mes décrets" , p. 1 1. 1.3 l cfr. p. 8 1. 9 = S2 

l et 1 11. - B 1 1 ]. • n =: ""- pasashouîtou-î t• mes moitiés'', p. 2 p.10 ·7 · - • • 1'-x•..iC' 
1. 1. [ cfr. p. 8 1. 1.0- p. 9 1. 2 = M p. 1 l. 9, p. 23 1. 1 = 01 l. 8, p. 33 1. 6 = 

'I'C5 l. 1 ]· J+""- haîtî-î ~mon cœurn, p. 21.6 [ cf1·. p. 1.0 l. 7 = S2 P· 10 
' ... " ...il:'. ~ 

1. 10 , 1. 8 = M p. 2 1. 1, p. 24 1. 7 = OL 1. 11 et 1. 8 = OB 1 l. 1 3] i 1 • ~ 
~' qadou-i tt mon sommeih, p. 2 1. 6 1. cfr. p. 10 1. 8 = M p. 2 1. 1 et note 6 = 

st 1. 8, où tous les autres textes S2 p. 1 o l. 1 o =p. 1.0 1. 7, B l. 3 = P· 1.0 1. 9' 

01 l. 11 =p. 241. H, OB II. 14 =p. 24 1. 12 et OQ4 l. 3 = p. 25 1. 2 donnent 

.1-~ ,__. pour 4-~ -....1.. au pluriel, arec une mauvaise transcription en 
,. ~ ~ · ,.lll..iC 
,__.,ni, du pluriel Ill hiératique ];~ W~' /y,dâOU-Î tt llleSmembreS ll 1 p. 21.8 

[ cfr. p. 1.1 1. 4 = sz p. 1 1 l. 1 et 1. 5 =!! p. 2 l. 2 , p. 25 1.: • 0~ l. 12 et 

1. 8 = OBI l. 1 5, p. 34 l. 1. = TC5 l. 7]; r, ~} 1 ~ 1 ~. sataou-1.' bu.. : tnnes 

saletés mon humiliation, mon désastre", p. 2 1. 1.2-13 [ cfr. p. 12 l. 7 = S2 p. 11 

1. 3, p: 26 1. 5 = OL p. 14 et 1. 6 =OBI l. 18 ]; t~, îdbou-î tt mon cœur" , 

p. 2 1. 1.5-16 [ cfr. p. 1.3 1. 1 = s 2 p. 1 t l. ft ct 1. 2 = M p. 2 l. 6, P: 27 1. 12 

= op2 1. 2 ] et p. 4 1. 3 [cfr. p. 17 I. 8 = M p. 3 L 8]; ffi p} }/~. 
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1/Utsouü-î t~ ma naissancen , p. 3 1. 4 [ cfr. p. 14 1. 5 =, l\f p. 2 l. ~~ et 1. 6 = B l. 8, 
p. 29 1. 11 = OB2 R l. 3]; !! :-;'; ~' khapeshou-î «mes harpésn, p. 3 1. 7 [ cfr. 

p.151. 5 = l\1 p. 2 l. 11 ]; ~) Jl ~. khaparou-î <rmes formesn, p. 31.7 [ cfr. 

p. 15 1. 4 = 82 p. 1 1 l. 8 et 1. 5 = M p. 2 l. 1 1, p. 32 1. 1 = OC2 l. 3 J; { 171 ~, 
mnpouîtou-î trmes années,, p. 3 1. 9 [ cfr. p.15 1.10 = M p. 2 l. i 2]; Pl~. 
zas-î «moi-mêmen, p. 4 1. 4 [ & . p. 17 1. 8 = M p. 3 l. 8 J; :::= ~, îdrouitî-î 
'' mes deux yeux", p. 4 1. 4 [cft-. p. 17 1. 8 = M p. 3 l. 8 ]. Parfois il a été mis 

en mauvaise place ou inséré abusivement par les scr ibes ramessides : • "t' l ... _ 1 

jr l ~. paqdouîtou-î ttmes fins lins", p. 8 1. 6 = M p. 1 l. 8 pour ... ~"t' jr 
c:J ~; ~ ~ t ~ 1 ~ 1 ~. shouîou-î «mes mauvaises herbes , mes halfahs", p. 81. 5 

= 82 p. 10 l. 6 pour~} ~ ~ 1 ~ 1; ~ ~ _:.._ c:J ~. mâlc.harî-î «IllOn marrasin,' 

p. 8 1. 9 = 82 [). 1 o 1. 7 pour = ~; :.":"' ~, daouît-î «ma main, p. 11 1. 8-,._,._,.., \\ ~-·....W: ' 
11 = lVI p. 2 l. 3, p. 25 1. 14 = OBI l. 16 pour~;;@~' sapou-î «ma fois, 

mon acte••, p. 141. 5 = M p. 2 l. 9 pour ;@, sapou «la fois, l'acte" , p. 3, 1. 4; 

p..!_ ~ ;7: ~. sakharou-î ,nnes affaires n, p. 271. 8 = OB2l. 2 pour p..!_~. 

B. Derrière un verbe commf sujet : :::J, 1 ~ ~::, zadou-îtî-î-na-k <rce que je tc 
dis,, p. 1 1. 3 [cfr. p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 4 = M p. 1 l. 2, p. 201. 6-9 = 

OB 1 l. 3; Gardiner donne pour l'Ostracon de Leipzig la leçon ~ 1 ~-:;:, 
qu'il faut considérer probablement comme une inexactitude de lecture et cor­

riger en :::J_ n ~ ::J; ~ ) ':Jt, aou-î «j'étais, je suis , , p. 21. 8 [ cfr. p. H 1.1 

= 82 p. 11 l. 1, 1. 2 = M p. 2 1. 2 et 1. 3 = B l. 3, p. 25 1. 7 = OL l. 1 2, p. 34 

1. 1 = TC5 l. 7] , p. 2 l. 13 [ cfr. p. 12 1. 7 = 82 p. 11 l. 3 et 1. 8 = l\1 p. 2 l. 5, 

p. 261.9 = OL 1. 16 , 1.10 = OBIJ. 18,1.11 = OB2 l. 1 et 1.12 = OP2 l. 1], 

p. 31. 16 [ cfr. p. 161.13 = 82 p. 12!. 2 ]; = : :4-~·~ ~' ané ~amasît-î 
~end-k «je ne siég-eai pas avec toi,, p. 2 1. 14 [ cf1'. p. 12 1. 11-14 = M p. 2 

1. 5] ; .-,.. ~ ~ ~' îdrî-î «que je fasse", p. 2 1: 14 [ cfr. p. 121. 13 = 82 p. 11 1. 6 

et 1. 14 = M p. 2 1. 6 et 1. 15 = B l. 6, p. 27 1. 3 = OB2 l. 2] et p. 3 1. 12 [ cfr. 

p. 16 1. 3 = 82 p. 1 2 1. 1 et 1. 4 = lVI p. 3 l. 3]; e ~ ~' khamou-î tr j'ignore", 

p. 21. 15 [ cfr. p. 13 1. 2 = M p. 2 l. 6 où le verbe est écrit --!- :: J; ~ !:_ 1() ~ 

~' ~arou-î t~je crains", p. 21. 15 [ cfr. p. 121. 14-p.141. 2 = M p. 2 1. 6]. 

C. Deni ère un verbe comme régime direct, avec le suiiixe en ), -ou-, ~::;:} 
~' md-k-ou-î «voici pour toi moi, tel je suis11, p. 21. 12 [ cfr. p.121. 5-8 = M 

p. 2 l. 4]; r 1-i } ~::' sa~azît-ou-î-na-k des courtisans m'avaient livré 

1t toi , , p. 2 l. 14 [ cfr. p. 12 1. 10 = 82 p. 1 1 l. 3, 1. 11 = M p. 2 l. 5 et 1. 12 = B 

i. 6, oi1 tous les textes donnent ~ poUL' } ::.J:., ainsi qu'il a été dit dans 

i'lnt1·oduction, p. xxvr-xxvm]; ~ { 'à }i ~ "'i' 2, tart'-né-ou-î !Jâàpi «le Nil 
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m'a béni", p. 3 1. 8 [ cfr. p. 151. 7 = 82 p. 11 l. 8 et l. 8 = M p. 2 l. 12, p. 32 

1. 3 = OP2 l. 5 ]. 

D. Derrière un verbe au temps en ,__ni, comme sujet, ~ ~' ddî-na-î «j'ai 

donné, j'ai fait" , p. i 1. 9 [ cfr. p. 7 1. 7 = 82 p. 1 o 1. 5 et 1. 8 = M p. 1 1. 6, 

p. 21 1. 8 = OL 1. 5, 1. 9 = OB1l. 7 et 1. 10 = OQ2 l. 2], p. 1 1.10 [ cfr. p. 7 

1. 9 = 82 p. 1 o l. 5 et 1. 10 = M p. 1 l. 6, p. 211. 12 = OBI l. 7 et l. 13 = OQ2 

1. 3 J, p. 2 1. 10 [ cfr. p. 11 1. 10 --'- 82 p. 11 1. 2 et 1. 12 = M p. 2 l. 3 , p. 25 l. 13 

= OL l. 1 3 et 1. 14 = OBI L 16 ], p. 3 1. 12 [ cf1·. p. 16 1. 1 = 82 p. 11 l. 1 o] 
et p. 16 1. a= 82 p. 1 2 l. 1 et 1. 4 = M p. 3 l. 3 o11 j'ai corrigé ~ ::.J:. en } 7' 
7, ainsi qu'il est dit dans !'fntroduction, p. XXXV-XXXVI] j r.!. ~' sakhparOU­
na-Î «j'ai fait être, j'ai créé, j'ai produit,, p. 11. 9 [ cfr. p. 7 l. 8 = lVI p. 1 l. 6]; 

-=- ":i:' radaî-na-î «J·'ai donné", p . 1 1. 11 [ cfr. p. 8 1. 1 = 82 p. 1 o 1. 5, 1. 2 
...,__J..W: ' ~ 

= M p. 1 1. 7 et note 3 = 81 l. 5, p. 22 1. 4 = 01 l. 6 et 1. 5 = OB t 1. 8]; ,__ 

~' îdrî-'-na-î (<j'ai faih, p. 2 l. 1 [ cfr. p. 9 1. 1 = S2 p. 1 o l. 7, 1. 2 = M p. 1 1. 9 
~t 1. 3 = B l. 1, p. 23 1. 1 = 01 l. 8 et 1. 2 · OB1 l. 1 o] , p. 3 1.13 [ cfr. p. 16 1. 5 

= 82 p. 12 1. 1, p. 32 1. 12 = OP21. 7], enfin -:-7, îdrît-na-î «ce que je fis•1, 

p. 4 1. 5 [ cfr. p. 17 1. 11 = 82 p. 1 2 l. 5 et 1. 12 = M p. 3 l. 9 où le verbe est écrit 

_,___ et.-..]. ~ ............. -....&.. shasa:pou-na-î (<J· 'ai pris , j'ai reçu , , p. 2 1. 4 [efr. p. 10 
111 , • ,___M'• 

1.1=82p. 1 ol. 9 etl.2 ==M p. t l. u -12,p.231. 13=0Ll.toetl.14=0B' 

I. 12 , p. 33 1. 10 = TC5 l. 4 J, p. 2 1. 9 [ cfr. p. 111. 7 = 82 p. 11 1. t, l. 8 = M 

p. 2 l. 3 et 1. 9 = B 1. l1, p. 25 1. 14 = OB1 l. 16]; J ~ ).ZJ :4- 7, bdgd-
ou-na--î «je m'affaissai,, p. 2 1. 5-6 [ cfr. p. 10 1. 4-7 = 82 p. 10 l. 10, l. 5-8 

= M p. 1 l. 12 et 1. 6-9 = B l. 3, p. 24 1. 7 = OL l. 11 et 1. 9 = OQ3 l. 3, p. 33 

1. H = TC5 1. 5] ; ~:::, ~, nahdsou-na- î «je m'éveillai" , p. 2 1. 8 [ cfr. p. 11 

1. 1 = 82 p. 11 l. 1, 1. 2 = lVI p. 2 l. 2 et 1. 3 = B 1. 3, p. 25 l. 7 = 01 l. 12 et 

1. 8 = OBI 1. 1!1- 15, p. 341. 1 = TC5 .1. 7]; t!Jf' ~ ;r, gâmou-na-î «je teouvai ", 

p. 2 1. 8 [ cfr. p. 11_1. 4 = 82 p. 11 l. 1, 1. 5 = M p. 2 1. 2 et 1. 6 = B l. l1, 

~- 25 1. 12 = OBI 1. 15, p. 341. 2 = TC5 l. 7]; .,A~ 'i' , sazamou-na-î «j'en­

tendis,, p. 2 1. i3 [ cfr. p. 12 1. iO = - 82 p. 11 l. 3 et l. 11 = M p. 2 l. 5 ] ; ILl J 
J>e. 7, hdbou-na~î «je courusn, p. 3 1. 5 [ cfr. p. i4 1. 7 = 82 p. 11 l. 7 et 1. 8 

J\ M p. 2 1. 10' p. 30 1. 6 = OC2 l. 4' l. 7 = OC3 l. 1 et 1. 8 = OC4 l. 1] j ~ I 
--7, ~asou-na-î «je m'élançai, je m'approchai" , p. 3 1. 5 [ cfr. p. 14 1. 8-11 

J\ lVI p. 2 1. 7, p. 301. 10 = OP2 l. 4] ;-:!::_ ~ ~ 7 , mdd-na-î "je vis" ; p. 3 1. 6 

[ cfr. p.141.10-p. 151.1 = 82 p. 11 l. 7, p. 14 1. H-p: 15 1. 2 M p. 2 l. 11 el. 

p.14 1.12-p.15 1. 3 = B 1. 9, p. 31 1. 4 = ûB2 1. 4 et 1. 7 = OC3 l. 2 ] ; ~ 
;r, anou-na-î ~~j'apportai, j'acquis, je conquisn , p. 3 l. 7 [ cfr. p. 15 l. 1 = 82 
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p. 11 l. 7 et l. 2 = M p. 2 l. 11] et p. 3 1. 1.1 [ cfr. p. 1.61. 1. = 82 p. 11 l. 1 o et 1. 2 

= M p. 3 l. 2, p. 32 1. 9 = OP2l. 6]; 1) _:_ ~, ouzouît-na-î t(ce que j'ordon­

nai" , p. 3 1. 10 [ cfr. p. 15 1. 11-1.3 = 82 p. 11 l. 9, p. 32 1. 7 = OP2 1. 6]; .a 

J, ~ ~, qanabou-na-î t<j'acculai, je pris au piège" , p. 3 1. 1.1 [ cfr. p. 32 1~ 
8 = OP2 l. 6]; ) 7" 7, oudou-na-î ((je culbutai", p. 3 l. 11-12 [correction 

pour~ ::.;l qui se trouve dans les manuscrits en cet endroit, cfr. Inti'Oduction, 

p. xxxv-xxxvi]. La forme en ~se rencontre abusivement dans les manuscrits, 

en des endroits où elle n'a que faire, Ili!I ~ ~ ~, shdf1-na-î ((je commençai,, 

p.1.0 1. 7 = 82 p. 1 o l. 1 o et l. 9 = B 1. 3, p. 241. 7 = OL l. 1 J, 1. 8 = OB1 l. 13 

et 1. 9 = OQ3 1. 3. 

E. Derrière un verbe exprimant une action des sens, ((voir" ou ((entendre,, comme 

régime direct introduit par la prépositiop. ,_..na-ni-ne:!:;!:':::~~~, har 
rndd- na-î t(ceux qui se paraient des étoffes de mon palais me regardèrent comme 

une mauvaise herbe,, p. 1. 1. 12 [ cfr. p. 8 1. 5. = 82 p. 1 o L 6 et 1. 6 = M p. 1 

1. 8, p. 22 1. 6-8 = OL 1. 7 et 1. 7-9 = OB1 1. n] et par erreur.-...._, • ~ \.. 8 
;} , ' ..ct>- \\ 1 J\ ~ 

::_ ::.;l. îdrouitî-kî hargdmahou-na-î ((les deux yeux t'ont contemplé,, 82 p. 12 

l. 4 =p. 1. 7 l. 7, car ici le scribe ramesside a remplacé le pronom de la seconde 

personne, qui est nécessaire, par celui de la première, ainsi qu'il a été dit dans 

l'Introduction, p. XLI-XLII]. 

F. Comme sujet du verbe à la première personne du temps en~. kou-î: r ~ 
H ~, sazîrou-lcou-î ((je me couche= me couchanb , p. 2 1. 5 [ cfr. p.1.0 1. 4 

= 82 p. 1 o 1. 9 et l. 5 = M p. 1 1. 12, p. 24 1. 4 = OBI l. 13, 1. 5 = OQ3 1. 2 et 

l. 6 = OQ'' l. 1-2 ]; :::} ::.;l, îdrî-kou-î t<je fais= me faisanb, p. 2 l. 7 [ cfr. 

p. 10 l. 10 = 82 p. 1 o l. 1 o, l. 11 = M p. 2 l.'1 et 1.12 = B l. 3, p. 25 1. 4 = OB1 

1. 14 ]; ® ~ =) ':Jt, khamou-kou-î ((j'ignore= ignorant, inconscienh, p. 2 

1.12 [cft'. p. 12l. 4= 82 .p. 11 1. 3 et l. 6 = B l. 5] et p. 21.13 [ cfr. p.1.2 l. 7 = 

82 p. 11 l. 3 et 1. 8 = M p. 2 J. 5 , p. 261. 9 = OL 1. 14, 1. 1.0 =OB 1 1. t8, 1.1.1. = 

OB2 1. 1 et 1.12 = OP2 1. 1]; '-;: tl• âhâou-kou-î t<je me tiens= me tenanh, 

p. 31. 6 [ cfr. p. 14 l. 1.0 = 82 p. 11 l. 7• 1. 11 = M p. 2 1. 1 o et 1. 1.2 = B l. 9 , 

p. 30 1. 9 = OIF R l. 4, p. 311. 2 = OC3 1. 2 et 1. 3 = OQ9 1. 1]; ~ ) lt 7 ~, 
aou-î-rakh-kou-î (<je sais, je connais" , p. 3 1. 1.6 [ cfr. p. 1.6 1. 13 = 82 p. 12 

1. 2] et par erreur p. 17 1. 1. = 82 p. 12 l. 2 [ cfr. pour la restitution de ce pas­

sage, ce qui est dit dans l'Int1·oduction, p. xxxvii-xxxix]. Cette forme est employée 

abusivement par les scribes ramessides, le p1us souvent au lieu du pronom _,- k 
de la seconde personne du sing-ulier masculin: r ~ H tl• sazirou-kou-î ((je 

me couche = me couchant", p. 7 1. 3 = 82 p. 1 o l. 4 et p. 21 1. 6 = OB 1 1. 6 et 
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1. 7 = OQ2 l. 1, pour r ~ H _.., sazirou-k ct lu le couches,' p. 1. 1. 7 [ cfr. 

p. 7 l. 4 = M p. 1 l. 5]; 1=2. 1.. \........~ ~ '-..&. •® 1.. • ~ --- ~ '-..&. âhdou-kou-î . ..1\.~ ...w: 1 ~-Jt 1 w ~ ..il:' . 
har rakho·u-tou har rakhou-kou-î rtje combats pour qui te connaît et pour qui je 

connais,' p. 18l. 9= 82 p. 121. 7 pour 1=2. ~ ~ ...-:-;-.} r ~ --, âhdou-k 
~ar rakhou-tou ~ar rakhou-k du combats pour qui te connaît et pour qui 

tu connais" ( cfr. l'Intl·oduction, p. XLIV-XLV); inversement, _, est écrit pour~ 

-kou-î, dans~ .i_ _,, khamîte-k, p. 1.2 1. 8 = M p. 2 l. 5 pour --!- .i_ ~. 

G. Comme complément d'une proposition : r ::.;l , ~ar-î ct SUr moi, pour moi , à 
cause de moi,, p.21. 7 [cfr. p.1.0 1.1.0 = 82 p. 10 l. 10 ,1.11 = M p. 2 l. 1 

et l. 12 = B 1. 3, p. 251. 4 = OB1 l. 14, p. 33 l. 12 = TC5 l. 6 J; W ~ •lt• 

M-î ct derrière moi, à ma suite", p. 3 l. 4 [cft.. p. 14 1.1. = 82 p. 11 1. 6, 1. 2 = 

M p. 2 l. 9 et l. 3 = ll l. 8, p. 29 1. 14 = OT l. 6, l. 1.5 = OQ8 l. 4 et l. 1.6 = 

OC1 L 2, p. 34!. 6 = TC5 l. 10 ]; ~ ~::.;l. amé-î ((en moi , par moi , sous moi.,, 

p. 3 l. 9 [ cfr. p. 15 l. 9 = 82 p. 11 l. 9] , p. 3 l. 1.0 [ cfr. p. 1.5 l. 1.1 = 82 p. 11 

l. 9], et, en variante de ~ { .7,lt, mé-ranpouîtou-î «dans mes années" , 

p.1.51.1.0 =82 p. 11l.9 ; ~-;!lt,lrlwrî-haît-î rt avant moi, devant moi,, 

p. 1. 7 l. 11 = 82 p. 12 l. 5, en opposition à ~ ~' lt• mé-pa~ouî-î rtderrière 

moi ", et p. 18 1. 5 = 82 p. 12 l. 6 dans deux passag-es où la présence du 

pronom ::.;lest due à une erreur du scribe ramesside; cfr. p. 4 l. 5-6 et l. 9. 

Le pronom lt de la première personne s'est conservé sons la forme -1 dans tous 

les dialectes du copte. 

~ ~ ~ ~ l· ~ ~: ~ ~ l îaou 1 a ou, subst. masc. plur.: ctlouang-es, adora tions,' 

dans la phrase~ r ~ = ~ ~) ~! ' ddît-sounou-na-lc îdou ((qui te donnent 

des louanges, qui t'adorenh, p. 4 1. 5 [ cfr. p. 17 1. 9-1.1 ·= 82 p. 1 2 l. lt-5 et l. 10-

1.2 = M p. 3 l. 9 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans moy M. m, eooy , 

ooy T. n , €J..Y Akhm. B. , J..Y B. laus, glotia, et la locution A-J ~ ~) ~ !• 
ddî-îdou, dans +woy M. +eooy T. +eJ..y Akhm. B. +~Y B. glm·iam date, 

glm·ifical'e , laudm·e. 

..!':::. ~, ~ aîou 1 îou, et à l'infinitif féminin -"' }:', -"') : , -"': -"', îouît, forme secon­

daire de j ~ -"', ayî ct venir", p. 3 1. 3 [ cfr. p. 14 l. 1. = 82 p. ; 1 l. 6, l. 2 = M p. 2 

l. 9 et l. 3 = B L 8 , p. 29 l. 9-15 = OQ8 l. 4 et 1. 10-16 = OC1 l. 2 ] et p. 4 

l. 1.1 [cfr. p.1.8 1. 1.1 = 82 p. 12 l. 7-8 ], dans la formule h} r.} ::::. 
îou-s pott nafar «explicit feliciter, . 

6. 
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,;, ji .. 1 jU .. ~ j .. 
~,~1· ~,,.1\1 1 1 ·~~~.1\ aîouîtou, subst. fém. plur.: ~événements l'àcheux 

'd ~ ' a cci ents malheurs11 1\ l..- J t - 1 .,.T?- 1.. • 'vi. , • A , A . , ' ' ,__. Jt ~ , ~ : ~ A ..w:::, ane-wutt awullou (ui-î 
~Il n est pas sunenu de malheurs derrière moi 11 , p. 31. 3-4 [ cfr. p. 14 1. 2 = l\1 

P· 2 l. 9' P· 29 1. 10-16 = OCIL 2 ]. Le mot dérive du verbe J t 1\ ayi · . · ïi . . ~, , o ~venu , , 
c~ sJgmie ~ce qm adv~ent, ce qui arrive11; c'est un euphémisme destiné à dé-

sJg~er des événements fâcheux, les accidents, les malheurs11 , et par suite, toute 

espec.e de chose mauvaise de mal; l'injustice"' sans employer les mots directs 

considérés comme étant de mauvais augure pour qui se sert d'eux. L'assonance 
entre 1\ l..- îouît et J t - 1 • 't · . , . Jt ,' . )] , ~ 1• at~ ou, a rendu assez ft·équent dans les' textes 
htterUires l emploi de la phrase 1\ l..- J t - : ané-$ou$t • 't ,._ Jt ~ , ~ 1 , • o • awut ou. 

~ ), ~ ~ aou, verbe su]Jstantif: ~~être, devenir11 . Il est employé: 

son sens plein, 2° comme auxiliaire dans la conjugaison. 

1 o absolument avec 

1o Comme verbe substantif, avec le sens ~être, devc1ür11 , notre texte ne le contient 

que dans les phrases t l.. \...1.. ,_. 8 _,_J'vi. aou $ ne ha'a'ou A • t d , Jt _w:::: ~ ~ \ \ ..W:::• -o- -. - t ~~ e ant e mes 

membres, étant nu11, p. 2 1. 8 [ cfr. p. H 1.1-4 = 82 p. 11 1. 1, 1. 2-5 = M p. 2· 

l. 2 e~ 3- 6 = B l. 3: p. ~5 1. 7 = OL 1. 12 et 1. 8 = OBI l. 15 J; ~}:il~ 
~\.._.~:il· ~ou-t 1ne-khamou-lcou-î ~~je suis à l'état de j'ignore, étant 

Ignorant, mconscwnlll, p. 2 1. 13 [ cfr. p. 12 1. 7 = 82 p. 11 1. 3 et 1. 8 = M 
P· ~, l. 5, P· 26 ~ = OL 1. 14 , 1.10 = OB1 l. 18, 1. H = OB2l. 1 et 1.12 = 

~P-L t]; ~} @ :il !î} ~) e, ~~:il !r::::=,aou ra/chou (1w· 
twu oukhaou (tar najarouj ~l'homme qui sait' le malin est à al)prouver l'igno-

rant, le,s~t à di~e ,= ~~ .C'e~t b~n.11, p. 41. 1-2 [ cfr. p. 17 1. 1-3 = 82 p. 1 2 1. '3, où le 

te~t~ a. ete, corr1ge amsi qu Il est dit dans l'Introduction, p. xxxrx-xL ]. ~ ~, aou , 
a ete aJOUte p. 9 1. 4-7 = 82 p. to l. 8 et 1. 6-8 = B l. 1 ainsi que p. 231.6 = OPJ 

L. 2, par les s~bes ramessides qui, ne comprenant plus le texte, l'avaient cor-
ngé en ~ ~ J ~ 1.. ..-... ~ 1.. \.....J .......> 1.. 1.. --. b • , , 'h . , , , · ·~A,_. A~.-... A A~, aou ou-cta ne-a. aou ané-
maa-ne-touj ~nl y eut une grandeur de combat [telle qu']on n'en avait jamais 

VUe ll . 

2o (~u:_auxilia~re, il ne se. trouve ici q~'avec le temps en~, lcou-î, ~}:il 
~ \lt• aou-t rakh-kou-t ~parce que Je connais11, p. 3 1. 16 [ cfr. p. 16 1. 13 = 

8 p. 12 1. 2 ], ct dans la forme ~ ), aou + 'v;- au temps en--. na ni ne ~ \ 
,~~=hl~}~ :il, aou-dâî-na-î n~-shouâou ~et pourta~t j:ai ~onné 
a l md1gent11 , p. 1 1. 9 [ cfr. p. 7 1. 7 = 82 p. 10 l. 5 et 1. 8 = M p. 1 l. 6, p. 21 

1. 8-U = OL l. 5, 1. 9-12 = OB1 l. 7 et 1. 10-13 = OQ2 1. 2] ; ~}~li~'*'~ 
l.. ,- 3t , aou ddî-na-î khaît hamou ~]· e faisai s reculer les salauds" , p . 2 1. 10 
Jt Il 1 • 

[ cfr. p. 111. 10 = 82 p. 11 l. 2 et 1. 11 = M p. 2 l. 3 J; ~ } fi] J -::;; ~ = l J} 
,!. ~ l-;: "i'-=- ~ -l } f 0 , aott hdbou-na-î ra- l cibou ~asou-na-î ra-[dt­

~ ou ~Étant j'avais couru, après que j'avais couru à Éléphantine , je m'élançais 

vers leDelta11 , p. 31.5-6 [ cfr. p.141. 7-10=82 p.11 l. 7 etl. 8-11= M p. 2L 1o, 

p. 30 1. i-9 = OB2 R.l. 3-4, 1. 2-10=0P2 l. 4, 1. 6-13 = OC2 l. 4 , p. 30 1. 7- p. 31 

1. 1 =OC:' l. 1 e t p. 30 1. 8 = OC4 l. 1]; ~} _:_ ~-} ~ ~ 'i'! p ~ ~ 
-} ~ ~ li• ~ } 1} _:_ ~ ~ j ~ ~ 7 , aou ~amasou-tou mé-iârît-na-î 
bar sazadou-tou amé-î- aou ouzouît-na-î nabît ra-isît-art ~· parce que 

~(litt.: ~ étant 11 ) on se mettait (li tt. : tton était assis11) à agir pour moi selon cc 

~qui avait été promulgué par moi , - et parce que ( litt.: ~ étanb ) tout ce que 

~j'avais ordonné était bien à propos (litt. : ,,à sa place 11 )11 , p. 3 1. 9- 11 [ cfr. p. 15 

1. H-13 = S2 p. 11 l. 9-1 o et 1. 12-14 = M p. 3 l. 1, p. 32 1. 5-7= OP2 l. 6 et 1. 6-8 

= OQlo 1. 2 -3]; ~},..:. J r' ~ 'i') ~ ~} h, aou qcinctbou-na-î rnciîou 
~· après avoir(lilt.: ~ayantj'ai11) pris au piège des lions11 , p. 31.11 [ cfr . p .151.13 -

p. 16 1.1 = 82 p. 11 l. 1 o, p. 32 1. 7-9 = OP2 l. 6 ] ; ~}} 7 'i' fl hl ~ ) ~~, 
aou oudou-na-î Ottdoudîott ~· apt·ès avoir (litt.: ~·étant j'ai" ) culbuté les OuaouaÎll , 

p. 3 1.11-12 [ cfr. p. 16 1. 1-3 = 82 p. 11 l. 10 où j'ai corrigé la leçon .~.....-~ ~, 
ddî-na-i, du manuscrit, ainsi qu'il est dit dans l'Introduction , p. xxn -xxxVI ] ; 

~ } :::li C(l , aott îdrî-naî parott ~~j'ai fait une maison 11 , p. 3 1. i3 l cfr . p. 32 

1. 12 = OP2 l. 7 où 82 p . 12 L 1 =p. 16 1. 5-7 donne la forme plus moderne ~ } 

~ ;7: "i", adu-î-îârou-na-î ]. - Les scribes ramessides ont à plusieurs repri ses 

introduit cet emploi de ~ } , aou, dans des passages qui ne le compor taien t pas : 

~ ~~:il~~~ 1\ , aott ddî-na-î nté-pa~ît ,, j'ai fai t arriver11 , p . 71.9 = 82 p. 1 o 

l. 5 où SlJ. 4 =p. 7 note 9 donne ~~ li~ li• aou-î ddî-na-î [ cfr. p. 211.12 

= OBl l. 7 et 1. 13 = OQ2 l. 3 qui ont également ~ e ~li en cet endroit]; ~ ~ 
_,., ~ .. 1.. \. - 4-.Jtll aou îârou-na-î qamadouîtott ~j'ai fait des endeuil-
••• ~ ~.J\;A\~··•• ' '*' 
lés11 , p. 9 1. 1 = 82 p. 1 o l. 7 où les autres textes n'ont pas ~ e , aou; ~ e ~ '.} 

-8 = aou hamasou-tou henâ-k ~on était assis11 , p. 12 1.10-13 = 82 p. 11 
~ ~~' . . 
l. 3 oi.t les autres textes portent la négation --- _:_ '.} -} , ané-~mnasou-tou 
ou::~~ :il• ané-(tamasît-î ~je ne siégeais pas11 [ cfr. p. 31. 14 ] ; ~ ~ ~li 
.-.. ~ ~ li• aon dâî-na-î îdrî-î ~j 'ai. agi ll , p. 16 1. 3 = 82 p. 12 1. 1 au lieu 

de ~ :il• que donne M p. 3 l. 3 = p. 16 1. 4 et qui est la leçon véritable; ~ ~ r' ~ ~: ou r ~ , ~ ~:' aou salchdou-tou ~on 3. fait ignorerll' p. 29 1. 5 

= OB2 l. 1, 1. 9 = OQS l. 3 et 1.10 = OC2 l. 2, dont on trouvera le sens expliqué 

dans l'Introduction, 'P· xxvm-xxx1. 
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3• ~ } , aou, est employé dans la locution ~ ~ } , ané-aou, q. v. s. v. ~, ané, 
p. !,8. 

Le verbe ~ ) , aou, s'est conservé en copte sous la forme e 1'. M. B. Akhm: esse. 

~ ~ ffi r' ~. ffi r aoumasou' aoumas, conj. ' ' " dono, '""' hien"' l } ffi r ffi r 
} -:} ~~ ~ ~ ~~, aoumasou masouou âshdîtou ('(or donc les enfants de la 
foule,, p. 4 1. 1 [ cfr. p. 17 1. 1 = S2 p. 1 2 1. 2-3 et 1. 2 = M p. 3 l. 6, p. 33 1. 3 

= OQ11 l. 3 ]. -Le mot est un composé de l'auxiliaire ~ } et de la conjonction 

m p, m r ~. masou ('(donc,, cfr. ERMAN, lEgypt1"sche Gl·ammatik' 3e éd., p. 2!,3 ' 
§lt62b. 

~ îcibou, abOU, subst, masc. sing.: tt Cœur,,~=~~ 1 ~' mé-ma~-îdbou-k mé­

sanou ('(ne t'éprends pas d'un frère,, p. 1. 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = s2 p. 1 o !.. 3 et 

1.1.0= Mp. 1l.lt, p.211.2 = OBli.5]; \J~} ~=~)\-., sdou­
na-k îdbou-k zasou-k tt garde bien pour toi ton cœur toi-mêmen, p. 1. 1. 8 [ cfr. 

p. 7 1. 3-5 = 82 p. 1 o l. lt et 1. 4-6 = l\1 p. 2 1. 5, p. 21. 1. 6 = OB1 1. 6-7 et 1. 7 

= OQ
2 l. 1]; =~ ~t~} =>;\1:~ :' ,1} ·*•' ané-anou-na-î 

îdbou-î oudsajdîtnît-bd!wuou tt mon cœur ne m'impose (litt.: ('(ne m'apporte , ) pas 

la paresse des serviteurs,, p. 2 1. 1.5-1.6 [ cfr. p. 13 1. 1-4 = S2 p. 1 1 1. lt et 1. 2-5 

= M p. 2 l. G-7, p. 27 1. 8-H = OB2 l. 3 et 1. 9-1.2 = OP2 l. 2, dont les variantes 
ont été discutées dans f'fntroduction, p. XXV-XXVI, XXVIII] j ~ t lt n Jt, ni­
fouk îdbou-î zasou-î ('(toi, tu es mon cœur même,, p. 4 I. 3-4 [ cfr. p.1.7 1. 5-7 

= S2 p. 12 l. 4 et 1. 8 = M p. 3 l. 7-8 dont les variantes ont été citées dans l'ln­
t1·oduction, p. XLI-XLII]; a ~ llllllill a - J ,.._.. ,._.,. lo.. l ~ "i. : \. .. 1 anouk ma-

,~,__,._, 1 ....... :... 1 ... ~ 1 _1\ ~' 
naît nît-natîou anatîou mé-îdbou-k ('(je suis le pieu d'attache de tous ceux qui 
sont et qui ne sont pas dans ton cœurn, p. 4 1. 6-7 [ cfr. p. 1. 7 1. 13 = S2 p. 1 2 

l. 5 dont le texte a été corrigé dans l'lntl·oduction, p. XLII]. Le mot entre en com-

position dans le pL'énom du Pharaon Amenemhaît }Cr ( 0 r -i] Sa~atpîd­
brîya, et dans beaucoup de locutions courantes dont deux seulement ont été 

employées par notre auteur =} f, mddou-îdbou, q. v. p. 9 6, s. v. =, 
mddî, 2°, et r:: t. najar-îdbou, q. v. p. 89-90' s. v . • :;:, najar, nqfir. ­
Le mot nous est connu en transcription assyrienne comme îbi, en transcription 

grecque comme 1 BI , en transcription copte comme HBI , dans le nom de la ville 

de Q~ !;, Hatharîbi, À8pïgts, "-SPHBI, et en arabe El-Atrîb w~~l. Il a 
disparu en copte de l'usage courant, et il y a été remplacé par 2HT T. 111. B. 
Akhm. cor. qui dérive de::"!+, Mîtî, q. v. p. 99· 
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* ~ J ,., ~ abou, et à l'infinitif féminin en -ît ~ J , f::J ~ abouî~, 
abit, verbe neutre: tt avoir soif, être altérén, ,._.,. ~ J-" ~ ~~. ~ ~::.;l , ane­
abou-tou amé-î ('( on n'a pas eu soif par moi, sous moi", p. 3 1. 9 [ cfr. p. 15 

1. 9-11 = S2 p. 1 1 l. 9 et I. 10-12 . M p. 2 l. 1 2 - p. 3 l. 1 ]. - Le mot s'est 

conservé en copte dans IRI , eRI , oRe M. eiRe , I Re, OR€ T. siti1·e , IRI M. m, 

e1se , IR€ T. n sitis. 

~ ~ amé 1 préposition et adverbe à sens multiple, forme pleine de~: mé, ma, q. v. 

p. 73_77 ('(dans, en, par, là, : - avec le pronom ~e la prem1ere p,e~sonne d,u 
· 1· l ' ~ a J 11o.. q _\.. a \. v&. ane-abou-tou ame-~ ttün n a smgu wr mascu m , D'""JJ .M.! J! , ..1\ ..iC , 

pas eu soif par moi,7o'us moin, p. 3 1. 9 [ cfr. p. 15 1. 9-U = S2 p. 11 l. 9 ~ù M 

p. 2 l. 12 -}). 3 1. 1 =p. 1.51. 1.0-1.2 donne~~ ' amé ('( là"' sans le pronom_]; r 
r :::J. - } ~ ~ lt' ~ar sazadoutou amé-î lt selon ce qui avait été promulgue par 

· 3 1 1.0 [ f 1.51 U = S2 p. 11 l. 9 où OP2 l. 6 = p. 32 1. 7 donne motn,p .. cr.p.. . 

~ ~, amé dà, sans pronom ]. Les veraions ramessides introd~isen t ,ce~te _l~cu­
tion ~ ~ ::.;l, amé-î, dans des passages où elle ne se rencontrait ,p~s a l or1~me, 

• • 1 1 1!\\ J 1.... • -a\. -....&. ané-aou khabdou-tou ame-~ ('(y a-t-1l e_u a1ns1 , , ~ ~ ·.J.L ~ ~~. , ..1\..IC• 
,._.,. d·: · · · p 1.3 1 1.0 - S2 p 11 l. 5 et 1. 1.2 = B retranchement 1mmubon par mot" , . . - · 

' 3 2 ·1 281 7-1.3 = OB2 l. 5 et 1. 1.4 = OP2 1. 3, p. 29 1. 1. = OP l. 2 et 1. 
. 7· p. . ' - --~ 

= OT l. 5 [cf • ., Introduction, p. xxx]; ~ ~ ~~. r ~ ~ }. ~ ~~.. ~ ~li?- x • • • ' 

ané-aou soukhdou-tou amé-î nazousîtou ('(est-ce que les suJets ont ete rendus 
· · '? 1311.5 - B l 8 (cfr. Introduction, tgnorants de leurs devOirs par mot . " , p. · - · 

] • ~ 8 ... ~ a \. -....&. ané-haqarou-tou amé-î ('( on n'a pas eu faim par p. XXXI , ~ ~ , ..1\ _jC' . 

· · =p f5 1 9 s2 p 11 1 9 ( cfr Introduction , p. xxx tv]; - avec mot, sous mot" , . - = · · · _ ,._.,. , k 
· ·' d 1 "el \. _, ./'. a \. n me-ta anou le pronom de la tr01s1eme personne u p ur1 , ..1\ ,._.,. , ..1\ 1' • • •' 

amé-sounou ('( ne pénètre pas en eux, ne te mêle pas à euxn, p.1. 1. 6 [ cfr. ~· ~ 

1. 9 = s 2 p. 1 0 I. 3 et 1. 1.0 = M p. 1 1. lt; p. 21. 1. 1. = OL l. 3 et 1. 2 = OB 

l. 5' les scribes de l'âge ramesside ont introduit la variante modern; ~ -~ ~ r 
,._.,. m-amé-sounou au lieu de a "' n ,._.,., amé-sounou]. - ~ ~, ame, pris ah-
•••' . ,..1\1'••• , n [aj • o :a"' 
solument, est employé au heu de !.r_, ~ar-stt, dans 1 ' -=-=~•,.!\ ' 
salchparou lwriou amé ('(produire la crainte par là.,, p. 8 1. 4 = lVI P· 1 1. 7 • 

La préposition ~ ~, amé, n'a point laissé de traces en copte. 

* c~ ~~ -!], (~ ~~ ~] Jf!rAmanaml)aît, Am~nemhaît,nomde quatre 
_Pharaons de la XUC dynastie, ici du premier, p. 1. 1.1. l cfr. p. 51.3 = S2 P· 1 o 



1. 1 et 1. 4 = M p. 1 1. t, p. 19 1. 3 = OL 1. 1, p. 20 1. 2 = OB1 1. 2 et 1. 4 = 

OCI l. 2 ]. - Le nom signifie ~Amon est en ava.nt, Amon est en tête"; il a 

dé transcrit en grec Àp.p.evép:rJs, Àp.p.a.vâp:r1s ~ 

~ ani' ané, éné, - t o particule qui sert à introduire le sujet d'un membre de 

phrase. Elle n'est employée ici qu'en pl'oclitique, avec valeur emphatique ~ 
f ~ ~ :::.;l _,._ ~ 1 ~ :::.;l, ané-oudnmou lcd-î îdrî-taîsit tt ce fut mon's;: 
viteur (celui qui mangeait mon pain) le fauteur de rébellion,, p. 1 1. 10-H l &. 

p. 8 1. 1 = S2 p. to l. 5 et 1. 2 = M p. 1 l. 7, p. 221.1-4 = OL l. 6, 1. 2-5 = OB 1 

~ 

~· 8]; ~r~r:::\~_:_~· ,..LY~r"~: ~~r::\J r~:.:~. 
wu-spou nc!/'ar mé)~atpou-î- a né-led ~asîou agir najar mé-bdîdît ~ Explicit 

feliciter, pace meâ ; - c'est le double des ho.norables instruits, merveilleusement 
bons,, p.18 l.11-p.191.1 = S2 p. 12!. 7-8]. 

2o particule interrogative : tt est-ce que ... ?", avec une nuance fréquente de né­

g-ation dans la réponse. Le texte original des 'bnseignements ne la donne qu'en 

rapport avec l'auxiliaire ~ } , aou, quatre fois répétée, ~ ~ ) • }( ~-

1 ~. = "" ~ r + ~ ~ ) ~ ~*~ · ,.1 ~ ) ~ ~ ~ ~ -'jJ-~ lt ~ ,;: 
}s; C( ~ ~) r J ~ ~;:~==~~ JJ~~. ~~~~~r) ~, 
~ ~ ~ ~ ~ ·*-~ ! ..__ ~ ~ 1 • 1 r ;-::, ané-aou pd-né-Mamouît-ou talsou 
sdkîou - ané-aou shadou-tou khananou mé-khonou né-parou - -ané-aou 
oubdou-tou mâou âdadou qdbabou - ané-aou soukhdou-tou nazisou har 
îdrouîtou-sounou ~ Est-ce que des femmes avaient conduit des armées? _ Es~-ce 
qu'on avait introduit violemment des destructeurs dans l'intérieur du palais ? 

- Es,t- ce qu'on avait ouvert l'eau par couper les digues? -Est-ce qu'on avait 

rendu les sujets ignorants de leurs devoirs ?n' p. 2 1. 16-p. 3 1. 3 r cfr. p. 13 1. 4-

13 - p. 14 1. 1 = S2 p. 11 1. l1 - 6 et p. 13 1. 5-14 - p. 14 1. 2 -"- M p. 2 l. 7-9, 

dont les var·iantes, ainsi que celles des Ostraca et cle la Tablette Carnarvon ont 

été indiquées dans i'lntroduction , p. xx tx-xxxt ]. La locution a été introduite à 
tort, pal' un des scribes ramessides, dans un passag-e qui ne la comportait pas, 

,..L ~ ) liJ ~ J .1\. , ané-aou hdbott . .. pour ~ } liJ J ~ 7, aou hdbou­
na-î ~après que j'avais couru.,, p. 30 1. 3 = OP3l. 3. 

Le copte a conservé ,_1, ané, sous la forme ÀN T. M. num, an ? G N T.1W.. si et ~ 
~ ), ané-aou, an-aou, dans € N€, T. -M. B. , si , sive. -

,.._,.,.,.' ~ ani ' anou' ané' forme ordinaire de la négation : ~ne, ne . .. pasn devant 

un verbe, et avec la valeur verbale, ~il n'est pas, il n'y a pas" devant un sub­

stantif ou un pronom absolu. Notre auteur l'emploie : 

1 o Devant les substantifs ordinaires et les substantifs verbaux : ~ \ ~~ ::: • \. 
i ~ -:7, âqdouott ané-kamott-érâ ~des familiers non parachèvement d'eux", tt des 

familiers non longuement éprouvés" , p. 1 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 1-3 = S2 p. 1 o l. 4 
et 1. 2-4 = M p. 1 1. 5, p. 21 1. 3-5 = OL l. 4 et 1. 4-6 = OB1 l. 6; la variante 

de Sl !. 3 = p. 7 note 3 ::: ~ • \. ~, ané-ottdnott kamou tt il n'existe pas 

parachèvement., nous montre la substitution de la forme analytique moderne 

à la forme prégnante de la langue ancienne]; ::: • \:: J } • :;:: "; \. "i 
::!::::.;l, ané-kamou né-bou-najar né-khamott rakho.ttj ~si bien qu'il n'~ a~ait 
point parachèvement de bonheur pour l'ignorant m pour le savanb, tt SI biCn 

qu'il n'y avait pas moyen d'être complètement heureux pour, l'ignorant et pour le 

savanh, p. 2 1. 3-4 [ cfr. p. 9 1. 10 = S2 p. 1 o l. 8-9, l. H = M p. 1 l. 1 1 et 

1.12 = B l. 2, p. 231. H = OB1 l. 11-12 et 1.12 = OP1 l. 4-5, p. 33 1. 8-9 = 

TC5 l. 3 ]. 
, ~ ~"=!s:: 

2° Devant les verbes à l'état absolu ou accompagnes des suffixes : _ ~ _ ~ 
ltll - ~ "' \,. 0 .. n J "':::" ané-oudnanou maratîou né-sa hdrou-né-qd-
1 Il .iJLI<=>.J!- J'~~~ , 
sanît tt il n'y a pas _ non soient esse - d'amis pour un homme au JOUr du mal-

heurn , p. 1 1. 8-9 [ cfr. p. 7 1. 5 = S2 p. 1 o l. 4-5 et l. 6 = M p. 1 l. 5-6, P· 21 

1. 5-8= OL l. 4-5, 1. 6-9 = OB1 l. 7 et 1. 7-10 = OQ2 l. 1-2 ]; ~.., \. '::}"'--, 

ané-sazamou-ni-tou-j ttil n'a pas été entendun, p. 2 1.1-2 [ cfr. p. 9 1. 2-5 

= M p. 1 l. 9-1o ];j) = ~=1::2. ~ ~ ~ :;;::~ ~ '::}"-, bou-âd 
ne-dM ou ané-mdd-ni-tou-rmne grandeur de combat , une grande bataille (telle 

qu')on n'en a pas vuen , p. 2 1. 2 [ cfr. p. 9 1. 4-7 = S2 p. 10 l. 8, 1. 5-8= M P· 1 

l. 1o et 1. 6-9 = B l. 1, p. 231.4-7 = OL l. g, 1. 5-8= OB1 l. 10-11 et 1. 6-9 

= OPl l. 2-3 ]; :::.} }- zb ~ ~ .fL fF, ané-sout-qdnanou 1né-gara~ou 
tnnais il n'est pas d'~tt·e un brave imperturbable dans la nuib, p. 2 1. H [ cfr. 

p. 12 1. 1 :___ 52 p. 11 l. 2, 1. 2 = M p. 2 l. 4 et 1. 3 = B l. 4-5, p. 26 1. 1-3 = OL 

l. 1 3 et 1. 2-4 = OBit. q ]; :::1::2. ~ ~ ~ ~. ané-â~dou ouâîtî tt il n'est 

pas de (on ne "Peut) se battre seub, p. 2 1. H [ cfr; P; 12 1. 1 ~S2 P· 1 ~· 1, _ 

1. 2-5 = M p. 2 l. 4 et 1. 3-6 = B l. 5, p. 26 1. 4 = OB -l. 17]; - r ~ •0 \_ 
~ l ~, ané-sakhparou sapou-mârou ~il n'est pas de (on ne peut) produire 

le succèsn, p. 2 1. 12 [ cfr. p. 12 1. 4 = S2 p. 11 l. 2, 1. 5 = M p. 2 l. 4 et 1. 6 = 

B l. 5, p. 26 1. 4 = OBll. 17 ]; ::.., \. 7 , ané-sazamou-na-î tt je n'avais pas en­

tendu, , ~je n'avais pas appris n, p. 2 1.13 [ cfr. p. 12 l. 10 = S2 p. 11 l. 3, 1. H 

= M p. 2 l. 5 et 1. 12 = B l. 5 , p. 26 1. 9 = 0 L l. t 4, 1. 10 = 0 ll 1 l. 18 , 1. H 

Bibl. d'étude , t. VI. 7 
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= OB2 l. 1, 1. 12 = OP2 1. 1 et 1. 13 = OT 1. 1-2] · ~ ~ -" 'vl. 8::::::: ané-
,~ ~a'~~~' 

lwmasît-î ~enâ-k «je ne siégeais plus avec toi ", p. 2 1. 14 [ cfr. p. 12 1. 11-14 = M 

p. 2 l. 5, p. 27 1. 2 = OB1 l. 1 81; ~ 8 • ,-; ~ """ • n ~ 41> \.. ""n • ~ 
t ~ ____ ~ ,__.,. ~ <::::> 'Il ..»: -c::::::> 11

-. ~ .1\ ..w: 11.-. ~ 
..!., J;t f ~ } "'--~ 't ~ :-' .1 ~ .~., dné-~arou-î bar-sît ané-kha­
mou-î sît- ané-anou-na-î îdbou-î oudsdfaît nît bakou ou «je ne m'efi'raie pas 

d'eux, je ne les méconnais pas- mon cœur ne m'inspire pas (litt.: «ne m'ap­

porte pas") la paresse des serviteurs", p. 2 1. 15-16 [ cfr. p. 121. 13-p. 13 1. 1-4 

= S2 p. 11 1. 4 et p. 12 1. 14- p. 131. 2-6 = M p. 2 l. 6-7, p. 27 1. 7 =OBI l. tg, 

1. 8-H = OB2 l. 2-3, 1. 9-12 = OP2 1. 2 et 1. 10 = OT 1. 3]. ~ J\ l..· 1 l - : 
'~-'>. Jrll,~· · 

ané-îouît ayîouîtou «il n'est pas survenu de malheurs", p. 3 l. 3-4 [ cfr. p. 14 

l. 2 = M p. 2 1. 9, p. 29 l'. 10-16 = OC2 l. 2, avec des variantes signalées dans 

f'Jnt?'Oduction, p. XXXI]; = !.2: r-, etné-/chapat 1naÎtît-SÙ «le pareil de cefa 
ne s'est pas produit,, p. 3 1. 4 [ cfr. p. 14 1: 4 = S2 p. 1 1 l. 6, l. 5 = M p. 2 1. 9 
et 1. 6 = B l. 8] et p. 4 1. 9 où c'est une restitution proposée dans l'Introduction, 

p. XLIII-XLiv;=~~~~, ané-lwqarou-tou tto:ri n'a pas été affamé,, p. 31. 9 

[ cfr. p. 15 l. 9 = S2 p. 1 1 1. 9 et l. 10 = M p. 2 l. 1 2]; = ~ J ,., ~, ané­
abou-tou tt On n'a pas été altér·é,, p. 3 1. 9 [ cfr·. p. 15 l. 9 = S2 p. 1 1 1. 9 et 1. 10 

. M p. 2 l. 12-p. 3 1. 1]; =~ :t} ~} ~~~, ané-mkhou-f-sou 
shdou-mé-~arou-k «n'est pas qui le sait sans ta face" , «qui sait cela ne manque 

pas de ta fareur", p. 4 .1. 2-3 [cfr. p. 17 l. 3-5 = S2 p. 1 2l. 3 et 1. 4 = M p. 3 

1. 7]; =::;: ~ = :t } ~ ! J___, ané-marou-nafsou m-gdsou lwmou-f 
«il n'y a qui l'aime, en comparaison(litt.: tt àcôté") deSa Majesté, , p.4l.H 

[ cfr. p. 18 1. 9-11 = S2 p. 1 2 1. 7 ]. - ~, ané se rencontre par erreur pour 

~. mé, p. 311.10 = OB2 H 1. 5. 

3" On le rencontre devant une préposition : = ~ ~ i' .-.... 6 ~ ~' ané-mé­
îddt-na-î îdrî-qdnanou , p. 18 l. 7 = S2 p. 12, l. 6-7 , mais la phrase est incor­

recte (cf. Introduction , p. x.LIII·XLIV) et l'exemple est à supprimer. 

De la négation ~ dérive régulièrement, à travers la forme féminine ~ anît, et 

par adjonction du suffixe "- î, l'adjectif, - ' 

t o :: ~. :: ~~.::, anîlî tt celui, celle, ce qui n'est" pas" , .. ~ ~ :-: 

~ ~ J ~"' ~ 2 , qmnadouît anîtî bou-sazamou-ni-tou-J tt un deuil dont le 
pareil n'a pas été entendu", p. 91. 1-4 = S2 p. 1 o 1. 7-8, p. 9 1. 2-5 =lVI p. 1 1. g-

10 et note2 = S1 l. 6, p. 231.2-5 = OB 1 l. 10 et l. 3-6 = OP1 I. 2, pour~ 

"' ~ :'}' "'--, ané-sazmnou-ni-tou-J «qui n'a pas été entendu"'· p. 2 l. 1-2; et 

au pluriel :-~ ! , anatîou tr ceux qui ne sont pas", p. 41. 6 [ cfr. p. 17 I. 13 

= S2 p. 12 l. 5] dans l'expression - 'L : ~- 'L : natîou anatîou «ceux 
. .. ~ 1 .. :1t\ •' 
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qui sont et ceux qùi ne sont pas", tous les êtres. ::, anîtî, est employé par 

erreur pour la négation simple~ , ané, p. 12 1. 15 = B 1. 6. 

~o * ~ "'-- ... -&. -~ ~ "'-- ... -&. ~ ~, anîtî-'i, suLst. masc. sing. : tt celui 
.... ,, \\ il:' ' .... \\ \\. ..il:' ' ..... ,,:<.-... Jll ,_.,.,.. 

qui n'est pas, le faible, l'homme de rien" ; t.-~ i' • ~ !> ::":-:Ji 2 ~ _" 
~ ~, ddî-na-î pa~ou anîtî-fi 11'1-dî nîti-oudnou «j'ai fait arriver celui qui 

n'était rien comme celui qui était quelque chose" , p. 1 l. 10 [ cfr. p. 7 l. 10 = M 

p. 1 l. (),p. 211.12-p. 221.2 = OB1 1. 7-8, avec des variantes:: ~:Ji, 
ctnîtî sans "'-- , fi, p. 7 l. 9 = S2 p. 1 o 1. 5, p. 22 l. 3 = OQ2 i. 3 ]. 

" La prononciation ani, a né, du signe ~ résulte et de l'échange qui est fait de la 

néuation = avec la particule interrogative ,..L, ani, ané, dans les Plaintes du 

Paysan (VoGELSANG, Kommentar zu den Kla(Jim des Bauern, p. 45, 46), et de la 

forme copte À T - pour ant, dérivée du substantif ou adjectif négatif::, anîtî. 
La négation exprimée pat· ce signe se rencontrant dans les textes sous deux 

orthographes différentes ~ et=, la question s'est posée de savoir si celles-ci 

représentaient -chacune une prononciation et un usage spécial : Erman pense 

qu'il y eut vraiment deux formes prononcées l'une n l'autre nn, répondant à une 

difl'érence d'accentuation , la forme en nn étant celle de la négation pleine, et il 

essaie de déterminer l'emploi de chacune d'elles ( !E(Jyptische Grammatik, 3e éd., 

p. 266-2Gg , § 5t 2-5 t8). Autant que je l'ai pu vérifier jusqu'à présent, il me 

semble qu'il y a là un fait historique plutôt qu'un fai t grammatical. Au début , 

dans les textes des Pyramides , c'est-à-dire au moment le plus rapproché à notre 

connaissance du temps où les signes syllabiques ou idéographiques de l'écriture 

ne prenaient pas encore le complément alphabétique qui en déterminait la pronon­

ciation, on écrit régulièrement ~ dans tous les cas. A mesure que l'écriture se 

développe et se complique par l'addition de plus en plus fréquente des complé­

ments alphabétiques, on écrit tantôt ~ tantôt = et il se peut, mais je n'ai pas 

réussi encore à me le démon trer, que ' vers la xv me dynastie' les scribes aient 

essayé d'établir une distinction entre les deux : s'il en fu t vraiment ainsi, il ne 

parait pas que cette distinction se soit maintenue longtemps, car à partir de 

la XIXc dynastie ~ demeure l'orthographe usuelle et ~ ne se montre plus qu'à - ' l'état sporadique, peut-être par recherche d'archaïsme sous les Saïtes. Les ortho-

graphes= et -, qui ont servi à justifier la transcription n, ne sont à mes 

yeux pour la plupart que des erreurs de transcription dues à la ressemblance 

des tracés hiératiques· des deux caractères. Dans le cas de = · pourtant, quelques­

unes sont légitimes , mais elles ont été mal comprises et il convient de les inter­

préter par la grammaire:= se décompose alors en-, ni + ~, ané, li tt. : «de 

7. 



ne pas ... -r , où -, ni, est la préposition ordinaire, et marque la relation 

entre un nom du membre de phrase précédent et une proposition composée 

d'un second membre de phrase négatif où le verbe est à l'infinitif. 

Le copte a conservé 1 o =, ané, sous les formes fi T. M. B., en préfixe au com­

mencement de la phrase, et ÀN T. M. B. eN B. Akhm. à la fin de la phrase, 2° 

::, anîtî, en composition avec un antre mot sur lequel porte l'accent tonique du 

composé complet, perd sa finale en "• î, et reporte son accent de la médiale î 
sur la syllabe initiale, devenue ainsi anet, puis ant; ce dernier, par assimi­

lation de la nasale à la dentale, donne À T- dans tons les dialectes. 

~'~anou, verbe actif: ttporter, apporter, mener, amener,,=~ ~flt} = ~ \f ~ ~ ,1 } .'t1 , ané-anou-11a-î îdbou-î oudsafdi't nît bakouou 
~mwn cœur ne m'apporte pas la paresse des serviteurs", plus clairement ~mon 

cœur ne me suggère pas, ne m'inspire pas, la paresse des serviteurs", p. 21. 1.5-

1.6 [ cfr. p. 1.3 1. 1.-4 = 82 p. 11 l. 4 et 1. 2-5 = M p. 2 l. 6-7, p. 27 1. 8-H = 

OB2 l. 3, 1. 9-1.2 = OP2 1. 2 et 1. 1.0 = OT l. 3 dont les variantes ont été discutées 

dans l'lntl'oduction, p. xxv-xxvr]; 1 ~ .J ~ \.. :f:# o• \..•--...:, anou-na-î ,_,.,.-.. ..ac ~ Jf 1 1 1 CE:~ J! -=----" 1 

zarouou lchapeshouîtou, litt. : ~j'ai apporté (prisonnières en tribut) les fron-

tières des vaillances", plus clairement ~j'ai conquis, j'ai atteint les frontières 

de la vaillance", p. 3 1. 7 [ cfr. p. 1.51. 1.-4 = 82 p. 11 l. 7-8, 1. 2-5 = M p. 2 

1. 1 1 et 1. 3-6 = B l. 9, avec des variantes discutées dans l'lnt?·oduction, p. xxxm]; 

~ ~ _!_ ~. } ~. anou-na-î masa~ouou ~j'ai apporté (prisonniers) des cro­

codiles ,., , p. 3 1. 11. [ cfr. p. 1.6 1. 1. = 82 p. 11 l. 1 o et 1. 2 = M p. 3 1. 2 , p. 32 

1. 9 = OP2 l. 6]; ~ ~ ~ 1 ~ ~ ) ~~, anou-na-î mazdîou ~j'ai amené ( pri­

sonniers), j'ai conquis les Mazaiou", p. 3 1. 1.2 [ cfr. p. 1.61. 3 = 82 p. 11 l. 1 o ]. 

Le mot s'est conservé en copte dans eN T. M. B. fi T. de~. anou, €IN€ T. Akhm., 

IN€ T. €1NI B., INI M. B. de~~. aînît, ducere, adducm·e,jerre, injm·l'e, ainsi 

qu'à l'impératif ÀNI T.M. eNi T. Akhln. adduc, ajfm·, de~~~:", a-aînît, 
a-anî. 

~ . . . 
' anou ki' anouk' pronom absolu de la première personne du singulier : ....., ....., 

~je, moi je ... n, ~...,:.. .-... (~~, anouk îdri îddou ~moi je suis le créateur de 

l'orge,.,, p. 3 1. 8 [ cfr. p. 1.5 1. 4 = 82 p. 11 l. 8 et 1. 5 = M p. 2 1. 11-12, p. 31. 

1. 1.1. = OP2 1. 5]; ~ ~ ~ ~ - i, anouk ma naît ~je suis le pieu d'attache11, 

p. 4 1. 6 [ cfr. p; 1.7 1.1.3 = 82 p. 12 l. 5 ]. - Ce pronom s'est conservé dans le 

copte },NOK T. M. B. Akhm., ÀNÀK Akhm. B. et Àt-ÏÏ<., À"Nr T., ego, ego sum. 

_._,.( 53 )oe+-

~ ara' a ri 1 aré 1 particule qui se met en tête des phrases ou des membres de phra-

~ se:_ 1 o lorsqu'elle y précède immédiatement le nom sujet, elle leur donne une 

valeur légèrement emphatique et elle peut se traduire : ~ or, alors, don~11; . 
2 o lorsqu'elle y précède immédiatement le verbe , elle leur prête un sens dubitatif et 

elle se traduit ~si 11 • Elle ne se rencon tre chez notre auteur qu'avec le sens du-

b. · f . 1 ~ ,........ ""-1.. n ---@- • \.. ..,......_ "' - ... ..a.., aré shasapou-na- î dsou 
1tati . <=- • ,_.,.»:A l' .1\ ,........ J! 1 • • .J.\ -•ft. .»: . 

khâouou mé-douît-î ~si j'avais pris vite les armes clans ma mam'', p. 2 1. 9-1.0 

[ cfr. p. H 1. '7-1.0 = 82 p. t 1 l. 1-2 , 1. 8-H = M p. 2 l. 3 et 1. 9-1.2 = B l. ~, 
avec des variantes indiquées dans l'lntl'oduction, p. xxm-xxrv ]. - Cette part~-
cule ne s'est pas conservée en copte dans sa forme pleine; dans sa forme écourtee 

en aé, a, par chute cle = , ra, elle s'est confondue avec À dérivé elu verbe .-..., 

îdrî, aré. 

. ~ ~, ~ ~ \) ~ arâî 1 arâ, érâ 1 adjectif verbal dérivé de la préposi tion .,L, 
\\ a~~ ~~pour, vers , à11 , et qui signifie à proprement parler ~~ ce qui apparti~nt 

à ... 11 • Il n'a le plus souvent d'autre valeur que celle de notre pronom possess1f : 

~son , sa, ses, leur, leurs, eux, elles11 , ou même de notre article: ~t le ,. la.' .les ,., 
a• \.. ~~ ~,.. \. J 1-=- , âqdouou ané-kamou-érâ, litt. : ~tdes lam1hers, 
~ J! 1 1 1 - _!\ '1 , Il ' d f 
non parachèvement qui leur appartient, non parachèvement cl eux 11, ~~ es a-

miliers non longuement éprouvés11 , p. 1. 1. 7 [ cfr. P· 7 1. 1.-3 = 82 P· 1 l. 4 .où 
· \. _,.,__ 1 = "' J ... ..s.. karnou-ni-é1·â semble prouver que le scnhc 

la vartante • .J.\ ,_.,, " ~ '1 .iC' ' 1 = ,l J ... ..a.. A A 

a cru trouver dans la particule ~ -:-, érâ, le substantif , " ~ '1 .»:, a:at, 
érâ ~compagnon11 , tilt. : 11 non achèvement d'amin, en d'autres termes ~qm ne 

soient pas des amis achevés11, et p. 7 1. 2-4 = M P· 1 l. 5, P· 21. 1. 3-5 = OL l. 4 

et l. 4_6 = OBt l. 6}; ~ } 1 ):':: lt = j Ô ~ ~ , aou o~zo~ît-na-î~na-
bou ra-isît-érâ ~ car tout ce que j'ordonnais était à la place qm lm appartient, 

~à sa place11 , plus clairement ~tout ce que j'ordonnais était bien à propos11, 

p. 3 1.1.0-H [ cfr. p.1.5 1. H-1.3 = 82 p. 11 l. 9- 10, .P~ 32 ~· 7 = O,P 2 ,l. 6 et 1. 8 
_ OQlo 1 -31· e \.- Sl. ~ -. 1 =, khatœmît ra-tstt-éra ~~scellee a la place 
- • 2 ' - !\ <=- J C"J , \\ . - 82 
qui lui appartient, scellée au bon endrolln, p. 4 1. 7-8 [ c:r. P· 1.8 1. 1-3. - r 

l 61 _ L'orthographe ramesside du mot prouve qu rl se confondait alo s 
P· 12 . . d' 
pour la prononciation avec le mot ~ ~ \1 , arâî, ~râ ~com.pagnon , gar Ien11 ; 

il n'en était probablement à l'origine qu'un emploi secondane. 

~ ~ ~ ~ · ' ·1a' r·I 1 aîrî 1 îrî 1 et à l'infinitif féminin 
~, \.. , , 1arou 1 

~' J! ~ 1 Il 



~~ 

-
' -=>• îarît, îrît, verbe actif: ~ raire , fabrt'quer, ' executer, produire '' , 

r J * ~ ~ _: •::: f ~ !_ !f., sabâît îârit-ni-~wmou ni-nasouîtî btiUî tt Ensei­

gnement fait, donné , pat· la Majesté du roi des deux Jtgyptes 11 , p.1 1.1 [ cfr. 

p. 5 1.1 = S2 p. 10 l. 1 et 1. 2 =lVI p. 1 l. 1, p.19 1. 3 = OL I. 1 , 1. 4 =OBI 

L 1 avec la variante _,__ sans-, L 5 = OQt l. 1 avec la variante __,_ sans -et 
1 6 OCI l ] .-,.. A ' A 1 • = . = · 1 ; _,, Utf'H C ~tu fats, tu a8'is11, p.1 1. 3 [ cfr. p. 6 1. 3 = 82 

t: o l. 2 a'!_ la variante ::, et 1. 4 = M p. 1 I. 3, p. 20 1. 9 = 013 t l. 4]; __,_ 

J;t .. ~ ~ _ , ~, îârî-na-î qamadouît ~j 'ai fait un chant de deuil,, p. 2 1. 1 [cf. 

p. 9 l. 1 = S2 p. 1 l. 7• l. 2 = M p. 1 l. 9 et l. 3 = B l. 1, p. 23 1. 1 = OL 

l. 8, dans ces quatre cas avec la variante _,__ p 23 1 2 - OBI 1 10 a 1 
• -"t>.. · •••' • ·- • ,vecava-

rwnte _ et l. 3 = OP 1 i. 1-2 avec la variante ;'7:];:::) ~, îâri-kou-î ~je 
fis,, P· 2 l. 7 [ cfr. p . 10 l. 10 = 82 p. 1 o ( 1 o, l. 11 = .M p. 2 l. 1 et I. 12 = B 

l. 3, dans ces trois cas avec l'orthographe __,_ p . 25 1. 4 = OBI 1 4]. -.-,._ .. ::.t . . =' . . 1 '•@-
~ ~ ~ ~ • • 1, sapou-nt-îdrit-îdri-qdnanou, litt.: ~ la fois d'agir les héros", 

plus clatrement tt au temps des héros", p. 3 1. 4-5 [ cfr. p. 14 1. 4-7 = 82 p. 11 

1. ~· l. 5~ = M P· 2 l. 9 etl. 6-9=Bl. 8, p.301.1 = OB2 RI. 3 avec la 

va nan te =, l. 5 = OQ8 1. 5 et l. 6 = OC1 1. 4 ] et p. 41. 9-10 [ cfr. p. 18 l. 7 = 

= S2 P· 12 l. 6-7 où le texte était corrompu , ainsi qu'il est dit dans l'Intro-
duction, p. XLIII-XLiv]· a • .-.... ~.~' anouk îdrî îddou · · 1 · · d · , ' , -. 1 1 1' ~Je SUIS Ce Ul qm pro UIS 

1 orge", p. 3 l. 8 [ cfr. p. 151. 4 = S2 p. 11 1. 8 et l. 5 = M p. 2 L 11-1 2 , p. 31 1. 11 

. OP 2
, 1: '5 ~; ~ )A__:_ 2i.} ~ ~ 7 r r :::t ~.} ~ ~ ll· aou Aarnasou-

t~~l ~e-w:·tt-~a-t Aar ~azadou-tou amé-î tt car on s'employait (litt. : tton 

swrreaJtll) a aga· pour 11101 selon ce que j'avais prescril'l, p. 3 1. 9-10 [ cfr. p. 15 

l. 11 = S2 p. 1 1 l. 9 et l. 12 = lVI p. 3 l. 1, p. 32 1. 6 = OQto 1. 2 J. ~ ~ \.. 
) 
~ ~ ' A , h A ' A . ' ..-, 1 ( 1 ..!\ 

"' • •• • _ ' qaroullou me-. asmanou tarouttou des barres des portes, les ver-

roux Ae~ bro~ze fabriqué ", p. 3 l. 15-16 [ cfr. p. 16 1. 11 = 52 p. 12 l. 2 ];}......,.... 

~, tarou nt-z.atdou dait pourl'éternité, , p. 31. 16 [ cfr. p. 161.11 = 52 p. 12 l. 2 

avec la varian le .-..., p 33 1 1 - OP2 1 8 J. \.. ~ __,_ ......,.... m • ' k A , At . . - . , .!\ ::.t - ma- tart -
nct-î kharî-Adît ~ or ce que j'ai fait auparavan:,' p~ 41. 5:6"[ cfr. 'p.17 1.11 = 

S2 P· 12, l. 5_ avec l'orthographe~' et 1.12 = M p. 3 l. 9 avec l'orthographe 

~ ]. - Le verbe __,_ se met devant les verbes ou les substantifs pour former 

des noms d'agent, -"t>.. 7 .J. ~ J;l, îârî-taîsît ~celui qui fait soulèvement, le 

rebelle".' p.11.10-11 [ cfr. p. 8 1.1 = S2 p. 10 l. 5 et 1. 2 = M p. 1 l. 7, p. 22 

l. 1-4 = OL l. 6 et l. 2-5 = OB1 l. 8] · .-... ...!.- lA ::.t îârî-qânanou · ' ,._. '1! 1 • •' ttceux qm 
font les actes de vaillance , les vaillants, les héros", p. 3 l. 5 [ cfr. p.14 1. 4-7 

= 82 p. 11 l. 6 et l. 5-8= M. p. 2 l. 9] et p. 41. 9 [ cfr. p. 181. 7 = 52 p. 12 l. 7 ]. 

Notre auteur et les scribes ramessides qui nous ont conservé son œuvre don­

nent, à côté des formes .-... , -:-, les formes en ~ ~ final : 

1 o .-... ~ ~ ' dîrî, îdrî, et au féminin.-... ~ ~ -, dîrît, îdrît, au pluriel _,_ ~ ~ 1 ~ 1 , .-... 

~ ~ ï7-ï, nom verbal qui prend les suffixes des personnes comme un verbe ordinaire 

(( l'action de faire, le raire" ~ ..! .-,_ ~ ~)!.' r .!. } Œ!, akh îdrî-î Am· sa­
kharou-k, li tt. : ~Ah! mon agir selon tes desseins", plus correctement~ Ah ! que 

j'agisse (ou ~j'agirai") selon tes desseins", p. 21. 14-15 [ cfr. p. 12 l. 13 = S2 p. 1 1 

l. 3-4 , l. 14 = M p. 2 l. 6 et l. 15 = B l. 6, p. 27 l. 3-8 = OB2 l. 2 J; ~ J;l 
.-... ~ ~)if r r J: ~ 1 ';Jj~ , ddî-na-î Mrî-î bar Satdtîou, litt. : ~je fi s mon agir 

sur les 8atatiou", ou de façon plus correcte ttj'agis sur les Satatiou si bien 

qu'ils vinrent comme des chiens", p . 3 l. 12-13 [ cfr. p. 16 l. 3-5 = S2 p. 1 2 

l. 1 et l. 4-6 = M p. 3 l. 3]; ~.!.J } r} e> 1 ~ ~.} 5 ~ .~. r .-,_ n 
1 
~ 

1 
r :-7:, ané-aou soukhdou-tOU nazisou {wt îdrOUÎlOU- SOttllOU tt est- ce qu'on t 

été rendus ignorants les sujets sur leurs actes?,, 11lus intelligiblement : td es 

sujets ont-ils été r endus ignorants de ce qu'ils doivent faire, de leur3 devoirs ?11, 

p. 3 l. 2-3 [ cfr. p. 13 l. 13- p. {4 1.1 = S2 p. 11 l. 6 où il y a la variante 

~ ~ ~ 1 ~. , îdrarouîtou et p. 13 1. 14- p. 14 l. 2 = M p. 2 l. 8-g où il y a l'or­

thographe __,_ ~ ~ 1 ~ 1, P: 29 1. 10 = OC1 l. 2, où l'on a ::: ~ ~ ï7i]. 
2° ~a a - , îdrarouîtou, forme à seconde radicale redoublée du I)récédent, ne <==>,, ... 

se trouve qu'en variante dans 82 p. 1 1 l. 6 = p.131.13-p.14 l. 1 , oit la rédu-

plication ajoute une nuance d'habitude au sens de la racine' r ~ ~ ~ 1 ~ 1 r ~' 
lwr-îdrarouîtou-sounou tt sur leurs actes accoutumés, sur leurs devoirs accou­

tumés,. Ici, comme pour la négation -~ et sa variante :: ( cfr. plus haut, 

p. 51-52), la variante:: de .._. me semble intéresser plutôt l'histoire de l'écriture 

que la grammaire de la langue , et il ne me paraît pas probable qu'on doive 

considérer..,.,_ comme représentant ir et ::: comme représentant tr1' (ERMAN, 
JEgyptische Grammatik , 3e éd., p. 1 4o , S 2 64) , au moins dans l'usage ordinaire: 

c'est l'habitude de plus en plus prévalen te d'écrire les compléments alphabéti­

ques des signes de syllabes ou des idéogrammes, qui a modifié en ::: la graphie 

-- du début. n est donc possible que, dans de· très vieux textes, tels que ceux 

des Pyramides qui remontent aux âges hélio11olitains , on rencontre encore , à 
l'âge memphite ou plus tard, par routine des scribes , certaines graphies :: que 

le sens oblige de lire îdrarî, mais je pense que c'est l'exception, et que le plus 

souvent même alors, .-,.. et_,_ sont des variantes indi fférentes l'une de l'au tre: 
., c:::::> · -

lorsque les scribes youlaient exprimer la forme à seconde raJicale redoublée , ils 

t·edoublaient = dans l'écriture comme dans la prononciation, ~. Si dans .les 



~ 

textes postérieurs on rencontre .-,... l l - en variante de ~ l l - cel t . . , = , , 1 1 1 = , , 1 1 1, a peu 
temr, soit a la chüte par usure du second = , soit plutôt à ce que l'usage avait 

fini par effacer dans ce mot., comme dans beaucoup d'autres, la nuance rendue 

par le redoublement de la lettre et que .-... l l - -- l l - e' ta't d ' = , , 1 1 1' , , 1 1 1 1 evenu 
complètement synonyme de ~ l l - . 

...:w::- <::::> ,, ... 
Le mot--..,= s'est conservé dans le copte: 1 o Sous la forme accentuée etOr- e•wr T , 

. , eL~.r- Akhm. u.r- M., et atone er- T. M., r- T. Akhm. ex- B. x - Akhm. 

dérivée de.-..., îdrî, en composition;- 2° sous la forme pleine e 1re T. Akhm., 

1pe T.B., 1p1 M., €1->- 1, 1x1 B. facere, dérivée de l'infinitif féminin--.. îd1·ît 
" t .... ' , 

trtt;-3osouslaformeamoindrie.~.I- M. B.,.~.- .11..11.- T ee-Akh1n B ·· ' ., ., €1 . , 0€1 

Aklun., oï, o, w T. facere, esse, dérivée de .-,..., îdrî, d1'Î, avec amuïssement de 

=, r, puis, en thébain, aYec disparition de 1 après "'comme dans les atones 

en aï de l'ancien égyptien, et obscurcissement de a en o-d à l'absolu, enfin, en 

Bachmourique, par atténuation de a en e;- 4° comme enclitique dans les 

auxiliaires "'-re-, epe-, exe-, U).ll.pe-, etc. , à l'impératif -"P' T. M., ep1 Akhm., 

"'"':,B. fac, etc., en combinaison avec les particules ~ ~, a, IWI ~ ~, 
shaa, etc. 

~ îaraîtî, mar aiti, subst. fém. au duel: des deùx yeuxn, p. 4 1. 4 [ cfr. p. 17 1. 7 = 

82 p. 1 2 l. 4 et 1. 8 M p. 3 l. 8 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans le mot 

composé e•er-sooNe T. invidus =:;. j ~ ;;:, et sans r =finale dans 61 .~. T. 

€1.11.-T T. 1.11.-T T. M. intuitus oculorum, oculus. Nous en possédons l'état absolu 

îrou en assyrien dans le rendu Pousîrou du nom C( jj, Bousîrou, Bousiri, 
et I(JI en grec' dans le nom d'Osiris n, où l'élément ..-,_ a été interprété à 

tort par œil et le nom complet traduit 1roÀuoip811.ÀfLo,;, ocellatus, comme s'il déri-
"t d' '~ ,, va1 un compose .-,..., · OU)-1 p1, multi-oculus, doué de beaucoup d'yeux. 

~ ~ akh, exclamation : ~~oh ! ~h ln qui exprime le désir, le souhait, et parfois le com­

mandement, p. 2 1.14 [ cfr. p. 12 1.13 = S2 p. 11 l. 3, 1.14 = .M p. 2 l. 6 et 

l. 15 = B l. 6, p. 27 1. 3 = OB2 l. 2 et 1. 5 = OT l. 2 ]. ~ Ce mot ne paraît 

pas s'être conservé en copte comme exclamation, mais il prit le sens interro-

gatif, au moins à partir du second empire thébain d'où "'"' 1' M B B ' -.., • • ., €<1) • 

quis, qualis, quantus? et les composés .~.~o M . .11.2po T . .~. 2 r.~. Akhm. , ctw, quid? 

an-@- ... ,l' ..f'j. Iasi, forme ramesside de ~r~, asou, asî ~viten, q. v. p. 35. Elle se ren-

contre p. 25 1. 14 = OBI l. 1 6. 

1 ~ isaît, isît, à l'origine r j ;J, sdît' subst. fém. : ~ siège , place, habitationn 'ne se 

rencontre chez notre auteur que dans la locution = J ~ ~ 7, ra-isît-érâ 
~à sa place", c'est-à-dire ~~en bonne place , à la place voulue, à proposn , p. 3 

1. 10-11 [ cfr. p. 15 1. 13 = S2 p. 11 l. 9-1 o, p. 32 1. 7 = OP2 l. 6 et 1. 8 = OQIO 

l. 3] et p. 4 1. 7-8 [ cfr. p. 18 1.1-3 = S2 p. 12 l. 6 ]. - Le mot ne s'est pas 
A A 

conservé en copte, mais nous en possédons les transcriptions Eshou , Eshi , soit 
A A 

Esou, Esi, en assyrien, puis en grec Esi, dans les composés tels que Har-si-êsi , 

!si, Osi dans les noms d'Isis et d'Osiris ; la variante l:ïp1,; .!. J, pour Osiris, 

est conforme à l'orthographe antique sdît, sît, sî, du mot j ;J . 

* ~r=, ~r: asouîtou, asoutou, et ~r<2~ asou, aîsou conj.: ~wr, alors, ' 

et avec une nuance de subordination ~car, comme, parce que ... , puisque" , 

~ r~~ ~.}, asouîtou âMou-tou ~car on avait combattu,, p. 2 1. 2-3 [err. 

p. 9 1. 7 = S2 p. 1 o l. 8 et 1. 8 = M p. 1 l. 1 o, p. 23 1. 7 = OL l. 9, 1. 8 =OBI 

l. 11 et 1. 9 = OPI l. 3 ]; ~ r =r !-~A:.....};;; , asouîtou sapakhrar 
khdouou ~car on avait fait circuler des armes, , p. 2 1. 6-7 [ cfr. p.10 1. 7-10 = 

S2 p. 1 o l. t o, 1. 8-11 = M p. 2 1. 1 et 1. 9-12 = B l. 3, p. 241. 11. = OL l. 11 et 

1. 12 = OBI l. 14 ' p. 25 1. 1 = OQ3 l. 4 et 1. 2 = OQ~ l. 3' p. 33 1. 1.2 = TC5 

1. 6 J.- ~ r = , H7, est un dérivé de ~r, aîsou, asou, par adjonction de~, 
.} ' -tou; la forme simple ~ r. aîsou, aîs, ÎSJ est demeurée dans €1C T. B. 

Akhm. IC M. et la forme~ r:, asoutou, astou, dans €CT € Akhm. , ecce. 

~ ~ aqarou, aqirou, adjectif : ~ habile, adroit, instruit, savant, sage, , p. 191. 1 = 

S2 p. 1 2 l. 8 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte : nous possédons la 

transcription grecque * t'AJX(JI du féminin ~ ~ _:_, aouqrît, dqri > dans le nom 

propre~ ~ + ~ Nît-aouqrît , Nît-dqri ~ Nît l'adroite, la sage, . 

1 J......., ~ aqdanou, verbe neutre: ~~dormir, , forme en~, a prothétique du mot 1 :-; 
,,~ <2 . 

.-., qadanou ~dormir", qu'on rencontre en variante ramesside sur deux de 

nos manuscrits, S2 p. 1 o l. 7 = p. 1.0 1. 7 et OQ~ l. 3 = p. 25 1. 2; cfr . 11. t 3o , 

s. t·.17 JI&, qddou. 

~~ îadou, suhst. masc. : r~orge", p. 3 1. 8 [cfr. p.1.5 1. 4 = 82 p. 11 l. 8 et 1. 5 = M 
1 1 1 -

p. 2 l. 1 2, p. 31. 1. 1.1 = OP2 l. 5]. - Le mot s'est conservé en copte dans etwT 

1'., tWT T. M., n, hordeum. 

Bibl. 1l' étude, t. VI. 

, 
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~ ......, ___ --- ' ' ' . J \.. _ , , adabouou, adébou, · subst. masc. plur. : 
.1! _- .......... ......................... ...... 

~ terres cultivées" le long du Nil, à l'est et à l'ouest du fleuve , p. 1 1. 3 l cfr. 

p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 4 = M p. 1 l. 3, p. 20 1. 9 = OB1 l. 4 ]. - Le mot 

ne s'est pas conservé en copte. 

~f}f~, ~ ....... ~~f 1 ~ 1 ~• ~...:.~~[f] ~ [1 ~ 1] Adou~ou,Adl}ou, 
nQm des marais du littoral égyptien entre les deux branches de Damiette et de 

Rosette, le nord de l'Égypte, par opposition à !abou-Éléphantine qui désigne 

le sud, p. 3 1. 5-6 [ cfr. p. 14 1. 10 = 82 p. 11 l. 7 et 1. 11 = M p. 2 l. 1 o, p. 30 

1. 10 = OB2 R l. 4, 1. H = OP2 l. 4 et 1. 13 = OC2 l. l1 ]. - Le mot ne s'est pas 

conservé en copte : nous l'avons comme at~ou, at~d dans la transcription assy­

rienne, Nat~ou, et comme Àew dans la' transcription grecque, NœiJw, du nom 

du canton. 

-=---' a· ou d l ~\ ~ ~ A A 1 b ~vi. ' A A , au ue ~-' .1!, ~ ", aout, su )St. ma sc. : ~~ ras", } "..il:, aout-t ~mes deux 

Jn·as", p.11. 11 [cfr. p. 8 1. 4 = M p. 1 l. 7, p. 22 1. 5 = OB1 l. 8],· ...-' ~ "--
. ~ \.\ \\ ' 

âouî-:fi ~ses deux bras" , p. 81. 3 = 82 p. 1 o l. 6 et p. 22 1. 4 = OL l. 6 [ cfr. , 

pour cette variante ramesside, l'Introduction , p. xvm]. -· Le mot ne s'est pas con­

servé en copte avec son sens premîer ; on l'y trouve comme Hl M. m pm·.· = ~ ~, = àaou, adjectif: ~tgrand " , p. 21.2 [ cfr. p. 9 1. 4 = 8 2 p. 10 l. 8, 1. 5 = 

M p. 1 l. 1 o et 1. 6 = B l. 1, p. 23 l. 5 = OB 1 l. 11 et 1. 6 = OP1 l. 2 ] . -

Le mot est resté en copte, comme verbe , à la forme redoublée À IÀI T. M., ÀIÀ€1 

T. Àl€€1 B. crescere, magni.ficm·i, et comme adjectif NÀÀ T. M. magnus, avec la 

préformante N-'·, N-. En finale, dans les mots composés, il a pris les formes 

-o, fém. w et en bachmourique -À, ainsi de !;: =, our-âd ~ le grand chef, , 

rro ' €1'1'0 T. Akhm. B., oyro M. l'l'À , €l'l'À B. n l'ex, rrw T. T oyrw M. + 
l'egina. 

--- --- aaou · · 
-~ -.. l'-~----~-~ - r~J 
~ ·~ 'P.-=---' . 1 1 • ' ---• ' • ' -=--'--- ' ' 1 aaouou, 

aàouîtou' subst. masc. : ~(porte , huis•• ' plus particulièrement ~le battant 

d'une porte", p. 3 1. 15 [ cfr. p. 16 1. 12 = M p. 3 l. 5, p. 32 1. 13 _ OP2 l. 8 

où = _:= :7: âdouîtou, doit être certainement corrio-é en +- ~ "..,....,.._, âdouî 
- 0 ~---·· · ~ les deux battants de la porte,]. - Le mot ne s'est pas çonservé en copte. 

~':::, * = ~ ~ àaît' subst. fém. : ~(bloc d~ piene' pierre" , puis ~pierre précieuse ' 

caillou" dans l'exprêssion +- =- 'l5\- +-1.. - 'l5\-, âdit raoudit ~bloc de 
' tu~...-.. œm' ~ ..1\. ram l'ml 

pierre dure,' plus particulièrement~ bloc de grès" ' p. 3 1. 15' en correction du 

texte 82 p. 1 2 l. 2 = p. 16 1. 9, ainsi qu\l a été dit dans l'Introduction , p. xxxvi­

xxxvn. - Le mot ne s'est pas retrouvé en copte. 

-1.. ......, âadît, fau te de copiste , p. 16 1. 9 = · 82 l)· 12 l. 2 , pour =: ::: 'l5\:, 
~A-~ . 

âdît-moudît ( q. v. supra), ainsi qu'il est dit dans l'Introduction , p. xxxv1-xxxvu . 

~-; , ~ ànakhou, comme substantif : ~ vie " , comme verbe ~vivre", ne se trouve 

ici que dans les expressions : 

1° f 1 r' ânakhou' ouzâou' sanabou' qu'on traduit ordinairement ~ vie' santé, 

force,, et qui se place derrière les cartouches des Pharaons, p. 5 1. 3 = 82 p. 1 o 

l. 1 ; les autres manuscrits ne l'ont pas. 

2 o Q ,_ '\. :Jt Q ,__ :Jt ânaoukhou ênékhîou, subst. masc. plur. : ~les vi-
T®.l!••• • T® ~ •••' ' 
vants", p. 1 1. 13 -,-p. 21. 1 [ cfr. p. 8 1. 9 = 82 p . 1 o l. 7, 1. 10 = M p. 1 l. 9 , et 

1. :H = B l. 1, p. 221. 10 = OL l. 8 , 1. 11 = OB1 l. 1 o et 1. 12 = OP1 l. 1 , p. 33 

1. 6 = TC5 l. 1]. 
Le mot s'est conservé: - 1 o en transcription grecque, sous des formes qui répon-

den t à autant de nuances grammati cales , oNy x oc , HN€XHC, wrx•c , oy N xJc­

Y Nxtc, et en copte wN<b , oN<b M. , wN 2, oN 2 1'. , w N ~ Akhm., wwN 2 , W N À 2 

T. B., ÀÀNi 1'., À N2, ÀNÀ2 111. A. , ÀNi Akhm., vivere , vita , et avec le sens secon­

daire ÀN.!..<l) T. M. n jusjumndum; - 2° au factitif en r sa CÀN€~ Akhm., CÀ N-U) ' 

CÀÀN-U) T. UJ ÀNUJ M. nutrire , lactare. 

;:::;!.1.... 1 , ::::::! 1.... 't' ânatîou, subst. masc. plur. : ~ la myrrhe, , et d'une 

.. ~··· .. ~Ill manière générale des parfums, , p. 11. 14 [ cfr. p. 8 1. 7 = 82 p. 1 o l. 6 et 1. 8 

= 1\1 p. 1 l. 8 , p. 221. 9 = OB1 l. 9 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* 1::2_ ~ ~, 1::2_ ~ ~, ~~ ~ à~aou, verbe neutre: ~~ se battre, corn­

ba tt re, , J } = ~ ::L').~ ~ , bou-âd-n i-à~dou , li tt. : ~un grand lieu de 

combattre, une gt·ande bataille, une grande guerre", p. 2 1. 2 [ cfr. p. 9 1. . 4 = 

82 p. 1. o L 8 et 1. 5 = M p. t l. 1 o, p . 23 1. 4-7 = OL l. 9 et 1. 5-8 = OB1 1. 1. 1] ; 

1:{2_ ~ ~ ~ T \ ~;; "7", â~dou-tou ~ar matounou ~on avait combattu sur 

8. 
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l'arène", p. 2 1. 2-3 [ cfr. p. 9 1. 7 = 82 p. 1 o l. 8 et 1. 8 = M p. 1 l. 1 o, p. 23 

1. 7 = OL l. 9, 1. 8 = OB1 l. 11 et 1. 9 = OP1 1. 3 J; :;: ::. ~ ~ ~ 1, nd­
hdsou-na-î ra-âb.dou ~je m'éveillai pour combattre", p. 2 1. 8 [ cfr. p. 11 1.1 = 

82 p. 11 l. 1, 1. 2 = M p. 2 l. 2 et 1. 3 = B l. 3, p. 25 1. 7 = OL l. 12 et 1. 8 = 

OB1 l. tlt- 15, p. 34 1. 1 = TC5 l. 7 avec la variante-, ni, pour-=-, ra]; = 
"L. "" .......e-" ' 'h ' " ' 'l , d l l ~A .11 ___. ~· ane-a. aou oualt~ tn n est e com Jattre seu , on ne peut com-

battre seul, , p. 2 1. H [ cfr. p.12 1.1-4 = 82 p. 11 1. 2 qui donne la variante ~ 

~ ~, â~dou-tou, et 1. 2-5 = M p. 2 1. 4, p. 261. 4 = OB1 l. 17]; ~ ~ 1 -. 
~ ~ ~ , â~dou-k (wr rakhou-tou ~ toi combattant, tout en combattant pour 

qui te connaH", p. 4 1. 10 [ cfr. p. 18 1. 9 = 82 p. 12 l. 7 et 1. 10 = M p. 3 L 12, 

où le texte a été corrigé, ainsi qu'il es~ dit dans l'Introduction , p. XLIV-XLv]. - Le 
mot ne s'est conservé en copte que dans un sens secondaire du nom d'agent qui 

dérive de lui, ~}:::, â~douîtî ~combattant, soldat,, par suite ~"~ mâle,, 

2woyT M. nt, 2ooyT T. ne, v.oyT B. n, mas , masculus , vir, maritus. 

'--;:: â'Qâou, verbe neutre: ~se tenir debout, se dresser, se lever", • -;: ~'.!. _... 
} ~ ~, âMou-kou-î ~ar zarouou tdou ~tandis que j e me tenais debout, me 

tenant debout sur les frontières du pays d'Égypte", p. 3 1. 6 [ cfr. p. 14 1. 10 = 82 

p. 11 l. 7• 1. H = M p. 2 l. 1 o et 1. 12 = B l. 9, p. 30 1. 9-p. 311. 4 = OB2 

R l. 4 où 'est passé, p. 31 1. 2-8 = OCq l. 2 et 1. 3 = OQ9 l. 1 ]. - Notre auteur 

emploie également deux formes de ce mot : 

1 o • ~, â~âni, locution adverbiale qui peut se rendre en français: ~voici, voilà, 

or, alors", • ~ :t :__ ~ ~ :::, âQâni nasoutî-k ~voici donc que tu règnes", 

p. 4 1. 8-9 [ cfr. p. 18 l. 5 = 82 p. 1 2 l. 6 et 1. 6 = M p. 3 l. 11 , avec des erreurs 

qui sont corrigées dans l'Introduction, p. xLin]. La fin de-, ni, me paraît ~tre 

'ici celte flexion participiale en -, ni, que Golénischeff a étudiée longuement 

(Le Conte du Naufragé, dans la Bibliothèque d'étude , t. Il , p. t58-163). 

2° r. -;:, saâ~àou, forme factitive ~raire se tenir debout, élever, dresser, ériger" 

deunonuments, p. 4 1. 10 [ cfr. p. 18 1. 7 --:- 82 p. 1 2 l. 7 ]. 

Le verbe.::::::, â~âou, s'est conservé dans le copte )..2€ w2e T. Akltm. 021 w 21 M. IJ. 

stare, manm·e,sustinere , et l'adverbe·~· â~âni, ~âni, dans le copte 2HHNe, 

2HNe, T. ecce. 

* ~ ~ ~~, ~ âshaouîtou, âshaît 1 subst. fém. : ~la multitude, la foule , , par 

suite ~le commun, le vulgaire", p. 41. 1 [ cfr. p. 17 1. 1 = 82 p. 1 2 l. 3, p . 33 1. 5 

= OQ11 l. 3 ]. - Le mot s'est conservé dans le copte )..U))..I M. HIJH T. Akhm., • 

).. U) G T. , )..UJ€1 B. n, multitudo :il dérive de l'adjectif~~! , ~ , àshdott , 
en copte WU), OU) , T. M., multus. 

* <:..._. \.. ~J <:... _. A ':JtJ, <:... _. litJ âqa ou, subst. masc. plur., litt. : tt les 
.J!"' ~~ 1 1' .J!"' ~ 1 1 1 .J!"' Al 1 1 

gens qui entrent, les entrants; les visiteurs, les familiers" d'un grand seigneur 

ou du Pharaon, p.1l. 7 [ cfr. p. 71.1 = 82 p . 10 l. 4 et 1. 2 = M -p. 1 l. 5, p. 21 

1. 3 = OL l. 4 et 1. 4 = OB1 l. 6 ]. - Le mot dérive du verbe ~ ~, âqdou , 
àqou, )..€1K T. intml'e; il ne s'est pas conservé en copte. 

:x:x: \\ :x:x: ~ • • • d . . . t . ' l 82 l r. 
• ' âd1, a OU, subst. masc. : ~t graisse" , va nan e erronee c e p. 1 1 . u 

...... ....... 1 1 >oel...-' 

= p.13 1. 10, de B l. 7 = p.13 1.12 et de OP3 l. 2 = p. 29 1.1, pour :::: '<:c' 

âdadott, q. v. - Le mot s'est conservé en copte mT M. T. n , au pluriel we T. 

iN, adeps. 

::;:: ~, :x:x: .-.... ~ âdadou, verbe actif: ~houer, dépiquer )') à la houe , ~dépecer, 
.-.... \...--J t;:her~ couper" ::::;:::: '<:c C5j J "L àdadou qdbabou tt couper les d.igues", p. 3 

' - ...... ...;:;o......oo 111 ' 

1. 2 [ cfr. p . 13 1. 11-14 = M p. 2 l. 8, p. 28 1. 14 = 0 P2 l. 3, p. 29 1. 2 = OT l. 5-
6, où 82 p. 11 l. 5, B l. 7 et 0 P3 l. 2 ont :: ~ ~.]. C'est une forme à deuxième 

radicale redoublée de la racine >oe '<:c, âdou. La confusion qui s'est établie 
-\...-' 

ici entre:= :S, âdadou , prononcé peut-être âddou , et le mot :: ~ 1 ~ 1 , âdou 
~graisse", provient de ce que, dans l'écriture hiératique, les formes cursives 

des déterminatifs '<:c e t • sont presque identiques et ont été souvent m~lées 

par les scribes. 

~' 1---1-1 subst. fém. de lecture douteuse, peut-~tre apparenté au substantif masculin 

..... - E!1 • ' fi l . hl ~ "L =-= âzou âdî ttchamrl terrain sol" , et s1gm1ant a partie sa onneuse 
\ 1 , ~, ' , , 

de l'Égypte, entre l es terres cultivées:et la montagne, p. 2 l. 8 [ cfr. p. H 1. 1 = 

82 p. 11 l. 1 et 1. 2 = M p. 2 l. 2, p. 25 1. 7 = OL l. 12 et 1. 9 = OQ3 l. 5 ]. -

Le mot n e s'est pas conservé en copte. 

.. 
) , <:! ou, particule qui sert à introduire le pro~Otn de la première personne du singu-

lier quand il est régime d'un verbe actif, cfr. s. v. ~ C, l)· 4o-4t. 



* fl fl ~ ~ 1 ~~' f\ \._ fl \._ ~ ~ ~ 1 ~~LU ÜUéiouaîou·, le peuple qui oc-

cupait fe désert de Nubie et la partie de la vallée, au voisinag-e de Korosko, p. 3 
1. 12 [ cfr. p. 16 1. 1-2 = 82 p. 11 l. 1 o ]. 

* B \.. ~y .::.-..-J. I ~ ~ oual}ou, verbe actif : tt poser, placer, ajouter, augmenter", 

p. 4 l. 7 [ cfr. p. 18 1. 1 = 82 p. 12 l. 5 ·et 1. 2 = - M p. 3 l. 1 o ]. - Le mot s'est 

conservé en copte dans oyun, oye2 T.M.B.Akhm., oyÀ2 T. M.ponere, addere , 

adjicere, et à l'infinitif féminin dans oyÀ2€ M. addicere, de y~-~' oudMt. 

) ~ )._ ~' ) ~ )._ ~ J ouaîa, subst. masc. : tt barque , bateau,, p. 4 1. 8 

[ cfr. p. 18 l. 3-5 = 82 p. 12 l. 6 ]. - Il ne ;·est pas conservé en copte. C'était un 

mot archaïque, désignant à l'origine le bateau du Nil, à cabine médiane et sans 

mât; à l'époque historique, il servait à indiquer les barques d'apparat, celles de 
dieux et celles de Pharaon surtout. 

*~\.. ~ ~ ~ 
...:o---J Jf ~' ~ ~, ~ ~ ouâou, verbe neutre: tt être seuh, \.;::: .1'>. ~ \ 

r ~ \. ~} ~ =' mé-takanou amé-sounou tné-ouâou-na-k tme pénètre 

point parmi eux à l'état de tu as été seuh , plus clairement rrne pénètre point 

parmi eux tout seuh, p. 1 1. 6 [cfr. p. 6 1. 9 = 52 p. 10 1. 3 et 1. 10 = M 

l'· 1 1. b, qui a la forme sans -,na, avec l'orthographe~ du pronom -.-k 
de la seconde personne ~ .;.._ ~' ouâou-k; p. 21 1. 2 = OBl l. 5 ]. Ce verbe 

se rattache à l'adjectif numéral ~ ~. ~' ~' ouàou, ouâ tmn, unique, 

seul" p. 26 l. 4 = OBI l. 17, duquel dérive également, par adjonction de l'" î à la 
forme féminine ~. ouâît: --

....._! ~ 0 AA ~ 1,. ....._! 

~ ~. ;;;;:-:, uattt rrseul,, ,_1:2. A~~~. ané-âMou oudîtî tdl n'est de 

combattre seul, on ne peut combattre seub , p. 2 1.11 [ cfr.p.121. 2-5 = M p. 2 
l. b et 1. 3-6 = B l. 5 , mais avec la variante~~. p. 26 1. 4 =OBI l. 17 ]. 

Le mot oyÀ, T., oye Akhrn. , oyÀt M. B., oyet, oyt T. B. , oyee1 Akhm. unus , 
una, solus, sola, a conservé la valeur verbale dans la forme thébaine oy ÀÀ- qui 

prend les suffixes pronominaux èomme ~} ~. oudou, ainsi NTOK oyÀÀK 

tu solus , qui cor11espond à un égyptien * ~ ~ ~, nitouk ouâou-k rrtoi tu es 

seul, toi qui es seul, toi seul,, Le mot~;_:, ouâitî, ouâtî, s'est maintenu 

dans oyÀT T. M. oyÀÀT T. oyÀ€€T Akhm. B. oy-'eT B. solus. 

-»-( 63 )-c-i-

; J ~ )._ :::5, ; J ~ )._ JÎ:) oubaou, verbe actif : rr percer à la houe, percer, 

ouvrir, , J_, ~}; J ~ ~ :S ~ S , ané-aou oubdou-toumâou rr est- ce que 

l'eau a été ouverte?, , p. 3 1. 2 [cft-. p. 13 1. H = M p. 2 1. 8 et p. 34 1. 5 = TC3 

J. 9] , où les autres textes portent une version différente qui a été notée dans 

l'Introduction , p. xxx. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

"' Vr4, v-4, v-41, v-4, v- X4 ouapouît, 
• -~ .MJ • ~ x ~ • ~ x llJ 1 • x ~ • ~ -""'- ~ 

subst. fém.: .. messag-e, mission, déclaration", 3, \.Y }-lfl ~ ~, zadou-j 
mé-oudpouît mdàit tt il dit en message vrai , sincère, , p. 1 1. 2 [ cfr. p. 5 1. 3-

p. 6 1.1 = 82 p. 10 l. 1 et p. 51.4- p. 6 1. 2 · M p. 1 l. 1-2 , p. 6 note 1 = 8 1 

l. 1, p. 201.2 = OBI l. 2 et 1. 4 = OCI l. 3 ]. -Pour la lecture ~ • J', îd­
pouît, mots commençant par V dans ce sens , cfr. les observations d'Er man 

( Zur iigyptischen Wortjorschung , III, dans les Sitzungsberichte de l'Académie de 

Berlin , 1912 , p. 957-958 ) où le clé part des mots où il faut lire ~ •, idp, et } •, 

oudp, oup, est fait nettement. 

~' ~ ~' ~ ~ ouanou' ~uonou, aunou, verbe attributif : rr exister, être ' être --.. --..~ --.. 
à . . ··" , ne se rencontre chez notre auteur qu'une seule fois , dans le substantif 

composé ,_~vi-,,_~ J'-"-, nîtî-oudnou, litt.: rr celui qui estll quelqu'un 
~~~~ ~~~,~ 

ou q~elque chose, en opposition à::"'-::~' anîtî-ji rrcelui qui n'est pas, , quel-

qu'un ou quelque chose, d 'homme de rien , ( cfr. plus haut, p. 5o-5 t, s. v.::, 

anîti) ~ ~ • 8 ~ -"-"--""' 0 • ,_~...A-, ddî-na-î pa~ou anîtî-fi mdî nîtî-
.JC ~ A. ... \\ \\ ..iC l , ... \\ /WWHI\ ...w: < 

oudnou ttj'ai fait arriver celui qui n'était rien comme celui qui était quelque 

chose, , p. 1 1. 10 [ cfr. p. 7 l. 10 = M p. 1 l. 6 et note 11 = SI l. b, p. 21 1. 12 -

p. 221. 2 =OBI l. 7- 8 ]. Il faut croire que cette locution n'était plus d'usage cou­

rant à l'âge Ramesside, car certains de nos scribes n'ont pas compris le passage 

où elle se rencontre: 82 p. 10 l. 5 = p. 71. 9 donne ~ " ~~\.~ • .A ::~ 
:S: ~ ~' aou ddî-na-î mé-pa~ouît anîtî ané-oudnou rrje me suis mis à la suite 

de qui n'avait rien et n'existait pas (?)" , ou ils ont renversé les termes : ~ " ~ 
Jl ~ r::J 2 [ ~ J:: ~ Jt, aou ddî-na-î nîtî mdi anitî rr j'ai fai t arriver celui 

qui était quelqu'un comme celui qui n'avait rien,, p. 21 l. 13- p. 22 l. 3 = OQ2 

l. 3, substituant la forme p~us ordinaire ,_, nîti, à ,_.. ~ J vi- , nîtî-oud-... " ..-.\\~,~ 

nou, et produisant un non-sens par le renversement. En dehors de cet exem-. 

ple , notons que S1 l. 3 =p. 7 note3, a intercalé :S:, oudnou , derrière la né­

gation::.~ • \. ~. ané-oudnou !camou rr il n'existe pas parachèvement, , pour 



la leçon simple ::. ~ i' ane-lcamou' que portent les autres textes [ cfr. p. 1 

1. 7 ]. On rencontre également, mais seulement une fois, la forme à seconde radi­

cale redoublée : 

~' oudnanou, oudnounou, oudnon, ounon (tMre habituellement , être perpétuel-

lement, avoir l'habitude de ... "' ::-'::: ~ ~~- ~.,:}:::. .. r ~ ~' 
ané-oudnanou mamtîou-ni-sd harou-ni-qdsanit (td'hahitude il n'y a plus 

d'amis pour un homme, le jour du malheur", (tnon solent esse ami ci" , p. 1. 1. 8-

9 [ cfr. p. 7 1. 6 = M p. 1 l. 5-6, où tous les autres manuscrits, négligeant la 

nuance exprimée par la réduplication de la seconde radicale, ont la forme sim­

ple~' oudnou, 82 p. 10 l. 4-5 =p. 71.5 et OBI l. 7 =p. 21. 1. 6-9, OQlll. t-

2 =p. 21.1. 7-1.0. La présence d'un ~, mé, partilif ~ ~ ~~. mé-maratîou 
(tdes amis", dans ces variantes, peut faire croire que les scribes ont pris le 

second -,ni, de -' -, oudnanou pour une préposition-, ni; ils lui au---. . 
raient substitué le ~, mé, qui dès lors tendait à remplacer partout le -, nt 
dans cette valeur]. 

Le mot s'est conservé en copte, à la forme simple seulement, dans oyoN T.llf. B. , 
oy>..N Akhm. B., oyN T. Akhm., esse, habere. 

~ • ' ~ • 0 ouanouît, ounouît, suhst. fém. : (theure"' p. 2 1. 4 [ cfr. ,____ * ,____ * 1 
p. iO 1. 1. = S2 p. t o l. 9, 1. 2 = M p. t l. t 2 et 1. 3 = B l. 2, p. 24 1. 1. = OQ3 l. 1, 

p.331.1.0 = TC5l. 4], p.41.4 [cfr. p.1.71. 7-9 = 82 p. 12 l. 4].- Le mot 

s'est conservé en copte dans oyNoy Akhm. T. M. B. tT, h01·a, au pluriel oy­

Nwoyt M. oyNooye T. 

* t1:). f ~ lfj. f~\1:). f~lfJ! ominamou, ouanmou, ouam-

mou, ouâmou, verbe actif : trmanger", n'est employé par notre auteur que 

dans le composé f ~ kLh, oudnmou-kd, litt.: ''celui qui mange le pain" de 

quelqu'un, (tdomestique, serviteur, fidèle" J..._ f ~ ~ ~ .-... :::= ..J. ~ ~' 
ané oudnwu-kd îdrî-taîsît (tee fut mon serviteur, le fauteur de rébellion" , 

p. i 1. 1.0-1.1 [ cfr. p. 8 1.1. = S2 J). 1 o l. 5 et 1. 2 = M p. 1 l. 7• p. 22 1.1.-4 = OL 

, l. 6 et 1. 2-5 = OBI l. 8 ]. - Le mot s'est conservé dans le copte oywM T. 

Akhm. M. B., oy>..M B., manducare, consurnere. 

* ~-"""· ~- \... ~ "t~t"l, ~ -~l ouanakhou, ouankhou, ou-,__. Il ,__. Jt 11 1 ,__. <e 1S 1 

· onkhou, \'erhe actif : trrevêtir, parer, s'habiller, se parer", n'est employé par notre 
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au te ur que dans le composé ~ e jT' ~ .. •_ ~ jT' ! C(l ~, ouânklwu-pdqâ­
ouîtou par-î (tcelu i qui revêtait les fiue·s étoffes de mon palais'', p. 1. 1. 1.1-1.2 [ cfr. 

p. 8 1. 3-5 = S2 p. 1 o 1. 6 et 1. 4-6 = M p. 1 l. 7-8, p. 221. 7 = OBI l. 9 avec une 

variante -' e ~ ~ L.J ... ...&.. \.. • "'t" ~ u ... ...a.., oudnkhou par-î mé-pdqd-
,__.., <! tIll .if:.J\~~ Ill .il: 

ouîlou par-î (tcelui qui ornait mon palais des fines étoffes de mon palais", qui 

prouve que le scribe ne comprenait plus hien son texte ].-'-- Le mot ne s'est pas 

conservé en copte. 

*~~t' ~ ~ ~, ~ ~ :_: 1 *· omira~ou' ouar~ou' verbe actif: (t frotter, 

oindre, parfumer, se frotter, se parfumer", n'est employé par notre auteur que 

dans le composé ~ ~ t ~-::;;:. ~ 1 ~ 1 ~' oudra~ou-ânatîou-î (tcelui qui se 

frotte, qui se parfume de mes myrrhes", p.1. 1.1.2-1.3 [ cfr. p. 8 1. 5-7= S2 p. 10 

l. 6 où le ve1·be :;: ~ ~, oudra~ou, introduit son régime avec la préposition 

~, mé (tcclui qui se frotte de mes parfumsT-, ce qui est également le cas pour 

OBI l. 9 = p. 22, 1. 9, tandis que W p. 1 l. 8 =p. 81. 6-8 l'introduit.directement 

(tcelui qui frotte mes parfums"]. - Le mot se retrouve peut-être, avec amuïs­

sement de~, ra, médial, dans le copte oy€2-sw, oy€2-<tOJ T. 1Wflf!v, 

comam alet·e. 

* ~ e, ~ ~ ~ oukhaou, oukha, subst. masc.: (t ignorant, sot, imbécile", 

employé par notre auteur dans une phrase que les scribes ramessides n'ont 

point comprise, mais qui a été corrigée d'après le passage des Admoniti011s signalé 

pal' Gardiner (cfr. ' Introduction , p. xxxrx.-xL), } e, ~ ~~ ,.::;:: =· 
oukhdou ~a1· najarouj d'ignorant, l'imbécile dit : C'est bien", p. 4 1. 2. La 

même racine se rencontre, comme verbe, à la forme factitive en p, sa: 

r } e 1 ~ ~, r •1 ~ ~' r ~ 1 ~ ~' saoukhdou' saoukhd' . ver~ actif : 

(t faire ignorer, rendre ignorant de ... ,, ' ,..,L ~ } r } 0 -~ ~ ~.) ~ ~ 1*1 

• ~ l l - n ,__ ané-aou saoukhdou-tou nazisou (wrîdrouîtou-sounou (t est-
• , , l 1 •l' 1 1 1, 

ce qu'on a rendu les sujets ignorants de leurs devoirs ?" , p. 3 1. 2-3 [ cfr. p. 1.3 

I. 1.4- p. 1.4 I. 2 = M p. 2 l. 8-9 et p. 13 1. 15-p. 1.4 1. 3 = B l. 8, p. 29 1. 4-1.0 = 

OCt l. 2, tandis que s2 p. 11 l. 6 = p.1.3 1.1.3-p. 1.4 1.1., OB2 R!. 1- p. 29 

1. 5 , OP2 !. 3 = p. 29 1. 6, OP3 !. 2 = p. 29 1. 7 et OQ8 l. 3 = p. 291. 9 d~nnenl r, ~ ~~ sakhd, ce qui prête à confusion avec le verbe signifiant ~·se somenir, 

· se rappeler, rappeler"]. 
Le mot ne s'est conservé en copte ni à la forme simple , ni à la forme factitive. 

Bibl. d'étude, t. VI. 
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~, ~ ~ oukhaou, verbe actif : ~chercher", a été substitué à } G! ~ ~ ~, 
oukhdou trignoranh, pat· le scribe de 82 p. 12 1. 3 = p.171. 3 qui ne comprenait 

plus le passage.} 1 ~ ~ a été lu pendant longtemps oukhdkhou, oukhdkh: c'est 

une orthographe archaïque pour } e& 1 ~ A,} 1 (Il)~ A, où lee a été rejeté 

derrière ~ par goût de la carrure. Le mot s'est conservé probablement dans le 

copte oy.Me, Akhm. oyw<I)€ T. dérivé de l'infinitif féminin, et oyiD<I) 1'. M. 
B., oyo<I), oy À<J), oye<I), velle, cupm·e. 

,:,~=):~~, ~r~~~, ~r~~~· ~r~~ 
~ . f'"t . f'" 1 1 1 ouasa al ' ouas ait, subst. fém. : ~ paresse, manque d'énergie, chô-

mage, p. 2 1. 16 [ cfr. p. 13 1. 1-3 = 82 p. ·11 l. 4 et 1. 2-4 = M p. 2 l. 6, p. 27 

1. H = OB2 l. 3 et 1. 12 = OP2 l. 2 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte 

sous la forme féminine, mais on trouve dans cette langue les mots oyiDcq 1'. 

B. oyecq T.vacare, otiosus esse, et oywcq, oyocq 1'. n, segnities, tm·por, vacuus, 

dérivés de } = ~ \f ~. oudsajdou, oudsjdou ~~tre paresseux, chômer, 
cesser,. 

*\... ...... Jf x oudou 1 oudi, verbe actif : ~jeter, renverser, culbuter ,., , } 7" 'i' Gl Gt ~ ~ ) 
~~' oudou-na-î Oudoudîou ~j'ai renversé les Ouaouab , p. 3 1. H-12, où le 

mot a été introduit en correction de ~, ddî, que donne le manuscrit 82 p. 11 

l. 1 o = p. 16 1. 1-2 ( cfr. Introduction , p. xxxv-xxxvi). L'archétype devait avoir 

ici la f?rme -,} -, ou } qu'un scribe intermédiaire aura interprétée 

A-~, ddî ~donner" par erreur. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

1)~, 1 _: ouzou, oudou, et à l'infinitif féminin *i) _: ouzouît, 

oudouît, verbe actif : ~ordonner, commander" , p. 3 1. 10 [ cfr. p. 15 1. 11 = 

82 p. 11 l. 9 ct p. 321. 7 = 0 P2 L 6, où les manuscrits donnent la forme simple 

1 ~ ~, ouzou, au lieu de la forme relative 1} _:_, ouzouît, que la grammaire 

préfère en pareil cas}. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

~ 1 ~ ouazaou' ouzaou' ne se rencontre ici qu'écrit 1 en abrégé' dans le titre .y. 1 
p, ânakhou, ouzdou, sanabou, q. v. p. 5g, s. v . .Y.~, ânakhou, que 82 p. 1 l. 1 

= p. 51. 3 et p. 1 2 l. 3 = p. 17 1. 5, met derrière le nom des Pharaons. - Le 
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mot s'est conservé en copte dans oyox T. M. oyÀx Akhm. et dans oyxÀ·· 

T. M. oyxeï Akhm. B. oyxeeî Akhm. sanus esse, sanus. 

J 
J ~ )._ J ~ )._::3, J ~ J ~ ~ babaou, verbe actif: ~frapper 

à coups redoublés, mettre en pièces", à l'origine avec la houe , plus tard avec 

toute arme ou tout instrument tranchant , ~}~::il~'*'~ -- ·'*• ~ 
j ~ ~ j ~ ~ :,S ~ , aou ddî-nai khatou ~amouou mâ-bdbdou- tou ~je 
faisais reculer ces salauds", litt. : ~par ~tre frappés à coups redoublés11 , plus in­

telligiblement ~à grands coups11 de hache, p. 2 1.10-11 [ cfr. p. H 1. 10-p. 12 

1. 1 = 82 p. 1 t l. 2 , p. H 1. H-p. 12 1. 2 = M p. 2 l. 3 et p. H 1. 13 - p. 12 

1. 3 = B l. 4, p. 251.13-p. 261.1 = OL l. 13 et p. 251.14-p. 26 1. 2 = 

OBI l. 16 ]. -Le mot ne s'est pas conservé en copte : il est la forme redoublée 

de~ "'<:c , J ~ ~ "'<:c , bdou, bdî ~dépiquer à la houe, briser, rompre11 . 

,:, J~ \._z:x~, J~z:x\._4~, J~ )._ z:x\._4 ~. J~ 
)._ I:l )._ ~~4 ~ bagaou, bagaî, verbe neutre: ~tomber de fa ti­

gue , se laisser aller à la fatigue, s'affaisser11 , p.!.. H .tl r ~ ~ ~ ~ ~ jT* C"'J 

::.;l j ~ ~z;x ~ 'i'· sazar-kou-î bar ~ounikîtpar-î bdgd-na-î ~me couchant 

sur un lit de mon palais, je me laissai aller - membra solvi11, p. 2 1. 5-6 [ cfr .. 

p. 10 1. 4-7 = 82 p. 1 o l. g-1 o, 1. 5-8 = M p. 1 L 1 2 et 1. 6-9 = B l. 2-3 , 

p. 24 1. 3-7 = OL l. 11 , 1. 4-8 = OBI l. 13 avec la variante T j ~ ~ I:l ~ 
~ ~ ~ ::.;l, (!.ar bdgdî-î ~pour me laisser aller à ma fatigue, ut membra solverem.,, 

1. 5-9 = OQ3 l. 2-3 et 1. 6-10 = OQ11 l. 1-2, qui ont tous les deux la variante,__, 

J ~ ~ z:l ~ ~ ~ ~ ~ ::il, ne-bdgdî-na- î qui présente un sens analogue à celui 

de la variante précédente, p. 33 1. 10-H = TC5 l. 4-5 ]. -Le mot ne s'est con­

servé en copte qu'avec l'un des sens secondaires de la racine , s •.x.• 111 naufmgium 

jacere, naujragium, en égyptien ancien j D ~) S, bdgdou, li tt. : ~tomber, 
s'affaisser., au fond de l'eau , ~sombrer., . 

~ \... ::.;l ' ~ ~ ~ ::.;l~, ~ ~a a~~~' ~ ::.;l~ bakouou' bakou-
~Jt· 1 1 ~ -1 .1 1 ~ ,, ~ 1 ~1 1 1 

ÎOU 1 subst. masc. plur. : ~serviteurs, valels n, p. 2 1. 16 [ cfr. p. 13 1. 4 = 82 

9· 



p. 11 l. 4 et 1. 5 = M p. 2 l. 6-7, p. 27 1. H = OB2 l. 3 et 1. 12 = OP2 l. 2 ]. 

-Le mot s'est conservé dans le copte .swK M. m servus,famulus, swKr, soKr 

M. t serva, ancilla, avec le pluriel irrégulier €RL\IK M. NI sm·vi , ancillœ. 

J r~ :.._: ~ baiaît' subst. fém. : ~merveille' miracle,' dans l'épithète : • ::: 

~ J ~ ~ :_: ~' najar-mé-bâîaît ~hon à merveille,, p.19 1.1 = 82 p. 12 l. 8 

- Le mot ne s'est pas conservé en copte , mais l'exclamation ~ ~ ~ ~ J 'ît 
~ ~ ~ :_: 1:'1 i, îâ-bâîyît, s'est conservée chez les paysans du Saîd ':?~ ~ avec 

les prononciations ia-bâîye et ia-bôîye, cette dernière donnant un exemple 

excellent de ceL obscurcissement de â en ô, · qui continue de s'opérer dans les 

parlers paysans du pays. 

~' ~ baîtî, baîya, subst. masc. de roi de la Basse-Égypte", p. 1 1.1 [ cfr. p. 5 

1.:1 = 82 p. 1o l. 1 et 1. 2 = M p. 1 l. t, p.19 1. 4 =OB' l. 1 et 1. 6= OC' l. ; ]. 
- Le mot ne s'est pas conservé en copte. Il paraît avoir existé en égyptien 

sous deux formes, l'une bâyîtî ~' , ~dérivé de~, bâyît :guêpe", pat· adjonc­

tion de " , ~ ·~, î, des noms d'agent, l'autre plus récente, dont l'existence p ous 

a été révélée par la transcription cunéiforme biya, dérivée du nom baîy, béîy, 
de la guêpe dont le -t final s'était amui selon la règle : c'est probablement 

cette dernière forme qui explique l'orthographe ~sans- qu'on rencontre dans 

l'expression ~ ~ à côté de ± ~ . 

1. ~, J ). J ~. J 1 bou, subst. masc. : ~ lieu, place,. Il ne se rencontre chez notre 

auteur que dans les composés à sens abstrait : 

1 o J } = ~ ~, bou-ââ ~grandeur,, dans J } = ~:: 1:-'2. ~ 1, bou-âd­
ni-â~âou -rune grandeur de bataille, de guerre,, p1us clairement ~une grande 

bataille, une grande B"uerre,, p. 2 1. 2 [ cfr. p. 9 1. 4 = · 82 p. 1 o l. 8 , 1. 5 = M 

p. t l. 1 o et 1. 6 = B l. 1, p. 23 1. 5-8 = OB1 1. 10-1·1 etl. 6-9 = OP1 l. 2-3]. 

2° J } • ::;: , bou-najar ~le bien, le bonheur", p. 2 1. 3 [ cf1'. p. 9 1. 10 = S2 p. 1 o 

l. 8, 1. :11 . M p. 1 l. 11 et 1. :12 = B l. 2, p. 23 l. 12 = OPI l. 4 , p. 33 1. 8-9 
= TC5 l. 3 ]. 

Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

2. J ~ bou, négation : 1me, ne . .. pas". EUe ne se rencontre que dans une variante 

fautive du passage ;::: }l .. ~ ~ =-: ~ ~ ., ~ ':} "--, îârî-na-î qâmadouît 
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ané sdzamou-ni-outou-J ~j 'ai fai t un cri de deuil dont (le pareil) n'a pas été en­

tendu " , p. 2 l. 1-2 où 82 p. 1 o l. 7-8 = p. 9 l. :1-4 donne ;'7: "i' .. ~ ~-;:: 
~ :Abl\. :=: ~ J <! ., \. ...,.._- <!, îârou-na-î qdmadouîtou mé-anîtî bou-sâza-.M.! 1 1 1 .!\~ _!\ - "--

mou-ni-outouf ~j'ai fait des endeuillés de qui ne l'était pas et qui n'avait jamais 

été entendu, poussant des cris de deuil; OB 1 l. 10 =p. 23 l. 2-5 et OP' l. 1-2 

= p. 23 1. 3-6 ont cette mêrne leçon. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

• 
1. * •}( ~·}(~·}(pa, verbe attributif: ~~ être, exister", ,..L ~ }•}(~= 

li - ~"" n ..JL.. 1 1 ~J. li , ané-aou pd-né-hiânwuîtou tdîsou sdlcîou ~~est-ce •••- 'lli ' T ~ ,,~••• · 
que des femmes avaien t été conduisant des armées, est-ce que des femmes avaient 

conduit des armées?,,, p. 2 l. 16 -p. 3 l. 1 [ cfr. p. :13 1. 4-7 = 82 p . . 11 l. h-5 

et 1. 5-8 = M p. 2 l. 7, p. 27 1. 11 - p. 28 1. 1 = OB2 l. 3-4 qui dQnne ~, pâ, 
sans - , ni, p. 271. :13- p. 28 l. 3 = OP3 l. 1, p. 341. 3-4 = TC& 1:8 ]. Ce • }( 

~, )( ~, pâ, est la forme proclitique du thème pronominal et verbal dont 

• } , pou, est la forme enclitique. Son usage est très rare en dehors des emplois 

neutres }(..} , pâoutou, dans ~ }(..} , ané-paou-tou . ~ point n'a été", et 

l'on n'en connaît guère, pour les temps antérieurs au second âge thébain , 

que les exemples cités par Erman dans sa Grammaire ( 3• édit., p. 18.7, 5 361; 

cfr. VoGELSANG, Kom1~mttar zu den Klagén, p. 2 2 2, l. 1 o 7 ). Il re~araît quelquefois 

dans la lanB"ue ramesside , conjugué ·avec les pronoms, ainsi qu'il a été montré 

il y a longtemps, dans mon mémoire sur les Fm·mes de la Conjugaison, p . 2 3 et 

dans la Chrestomathie de Rougé , t . III ,§ 333, p. 79-81. 

2. }( ~, }(. pa, article masculin singulier: ~le", a été intercalé par un scribe ra­

messide dans le p~ssage :;= }( ~ 6 ......._..}l , îârît pd-qânanou ~J'action du 

preux, , p. 30 1. 5 = OQ 8 l. 5 au lieu de :;= .--61 1*1, îdrît îdrî-qânanou 
~ l'action des preux" , p. 3 1.4-5, ainsi que dans le passage .,::~ { 'â:: ~ }l 
}( ~ ~ S =-=, tarî-né-ou-i pâ-lfââpi de Nil m'a béni , , p.15l. 7 = S2 p. 11 

l. 8 au lièu de .:_·{ 'â }i ~ ~ 9, tan-né-ou-î#dâpi que poi'lent les autres 

textes, selon l'usaB'e dù premier âB'e thébain ( cfr. Introduction, p. LI). Il se trouve, 

par confusion avec ~, sa, dans}(~~, pâ-tdou, chez OL L 1 2 = p. 25 

l. 3 pour ~:::; kn., sâtdou ~serpenh, .p. 2 l. 7-8. 

• ) , : pou, est à l'oriB'ine le pronom démonstratif enclitique du masculin et du sin­

gulier : ~celui-ci , ceci, ce, cet., , mais il a pris de honne heure une valeur 



analogue à celle de notre verbe impersonnel : ~c'est, c'étaih, et il est resté inva­

riable. n se rencontre trois rois seulement dans notre texte : ;=:ffi 11 ~ ~ ~ • } , 

ra-sd masouîtou-pou ~c'était après le repas du soir" , p. 2 1. 4 [ cfr. p. 9 1. 1.0-

p. 1.0 1. 1. = 82 p. 1 o l. 9 et p. 9 1. 1.1 -p. 1.0 1. 2 = M p. 1 l. 1 1, p. 23 1. 1.3 = 

= 01 l. 1 o et 1. 1.4 = OBI 1. 1 2, p. 24 1. 1. = OQ3 l. 1 et 1. 2 = OQ11 l. 1, p. 33 

1. 9 = TC5 l. 4]; &" ~ ;r ~ ~ 3:! ~ • } - ~}:::) ~ .'4:., gdmou-
na-î ~ounî-ra-~ar-pou ni-mâounifiou ~je trouvai que c'était une attaque des gar­

des", p. 2 1. 8-9 [ cfr. p. 1.1 1. 4-7 = 82 p. 11 l. 1, l. 5-8= M p. 2L 2-3 et 1. 6-9 

= B l. 4, p. 25 1.1.2 =OBI l. 15 ]; J\} r.). ::::~:., iou-s-pou nafar 
mé-~atpou, litt. : ~c'est cela va heureusement en paix, explicit feliciter in pace" , 

p. 41. 1.1 [ cfr. p. 1.8 1. 1.1 = S2 p. 1 2 l. 7-8 ]. Les scribes de l'âge ramesside ont 

intercalé ce mot dans plusieurs endroits où le texte ne le contenait pas à l'ori­

gine:.!.~ .:.S ~ \, fl1~, khapar-pou tamâmou ~c'est que le peuple devienh, 

p. 20 l. 1.3 = OBI l. 5, ::.,!. ~ ;@ ~ ~} t, ané-khapar-pou sapou 
mâroudou ~c'est quïl ne se produit pas de succès , le succès n'arrive pas.,., , 

p. 26 1. 4 = OB1 l. 17, les deux foi~ derrière le verbe.!., khapar ~être, deve­

nir". - Le mot s'est conservé sous la forme ne, esse, dans tous les dialectes 

du copte. 

~, c-:J parou, perou 1 pirou, par 1 et, par amuïssement du =, ra, final, pa, 

pé, pi, pou, subst. masc.: ~maison, demeure", par suite ~palais, temple" , p.1. 

l. 1.2 [ cfr. p. 8 1. 5 = 82 p. 1 o L 6 et note 5 = S' l. 5, p. 22 l. 6 = OL l. 7 et 

l. 7 = OBI l. 9], p. 2 1. 5 [ cf1·. p. 1.0 1. 4 = 82 p. t o l. 9 et 1. 5 = M p. 1 l. 12, 

p.241. 3= OL l. 11, 1.4= OB' l. 13 et 1. 6= OQ~ l. 2, p. 331.1.1 = TC5 l. 5], 
p. 3 1. 2 [ cfr. p. 1.3 1. 1.0 = 82 p. 11 l. 5 et 1. 1.1. = M p. 2 l. 8, p. -28 1. 7 = OB2 

l. 5, 1. 1.1 = OQ8 l. 2 et 1. 1.2 = OC1 l. 1, p. 34 1. 4 = TC5 l. 9 ], p. 3 1. 1.3 [ cfr. 

p. 1.6 1. 7 = 82 p. 12 L 1, p. 32 1. 1.2 = OP2 l. 7] et p. 4 1. 1.0 [ cfr. p. 1.81. 1.0 = 

M p. 3 l. 1 2 oit 82 p. 12 l. 7 = p. 1.8 1. 9 omet le mot J. Le mot se retrouve 

dans le titre l=a C"J r C"J, sdkhou parouî-~azouî ~scribe des deux maisons 

blanches" que portent deux des personnages mentionnés dans l'explicit feliciter 

de 82 p. 12 l. 8 = p. 1.9 1. 1.-2. - Le mot ne s'est pas conservé en copte, le mot 

Hl T. M. B . Akhm. n, m, domus, que Steindorlf a dérivé de lui, étant la trans­

cription exacte de ~' âyît, ainsi qu'il est démontré depuis longtemps. On le 

rencontre en transcription assyrienne sous la forme pleine .dans Pir[ a ]ou, 
Pharaon, et sous les formes écourtées Pi dans Bintiti-Mendès et Pishapti C( 
à~ ê), Pisapdît, Pou, dans Pounoubou- niNOYR. 

J 
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* .c-::1 • c-::1 • 1:""'-:1 .......... ~ •t •t b f ' J • l <==> , <==> , <==> ~ pan , parou1 ou, su st. 1em. : ~es grams, a 
• ''' a '1 1 1 • e Ill 

semence r- au propre et au figuré ,~,:, lJ, parît noûtar td a graine, la se-

mence du dieu ,., , p. 4 1. 7 [ cfr. p.1.8 1.1. = 82 p. 12 l. 6 et 1. 2 = M p. 3 l. 10 ]. 

- Le mot s'est conservé en copte, après amuïssement de= , ra, radical et 

du - -t féminin, dans <j>1H M. granum , germen. 

* • 8 .!iJ, .!iJ, ~A, ~A pa~ou, verbe actif: «atteindre, arriver à .. . , par-
X A A • 1 ~" A.-1 8 ~"--\...a... o a-~\...a... 

venir à . .. , , au propre et au figuré, _ ~ • R ~ _" " .iC l, -" --..iC' 
ddî-na-î pa~ou anîtî-Ji mdî nîtî-oudnou ~j'ai fait arriver celui qui n'était rien 

comme celui qui était quelque chose,, p. 1. 1.1.0 [ cfr. p. 7 1. 9 = 82 p. 10 l. 5 

et 1. 1.0 = M p. 1 l. 6-7, p. 211.1.2-p. 22 1. 2= OB' l. 7-8 et p. 211.1.3-p. 22 

1. 3 = OQ2 l. 3 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans nw2 T. M., fï2, n e 2, 

nH 2 T. <j>o2, <j>e2 , M. pervenire , pertingere, attinge1·e. 

::' ~ ~', ~ ~ pa~ouî, subst. masc. : ~la partie postérieure, l'extrémité , la fin,, 
J'! " d . l' dans la locution~~ J, mé-pa,~ouî ~à l'extrémité, enfin, en ermer reu , , 

_,_ --. m J = ~ 11 ~ :: ~ ~ ~,, îarît-na-î kharî-Mît taîsou-î-M-k 
- 'Ji = - . l' 4 mé-pa~ouî ~ce que j'avais fai t auparavant je te l'attribue en dm·mer te.u" , p. 

1. 5-6 [ cfr. p. 1. 7 1. H-1.3 = 82 p. 1 2 l. 5 ]. - Le mot s'est conservé en copte 

dans n.1.2oy T. Akhm. n, ne2oy B. , 4>.!.20Y M. pars posterim·. 

·~ • <:::> c=:> ~ c=:> ~ c=:> ~ - c=:> kh . ·· ..,_ , pa rarou, verbe neutre : ~tcircu-
c=:> A '<==>A ' <==>~' ·<==> A A ' . . n 

ler, parcourir, courir" ,ne se rencontre chez notre auteur qu au factr llf en l' ' sa, 
n • ==> r-. sapakhmrou ~ faire cir·culer, répandre, distribuer" , p. 2 1. 6 [ cfr. 
l'--<==:> ' 
p. 1.0 1. 7-10 = s2 p. 1 o l. 1 o, 1. 8-1.1 = M p. 2 l. 1 et 1. 9-12 = B l. 3 , p. 24 

1. 11. = OL l. 11 et 1.1.2 = OB1 l. 14, p. 25 1.1 = OQ3 l. 4 et 1. 2 = OQ4 l. 3]. 

- Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

~· r r:::m::::ll • - x • x • - 1 h • h • hou· · • 1 _ ----,-----,----- pasas omtou, pasas ou1, pas 1-
• x 1 ' r:::m::::l 1 1 1 c::m::::l 1 1 1 r:::m::::l 1 1 1 

tou, subst. fém. : ~moitié, part, portion, division,, p. 2 1. 1. [ cfr. p. 8 1. 9 

__ p. 9 1. 1. = 82 p. 10 l. 7 et p. 81.10-p. 9 1. 2 = M p. 1 l. 9, p. 23 1. 1. = OL 

l. 8, 1. 2 = OBl l. 10 et 1. 3 = OP1 l.t , p. 331.6 = TC5 l. t] - La variante 

• ~ pashouîtou nous montre que la seconde radicale ~, r' s' s'était assi-
~·•• ' ' .. 
milée à la troisième =, sh , dès l'âge ramesside, et que le mot y avait pris la 



forme qu'on lui trouve en copte , comme verbe, nwU) , noUJ, ll€UJ, nHUJ 

T. <f>ÀUJ, <f>wUJ, <f>HI) , <f>HUJ M. ou aux dérivés de l'infinitif féminin 'nWUJ€ 

Akhm, fi·angere, dividere, dividi, dimidiari , et comme substantif, llÀUJ€ T. ll€UJ€ 

Akhm. T, <f>ÀUJI .M. + dimidium. 

·1.. o .... ·1.. o'· . . lJ _!\. 1 • lJ .!\. 1 pougaou, pouga, suhst. masc. : (( la partie large" 

d'une vallée (( la plaine11 , p. 3 1. 8-9 [ cfr. p. 15 L 7-9 = 82 p. 11 l. 9 et l. 8-10 

= M p. 2 l. 12, p. 32 1. 4 = OQIO l. 1 ] . -Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

• ~"fftMl • ~~ • ~~ . ••t . • •t . • 
~ • l' 1• ~ • 1 1 1 ' ~ 1 1 1 paqa1 , paqaom ou, paqom, suhst. fém. : 

ff fine étoffe, fin lin, linon", p. 1 1. 12 [ cfr. p. 8 1. 5 = 52 p. 1 o l. 6 et 1. 6 = 

= Mp. 1 l. 8, p. 22 1. 6 = OL l. 7 et 1: 7 =OBI 1. 9]. -Le mot ne s'est pas 
conservé en copte. 

~ 

~ -f, -ef \\ -fi, pronom enclitique de la troisième personne du singulier et du 

masculin ffil, lui, le, . Il se rencontre dans notre texte : 

1 o Comme sujet du verbe : 3, zadou-j ff Î[ dit11, p. 1 1. 2 [ cfr. p. 5 1. 3 = 82 

p. 1 o l. 1 et 1. 4 = M p. 1 l. 1, p. 6 l. 1 = 82 p. 1 o L 2 et 1: 2 = M p. 1 1. 2 , 

p. 20 1. 2 = OBI l. 2' 1. 4 = OC1 1. 3, 1. 6 = OB1 l. 3 et 1. 7 = OC• 1. 4]; 'Il ~ 

:.:}' "'--, sdzamou-ni-tou-j ffil a été entendu ll , p. 2 1. 1-2 [ cfr. p. 9 1. 4 = 52 p. 1 0 

l 7-8, l. 5 = M p. 1 1. 10 et 1. 6 = B l. 1 ]; ~~ ~ :}"'--, mdd-ni-tou-j 
ff il a été vu", p. 2 1. 2 [ cfr. p. 91.4-7 = 82 p. 10 l. 8, 1. 5-8= M p. 1l. 10 et 

1. 6-9 = B l. 1, p. 23 1. 7 = OL 1. g, 1. 8 = OBI l. 11 et 1. 9 = OPI l. 3 J;:!, 
raklwu-j ffil sait" , ce qui forme ici un substantif : ffle il sait, le savant, le 

malin,, p. 2 1. 4 [ cfr. p. 9 1.10 = 82 p. 1 o l. 9, 1. 11 = M p. 1 l. 1 1 et 1.12 = 

B l. 2, p. 23 1. 11 = OBI l. 1 2 et 1. 12 = OP• l. 5 J; i:::: 2, najarou-j ~rc'est 
lJien, il est bien h , p. 41.2 [ cfr. p. 17 l. 3 = 82 p. 12l. 3 ]; :! ~), rakhou­
fsou ff il le connaH,, p. 4 1. 2 [cf!'. p . .17 1. 3 = 82 p. 12 1. 3 et 1. 4 = ·l\1 p. 3 

l. 7 où l'on trouve la variante r-' sît' pour +}' sou]; ::: ~ = ~ } ' 
marî-naj-sou ffi[ a aimé cela,,, p. 4 1. 11 [ cfr. p. 18 1. 9-11 = 52 p. 1 2 1. 7 ]. 

2° Commesuffixepossessifdu nom ffSon, sa ,ses11 : ~.,!_, sa-j rr son fils , , p.1 

1. 2 [ cfr. p. 6 1. 1 = S2 p. 1 o l. 1 et 1. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 6 = OB 1 l. 3 et 1. 7 

= OCt l. 4 ]; .. ~ J ~ ~, qdbou-j ffSOn pourtour", p. 3 1. 6 [ cfr. p. 15 

1. 1 = 82 p. u 1. 7 et 1. 2 = M p. 2 l. 1 2, p. 31 1. 4 = OB2 R 1. 4]; "'~ } 

~ :-;:"'--, hdouatîou-j (( ses plafonds11, p. 3 1.14 [ cfr. p.161.7 = _52 p. 12 

L 1 et 1. 8 = M p. 3 1. 4 J; f J "'--, ~amou-j (( Sa Majestérl, p. 41. 11 r cfr. p.18 

l. 11 = 82 p. 1 2 l. 7]. On le trouve abusivement dans """': "'-- , ddouît-j ~~sa .... ~ 
main11, p.11l. 7-10 = 82 p. 11 l. 2 et l. 9-12 = B l. 4 , au lieu de ~ lit• 
ddouît-î ((ma main 11, que comporte le texte, p. 2 l. 9. 

3o Comme régime des prépositions simples ou composées : :: 'i' 2 ~ ~' ~. 

raddî-na-î-na-j âoui-î ~~je lui ai donné mes deux bras, , p. 11. 11 [ cfr. p. 81.2-4 

= M p. 1 l. 7, p. 22 1. 5 = OBI 1. 8]; -:::, ra-j, li tt. : ((à cela,, particule 

qui se place derrière un mot pour attirer l'attention sur lui: r :y~~-}= 
r ~ :-: ~~::: ~ ~ .:_' saqdou-tou ra-samadouîtou-raf tamaît ((tiens-toi 
uni à la clientèle mais entière", p. 1 1. 4-5 [ cfr. p. 6 1. 5-7 = 82 p. 1 o l. 2 et 

1. 6-8 = lVI p. 1 l. 3, p. 20 1. 11-13 = OB1 l. 4 J. 

t.o Là forme ~' -ji, est employée par enharmonie derrière les mots dont la 

finale est-, -tî, ou bien l.. " , e., -ouî, qu'ils soient au duel ou non. On ne la ren-" .1f \\ 
contre ici que dans les variantes ramessides -=-~ -7 e. ~, mddî-na-î-

.A.--1 ~ "---~ \\ \\ 

na-j âouî-ji ((je lui ai donné ses deux mains11, p. 8 l. 1-3 = 52 p. 1 o l. 5- 6, p. 22 

1. 4 = OL l. 6, d'un passage où le texte correct donne ~ ~ Jt, âouî-î ff mes 

deux bras", et dans la locution _,_ ~ ~'vi. , ânîtî--Ji~ trcelui qui n'est rien '' 
-\\ \\ ~ . ' 

q. v., plus haut p. 5t; il est à noter que OB1 l. 8 = p. 22 1. 2 donne la varianle 

:: ~, anîtî:f, de laquelle on pourrait déduire que cet " , -î final tombait à 
l'âge ramesside. 

Le pronom "'-- , -j, a été conservé dans tous les dialectes du copte sous la forme 

-<J, qui est écrite souvent -s dans les manuscrits d'âge moyen ou récent; ~' -ji 
a disparu. 

1.~ ma, mé, plus lard 11~, em, préposition, forme alone de ~~ . amé, q. v. p. 47. 

Le sens fond:pnental est ffen , dans" , avec ou sans mouvement, mais elle expri­

me aussi la provenance, l'instrument, l'état. 

1 o (( Dans , en, sur, parmi , pendant11: ++ ~! Jt ~ f ';;} ·*· •r :':!lit~ 
;:=;,•*• ' sananou-î mé-ênékhîou pasashouîtou-î mé-mmîtou ffmes décrets 

étant parmi les vîvants, mes parts parmi les Égyptiens11, p. 1 l. 13-p. 2 1.1 [ cfr. 

p. 8 1. 9-p. 9 1. 1 = 82 p. 10 l. 7, p. 8 1. 10-p. 9 l. 2 = M p. 1 l. 9 et p. 8 

1. 11-p. 121. 3-:- B l. 1 , p. 221. 10-p. 231.1 = OL l. 8 , p. 22 1. H-p. 23 

Bibl. d'étude, t. VI. 10 



. -~,.( 7 4 )-c-i-

l. 2 = OB1 l. 10 et p. 22 1. 12-p. 231.3 = OP1 l. 1, p. 331.6 = TC5 l. 1, 

où le premier \, mi est omis]; ~ ..:;_ ~. mé-dâouît-î ~dans ma main,.,, 

· p. 2 1. 10 [ cfr. p. 11 1. 7-10 = 82 p. 11 l. 2, p. H 1. 8-11 = M p. 2 l. 3 et p. 11 

1. 9-12 = B l. ft , où 82 et B donnent -: "'-, dâouît-j ~sa main,., pour -_..... ' -I'L 

~' dâouît-î ~ma main,.,, p. 25 1.14 =OBI l. 16 ]; ~ J;L ~ T, mé-gara~ou 
~dans la nuit,., , p. 2 1. 11 [ cfr. p. 12 1. 1 = 82 p. 11 l. 2 el 1. 3 = B l. 5, p. 26 

1. 2-4 = OB 1 l. 1 7; M p. 2 l. 5 = p. 12 1. 2 omet~, mé]; ~ { 171 ~, mé-ranpa­
ouîtou-î ~dans mes années, pendant mes années , , p. 3 1. 9 [ cfr. p.15 1. 10 = 

l\1 p. 2 l. 1 2]; ~ g }:" 1 ~ 1 , mé-mamrouîtou ~dans les rues,, p. 4 1. 1 .[ cfr. 

p. 17 1. 1 = 82 p. 12 l. 3, p. 33 l. 4 = ÛP2 l. 9 et 1. 5 = OQ11 l. 3]; 

~ ~ : *::: • :::= 7, mé-ounouît nît najar-îâbou ~dans une heure de 

joier., p. 41.4 [ cfr. p.17 1. 7-9 = 82 p._12 l. 4 ]; ~ ~. mé-îâbo'!J-k ~dans ton 

cœur,, p. 4 1. 6-7 [ cfr. p. 17 1. 13 = 82 p. 12 l. 5]; ~) ~ ~;:: ~ J, mé­
ouaîya ni-Rîya ~dans la barque de Râ,.,, p. 4 1. 8 [ cfr. p. 18 1. 3-5 = 82 p. 12 

l. 6]; ~ ~, mé-~atpou ~ten paix,.,, p. 41. 11 [ cfr. p. 18 1. 11 = 82 p. 1 2L 8]; 

~ J ~ ~ :_: ~. mi-baîâît ~à merveille, merveilleusement,.,, p. 19 1.1 = S2 

p. 1 2 l. 8; ~ { ;1, me-ranpouît ouâit ~en l'an h, p. 19 1. 2 = 82 p. 12 l. 8. 

2° ttDe, hors de ... , d'entre . . . ,.,: ~~rJ*~~_:_.Mâmé-sabâît ~commen­
cement de l'enseignemenll'l, p. 1 1.1 [ cfr. p. 5 1. 1 = 82 p. 1 o l. 1 et 1. 2 = M 
p. 1 l. 1, p. 19 1. 4 = OB1 l. 1, 1. 5 = OQ1 l. 1 el 1. 6 = OC1 l. 1]; 

~::: ~ ~ l 'i', mé-ma.~ou îâbou-k mé-sanou ~ ne remplis pas ton 

cœur d'un frère ,.,, p. 1 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = 82 p. 1 o l. 3 el 1. 10 = M p. 1 l. 4, 

p. 21 1. 2 = OB1 l. 5]; n:::;;, ' "' ~, sakhakarou mé-noubou ~orné d'or,., I'<=>J.I\... , 
p. 3 1.13-14 [ cfr. p. 16 1. 7 = 82 p .. 12 l. 1 ell. 8 = M p. 3 l. 3-4]; "'~). 
~ ~·~ _!_ J :":, hâouatîou-fmé-khasboudou ~ses plafonds de lapis-lazuli ,.,, 

p. 3 1. 14 [ cfr. p. 161. 7 = 82 p. 1 2l. 1 ell. 8 = MIl· 3 l. 4] · \.. ...- = 0\ mé-
' ~ ~am! .-.. ~sm ' 

âaît-roudit ~de grès", p. 3 1. 15 [ cfr. p. 16 1. 9 = 82 p. 1 2 l. 2 dont la leçon est 

corrigée dans l'Introduction, p. xxv1-xxvu] ; ~ l .. , mé-~amît ~de cuivre,., , p. 3 

l. 15 [ cfr. p. 16 1. 11 = M p. 3 l. 5, p. 331. 1 = OP2 l. 8] · \.. ] 1 • mé-hasmanou '_!\ \,'l 1 Ill' • 

~ de laiton,, p. 3 1. 15 [ cfr. p. 16 1. 11 = 82 p. 1 2 l. 2, p. 33 1. 1 = OP2 l. 8]; 

~). ~ ~!.,.:, shaou mé-~arou-lc, litt.: ~tvide de ta face ,., , ~sans ta face , , plus 

intelligiblement ~privé de ta faveùr,.,, p. 4 l. 3 [ cfr. p. 17 l. 3-5 = 82 p. 1 2 l. 3 

et 1. 4-6 = M p. 3 l. 7 ]. 

3o ~De, par, avec,., : ~ ~). ~ ~ ~!.) J! ~. mé-khapashouou-î mé­
khaparou-î ~par mes harpés et par mes formes,, p. 3 1. 7 [ cfr. p. 15 1. 4 = 82 

p. 11 l. 8 et 1. 5 = M p. 2 l. 11, p. 311.12 = OP3l. 4 ]. 
J 

U0 ttA i'état de . .. , en qualité de .. . , en, comme,., : 3,~ Y}:"~~~' 
zadou-Jmé-îâpouît mââît ~ il dit en message vrai,.,, p.11. 2 [cfr. p. 5 1. 3-p. 6 

1. 1 = 8'2 p. 1 2 l. 1 et p. 5 l. 4-p. 6 1. 2 = M p. 1 l. 1, p. 20 1. 2 = OB 1 1. 2 et 

l. 4 = OC Ii. 3] ; ~ ~ l J, khââou mé-natar ~se levant en dieu, comme un 

dieu,.,, p. 1 1. 2 [ cfr. p. 6 1. 1 = 82 p. 1 o l. 2 et l. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 5 = 

OL l. 2, l. 6 = OB1 l. 3 et 1. 7 = OC1 l. 4 ]; ~ ~). ~::, mé-ouâou-na-k 
~à l'état de lu as été tout seul, étant tout seuh, p. 1 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = S2 

p.1ol.3 et 1: 10= Mp.1L4, p.211.2=0B1 l.5 ];~œ~::)~, 
mé-kharnou-kou-î, litt. : ~à l'état de j'ignore, ignorant, inconscient,.,, p. 2 1.12 

[ cfr. p. 12 l. 4 = 82 p. 11 l. 3, 1. 5 = M p. 2 l. 4 et l. 6 = B l. 5] et 1. 13 [ cfr. 

p. 12 1. 7 = 82 p. 11 l. 3 et l. 8 = M p. 2 l. 5, p. 26 1. 9 = OL l. 14, 1. 10 = 

OB1 l. 18, 1. 11 = OB2 l. 1 et 1. 12 = OP2 L 1]; ~ ). _:_ ~.} ~ ~ 'i', aou 
(wmasou-tou mé-îârit-na-î d'on l:i'occupait à agir pour moi, , litt. : ~(à l'état 

de faire à moi ,., , p. 3 1. 9-10 [ cfr. p.15 1. H = 82 p. 11 l. 9 el 1.12 = M p. 3 

l. 1]; ~ ~ \. ). "'),; l, mé-tasamouou ~comme des chiens, , p. 3 l. 13 [ cfr. 

p.16 1. 5 = S2 p. 12 l. 1, mais ~ ' mé, est omis p. 32 1.1:1.-12 = OP2 l. 7 ]. 

5o ~, rni, joint à des substantifs forme avec eux des prépositions complexes : 
"' ' A ' .• 8 "' . ' ' "' ..-T ... 1.. \.. --- • ' 1 ' A_,__.~ , me-ct, maa, v. p. o, s. v. A_,__.~ , rnaa;- A ~ A J! 1 1 1 T, me-(WOtt 
~m·ou, v. P· 97-98, s. v. w ~} ~. (Lâou; - ~ r' mé-sâou, mé-sa, v. 

p. 113, s. v. T, sâou, sd; - ~.2!! •) c:J , mé-khonou, v. p. 110, s. v. ~ 
•). c:J , khonou;- ~ ~ J, mé-pa/j,ouî, v. p. 71 , s. v. ~)", pa/j,ouî. 

6° Devant un verbe conjugué ~quand, lorsque, tandis que , depuis que ,., , ~ IW1 ~ 
_,__.~ ,_, fiJ • \.. ~:, mé-shdâ-na-k hânouou ~depuis que tu as commencé les 
~~JINHN\ Jf~· . 

acclamations,.,, p. 4 1. 8 [ cfr. p. 18 l. 3 = 82 p. 1 2 l. 6 ]. 

7° Les manuscrits de l'âge ramesside ont employé ~, ·mé, dans des cas où nous 

sommes habitués à voir-., ni, né. C'est ainsi qu'on trouve il@ ':Jt ~:;: o<:!O>.. 

... ~"" A I AIA A AIA 1 82 l = '1. 1Jf1, sapou-t me-tant-na-t wn-qananou, p. 14 1. 4 = p. 11 . 6, 1. 5 

= M p. 2 l. 9 et 1. 6 - B l. 8, p. 30 1. 6 = OC2 l. 4, au lieu de ;@ -. ~ .-,.. 
6 ~ 1'* 1, sapou-ne-îârît îârî-qânanou (da fois d'agir des preux,.,, ((au temps 

de la prouesse des preux,., , que j'ai rétabli dans le texte, p. 31.4-5 et plus loin 

p. 4 1. 9-10, où S2 p. 12 l. 6- 7 = p. 18 1. 7 porte la leçon incomplète et fautive 

= "" .-,...-., . ..w:: , ane-me-tartt-na-t ta1't-qananou; cr . . mtro uc-~~,_._- .<1 _...._"" 1 l A A. AA IA 1 fT. d 
~ .... ~ /N-'1.~··· 
tion, p. XLlll-XLIV, et p. 5o , 3°. 

Certains des mêmes manuscrits introduisent parfois un ~, mé, dans leur texte, 

là où il n'était pas nécessaire. Le plus souvent sa présence ne change rien au 

to. 



sens général cl elle y ajoute simplement une nuance partitive contraire à la 

grammaire :: ~ ~ ~ ~~' ané-oudnou mé-rnaratîou ttil n'y a pas de 
fidèles,, p. 7 I. 5 = S2 p. 10 l. 4, p. 21 I. 6-9 = OB 1 l. 7 etl. 7-10 = OQ2 l. 1-2, 

au lieu de :: ~ ~ ~~' ané-oudnounou maratîou tril n'y a pas fidèles.,, 

p.11.8[cfr.p.71.6=Mp.il.5J;~(l)~/C:l~\. • "1 ~ C"J oudn-
,__., ~ 1 ~ 1 1 ..111: .1\. .. .-. 1 1 .. 1 ., 

klwu par-i mé-pdqaouîtou par-î tt ceux qui ornaient ma maison des fins lins de 

ma maison,, p. 81.3-5 = S2 p. 10 l. 6 el p. 221.6 = OL l. 7 etl. 7= OB1 l.!) 

au lieu de ;Ë ®iT*:Ji _.._ "1 jr !, p.11. H-12; ~ ~ :._: ~ ~ ~ 1f 1, oudra­
~ou mé-ânatîou ~oindre de myrrhes" , p. 8 I. 5-7 = S2 p. 10 l. 6, p. 22 1. 9 = 

OBI l. 9 au lieu de ~ ~ t ~ ~ 1 f 1 , oudra~ou ânatîou, p. 11. 12-13 [ cfr. p. 8 

l. 6-8 = M p. 1 l. 8]; ~;:.:: ~ ~ ~: 0 * 1 , shasapou-na-î mé-ounouit ~je 
me suis saisi d'une heure", p. 10 1. 1 = S2 p. 1 o l. 9 etl. 3 = B 1. 2 au lieu de 

2f ~ ~ S!; _~ *, shasapou-na-î ounollît ~j'ai pris, j'ai saisi une heure", p. 2 

1. 4 fcfr. p.10 1. 2 =M p. 1 1. 10-1 1, p. 231.14 = OBli. 12, p. 331.10 = TC5 l. 4]; 
.!,. : 7; ~ ~ ':: ;, za1'0uou mé-khapashouîtou ~les limites de la vaillance'' , 

p. 151. 1-4 = S2 p. 1 1 l. 7-8 et 1. 3-6 = B l. 9, au lieu · de • ~ l.. t::FI: ®• l..• 
~ J!Jil r::m:::~ Jf 

::; ! , zarouou lchapashouîtou ~les li miles des exploits", p. 31. 7 [ cfr. p. 151. 2-5 

= M p. 2l. 11, p. 311.12 = OP3 l. 4 J; ~ ~ ~ r~, mé-amé-sounou ~parmi 
euu, p. 211.1 = OL l. 3 et 1. 2 = OBi 1. 5, au lieu de~~ r ~, amé-sounou, 
p. 1 1. 6 [ cfr. p. 61. 9 = S2 p. 1 o l. 3 et l.tO = M p. 1 1. 4]; l._ ~ } ~ ~ ::: . 
~ ~ =: iJ \,......1 1*., ané-aou shadou-tou mé-khanourrou ~est-ce qu'il a été 

suscité des rebelles?,, p. 13 1. 7 =-S2 p. 11 l. 5, p. 28 1.1-7 = OB2 l. 4-5 au lieu 

del._~}~~.}~:: 1.J ~ 1'*1 , ané-aou shadou-tou khanounou rta-t-il 

été suscité rebelles?,, p. 31.1 [ cfr. p.131. 8 = M p. 2!. 7 et 1. 9 = B l. 7, p. 28 

1. 6-12 = OC 2 l. 1 ]; ~ :7; ~ r ~ ~ 7%. , khdâou mé-nazi-ra[wr-i ~des 
instruments de discuter contre moi", p. 33 1.12 = TC5 1. 6, au lieu de • l.. ._,__.. 

.=--1 Jr Il 1 : r ~~=;=~Ji, lchdâou-nou-nazi-ra ~ar-î, que j'ai admis dans le texte 

p. 2 1. 7 [cft'. p. 241. 12-p. 25 1. 4 = OB1 1. 14 ]. Quelquefois aussi l'interca­

lation de~, mé, modifie complètement le sens et elle montre que le scribe 

ramesside n'avait pas compris l'intention de son auteur ~ } ~ ~ = Gl ~ 
: 'â ~ ~ ~ r ~..: J ~ ~ ~ J> ~ ~' aou ddi-na-î ne-shouâou-na-î mé­
sakhparou nama~ou-na-î trj'ai donné à l'indigent en enrichissant le pauvre" , 

p. 7 1. 7-9 = S2 p. 1 o l. 5, p. 21 1. 10-13 = OQ2 l. 2-3 au lieu de ~ } ~Ji 

=Gl~} 'â~r~"i -J ~ ~ ~:Jt,aouddî-na:..î ne-shoudou - saldt­
par·ou-na-î nama~ou rt pourtant je donnais à l'indigent, j'enrichissais le pauvre" , 

p.1 l. 9 [cfr. p. 7 l. 8' = M p. 1 l. 6, p. 21 l. 8-11 = 01 l. 5 et 1.9-12 = OB 1 

l. 7 et pour la correction du texte, v. p. 36, s. v . ~]; a ~ .&-~vi,.\.~~ JIC , ,__,.,....ill: A~ .... .-." 

~' aou ddî-na-î mé-pct~ouît anîtî ~j'ai donné ( j'ai couru ) après celui qui n'était 

rien" , p. 7 1. 9 = S2 p. 1 o l. 5 et note 10 = St l. 4 au lieu de ~Ji 1 ~ ~ 
~ "--""', ddi-na-î pahou ânîtî-ji ~J· 'ai fait arriver celui qui n'était rien~:, p. 1 .,.,,, \\ ....w: . 
1. 10 [ cfr. p. 7 1. 10 = M p. 1 l. 6, p. 21 1. 12 -p. 22 1. 2 = OB1 l. 7-8 et p. 21 

1.13-p. 221.3 = oQ2L 3 J; r++ R ~~:Jtf ;:~'*~ ~.,.,:, ~~=~~, 
sananou-î ânakhouou mé-pctsetshouîtou mé-ramouîtou ~ mes images vivent dans 

les parts des Égyptiens" , p. 8 1. 9 - p. 9 1. 1 = S2 p. 1 o 1. 7, au lieu de ï1 
~ ""' "' Sl "':: l.. ':it 1 n = : ""' "' -=- ':.tl!, setnanou-î mé-ânakhouou 1Ja-•••..iC.!\T w Jf111 J 1 .-. X 1 .... ..!\.~111 l' 

sashouîtou-î mé-ramouîtou tm1es décrets étant chez les vivants, mes parts chez 

les Égyptiens" , p. 1 1. 13-p. 2 1. 1 [ cfr. p. 8 1. 10-p. 9 1. 2 = M p. 1 l. 9 et 

p. 8 1. H-p. 91. 3 = B l. 1, p. 221. 10-p. 23 1. 1 = OL 1. 8, p. 22 1. 11-

p. 231.2 = OB1 l. to et p. 221. 12-p. 23 1. 3 = OP1 l. 1, p. 33 1. 6 = TC5 

1. 1] · .<ib- 7:i: _, 1.. "' - 4 ':.tl!"' ~ ~, îdri-na-î qamadouîtou mé-etnîtî 
' 1 1 1 ...1.1::: . .l\. ..1\ .... \ liiJ 1 ' 1 ..1\ \\ ... 

~j'ai fait l'endeuillé à l'état de qui ne l'était pas" , p. 9 1. 1-4 = S2 p. 1 0 l. 7, 
p.231.2-5=0B1 l.to et 1.3-6 = OP1 l. 1-2, au lieu de:::Ji-'~~ 
=-: ~ ~ "' ~ ::'}' "-, Mrî-na-î qamadit ané-sazanwu-nitouj ~j'ai fait une 

lamentation qui n'avait jamais été entendue" , P: 2 1. 1-2 [ cfr. p. 9 1. 2-4 = M 

p. tl. 9-10 ]; :;;::~ ~ 7~ _, ~ J ~ ~ "- , mdâ-net-î mé-qdbouou-j ~j'ai 
vu dans ses contours" , p. 14 1. 10-p. 15 1. 1 = S2 p. 1 1 1. 7 et p. 14 1. 12-

p. 15 1. 3 = B l. 9, au lieu de .:::._ ~ ~ 7 _, ~ J ~ "-, mdd-na-î qâbou-j 
~j'ai vu son contour", p. 3 1. 6 [ cfr. p. 14 1. H-p. 15 1. 2 = M p. 2 l. 11, 

p. 31 1. 7 = OC3 1. 2 J; ~Ji ~ e;f ..., ~ } ~- 1*1, dâi-na-î mé-kludt ~et­
mouou ttje me mis après (à la pomsuite de) ces efféminés" , p. 25 1. 13-p. 26 

l. 1 = OL 1. t3 au lieu de ~Ji;:: A, ddî-na-î khaît ~je fis reculer" , p. 2 

1. 10 [ cfr. p. H 1. 10 = S2 p. 11 l. 2 1. H = M p. 2 l. 3 et 1. 12 = B l. 4, p. 25 

1.14-p.261.2= OB1 l.1 6]. 

Le mot ne s'est pas conservé en COJ)le, mais la préposition --.,na, ne, ni, N, qui 

l'a reni.placé dans la plupart de ses emplois, prend la fo rme 'M devant les labiales. 

C\ \r.. · · · · · · · "' - --. a"' n """""' •e' t ~ . .J.\ me, ffi 1 em,negatiOnllllperabve: ~ne , ne .. . pas" :.1\_, J\ ,.1\1 ' 11 1, 11• -ll-

kanOU amé-sounou rtne l)énètre pas parmi eux" , p. 1 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = S2 

p. 1 o 1. 3 et 1. 10 = M p. 1 l. 4 , p. 21 1. 1 = OL l. 3 et 1. 2 = OB1 l. 5]; ~ = 
!..!, mé-tnet~ou îâbou-k trne remplis pas ton cœur" , p.1 1. 6 [cfr . p. 6 1. 9 

= s 2 p. 1 o l. 3 et 1. 10 = M p. 1 l. 4 et p. 211. 2 = OB1 1. 5]; ~ "';, mé-mkh­
ou tme connais pas" , p. 1 1. 6 [cft·. p. 7 1. 1 = S2 p. 1 o l. 3 ct 1. 2 = M p. 1 

l. 4, p. 21 1. 4 = OB1 1. 6]; ~ r .!_ =, mé-sukhparou-na-k tr nefais pas être 
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à toi, ne te crée pa sn, p. 1 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 1 - S2 p. 1 o l. 3-4 et 1. 2 = M p. 1 

l. 4-5, p. 21 1. 3 = OL l. 4, mais 1. 4 = OBI l. 6 ~, ané, remplace \, mé]. 
- Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

:;::: ")._ ")._ maa OU 1 maa 1 et au simple ::;:: ~, mdou, mâ, verbe actif : lfVOU'n , 

gouverne son régime direct, tantôt sans intercalation de préposition, tantôt par 

l'intermédiaire de la préposition-, ni, ne lfCelui qui revêtait les fins lins de 

ma maison r::;:: ~ ~ 'i'· ~ar-mââ-na-i me vit comme les mauvaises herbes,.' 

p. 1 1. 12 [ cfr. p. 8 1. 5 = S2 p. 1 o l. 6 et 1. 6 = M p. 1 l. 8, p. 22 l. 6-8 = OL 

l. 7 et 1. 7-9 = OB 1 i. 9 ]. En dehors de cet exemple, il est employé par notre 

autem· une fois au passé passif ::::;:: ~ ~ ~ "'--, ané-mââ-ni-outou-j 
~fil n'a pas été vu,, p. 2 1. 2 [cfr. p.9 1. 4-7 = 82 p. 10 l. 8, 1. 5-8 = M p. 1 

l. 1 o et 1. 6-9 = B l. 1, p. 231. 7 = OL i. 9, 1. 8 = OBIL 11 et 1. 9 = OPIL 3 J, 
et une fois au passé actif ::;:: ~ ~ ~' mââ-na-î lfj'ai vu" , p. 3 1. 6 [ cfr. 

p. 14 1.10-p. 15 1.1 = S2 p. 11 L 7• p. 14 1. 11-p. 15 l. 2 = M p. 2 l. 11 

et p. 14 1. 12-p. 15 1. 3 = B l. 9• p. 31 l. 4 = OH2 R l. 4 et 1. 7 = OC3 l. 2 ] . 

La faculté d'introduire le régime direct par,._, ni, ne, qui n'est pas rare pour 

::;:: ~ ~, mââ, sous le premier empire thébain ( cfr. de bons exemples 

dans VoGELSANG, Kommentar zu den Klagen des Bauem, p. 71), lui est commune 

avec plusieurs des autres verbes qui expriment une action des sens, notam­

ment avec..,\, sazamou trentendre" ( cfr. p. 120-121, s. v . .., \,et VoGELSANG, 

Kommenta1·, p. 2 2 2-2 2 5 ). - Le mot ne s'est conservé en copte que dans le 

composé ---::;::~, îârî-mââ, îârî-mâ, e~orïël, eJwf"M 1'. Akhm., •oreM, 

JWfüM M., eu.rïël Akhm., J.)..f€M B., oculos convettere, intueri, stupescere. 

* J ")._ ~ ~ ~' J ")._ ~ ~ 1 j- 1 màiou, subst. masc. pl ur. : tdionsn , p. 3 1. 11 

[ cfr. p. 15 1. 13-p. 16 1. 1. = 82 p. 11 l. 1 o et p. 15 1. 1.4-p. 16 1. 2 = M p. 3 
l. 2, p. 32 1. 9 = OP2 l. 6 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans Moy• 1'. 

Akhm. M. B. n leo, et Moye• r:tc:m .. •e 1'. T, MOYH Mt leœna. 

*~, -j maâou, *~- 'maâît, ~'...w...·~'....w.... maâouîtou, ad-
.-..-1 ....,__,J .-.-..~ _.__ ..,__., r 1 1 ·1 ... r 1 1 1 

jectif : tt vrai, authentique" , p. 1 1. 1 [ cfr. p. 5 1. 3 = 82 p. 1 o l. 1 el 1. 4 = M 

p. 1 l. 1, p. 20 1. 2 = OB1 l. 2, 1. 3 = OQI l. 2 et 1. 4 = OCI l. 2] dans l'ex­

pression:::!;~ 1, mââî-kharâou ttjuste de voiu, appliquée aux vivants comme 

aux morts, et p. 1. l. 2 [ cfr. p. 6 1. 1 = 82 p. 1 o l. 1 et 1. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 
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1. 2 = OBL 1. 2 et 1. 4 = OCL l. 3]. - Le mot s'est conservé en copte dans m11 

M. verus et dans MHJ M. B. a, MH€, MÏ€ , Akhm., M€ T. , M€€1 B. T, vetitas. 

~ ~, ~ mai 1 méi 1 mi 1 conjonction : tt COmme, de même que .. . , conformément à · · · '' ~ 
p. 1 1. 1.0 [ cfr. p. 7 l. 10 = M p. 1 l. 6 et note H = S1 l. 4, p. 22 1. 2 = OB 

l. 8 et 1. 3 = OQ2 l. 3] et 1. 12 [ cfr. p. 8 1. 5 = 82 p. 1 o l. 6 et 1. 6 = M P· 1 l. 8, 
p.221.8 = OL 1. 7 et 1.9 = OB1 l.9], p.21.7 [ cfr. p.iO 1.1.0 = S2 p. 10 

l. 10 et 1. 11 = M p. 2 l. 1, p. 25 1. 4 = OB1 l. 14, 1. 5 = OQ3 l. 5 et 1. 6 = OQ' 

1. 4 ]. ~ ~. mdî, parait être à lorigine un adjectif en ~~~· dérivé ~ela prépos~­
tion \, mé, mâ; il a eu un féminin,~~-,~-, matt, dont Je n~ connais 

pas d'exemple, mais d'où dérive le nom~:, mdîtî lf Celuin , ou If Ce qm est sem-

blablen, lfle pareih, tt l'image" , et, au féminin : . 

~ =, * ~:, mdÎtÎt tt Ce qui est semblablen, = J!. ~: r-'. ané-khaparOU mâîtÎt-SÎ[ 
tt point ne s'est produit le semblable de cela , son parmln , p. 31. 4 [ cfr. p.141. 4 

= 82 p. 11 l. 6, 1. 5 = M p. 2 l. 9 et 1. 6 = B l. 8, p. 30 L 1. = OB2 R 1. 3] et 

p.41. 9 où le mot a été rétabli par conjecture, cfr. Introduction , P· xLm-xuv. 

La conjonction ~ ~ , mdî, md, ne s'est pas conservée dans l'usage courant du copte. 

1 . ~, \. maâ l mâ l particule provenant d'un ancien verbe, \ ~~ A'\ .Jl. ' mâÎ 

If aller", \h-l, mâî If donner" , qui prend ~suffixes des .person~es et .q~I peut s~ 
traduire en français par tt voici , Yoilà" : \ _.} ~, ma-k-ott-t tt VOICI pour Loi 

moi" ou mâ-lwuî t• me voici, tel est mon état, ma condi tion" , P· 21.12 [ cfr. P· 12 

1. 4-7' = 52 p. 1 1 l. 3 et 1. 5-8 = M p. 2 l. 4]; \ ~ r; ~ } 1 ~ 1 ~ ~' 
mâ-le satâou-î khaparou ttvoici pour toi, or donc mes humiliations se prodm-

sirenb , p. 2 1. 1.2-13 [ cfr. p. 12 1. 7 = 82 p. 11 l. 3 et 1. 8 = M P· 2 l: 5: P· 26 

1. 5 = OL l. 1 4] ; \ ~ -:-7 ~-!, mâ-k îdrît-na-î kharî-Mît ttamst donc 

(litt.: tt voici pour toi" ), ce que j'avais fait auparavanb , p. 4 1. 5-6 [ cfr. P· 17 .1. H 

= 82 p. 12 l. 5 et 1. 12 = M p. 3 l. 9]. Sous le second empire thébain , les scnbes , 

ne comprenant plus le sens premier de l'expression, ont donné à ce c~l!xe 
\.. ~ mâ-k la forme matérielle et les déterminatifs du verbe \ _. _..._, 
.!\ _.' ' , · · ' · \.. ~ " mâ­mâkî tt protéger, défendren , ou tt mediter, songer " ; Ils ont ecrit .!\ ~, 
kî, pour \ ~, mâ-k [ 82 p. 1 t l. 3 = p. 1.2 1. 7 ] ou ~ême po~r ~ "'"':" ~ ~, 
mâ-k-ouî [ s2 p. 11 l. 3 = p. 1.2 1. 4-7], de ~me qu'Ils o~t ~cnt ~ J, touat 
tt image, statuen , pour le pronom archaïque}. , touat tt lOI, c est toi" . - Le 

mot ne s'est pas conservé en copte. 
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2. \ ..::;,....-...~' ~ mé-â' maâ' préposition composée de ~, mé, md' et de ~' â ~par 
le moyen de ... , par, en,, ~ ~ J ~ J ~ ~ C, mdâ bdbdou-tou ~ par ~tre 
mis en pièces.,, p. 2 l. 10-1.1. [ cfr. p. 1.1. 1. 10-p. 12 1. 1 = 82 p. 11 l. 2 , p. 1.1. 

l. 11-p. 12 1. 2 = M p. 2 l. 3 ct p. 11 1. 12-p.12 1. 3 = B 1. 4, p. 26 L 1 _ OL 
l. 13 etl. 2 = OB1 L 16 ]. 

~' \.. ..::;,....-...~ ,..,_._ \.. bf ll .~..._. ~ ~ [ ll J _tu ~ ~ ll ,..,_._ 
A}~~·~~~~· -.~c _ l Il '-:K7C~~~·~~ 

'C. 1 'f 1 maâounîfiou' mânîfiou' subst. plur. ma sc. : ~gardes' gardes 

du corps, satellites" , p. 21.9 [ cfr. p. 11 1. 4-7 = 82 p. 11 I. 1, 1. 5-8 = M p. 9. 

L 2-3 eL 1. 6-9 = B l. 4, p. 25 1.12 = OB' l. 15 ]. - Le mot, qui paraît être 

la forme ancienne de ~ ~ ~ - ~ ! , ~ ~ ~ ~ 1*1 , manijouîtou, manifiou, 
semble être un dérivé en~, mé, initial d'un thème * z=, âounifou, qui est 

inconnue jusqu'à présent : il ne s'est pas conservé en copte. 

* \::: 1 ~' ~ = 1 ~ maârou' mârou' mâroudou' adjectif: ~heureux' 
favorable, prospère,; :: r ~;@ ~ ~ l t. ané-sakhaparou sapou-mârou 
ttan ne produit pas condition favorable, on ne remporte pas de succès,, p. 2 1. 12 

[ cfr. p. 12 1. 4 = S2 p. 11 l. 2, 1. 5 = M p. 2 l. 4 et 1. 6 = B l. 5, p. 26 1. 4 = 

,..,_._ 

· OB 1 1. 1 7]. -:- La forme première est ~ :;::: J i, mdârou, qui est un com­

posé en\. md; mé, d'un thème~, ârou, que je ne connais pas avec le sens 

- ~être heureuu. ~ :: J t, mâroudou, qui est fréquent dès .J'âge Ahmesside, 

me paraît un dérivé en~' m-é, ~---', mdâ,initialedu thème=Jt, rou­
dou ~ ~rospérer, être en bonne santé, croître,. L'assonance et l'identité des 

déterminatifs explique la confusion qui se produisit entre les deux mots. Ils ne 
se sont conservés en copte ni l'un ni l'autre. = maâiou, maâou, mâou, subst. masc. : tt eau,, p. 3 1. 2 ·[ cfr. p.13 1. H = M 
p. 2 l. 8, p. 34 1. 5 =TC" l. 9 et l'Introduction , p. xxx]. Ce mot est employé aussi 

dans la locution euphémistique a+· mâou-khardi ~l'eau inférieure, l'eau 

d'en bas, l'urine,, •n + = .-..~=~ har-satî rnâou-khardî ~les g·ens 1 , ..... , jNNw.A, ~ \.\. , • 

qui usaient de mes parfums, jettent, lancent l'eau d'en bas , l'urine" en signe 

de mépris, p. 1 l. 13 fe fr. p. 8 1. 8-10 = M p. 1 l. 8-9, où 82 p. 1 o l. 6-7 = p. 8 

1. 7-9 et OB 1 i. 1 o = p. 22 1. 11 donnent une leçon que j'ai corrigée dans l'lntl'O­

duction, p. xvm]. -':-Le mot s'est conservé en copte dans Mooy T. Mwoy M., 
~1.lo.OY T. H.lo.Y T. Akhrn. B. n, aqua et dans le dé1'ivé MB 1'. M. T urina. 

* ~~-l ~~ ~ )~ manaît, manaou, subst. fém. : ~ le pieu, auquel on 

attache les bateaux. ll est pris ici au figuré : ~ Je suis,, dit Amenemhaît, ~le 

pieu auquel s'attachent tous ceux qui sont ct ne sont pas dans ton cœur", ~ ....:.., 
111111111 a-J-- lo. : ~ '\._ : \,. .. 1 ' p. 4 1. 6-7 [cfr. p. 17 1. 13 = 82 p. 12 l. 5 
~, 1 ~ ... ~ • .. :~ 1.!\~ 
et l'Introduction, p. un]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte, à moins qu'on 

ne veuille lui rattacher par métaphore le terme MONH T. TM.+ statio navium, 

portus. 

* ililill ililill ~ ... .-~. . 1 ' . ' ,..,_._, ,..,_._ .iC ma1anou, subst. plur. masc. : ~monuments", pus precisement 
iiiiii Ill 

ici ~statues", p. 4 1. 10 [ cfr. p. 18 1. 7 = 82 p. 12 l. 7]. - - Le mot s'est con-

servé en copte dans ~u.. € 1N , T. MHIN M. M€€1N€, M€ÏN€ Akhm. MHI NI B. 

(lV'YJ(l-elov, monumentum. 

::: lfl, ::: ~ ~ Î) marouî, mari, verbe actif : ~aimer, , p. 3 1. 8 [ cfr. p. 15 1. 7 

= 82 p. 11 1. 8 et 1. 8 = M p. 2 1. 12, p. 31 1. 11 = OP2 l. 5 ], p. 4 1. H [ cfr. 

p.1.8 1. 9 = 82 p. 1 2 1. 7]. De ce mot dérive : 

* ~ ·~bJ, =--=~li, mamtîou, subst. masc. lliur. : rr amis,, puis ttfidèles, sujets, 
- 1 Il ~Il Il 

vassaux,, p. 1 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 5 = 82 p. 1 o 1. 4 et 1. 6 = M p. 1 l. 5, p. 21 

l. 8 = OL l. 5, 1. 9 = OB1 l. 7 et 1. 10 = OQ2 l. 2]. 
Le verbe ::: ~' mari, s'est conservé en copte, sans son = ra radical, dans 

M.lo.€1€, H€€1€, MeïeAkhm. , ~1.lo.l, ~1e 1 T.Jif. B. , MHI B., Me 1'. amare , amor, 

et avec son = m dans MGr€ 1'., M€Nre Jlf. dérivé de l'infini tif féminin en­

-ît, par déplacement de l'accent et chute du - -t final; le vom :::: ::.;t. 
~~li, mamtîou, est demeuré dans M€riT T. Akhm., 'Mrr1T- Akhm. , M€NriT 
-1 Il 

iU., M€>..tT B. , au pluriel Mer.lo.T€ T. MeNr.lo.+ M. Me>-e+ B. dilectus , dilecti. 

<==> , ~ , ~ 1 mararomtou, maromtou, subst. fém. * ~)ru ~-ru~rul . . 
~ 1 1 1 ~ J:'"""'::J ~ .... C"J 1 

plur. : ~trues" , et par suite ~quartiers" d'une ville, les quartiers se composant 

d'une ou plusieurs rues ct ruelles fi}!' mées par des portes à chaque extrémité , 

p. 4 1. 1 [ cfr. p. 17 1. 1 = 82 p. 12 l. 3, p. 33 1. 4 = OP] 1. 9 et 1. 5 = OQ 11 

l. 3 ]. ·- Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

OC><. ma'Qou, verbe actif : tt remplir", dans l'expression ~::!...! \ l 'i', mé-ma~ou 
->Al-

îdbou-lc mé-sanou ~ne remplis pas ton cœur d'un frère, ne L'éprends pas 

d'un frère, ne fais pas ton favori d'un frère", p. 1 l. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = 82 p. 1 o 

Bibl. d'étude, t. VI. 1 1 



l. 3 et 1. 1.0 = M P· 1 l. lt, p. 21. 1. 2 = OB' l. 5 ]. - Le mot s'est conservé en 

coptedanSMH2, MOY2 T. Akhm. B , M€2 T . .M. B.,M:A 2 , Mo 2 _M., imple'l'e,impleri, 

plenus esse. 

* m r ~~ffi' m r ~ ~ ~ ~~ masouî' masî' participe passé passif du verbe ffi r. 
masou, masî ~maüre" , ici ~né" , p. 4 1. 4 [ cfr. p.1.7 1. 7 = 52 p. 12 1. 4 ] , 

et avec la valeur d'un substantif masculin pluriel : . 

1 0 ffiP}.;t>~~· mr ~ ~~. mrn..:~ . rnasouîou, masîou ~ enfants, , ffiP}. 
}> ~~ ~~ ~~. masîou âshdouîtou ~les enfants de la foule, , c'est-à-dire: . 

da foule, , p. 4 1. 1. [ cfr. p. 1. 7 1. 1. = S2 p. 12 l. 3 et 1. 2 = M p. 3 l. 6, p. 33 

1. 2 = OP2 l. 9 et 1. 3-5 = OQ11 l. 3]. ~u féminin on a : 

20 mr_}.- 4-' mr n- 4- ~~. mr_ ..}, masouît, mctsît, subst. fém. sing. : 
~ naissance " , p. 3 1. 4 [ cfr. p. 1.4 1. 4 = S2 p. 11 l. 6, 1. 5 = M p. 2 l. 9 et 1. 6 = 

B l. 8, p. 29 1. 1.1. = OB2 R l. 3 et 1. 1.5 _ OQ6 l. 4 ]. 
Le mot s'est conservé en copte sous les formes M).C T M ·,r. zz - . . n, nt mJans , pu us 

catulus,vitulus et M:AC € T. n e M:ACI M nt M€CI B " €C€ A'-h · z ' ' • ' • n n, ti: 11!. ne Vl(U US. 

*ffi r ~~:+:·ffi r ~ ~ _ T ~, m r ~ ~ T~ masouîtou, masouîou, subst. 

fém . : ~~le repas du soir, le souper, , p. 2 1. 4 [ cfr. p. 9 1. 1.0 _p. 1.0 1. 1. = 52 
p. 1 o l. 9 et p. 9 1. H-p. 1.0 1. 2 = M p. 1 l. 11, p. 23 1. 1.3 = OL l. 1 0 , 1. 1.4 

= OB1 l. 1 2 et 1. 1.5 = OP1 l. 5, p. 24 1. 1. = OQ3 l. 1 et 1. 2 = OQ4 1. 1 ]. 

Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* ~ f} ~, ~ r ~ ~ ~ masal).ouou, subst. masc. plur.: ~ cmcodiles", p. 31. H 

[ cfr. p. 1.6 1. 1. = S2 p. 11 l. 1 o et 1. 2 = M p. 3 l. 2]. - Le mot s'est conservé 

dans le copte €MC:A2, MC:A2 T. M. n, Mcoo2, €Mcoo 2 T. 2n C'I'Ocodilus . les 

variantes ~ ~ =, ~am~o~, qu'on rencontre dès la fin de l'em~ire memp~ite , 
prouvent que la transcnptwn x allo/ai, pluriel de * xafto/rfs , que donne Hérodote 

(II , LXIX) , répondait à une prononciation populaire où l'aspirée ~, ~, passait de 

la fin au commencement du mot. 

* ... g:::::::;, ~...... / ...... ~ ' / ........... .!.\~ ~ 1 ' • ~ ~ 1 ' • ~ ~ matounou, matoun, subst. 

smg. masc. : ~arène où sc battent les taureaux", ct, sans le déterminatif -s. ' 

~~ taureau de combat taureau" l n = 1:2. 1.. tJ "\,. • \,. =-"S. 1 
, 

1 
, ' ' , 1' .!\. .,_ ":1t 1 .!.\ s:;. "M 1 , asou-tou 
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â~âou-tou ~ar matounou ~~car on avait combattu sur l'arène , en champ clos" , . . 
p. 2 1. 2-3 [ cfr. p. 9 1. 7 = S2 p. 1 o l. 8 et 1. 8 = M p. 1 l. 1 o , p. 23 1. 7 = OL 

l. 9 et 1. 8 = OB1 l. 11 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* ~! ~~1~·~' ~! ~ ~~ ~ 1~~ ~ Mazaîou, peuple du désert nubien , p.3 

1. 1.2 [ cfr. p. 1.6 1. 3 = S2 p. 1 1 l. 1 o ]. - Le nom a été transcrit en grec Madets , 

puis en copte M:AT :A€1 Alchm., M:ATOt T . .M. nt, M).TO€t T. Alchm. n , miles. 

1. ~ na, ne, ni, particule qui , mise derrière le thème d'un verbe , élève ce verbe 

au passé. Elle se place : 1 o devant les pronoms suffixes des personnes; 2° devant 

le sujet exprimé par un substanti f; 3° entre le verbe et son régime direct lorsque 

celui-ci. est un pronom personnel ; 4° entre le thème verbal et les marques - , 

~ , -ou tou , -out , du passif. 

1 o Devant les pronoms suffixes des personnes : - Première personne du singulier 

7 , -naî, -nèî, cfr., pour les exemples, p. 41-4 2 , s. v. ~ - î D;- Deuxième 

personne du singulier masculin , =· na-k, ne-k, cfr. , pour les exemples , 

p. 12 5 -1 2 6, s. v._, , -ek , -k. - A l'âge Ahmesside et Ramesside, '-" , na , ne , 

est parfois redoublé :::, nna, nné, dans cet emploi : le scribe de S2 p. 12 l. 6 = 

p. 1.8 1. 3 a introduit celte forme dans le passage IWI ~ ~ S "" ~ ;: 1 ~ 1 , 

shdà-nna-lc hdnou ~ tu as commencé un service d'acclamations" qui équivaut 

à LLI 1.. .=----~ ,__, "" • l.. ~ l , shdâ-na-k hdnou , p. 4 1. 8 , et celui de B l. 3 = 
.1\.. -»'-~ ~ .J! w:. 1 

p.10 1. 9 , ainsi que celui de OQ3 l. 3 = p. 24 1. 9 dans le passage IWI ~ ~ 7 
~ + ~, shââ-nna-î ~dîtî-î ~je commençai moi-même", qui équivaut à 
IWI ~ ~~ +~, shâà-ne-~dîtî- î ~~mon cœur commença" , p. 2 1. 6. Dans 

les trois cas il s'agit du verbe LLI ~ ~, shdâ, shâ : le .=----~ , â, final serait-il 

pour quelque chose dans la prononciation forte que :: redoublé indique pour 

,__,, na, né? Le redoublement de N se retrouve en copte dans le bachmourique 

devant une voyelle ordinaire (STERN , Koptische G1·ammatik, p. h3, S 7 2 ) . 

2 ° Devant le sujet exprimé par un substantif: r j * ~ ~ _:_ ~ t 1 , sabdît îârît ne­
lwmou ~Enseignement qu'a fait la Majesté, , p.i 1. 1 [ cfr. p. 5 1. 1. = S2 p. 1 o 

l. 1 et 1. 2 · M p. 1 l. 1 , p.1.9 1. 3 = OL l. 1, 1. 4 = OB1 l. 1 et 1. 6 = OC1 

L 1] ; IWI ~ ~ ~ + ~' ~ r /'>. 17 -.ll, shââ-ne-~dîtî-î ~ar shamsou 
1 1. 



qâdou-î ~mon cœur commença à suivre mon sommeil", p. 2 1. a· [ cfr. p.10 1. 7 

= 82 p. 10 l. 10 et 1. 8 = M p. 1 l. 12-p. 2l. 1 où les autres textes ont IW! 

~ ~ 'i', shââ-nna-î comme on vient de le voir J; ~ ~ } • )( ~:: 1 ~, , 
ané-aou pâ-ne-Mamouitou ~y avait-il eu des femmes?,, p. 2 1.16 [ cfr. p. 13 

1. 4 = 82 p. 11 l. 4 et 1. 5 = M p. 2 l. 7• p. 28 1. 3 = OP3 l. 1]. Les scribes ra­

messides ont employé celt~ forme dans un p-assage où le texte original ne le 

comportait pas, .A~::-~ L j ~ ~ /] •'*•, sâzamou-ni-tâ-shanîÎi ~des 
courtisans entendirent, , p. 26 1.10 = OB1 l. 18 et 1. H = OB2 l. 1 [ce dernier 

sans l'article-~, td, que le scribe de OB1 avait ajouté machinalement] au 

lieu de .A~ 'i' L ~ ~- /] ·'*•, sctzamou-na-î shanîtî, p. 2 1. 13-14. 

3o Entre le verbe et son régime, quand celui-ci est un pronom des personnes:.:.. 

{ 'â }i ~ ~ 8, tarî-ne-ou-i lfââpî ~le Nil m'a béni,, p. 3 I. 8 [ cfr. p~ 15 1. 7 

= 82 p. 11 l. 8 et 1. 8 = M p. 2 1. t 2 , p. 321. 3 = 0 P'l 1. 5]. 

4" Entre le thème v:rb~l et la marque-, .;\., -ou tou, -out, du passif: .A~':'} 
.___, sâzamou-nt-outouf ~il a été entendu,, p. 2 1.1-2 [ cfr. p. 91.4 = 82 

p. 1 o l. 8, 1. 5 = M p. 1 l. 1 o et 1. 6 = B l. 1]; :;;:: ~ ~ ':}' ~, mâd-ni­
outou-J ~dl a été vu", p. 2 1. 2 [cfr. p. 9 1. 4-7 = 82 p. 10 l. 8, 1. 5-8= M p. 1 

l. 10 et 1. 6-9 = B l. 1, p. 23 1. 7 = 01 l. 9, 1. 8 = OB1 l. 11 etl. 9 = OP1 1. 3]. 

2. ,.,.._, na, ne, ni, ~de,, particule qui se place entre deux substantifs ou entre un sub­

stantif ou un verbe à l'infinitif, pour marquer la relation du second au premier. 

Elle s'accordait à l'origine en genre et en nombre avec le premier des deux 

termes, et elle devenait :--, naît, néit, nit, quand celui-ci était au féminin , 

}, • } , :, naou, néou, niou, quand il était au pluriel, y, néouî, quand il 

était au duel : dès le début de la première époque thébaine, ces distinctions 

n'étaient plus rigoureusement observées. 

t" --.,na, né, ni ~de, : ! ,..:__±. ~. ~amou-ne-nasouîtî bâîtî ~la Majesté du 

roi des deux Égyptes", p. 1 1. 1 [ cfr. p. 5 1. 1 = 82 p. 1 o l. 1 et 1. 2 = M p. 1 

l. 1' p. 19 1. 3 = 01 l. 1 avec la variante + J ~ J ~fils du roi"' et 1. 6 = OC1 

l. 1]; .:. } ~ ~ r ~ ~. hdrou-ne-qâsanit ~le jour du malheur"' p. 11.8~9 
[ cfr. p. 7 1. 5 = 82 p. 1 o l. 4-5 et 1. 6 = M p. 1 l. 5-6, p. 21 1. 8 = 01 l. 5, 1. 9 

= OB1 l. 7 et 1. 10 = OQ2 l. 2, ces trois derniers avec la variante ramesside 

7 , nît]; J } = ~ :: 1:.-'1 ~ ~, bou-âd-ni-â~âou ~une grandeur de com­

battre, une grande guerre", p. 2 1. 2 [ cfr. p. 9 1. 4 = 82 p. 1 o l. 8 et 1. 5 = M 

• 

J 

p. 1 l. 10, p. 23 1. 5 = OB1 l. 10-11 ]; =. ~:: J} r:::. ané-kamou-ne­
bou-nafar ~sans perpétuité de bonheur" , p. 2 1. 3 [ cfr. p. 9 1.10 = 82 p. 1 o l. 8, 

1. 11 = M p. 1 l. 11 et 1. 12 = B 1. 2, p. 23 1. H = OB1 l. 11 et 1. 12 = OP1 

l. 4]; Jr J ~ ~ ~ ~ 1 ~::;: , sabisabî-ne-sâtâou-ne-âzît (?)~da dépouille 

d'un serpent de la campagne", p. 2 1. 7-8 [cfr. p.10 1.10-p. H 1.1 = 82 p. 10 

l. to-p. 11 l. t , et p. 101. H-p. H 1. 2 = M p. 2 l. 1-2, p. 251.5-9 = OQ3 

l. 5 et l. 6 = OQ4 l. 4]; ~ ~ 3: ~ ~ • } --. ~};::} ~ ·'*~, ~ounî-m-
~arou pou ne-mâounifiou ~c'était une attaque des gardes" , p. 2 l. 9 [ cfr. p. 11 

1.4-7 = 82 p. 11 l. 1 et 1. 5-7= M p. 2 l. 2-3, p. 25 1.12 = OB1 l. 15 ]; ;@ 
,__ ~ .-,..,.!... "-' . ':.t , sanou-ne-îdrit îdrî-qânanou ~au temps d'agir des preux, , 

.._ /I'H-'\ '.1J11l T . 

p. 3 l. 4-5 et p. 4 1. 9-10 oi1 -, ne, est une correction introduite dans le texte 

pour~ , mé [ cfr. p. 14 1. 4-7 = 82 p. 11 l. 6, 1. 5-8 = M p. 2 l. 9 et l. 6-9 = B l. 8, 

p. 30 l. 6 = OC2 l. 4 ]. - Les manuscrits ramessides suppriment parfois ce 

--., ne, ni, de relation, ainsi B l. 4 =p. H 1. 6-9 donne~ 3. Z: ~ ~ ~ 
,.!.., ......... ':.t, hounî-m-harou pou mâmîjiou sans - ,ne; ·parfois au contraire, 
.___\,....Il 1 1 • • . 

ils ont introduit un ,__ , ne, où le texte original ne le comportait pas, ~ } ~ 
];li: L\. 7\ ,.:,. , aou ddî-na-î ne-lchaît ne-~amou ~~je fis de reculet· de l'ef­

féminéll, 82 p. 11 l. 2 = p. H 1.10 pour~ ];l;:: L\...., ~ }- •'*•, ddî-na-î 
IJwît {wmouou ~je fis reculer les efféminés,, p. 2 l. 10; = ~. C 7 J J 1 ~ 1 , 

âdadou-ne-qâbabou ~percement de digues", p. 13 1. H-14 = M p. 2 l. 8, oh 

les autres textes n'ont pas -' ne; -.!.. m r ~ ~ - 4 ;djJ., ne- zarou ma­
souîtou ~~ de depuis la naissance" , p.14 1.1-4 = 82 p. 11 l. 6 pour .!_ ffi r ):' 
4-Jt, zarou masouît-î ~~ depuis ma naissance , , p. 31. 4; I L:: f 1' 1 ~ 1, ouâ­
~ou-ne-~auîtou ~poser de couronnes blanches" , p. 18 l. 1 = 82 p. 1 2 l. 5-6 

pour G1, ~ ~ ~ j -1' 1 ~ 1, p. 4 l. 7. On lit même dans OQ3 l. 5 = p. 25 l. 5 et 

dans OQ't l. 4 = p. 25 1. 6 ~ :=-: [ ùwc J sa-ne-tâou pour ~ ~ 1 ùwc , satdou 
~serpent, vipère,. · 

Ce-, nâ, ni, ne, antique n'est demeuré que dans quelques transcriptions assyrien­

nes et grecques de noms propres f'-.. 7, Satap-na-rîya, ~ = Ç lllf-Jt, 
Boukkou-na-nnipi, ~ ~~ Mcwé8wv,! ~ = Mevé~OrJ~, et dans quelques mots 

composés du copte 2À-NÀ-Toy• M. mane, 2À-NÀ-roy2J M. sero, vesperi, X.€-N€­

nwr T. x.e-Ne-<J>wr M. tectum. 

,__ ' " ' C' • • d l d ..* i ,__ :j: "--. "t' '{ 
2" _ ,natt,nett,nll,au1emmm:~ e a ... , e,, ~- * _ •= ,, ounou1 

nît-najat·-idbou ~une heure de plaisir" , p. 2 1. 4-5 [ cfr. p. 10 1. 2 = M p. 1 

l. 1 2 et 1. 3 = B l. 2, p. 23 1. 14-p. 241. 4 = OB1 l. 12 et p. 24 1. 2-5 = 

OQ3 l. 2, p. 33 1. 10' = TC5 l. 4] et p. 4 1. 4 [ cfr. p. 17 1. 7-9 = 82 p. 1 2 l. 4]; 



-~)o( 86 )-t-r-} = ):" \f ~ 7' ~ } ·*•, oudsajdit nît-bdlwuou ~la parèsse, le manque 

d'énergie des serviteurs", p. 2 1. 16 [ cfr. p. 13 1. 2-5 = M p. 2 l. 6-7, p. 27 l. H 

OB2 l. 3 et 1. 12 = OP2 l. 2]. - Les scribes ramessides ont remplacé parfois 

-, nît, )}ar ,__., nîtî ( q. v. p. 9 1-9 2) ~ • 0 ,__. :f "'--- •, ounouît nîtî-nafar-~ ... ,, 1'-1\ ... * 1 ... " • ...::=:> 1 r;)l 

îdbou dans 82 p. 10 l. 9 = p.10 1.1 "\.. r~ VI~,_. ~ ~J, oudsfdouî-Jt A ~ 1 1 1.-,,, 1 ~ 1 1 1 'Jt 
tou nitî ~m·-bdkouou dans 82 p. 11 l. 4 = p. 13 1. 1-4, ou bien ils mettent,_, -nit, derrière un nom masculin qui exig·erait ,_, na, ni, né, "' 0~~. ,__. :l ,__. ~, 

...::::::> • 1 .-. ~ .-. 1 Il 

hdrou nît-qdsanouîtou ~le jour des malheurs", p. 21 1. 8 = OL l. 5, 1. 9 = 

OB1 l. 7 et 1.10 = OQ2l. 2 pour.,:}~ Ar~~. hdrou né-qcisanît, p.1 

1. 8-9; Jr" J ;._ ~ 7 ~ ;--; lnM.., sabsdbît n ît-satdou da dépouille du serpen h , 

p. 25 1. 3 = OL l. 12 et 1. 4 = OB1l. 14 pour z- J ~ ~ ~ _:::: lnnn., sabsabî­
ne-satdou, p. 21. 7-8; V 1.. ,__..., ~ ,pd-nit-hidmouîtou ~l'être des femmes" , 

,_... .]\. ...... 1 1 1 • • 

p. 34 1. 3 = TC5 l. 8 au lieu de • V 1.. ,_., J , pd-né-hiamouîtou, p. 12 ~ .1\.. .., .... 1 1 1 • 

1.16. Dans ce dernier exemple, le scribe a cru probablement voir une forme 

analogue à 17 ~ .:_ { h!, td-nî&-~atarou tda cavalerie, la charrerie", où 

}( ~, pd avait la valeur ordinaire de l'article ou du pronom. 

3o ; , naou, néou, niou, au pluriel : ~des" n'est employé qu'une fois par notre 

auteur dans la phrase .:.... } ;;; ; sr.~ 7, khdâou-néou-nazou-ra ~des 
armes de comploter, pour comploter", p. 2 1. 7 où seul OB1 l. 14 = p. 24 l. 12 

-p. 25 1. 4 donne la forme correcte, M p. 2 l. 1 = p. 10 1. H ne met aucune 

particule de liaison entre .:.... } :7":, khdâou, et sr~' nazou, 82 p. 1 0 

1. 1 o = p.10 1.10 intercale en cet endroit la préposition ~, mé = -, né, et 

B 1. 3 = p. 101. 12 la préposition -,né, ni. 

3. ~na, né, ni, préposition ~de, par, à, vers,, qui marque le régime indirect, 

beaucoup plus rarement le régime direct, et qui introduit les compléments 

ci1·constanciels du verbe ou du nom. 

A. Elle introduit le régime indirect des verbes que ce régime soit : 1 o un substan­

tif ou un membre de phrase, ou 2° simplement un des pronoms suffixes des 

personnes : 

1 o 3 ~Y :) ~ =5 ~ ~ J_, zadou-j mé-îdpouît mââît né-sa-j tt il dit en 

message sincère à son fils , , p. 1 1. 2 [ cfr. p. 5 1. 3- p. 6 1.1 = 82 p. 1 o l. 1 et 

p. 51. 4-p. 6 1. 2 = l\f p. 1 l. 1-2, p. 20 1. 2-6 = OB1 l. 2 et 1. 4-7 = OC1 l. 3 ]; 

~} ~ ~ = fl ~} 'â ~' aou ddî-na-î né-shoudou ~j'ai donné à l'indi­

gent", p. 1 1. 9 [cft-. p. 71. 7 = 82 p. 1 o l. 5 et 1. 8 = M p. 1 l. 6, p. 21 1. 8-H = 

-4-)•( 87 )•H-

OL l. 5 , 1. 9-12 = OB 1 l. 7 et 1. 10-13 = OQ2 1. 2 ] ; = • ~:: j ) • ~ "; ~ 
~::!:, ané kcinwu né-bou-najar né-lchanwu rakhouj ~ il n'y a durée de bon-

heur pour l'ignorant ni pour l'instrui t" , p. 21. 3-4 [ cfr. p. 91.10 = 82 p. 1 o l. 8-9, 
1. 11 = M p. 1 1. 1 1 et 1. 12 = B l. 2 , p. 23 l. 11 = OB 1 l. 1 1-1 2 et 1. 12 = 0 P 1 

l. 4-5]; ~} ~-~ ~~' aott-Î né-hdâou-î ~j'é tais de mes membres ,j'étais 

seul et nu, , p. 2 1. 8 [ cfr. p. 111. 1-4 = 82 p. 11 l. 1 , 1. 2-5 = M p. 2 l. 2 et 1. 3-

6 = B l. 3, p. 25 1. 7 = OL l. 12 et 1. 8 = OB1 l. 15, p. 34 1.1-2 = TC5 l. 7 ]. 

2 o :::J.l ~ =, zadi-tî-î-na-k tt Ce que je Le dis", p. 1 1. 3 [ cfr. p. 61. 3 = 82 p~o 
l. 2, 1. 4 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 5-8 = OL l. 2 et 1. 6-9 = OBI!. 3]; ~ r .!,_ ._., 
mé-sakhparon-na-k ~ ne te fais pas être, ne te crée pas" , p. 11. 7 [ cfl'. p. 71. 1 = 

82 p. 1 o l. 3-4 et 1. 2 = M p. 1 l. 4-5 , p. 21 1. 3 = OL l. 4 et 1. 4 = OB 1 l. 6]; 

\3 ~} li=~ n ._., sdou-na-lc îdbou-k zasou-k ~garde pour toi ton cœur, 

toi-même", p. 1 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 3-5 = 82 p . 1 o l. 4 et 1. 4-6 = M p. 2 l. 5, p. 21 -==:>- ,..,_,. _,__.....1 ~' \...._ d" A 1 1. 6 = OB1 1. 6-7 et 1. 7 = OQ2 l. 1 ] ; _,__.....~ ~ .___ _,__.....~ J! ~· ra at-na-t-na-
âouî-î ttcelui j'avais donné à lui , celui à qui j'avais donné mes deux bras" , 

p.11. H [cfr. p. 8 1. 2-4 = M p. 1 l. 7• p. 22 1. 5 = OBI 1. 8 où les autres textes 

ont 'l" ~~. "-- p. 8 1. 1-3 = 82 p. 1 o l. 5-6 et p. 22 1. 4 = OL l. 6]; r 'h_ ..:_} 
~'' ,, , 

"..&- ,_,. sahazît-ou-î-na-k ~les courtisans m'avaient livré à toi" , p. 21. 14 [ cfr. 
JIC'~' . 
p. 12 1. 10 = S2 p. 1 1 l. 3, 1. H = M p. 2 l. 5 et 1. 12 = B L 6 , et Introduction , 

p. xxvn-xxvm]; = J._ ~ f ~' ané-anou-na-î îdbou- î ~ mon cœur ne m'avait 

pas apporté" , p. 21. 15-16 [ cfr. p. 131. 1 = 82 p. 1 1 l. 4 où M p. 2 l. 6 =p. 131. 2 

omet 7, na-1]; ~} __: ~) ~;: 7, aou ~amasou-tou mé-îdrît-na-î ~ on 
s'occupait à agir pour moi 'Il , p. 3 1. 9-10 [ cfr. p. 15 1. H = 82 p. 11 l. 9 et 1. 12 

= M p. 3 1. 1 ] ; ~r ~=:~~}À!· daît-sounou-na-k îdouou , p. 41. 5 

[ cfr. p. 17 1. 9-H = 82 p . 12 l. 4-5 et 1. 11-13 = 1\'I p. 3 l. 9 ]. - Les scribes 

ramessides ont inséré ce - , né, dans des passages où le texte original ne le 
= '! ......... \...._- A A A A A j 1 ' ' l' comportait pas : .-...-=- ..d ~..-~.»: _, , wrt-fatstl-na-tc ttce m qm se sou eve 

contre toi", p. 81. 1 = 82 p. 1 o l. 5 ; = A_: A~, ané-îou-tou-na-i tt point n'est 

yeau à moi" , p. 141.1 = 82 p. 11 l. 6 au lieu de ~ A) j ~ ;._ !, ané-iou-tou 
A A • ' ' • ~ [il (,l! ~J~~ aytmntou ~aucun acc1dent n etait survenu" , p. 3 1. 3-4; = 0 _ ~ ~ ._.' 

hdrou-nît-qdsanou na-k ed e jour du malheur pour toi" , p. 21 1. 9 = OB1 l. 7• 

au lieU de ..::. } ~Ar~ 7 ~. p. 1 }. 8-9 1 ~le jour du malheur" • 

3o Elle est introduite l}ar les scribes ramessides dans des endroits qui ne la com­

portaient pas au texte primitif, pour marquer les circonstances de temps ou de 

li. eu . ,__. 1iJ ~ 0 • J ,__. ~ _. né-hdrou-né-qasanouîtou-k ~au jour de tes 
• ~ /WW'No\~-. Ill ' 



malheurs11, p. 7 note 6 = 81 l. 4, où les autres textes donnent !,. ). 0, hdrou 
~le jour", p. 11.8; = ...LJI, ni-ra-Ad~ou ~vers Ad~ou", p. 301.10 = OP2 l. 4. 

B. Elle introduit le régime direct des verbes qui expriment une action des sens : 

..,~ -~ j ~ ~ =· sazamou-ni-zadouî-ti-na-k ~écoute ce quejetedis", p.1 
1. 3 [ cfr. p. 6 1. 1-3 = 82 p. 1 o l. 2 et l. 2-4 = M p. 1 l. 2 , p. 20 1. 5-8= OL l. 2 

et 1. 6-9 = OBI l. 3 ] ; ! ::!::_ ~ ~ ':i' 2 ~ ~). ~ ~ 1 ~ 1 , ~ar mdd-na-î mdî shouîou 
ttcelui qui revêtait les linons de ma maison me considéra comme les mau­

vaises herbes", p. 1 1. 11-12 [ cfr. p. 8 l. 5 = 82 p. 1 o l. 6 et 1. 6 = M p. 1 l. 8, 
p.221.6-8 = OL l. 7 et 1. 7-9 =OBI l. g]. 

C. Elle est employée par les scribes de l'âge ramesside à la place de la préposition 

-==,ra ~pour" 7 r:: lt 1!2. ~ \,........1, nahds-na-î né-â(~dou ~je m'éveillai pour 

combattre", p. H l. 2 = M p. 2 l. 2 et p. 34 1.1 = TC5 l. 7• ou de la prépo­

sition "' , mé, ~ ..-T..-1.. '"--...' =!= ....!....., îdrou-lc né-hdou hm· nérouîou ~pour .J\ ~ ~ .A 1 11 1 •• 11 • • 'J' 
que tu sois dans l'extrême de la prospérité '' , p. 20 1. 9-H = OB 1 l. 4. 

La préposition -, né, ni, s'est conservée dans le copte N, i1 commun à tous les 

dialectes. 

1 . .._... nabou, nib, neb, suhst. masc. : ~maitre, seigneur" , ne se rencontre chez 

notre auteur que dans le composé =.,!. J, nabou-ra-zarou dont la variante 

ramesside est "":"" J! t, nabît-ra-zarou, - l -=- J! t, nabît-érâ-zarou 
<::::> <=> ~ ~ , ,\\ <=> ~ 

~ le' maître pour tout, le maître de tout, le maître absolu, complet", p.1 1. 2 

[ cfr. p. 6 1.1 = 82 p. 1 o l. 1 et l. 2 = M p. 1 1. 2, p. 20 1. 6 = OBI l. 3] et 

p. 4 1. 1 [ cfr. p. 16 1. 13 = 82 p. 1 2 l. 2 et 1. 1.4 = M p. 3 l. 6], épithète d'O­

si ris qui, ici, s'applique au roi. - Le mot -, nabou, nibou ~maitre" , 

transcrit Nam, nim, en assyrien, dans Namrnouria, Nimmouria = ~ J par 

assimilation du son de j, b-v avec m initial du mot ~ J, mdâft, s'est con­

servé dans le copte NHB M. nr en composition n€s- dominus. 

2 . .._... nabou, nab, au féminin .._... nabît, p,ronom enclitique : dout, toute , -tous, toutes, chaque", ! ~ ~ () ~, (wr pagdou-nabou tt sur toute plaine" , 

p. 31. 8-9 [ cfr. p. 15 l. 7-9 = 82 p. 11 l. 9 et l. 8-10 = M p. 2 l. 1 2 , p. 32 l. 4 = OQ 10 

l. 1]; 1} _:':i'-, ouzouît-na-î-nabou tt tout ce que j'ai ordonné", p. 31. 10 

[ cfr. p.1.5 1. H -13 = S2 p. 11 l. 9, p. 32 l. 7 = OP2 l. 6 ]. - Le mot s'est con­

servé en copte sous les formes : 1 o N 1 M T. A !~:hm. B., mnnis , qui dérive du 

masculin ancien, avec passage du j , b-v, à m, comme dans le précédent; 

2° , NI BI B. dérivé du féminin 7 ; nabit, nibît, avec une perte du genre qui 

remonte au moins à la fin de l'âge ramesside, puisque les scribes de la xx· et de 

la xxre dynastie écrivent presque indifféremment"""'.: et - au masculin et au 

féminin; 3° N IR€N M. omnes, mnnia , qui s'est développé de-, nib ou, nibî, par 

suffixion de -, n, en analogie avec les formes des pronoms démonstratifs 

~ poun , :_: toun, .} .} noun, de •). pou, } tou, ~, } nou. 

* l1!!!!!lln l1!!!!!lln b • , • nou ou, subst. masc.: ~ror", p. 31.14 [ cfr. p. 16 1. 7 = 82 p. 12 l. 1 
••• 1 1 1 

et 1. 8 = M p. 3 l. 4 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans twys T. M. B. 

Akhm., Noyq T. n aurum. 

* I~~J, I~{~J, Z~{ J. ~~{~J naparaî, naparî, naprî, 
de grain, le dieu des grains", p. 3 1. 8 [ cfr. p. 15 l. 7 = S2 p. 11 l. 8 et 1. 8 = 

M p. 2 l. 12, p. 3:1 1. H-p. 32 1. 3 = OP2 l. 5 ]. -Comme substantif commun, 

le mot s'est conservé en copte dans N)..nr€ 1'. ,., NÀ<j> r1 M. t semen , gmnum, 

où le changement de genre paraît être dü à la présence dans le mot égyptien 

d'une finale masculine î-é, que l'on aura prise pour la finale féminine 1-€ , ré­

sultant de la chute d'un -t- antique. L'orthographe!:;~ H J ,Naptarî, Nap­
térâ, de certains scribes ramessides provient probablement d'une confusion 

avec!:~ {, ptarî, ptérâ, produi te par le déterminatif {du mot et aidée par 

l'amuïssement du -tmédial, comme dans Î ))0 M€€r€ T. M€rl M. meridies , 

puis confirmée ( cfr. lntl'oduction, p. xxxtv) par l'assonance avec le nom de la reine 

• ~ ~ 7, prononcé Najtérâ. 

• :::, • ?, nafar r nafer, nafir, adjectif et verbe : _:_ 1 o comme adjectif, il signifie 

~hon, beau, heureuu, et il n'est employé par notre auteur que dans des ex­

pressions composées, J}. .:::, bou-najm· 'de hien, le bonheur" , q. v. p. 68, 

s. v. J ). ' bou' et «- r:: t, nafar-îdbou' masc. ' et • ~ +.' nafrît-îdbou' 
fém. : ~la joie, le plaisir", p. 2 l. 5 [ cfr. p. :10 l. 1 = S2 p. 1 o l. 9, 1. 2 = M p. 1 

l. 12 et 1. 3 = B l. 2, p. 24 l. 4 = OB1 l. 12, 1. 5 = OQ5 l. 2 et note 2 = OQ5 

l. 2, p. 33 1. 10 = TC5 l. 4] et p. 4 1. 4 [ cfr. p. 17 1. 9 = 82 p. 12 l. 4 ]. Il se 

rencontre au féminin, comme substantif • ~ ~, najraitou, najrêtou, • 
.f., • _,:._, najrîou, najrê, avec chu te du - -t féminin ~ les bonn.es choses, les 

belles choses, les choses utiles" , en un seul mot ~la bonté, la beauté , rutilité" , 

p. 1 1. 4 [ cfr. p. 6 1. 5 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 6 = M p. 1 l. 3, p. 20 l. 11 = OB1 

l. 4], et il sert d'adverbe ~hien, heureusement,' dans la locution h \ r.). 
• ::;: , îou-s pou najar ~explicit feliciter,.,, p. 4 l. H [ cfr. p. 1.8 1. 11 = 82 

Bibl. d'étude, t. VI. 

l' 



p. 1 2 l. 7-8 ]. - 2° Comme verbe il signifie : ~~~tre hon, ~tre hien, Mre heureuu, 

} ~ , ~ ~ ~ T.::;::;::, oukhâou lwr najarouj de sot dit : C'est hien h, 
p. 4 1. 2 [ cfr. p. 17 1. 3 = 82 p. 1 2 l. 3 et l'Introduction , p. XL-XLI, où le texte est 

discuté et rétabli]; ici l'expression : ~C'est hien" semble en trainer une nuance 

d'indifférence de la part de celui qui l'emploie, et elle correspond à notre ~Cela 

m'est égab. - Le mot s'est conservé en copte, comme adjectif, Noyqs T. 

Akhm. Noyq• M. B. bonus de • ::;;:, najar-najer, avec chute de -=-ra, et com­

me substantif, Noqrs, NoRrs T. T, Noqr• M. -h N>..qrs Akhm., N>..Rrs B. 

utilitas, commodum, de • ::;:: _:_, najrît, avec chute du - - t féminin . 

* Ji~~~:.r. Ji~~ffi~ll· Ji~~~ ~li nama\lou, 
nam\lou, subst. masc. : ~malheureux : indigent, pauvre", p.1 1. 9 [ cfr. p. 7 

1. 7-9 = 82 p. 1 o 1. 5 et 1. 8 = M p. 1 l. 6, p. 21 1. H = 01 l. 5, 1. 12 = OB1 

l. 7 et 1.13 = OQ2 l. 3 ]. - Le mot ne s'est pas retrouvé en copte; pour la 

variante ,_..,.. J \~~};~~.voir ce qui est dit p. 36, s. v. ~· 

* :§: ~. ~r~. ~r l ~ nahasou, verbe neutre : ~~ s'éveiller, se ré­

veiller", p. 2 1. 8 [ cfr. p. H 1. 1 = 82 p. 11 l. 1, 1. 2 = M p. 2 l. 2 et 1. 3 = B 

l. 3, p.251. 7 = OL l. 12 et 1.8 = OB1 1.14-15, p. 341.1 = TC5 l. 7]. -

Le mot s'est conservé dans le copte N>..2c1, N62CI M. N62C6 T. excitari, evigilare, 

dérivé de l'infinitif féminin 7 r _1 ~' nahdsît' nahsît. 

-.... - .... ~/--\lt/ .1.\ /-., W .1.\ ~ na\lamou, na\lmou, erreur des copistes ramessides , 

p.11 1.10 = 82 p. 11 l. 2 et 1.12 = B l. 4 pourw\} --.'t,, ~amou, q. v. 

p. 1 oo. 

*-\.. tJ -_ Jt ]W, ~ na sou, nasî, subst. ma sc. : ~ roi, souverain", p. 4 1. 3 [ cfr. p. 17 

1. 5 = 82 p. 1 2 l. 3 et l'Introduction, p. XLI, où le texte du papyrus est corrigé ]. 

De ce mot dérivent : 

1 o ±., nasouîtî, subst. masc. : ~celui qui est royal, le roi" , principalement ~le 

roi de la Haute-Égypte" , p. 1 1. 1 [ cfr. p. 5 1. 1 = 82 p. 1 o 1. 1 et 1. 2 = M p. 1 

l. 1, p. 19 1. 4 = OB 1 l. 1 et 1. 6 = OC1 l. 2] dans l'expression ±. ~, nasouîtî­
bâîtî ~roi de la Haute et de la Basse-Égypte" ; ~ :_. ~ J, sa-nasouîtî ~ fils 
du roi", p. 191. 3 = 01 l. 1, et Introduction, p. XI-XII, où la variante est discutée. 

-.. 

- Ho( 91 )oG-t-

20 =t :_. n 4· ~ 7 n J, ~ :_. n _:_, nasouîtî, verbe actif et neutre : ~gou­
verner comme roi, régner" , p. 1 1. 3 [ cfr. p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 4 = M 

p. 1 l. 2, p. 20 1. 8 = 01 l. 2 et 1. 9 = OB1 l. 3] et p. 4 1. 9 [ cfr. p. 18 1. 6 = 
M p. 3 l. 11] , auquel se rattache la forme : 

3° r + :_. ~ ~ 4, sanasouîti' factitif du précédent ~ faire régner" , ne se rencontre 

que dans une variante fautive de 82 p. 1 2 l. 6 = p. 18 1. 5, pour ~ :_. ~ ~ 4, 
nasouîtî, cfr. p. 4 1. 9. 

Le mot ne s'est pas conservé en copte , mais on le rencontre en grec, dans des mots 

composés, sous la forme uo dans Amonrâsonther ~ ~ ~ + lll• en copte 

sous la forme Ne dans UJNC T. M. byssus de ~ :_. ~ ~, shé-nsou avec chute 

du --t final et report de la voyelle tonique sur le premier degTé du composé, 

puis , sous la forme NI-tc, dans 2 N Hc ~}; = ~. Khane-nsou , nom antique 

de la ville Ahnas el-Médinéh, Héracléopolis Magna. Le mot , qui appartient au 

plus vieux fond de la langue, est apparenté à l'hébreu ~'~1 (tprince" , et celui-ci 

se dit aussi hien du ~chef de tribu" que du ~roi ., . Sa forme simple = 
} JI, nasouî, nasou, ne se rencontre que rarement, dans des textes très 

anciens ou dans des textes archaïsants de l'âge ptolémaïque. Elle a fourni le 

nom abstrait =t- ~ ~ , ~ - , nasouit ~royautén, qui de fort bonne heure a pro­

duit le nom d'agent en -î, ~ :_., l, nasouîtî d'homme de la royauté 1 le royal, 

le roin : celui-ci a effacé le simple nasouî-nasou, dans l'usage courant. 

naît, néît, nît, forme féminine de la particule de relation , q. v. p. 8LJ, 85- 86, s. v. 

2. -na-né-ni. D'elle dérive par adjonction de la flexion " , - Î , un nom d'agent 

qui J. oue le rôle de notre pronom relatif : ,_..,.., ,_..,.. , naîtî-nêtî-nîtî ~celui qui, 
.-.11 ... 

ce qui , ce que, qui, quen , au féminin =, nétît, nêtét ~celle qui" , au pluriel 

,_..,.. 1.. l , ,_..,.. 1.. l , ,_.., naâtîou, ndtîou, nât, net ~ceux qui , celles qui ., . 
... ~ 1 .-.\\ ~ l .-.\\ ' 

1 o ,_..,.., nîtî ~~ celui qui, , 0 1 ,_..,..-'. -....&., mâî nîtî-ouânou, li tt. : (t comme qui est , 
a.\\ l, ... \\~.111: 
comme celui qui est quelque chosen , p. 1 1. 10 [ cfr. p. 7 1. 10 = M p. 1 l. 6-7, 

p. 221. 2 = OB1 1. 8] où:::$;. nîtî-ouânou, forme un terme composé dé­

terminé par ~· La forme masculine:::, nîtî, est employée souvent pour le 

féminin =, nîtît , à partir des débuts du second âge thébain, par suite de 

l'amuïssement du - - t final dans ce dernier . 

2 o ,_..,.. -, nîtU, nîtî ~celle quin, n'est employé par notre auteur que dans la ...... ' ... '' 
locution conJ·onctive ~, •-, •-, har-nîtît, har-nîtî ~parce q.ue ... , com-• .......... ,, . . 
me .. . , car,, , p. 1 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 5 = 82 p. 1 o l. 4 avec la variante :::, nîtî, 

1 !!. 

! 1 



et 1. 6 = M p. 1 l. 5 avec la variante =· nîtît, p. 21. 1. 6 = OB1 l. 7 et 1. 7 = 

OQ2 l. 1 tous les deux avec la variante::, nîti], p. 2 1.1.5 [ cfr. p. 1.2 1. 1.3 = 

82 p. 11 l. l1 avec la variante -, nîtî, et 1. 1.4 = M p. 2 l. 6 avec la varian Le 
-" =, nîtît, p. 27 1. 7 = OB1 l. 1 9 et 1. 8 = OB2 l. 2 tous les deux avec la va-

riante ::, nîtî], p. 4 1. 2 [ cfr. p. 1. 7 1. 3 = 82 p. 1 2 l. 3 et L 4 = M p. 3 l. 7 

. tous les deux avec l'orthographe ::1 nîtî] et p. 4 1. H [ cfr. p. 1.8 1. 9 = 82 p. 1 2 

l. 7 encore avec l'orthographe ::' nîtî]. 

3° •· """"' 'L 1 - 'L ~ ~ 't' 't' . l . _ ~ :• _" ~ 1 111 1 1 , naa wu, na wu ~ceux qm ... , ce les qm .. ,, , 

n'a été employé par notre auteur que p. 4 1. 6 [ cfr. p. 1. 7 1. 1.3 = 82 p . 1 2 l. 5 
et Introduction, p. XLII'-XLIII]. 

Le mot ne s'est conservé en copte que dans le relatif eT- 1'. M. B. Akhm. , ee- M. 
qui, quœ , et dans la conjonction N'Te 1'. M. B. Akhm. ab de - , nîtit-nîtî. 

. --
1 J nat ar, na ta, subst. ma sc. : ~dieu,, p. 1. 1. 2 [ cfr. p. 6 1. 1. · 82 p. 1 o l. 2 et 1. 2 

= M p. 1 l. 2, p. 20 1. 5 = OL l. 2, 1. 6 = OB1 l. 3 et l. 7 = OC1 l. 4] et p. 4 

1. 7 [ cfr. p. 1.8 1. 1. = 82 p. 1 2 l. 6 et 1. 2 = M p. 3 l. 1 o où l J, natar, est 

l)lacé, selon le principe d'honneur, devant~;?:., parouîtou dont il dépend]. 

- Le mot s'est conservé en copte dans NoyTe 1'. Akhm. n, T, Noyf M. B. 

n, <f>, f, deus, dea. 

~ 

~ nîtouk, entouk, pronom absolu de la deuxième personne du singulier masculin : 

~toi, tu, , p. 4 1. 3 [ cfr. p. 1.7 1. 5 = 82 p. 12 l. 4 où le scribe ramesside a in­

troduit la forme emphatique de son temps , ~~' mantouk].- Le mot s'est 

conservé en copte dans NTOK, NTÀK, NTK 1'. Akhm. B., NOOK M. tu. 

* ~ T •lÎ\' T •lÎ\' T: lÎ\ nazou, nazanou, verbe actif dont le sens est : 

~frotter, mo~dre ll ' d'où parmétaphore: ~traiter, discuter, ressasser, une affaire . . 

Il ne se trouve chez notre auteur que dans la locution r ~ ~ =:=- .!,. ' nazou-ra 
lwr, litt.: ~frotter la bouche sur .. . , , par suite tt Consulter, conseiller, se consul-
! t t 1 , . . . 1 • } ..,.....-~ 
er, se concer er11 con re que qu un, et ICI ~se conJurer, comp· oter11, 
--. ~ 1111 "'\ r ~ ~ 7.!. ~. khdâou nou-nazou-ra lwr-î ~des armes pour se con-

certer, pour comploter au sujet de moi,, p. 2 l. 7 [ cfr. p. 1.0 1.1.0 = 82 p. 10 

l. 10 et 1. H = M p. 2 l. 1, p. 241.1.2-p.251.4 = OB1 l. 14, p. 331.1.2 = 

TC5 l. 6]; cfr. p. 1 o7 s. v. ~} :7;, lchdâou. La forme redoublée f ~ f ~ ~ , 

naznazou, se rencontre en variante de ce passage, p. 1.0 1. 1.2 = B l. 3. -

Le mot ne s'est conservé en copte qu'avec son premier sens matériel NOYT 1'. 

M. molere. 

~ Jt ~ ~ ~~ ~-~ ~-~ ,__;,.. .. [~] 
~~111'~~111'~111' ~~111'~\lll'~x 111 

nazasou, nazasoutou, subst. masc. pl ur. : ttpetits, hum}Jles, vassaun, p. 3 

1. 3 [ cfr. p. 1.3 1. 1.3 = 82 p. 11 l. 6, 1. 1.4 = M p. 2 l. 8 et 1. 1.5 = 13 l. 8, p. 29 
1. 5 = OB2 R l. 1, 1. 7 = OP5 1. 2, 1. 9 = OQ8 l. 3 et 1. 1.0 = OC2 l. 2 ]. - Le 

mot ne s'est pas conservé en copte. 

<=>ra, re, préposition qui, au sens premier, paraît avoir marqué Je mouvement d'un 

point à un autre, que ce soit pour l'arrivée ou pour le départ , ttà, vers, jusqu'à, 

pour, contre, de,, soit avec les substantifs ou avec les pronoms, soit avec les 

verbes : 

1° Avec les substantifs ou les pronoms, r:w-~ ~~ -= r~:-:fl;~ , saqdou-tou 
m-sarnadouîtou tt unis-toi aux séides , p. 1. 1. 4 [ cfr. p. 6 1. 5 = 82 p. 1 o l. 2 

ct 1. 6 = M p. d. 3, p. 20 1. H = OB1 l. 4 ]; , J ~ 'i'-= f J} ~ H-:­
'i'-= ~-~} f o, hdbou-na-î ra-ldbou, hasou-na-î za-Adhou tt après 

avoir couru à Éléphantine,je m'élançais vers le Delta,, p. 3 1. 5-6 [ cfr. p.1.41. 7-

1.0 = 82 p. 11 l. 7 et 1. 8-H = M p. 2 1. 1 o, p. 30 1. 1.-9 = 0132 R l. 3-4, 1. 2-1.0 
= 0 P2 l. 4 el 1. 6-1.3 = OC2 l. 4, p. 30 1. 7- p. 31. 1. 1. = OC5 l. 1 et p. 30 1. 8 

OC4 l. 1]; ~ } 1 } .:_ 'i' =j ~ ~ ~, aou ouzouît-na-î-nabou 1oct- isît-érà 
tt car tout· ce que j'ordonnais était bien à sa place, bien à propos,, p. 3 1. 1.0'"1.1. 

[ cfr. p. 1.5 1. 1.1.-1.3 = 82 p. 11 1. g-1 o, p. 321. 7 = OP2 l. 6 et 1. 8 = OQ 10 l. 2-3]; 
! ~:! j ~ ~ ~, khatamît ra-is ~t-érâ tt scellée à la place qui lui convient,, 

p. 4 1. 7-8 [ cfr; p. 1.8 1. 1.-3 = 82 p. 1 2 l. 6 ]. Les scribes de l'âge ramesside 

ont introduit parfois ==- ,ra, dans le texte à la place d'autres prépositions, 

""; ~ ~ Jt, ra-khdmou tt pour l'ignorant, , p. 9 note~= 81 l. 7 au lieu de 

';' ~ "i, né-khamou tr de l'ignorant, , p. 2 1. 3-4; ~ = ~-=.!, : ~ ! , 
ctnou-na-î ra-zm·ouou tr j'ai conduit vers les frontières,, p. 1.5 L2 = M p. 2 l. 11 

. et 1. 3 = B l. 9, au lieu de ~ = ~ .!,. ~} ~, anou-na-î zarouou rtj'ai 

amené les frontières, ' p. 3 1. 7; l ~ r] :: ~ ~ ;-: = 'i'' shamasou m-aqdou­
na-î ~suivre vers mon sommeil, , p. 251. 2 . OQ4 l. :~ -3, au lieu de ~ r .!'> ~ 7 
Ab.~' shamasou qddou - î tt suivre mon sommeih, p. 2 1. 6. - Jointe à 

certains substantif5, elle forme des locutions composées, dont quelques-unes 



forment de véritables prépositions, ;==';, m-sd, q. v. p. 1 13, s. v. T, sd, ~' -==-, 
, c:::: 1 c::= 1 

m-gasou, q. v. p. 1 2l1, s. v. 1 , gdsou, ou des noms propres=.!_ J, nabou-
m-zarou ~~le maitre pour tout" q. v. p. 88, 1. s. v.- nabou. Avec le pronom "'-­

-.f de la troisième personne du singulier masculin, =,ra, constitue la particule 

:::, raj, q. v. p. 73, 3°, s. t•. "'--- -f 

2° Avec les verbes : = ~ ~ 1, ra-â~dou ~~ pour combattre", p. 2 1. 8 [ cfr. 

p. H 1. 1. = 82 p. 11 l. 1 et 1. 3 = B l. 3, p. 251. 7 = 01 l. 1 2 et 1. 8 = osr 
l. 14-t .5? mais p. 1.1. 1. 2 = M p. 2 l. 2 et p. 34 1. 1. = TC ti l. 7 on a la variante 

- , nt, né, pour=, ra]. Les scribes de l'âge ramesside l'ont introduite dans des 

passages qui ne la comportaient pas: ~;;; = r ~ ~ ~' khdâou ra-nouzou­
ra ~des armes pour comploter", p. 1.0 1. 1.0 = 82 p. 1 o l. 1 o, au lieu de • l. ............ 
~ - r c::a.. -==- kh ___. _,. 1 Il 
1 """'\ ~ .Ml 1 , dàou nou-nouzou-ra· ~des armes de comploter", p. 2 1. 7. 

La préposition =, ra, re, est la forme atone de la préposition ..l. ara, aré. Elle 

a perdu sa co.nsonne de bonne heure, et elle est devenue ~ Jfl, a, dans les 

dialectes de l'Egypte du Sud,~),~~. é, dans ceux de l'Égypte du Nord, d'où 

dérivent les formes coptes ~ Akhm. B. T. et e T. M. B. 

ra, ro, suhst. masc. : ·~ bouche", n'est employé par notre auteur que dans l'ex­

pression r ~ ~ ~' nazou-ra' litt. : ~frotter la bouche'))' d'où ~~ discuter, se con­

certer, comploter", q. v. p. 92-93, s. v.~ f ~ lf:l, nazou.- Le mot se trouve 

en copte dans ro T. M. "-<DB. rÀ, "~B. os, avec les suffixes p<D- T. Akhm. 

M. À<D B. 

• ~ J\ ""' J\ s AA A <=> J 0 J <=>0 0J ..::.--J 0 • ..:::.--J , ..:::.--J 1 ' 1 , 0 Ra1ya, Re~ya, Ria, pms Re1, Re, subst. 

masc. : de 8oleih, astre et dieu, p. 4 1. 8 [ cfr. p. 1.8 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 6 et 

M p. 3 l. 1.1. ]. Il est employé également dans l'expression ~. Sa-rîya ~fils du 

Soleil", q. v. p. 11 3, s. v. ~, sa. Ce mot, transcrit Riya, Ria en assyrien , 

l'~cx-, -pl!, -pt en gTec, s'est conservé en copte sous les formes pH T. M., re 

B., re•, r• Akhrn. B. n, sol. 

* <=>...... :si: <=> 0\ 
~} 0\ '0\ ~· ...... ~ raoudou, raoud, ro:ud, subst. masc.: ~~ germination, , 

et, au figuré, ~accroissement, prospérité, , p. 41. 1.0 [ cfr. p.1.81. 1.0 = M p. 3 I. 1 2 

où S2 p. 1 2 L 7 =p. 1.81. 9 supprime le complément o , pa rou, de l'expression]. 

- Le mot ne s'est conservé en copte que sous la forme verbale de laquelle il 

dérive, p<DT T. llf. gerrninare pHT T. M. plantari. 

----4J•( 95 )ot+--

* -~· :::0\ ~ raoudît, roudît, adjectif et substantif féminin dans l'expression 

:: !'-, âdît roudît ~ pierre vigoureuse, pierre dure" , rrrepeàs À{Oos , plus 

particulièrement ~bloc de grès, grès" ; cfr. p. 5g, s. v . .::, àdît, et, pour la 

correction apportée à ce passage, l'Introduction , p. xxxvr-xxxvn. 

<=>~~ ramOUÎtOU 1 ramÎtOU 1 subst. masc. plur. : ~hommes ,O"enSll,de préférence 
=Ill 0 

d es Égyptiens", p. 2 1. 1. [ cfr. p. 9 1. 1. = 82 p. 1 o l. 7• 1. 2 = M p. 1 l. 9 et 1. 3 

= B l. 1' p. 23 1. 1. = OL l. 8, 1. 2 = OB1 l. 10 et 1. 3 = OP1 l. 1 ]. - Le mot 

nous a été conservé en transcription gœcque dans Hérodote (II , cxLm) IItpw/-''s. 

n se présente en copte sous la forme p<DMe T. Akhm. B. p<DM I M. B. À<DMI B. 

n, n• , homo. 

{ 1 • 1 ranpouîtou, ranpîtou, subst. fém. plur. : ~ années", p. 3 1. 9 [ cfr. p. 1.5 1. 10 

= M p. 2 l. 1 2 où 82 p. 1 1 l. 9 = p. 1.5 1. 9 donne la variante ~ ~ ~' amé-î 
~sous moi"]. - Le mot s'est conservé dans le copte fM ne, ro~me T. , roMm 

M., ,,ÀMne Akhm., "~Mm B. annus, pluriel r~mooye T. anni. 

* ~~ 

8 , _!__ rakhou, rakh, verbe actif : ~savoir, connaître , pouvoir,, ~~ ~J 
~ r fi , mé-rakhou khanoumSOU !tUC connais pas UU ami, n'aie pas un 

ami, , p.1. 1.6-7 [cfr. p.71.1. = 82 p. 10 l. 3 et 1.2 = M p. 1 l. 4, p. 21. 

1. 4 = OB1 l. 6]; ~} ~ "';~, aou-î rakh-kou-î ~je sais, je connais,, 

p. 3 1. 1.6 [ cfr. p. 1.6 1. 1.3 = 82 p. 12 l. 2]; T = =-;-"--+}, lwr nîtît 
ané-rakhou-J-sou ~parce que celui qui ne le connaH pas", p. 4 1. 2 [ cfe. p. 1. 7 

1. 3 = 82 p. 1 2 l. 3 et 1. 4 = M p. 3 1. 7]; ~ ~ 1 ._, T "'; ~ ! ~ ._.' 
â~dou-k ~ar rakhou-tou lwr rakhou-k ~~te battant pour celui qui te connaît 

et que tu connais" , p. 41. 10 [ cfr. p. 1.8 1. 9 = 82 p. 12 L 7• et , pour les cor­

rections apportées au texte de 8allier Il, l'Introduction, p. xLrv-xLv ]. Notre auteur 

emploie comme substantif, pour exprimer ~ le savant, l'intelligent , l'aviséll, tantôt 

le thème seul , "'; ~' rakhou, ~} "'; ~ T 1} ~' aou rakhou ~ar tîou 
~ l'avisé dit oui, approuve", p. 4 1.1.-2 [ cfr. p . 1. 7 1. 1.-3 = 82 p. 1 2 l. 3 qui 

donne le texte corrompu ~ } ~}: ~ T )..:_ ~ \, aou-î ralch-kou-î ~ar tîou­
tou qui est corrigé dans l'Introduction, p. XLj, tantôt le thème verbal suivi du 

pronom "---f, = • ~:: J} • :=:: "'; ~ ~:!, ané-kamou né-bou-nafar 
né-khamou rakhouj ~si. bien qu'il n'y avait pas moyen d'êlre heureux pour 

l'ignorant et pour le savanh , p. 2 1. 3-4 [ cfr. p. 9 1. 1.0 = 82 p. 1 o l. 8-g , 1. 1.1. 



= M p. 1 l. 11 et 1. 1.2 = B l. 2, p. 23 1. 1.1. = OB1 1. 11-1 2 et 1. 1.2 = OP1 

.l. 4-5, p. 33 1. 8-9 = TC5 l. 3]. - Comme E. de Rougé l'a dit il y a hien long­

temps, le mot paraît s'~tre conservé en copte dans €0)-, U)- T. M. B. posse, dont 

le parallèle akhmimique est ~-, à travers une forme ~ ~, arklwu, erldwu, 
par amuïssement de = , ra, médial et affaiblissement de e en ~ et en U) . 

:::: ~ ~, ::::~~ft.. radouî, radî, subst. masc. duel : ~les deux jambes, les deux 

pieds, , p. 4 1. 3 [ cfr. p. 1. 7 1. 5 = S2 p. 12 1. 4 ]. - Le mot s'est conservé en 

copte dans r"T T. M., reT, reeT Akhm., >..eT B. n pes. 

* <:::> <:::> <:::> 

~, ..t........l, 7 radâou, verbe actif : ~donqer, placer, ·poser", est employé par 

notre auteur dans deux locutions différentes: 

<:=> ~' dA A A l' h • c=>--1" -=--~· .. -=-' J!• ra aou ... aou~, 1tt.: ~donner les ras, mder,,-=-' li'"'---
-=-' J~, radâou-na-î-na-j âouî-î ~celui à qui j'avais donné mes deux bras , 

celui que j'avais aidé, , p. 1. 1. 1.1. [ cfr. p. 8 1. 1.-3 = S2 p. 1 o l. 5-6 avec la va­

riante "l'~ "'---, âouî-ji ~ses deux bras", et 1. 2-4 = M p. 1 l. 7, p. 22 1. 4 = 
~ '' \\ 

OL l. 6 avec la variante "l'~ "'---, âouî-ji, et 1. 5 = OB 1 1. 8 ]. 
~\\ '' 

2" ::; } f, ~ f,::; f, radâou-îdbou, litt. : ~donner son cœur, prendre à 
cœur, ~tre attentif à ... , s'appliquer à ... , être reconnaissant de ... , , .!. ~ 
\. ~ ~~::; } f, khapar tamamîtou radâou-îdbou ~de peuple devient 

aimant, confiant" , litt. : ~donnant le cœur", p. 1. 1. 5 [ cfr. p. 6 1. 7 = S2 p. 1 o 

1. 3 et 1. 8 = M p. 1 l. 3-4, p. 20 1. 1.2 = OL l. 3 et 1.1.1. = OB1 l. 5]. 
Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

Cil k ~ ~ ..!'::. haî, Cil k ~ ~;. haît, verbe neutre : ~~descendre, tomber, pénétrer, 

aller contre ... ", 2. )-. -s.l "' 1.. 1 1 A"- .._ "6\ , saoutou hdî mé-âdit-ra-~ ~ 1 1 1 -"- , , .!\ .-.ETZtJ .-.rm 

oudît ~ les sols, les pavements descendent en pierre dure, sont en grès, , p. 3 

1. 1.4-1.5 [ cfr. p. 1.6 1. 9 = S2 p. 12 l. 2, .et pour la restitution du texte, l'Intro­

duction, p. xxxvt-:xxxvn ]. L'emploi du Yerbe "'~ ~ ~ A, hdî ~descendre", dans 

cc passage s'explique, si l'on se rappelle que le dallage des chambres, dans les 

tombeaux ou dans les temples, est constitué par deux ou trois lits de blocs super­

posés qui, en effet, descendent dans le sol. - Ce mot s'est conservé en copte 
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dans 2e T. M. , et à la forme dérivée de l'infinitif féminin en -ît - , dans 2eï M., 

2HHÏ, 2Hï B. , 2"eïe, 2eeïe, 2eïe, Akhm. cadm·e, incidere in .. . , delinquere. 

* 1.... \r.. 1.... -- ml.. ~ 1.... -- 'ml.... ~ nTll haouatîou' subst.masc. 
CilA_]t~,,~ · A-~''' A ... llllt 

plur. : ~~plafonds", p. 3 1. 1.4 [ cfr. p. 1.6 1. 7 = S2 p. 1 2 l. 1 et L 8 = M Jl . 3 

l. 4 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* J ~ r-="1 1.... J ~ ml.... J ~ ~ habou verbe neutre : ~~ courir à ... ' 
Cil ..I'::.'UIA ..!'::..' A ..!'::. ' 

vers ... , , p. 3 1. 5 [ cfr. p. 1.4 1. 7 = S2 p. 11 l. 7 et 1. 8 = M p. 2 l. 1 o, P· 30 

1. 1. = OB2 R l. 3, 1. 2 = OP2 1. 4, 1. 3 = OP3 l. 3, 1. 6 = OC2 l. 4., 1. 7 = 

OC3 1. 1 et 1. 8 = OC1' l. 1]. - Le mot n'existe pas en copte. 

Cil '\.. 0, Cil ~ ha rou, subst. masc. : ~jour, journée" , p. 1. 1. 8 [ cfr. p. 7 L 5 = 

<==>_]t <==>0 1 l 5 1 9 OB1 l t 52 p. 1 o l. 4 et 1. 6 = M p. 1, l. 5-6, p. 21. 1. 8 = OL . , · . · _7 e 
1. 1.0 = OQ2 1. 2 ]. _ Le mot s'est conservé avec son = , ra, mtervocah que 

dans le pluriel 2 rey Akhm. , formé avant l'amuïssement défini ti~ de ~· ra, au 

singulier, puis, avec chute de =, ra, et obscurcissement de l a tomque en o, 
d T B qooye 4khm uoy B. n et, avec e prothétique, dans ans 2ooy . ., G - . , 

ewoy JI{. m dies. 

t''):, t' k ~~a ))a ou, ))aî, ))a, préposition : ~derrière~ à la suite de ... " ; 

=A)- j ~ ~! W ~ .. ~' ané-îouît ayîouîtou f~d-î ~ I~ n'est pas survenu 

· des malheurs derrière moi" , p. 3 1. 3-4 [ cfr. p. 1.4 L 1. = S P· 11 l. 6' 1. 2 -

M p. 2 1. 9 et 1. 3 = B l. 8, p. 291. 1.4 = OT l. 6, 1. 1.5 = ~Q8 L' 4, ~t 1.. 1.6 ,= 

Oc2l 34 1 6 = res 1. 10 avec des leçons erronées qm ont ete mdtquees • 2' p. . ' 
dans l'Introduction , p. xxxi]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* 1'T?- 1.... \r.. --..... , 1'T?- 1.... ~--..... l}aou, subst. masc. phu·. : ~~abondance, surabon-
~ A _]t 1 1 1 ~ A 1 1 1 _,._ .... 1'Tl" 1.. \,. ---

dance excédent, surplus, exagération" , dans la phrase _, .!.\ ).IL A J! 1 • 1 

•• ~ .......... , îdrou-lc n~é-~dou ~ar najrouUou ~pour que tu sois (litt. : ~~ tu fasses") 

~n s:r~l1u~ par-dessus la prospérité, pour que tu sois dans l'extr~me de la pros-

' "t' 1. 1 3 4 [cl'r p 6 1 3-5 = 52 p. 1 o L 2 et 1. 4-6 = M p. 1 L 3 sans pen e" , p. . - . . · 
J3 Bibl. d'étude , t. VI. 



~, mé, p. 20 1. 9-1.1. = OBI 1. 4 avec la variante --., na, au lieu de ~, mé]. 
- Le mot s'est conservé en copte avec des vocalisations qui répondent à des 

formes différentes de l'expression: 1 o :n1y T. B. n, <!Hoy M. m utilitas, commo­

dum, lucmm; 2° <!Oyw Akhm. <!oyo T. Akhm. M. n, <lOYÀ B. ne, plures , 

majm· pm·s, où le <D-O-À final correspond sans doute à=~, âou, W ~} 
~ =)~dou-âou,- 3° wye T. majm·, forme à finale atone du précédent. 

~, J-=-: l)a-â, subst. masc. : ~commencemenh de la tablette, du livre, p.f 1.1. 

[ cfr. p. 5 1. 1. = 82 p. 1 o 1. 1, et 1. 2 = M p. t 1. 1, p. 1.9 1. 4 = OB1 l. t , 1. 5 

= OQ1 l. 1 et 1. 6 = OC1 l. 2 ]. Le mot se lisait probablement hdît-â et, avec 

chute du -t - féminin hdî-â, hâ-â. Il ne s'est pas conservé en copte. 

*~~ ~~ ~~lh'" ~}~ ~~ ' 1 tt- 1, 1 • a a ou 1 subst. masc. pl ur. : ~~ membres, , ,__, ••• 
ft..fl.fl. 1 - ~ 1 ' ' ' Jit, aou-î né-hdâou-î ~j'étais de mes membres, j'étais seul et nu11, p. 2 1. 8 

[ cfr. p. 1.1. 1. 1.-4 = 82 p . 11 l. 1, 1. 2-5 = M p. 2 l. 2 et 1. 3..,6 = B l. 3, p. 25 

1. 7 = OL l. 1 2 et 1. 8 = OB 1 L 15, p. 34 1. 1.-2 = TC5 1. 7 ]. - Le mot ne 

s'est conservé en copte que comme particule support des pronoms wyoy- Akhm. 

2w-, <l<D<D-, T. M. B. etiam , ipse. 

*~~~ ~~0~ H'· . H" . ~, ~ =-= a apl, api, subst. masc. : ~ le Nil11, fleuve et dieu , 
·~·\\~ .. 

• p. 3 1. 8 [ cf•·· p. 1.5 l. 7 = 82 p. 11 l. 8 et l. 8 = M p. 2 l. 11, p. 32 1. 3 = OP2 

l. 3 et 1. 4 = OQ10 l. 1 ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

J, JI ~<iît, subst. féminin: ~ la partie antérieure d'un objet, le deYant , l'avant, le - - commencemenL11, en copte 2H T. M. B. 2 1 Akhm. T ,jacies, conspectus , ne se 

rencontre chez notre auteur qu'en composi tion dans : 

1 o ~ ~ ~-!, Amanamhdît ~Amon est en avant11 de moi, nom propre de quatre 

rois de la X[[c dynastie , q. v. p. lq-48; 

o II! .. Il 'h " t , . ...,.,._,__, III ... 
2 - , tCt~l"t-. a1 ~avant, auparavant , anteneuremenb, , "" - , 

..:=> ~ ... ~ <=:::> ... 

Îdrît-na-î khar-î-Mît «Ce que j'avais fait auparavant11, p. 41. 5-6 [ cfr. p. 1. 7 1. H 

= S2 p. 1 2 l. 5]; r!, ~-! Jit, sakhparou kharî-bâît ~ ce qui existait aupa­

rayant, , p. 41. 9 [ cfr. p. 1.8 l. 5 = 82 p. 12 L 6], pour ces deux passages avec 

des leçons fautives qui sont indiquées dans l'Introduction , p. XLn, XLlll. - La 
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locu tion s'est conservée en copte dans 2 À-T€2 1, 2À-T2 1 Akhm. 2À- T2 H , 2 À-eH 

T. 111. B. <hÀ-T<l H M. ante, coram. 

~+~aiti, subst. masc. sing. : d e cœur11 , litt. : ~~ celui qu i est en avant11 , p. 2 1. 6 [ cfr. 

p.fO 1. 7 = 82 p. 1 o 1. 1 o et 1. 8 = M p. 2 l. 1 , p. 24 1. 7 = OL l. 11 , 1. 8 = 

OB1 1. 13 et 1. 9 = OQ3 l. 3 ]. -Le mot. s'est conservé en copte dans 2HT 1'. 
Akhm. M. B. n , cor. 

8 6l ~, 8 6l ~~ 1 ~, 8 ~~, ~ hounaî, ho uni, verbe actif : ~ frapper11 , forme R . !J \\ R 'JJ \\' R \\ • • 
en 7 , -naî, -nî, du verbe ~ } ~, ~ ~ , lwu ~tfrapper11, qui ne se rencontre 

ch ez notre auteur que dans la locution composée * ~ ~ 7."' ~ ~ , ~ ~ ~ :Î 
• \..-J , 8 ~ ~ • \..-J hounî- ra-harou, litt. : ~ frap·per à la face 11 , puis 

<=> ~\......-1 <=::> <=:> , • • 

~ frapper, battre, combattre11, p. 2 1. 9 [ cfr. p. 1.1. 1. 4 = 82 p. 1 1 l. 1 , l. 5 = M 

p. 2 l. 1 el l. 6 ·= B l. 4 , p. 25 l. 1.2 ~ OB1 l. 1 5 ]. - Le mot ne s'est pas con­

servé en copte. 

* j~ ~ ~ ;4~ , ffi l ~ ~ ;4~ ~ounamamît, ~ounmamît, ~oummamît, 
subst. collectif féminin : d'humanité, les h ommes, le peuple11 , p. 4 1. 5 [ cfr. 

p. 1. 7 l. 9 = 82 p. 1 2 l. 4 ]. -Le mot, qui est de la langue littéraire plus que de 

la langue courante, ne s'est pas conservé dans le copte. 

~~~~~ ,r, ~~~~~~r~, ~~~~~~ ~ 1' ~~~~8 
~ounkaît, ~ounkît, subst. féminin : d it, , plus par ticulièrement à ce qu'il 

semble, un lit analogue à !'angm·eb des Nubiens modernes , p. 21. 5 [ cfr. p. 1.0 1. 4 

= 82 p. 1 o l. 9 , 1. 5 = M p. 1 l. 1 2 et 1. 6 = B l. 2 , p. 24 l. 4 = OB 1 l. t3 , l. 5 

= OQ3 l. 2 et 1. 6 = OQ~ l. 2, p. 33 l. 1.0 = TC5 l. 5 ]. - Le mot ne s'est pas 

conservé en copte. 

! 1, ! , ! 1 J, ! J ~amou, ~am, subst. masc. sing. : tih'e des Pharaons qu'on traduit 

en à peu près par ~Majesté, 8ainteté11 , p.1. 1.1. l cfr. p. 5 1. 1. = S2 p. 1 0 l. 1 

et 1. 2 = M p. 1 1. 1, p. 1.9 1. 3 = OL l. 1 , 1. 4 = OB 1 l. 1 e t 1. 6 = OC1 l. 2 ] 

et p. 4 1. H [ cfr. p. 1.8 1. 1.1. = 82 p. 1 2 l. 7]. - Le mot, qui est transcrit 

kharn en assyrien dans le nom propre }( 11 ~, Pakhamnata, et Pctkha-
nata , par a'ssimilation de m à n, puis ev- en grec dans le nom propre <l>evTer.wiJ- -

To; }( 11 ,.'! ~ ~. où ev'l'e répond à 11 ~. ne s'est pas conservé en ~4--Z<$'. 
t 3. 0:; / \~ 

'·•J ! V{') \ ~ , > l·"'uV]nu08:- ; 
~-· -- a. / 0 -' 
~ -.:;;; ~ /-;i! 1 

'\;,)~~"». 
'-~ 
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copte directement : on ne le rencontre en cette langue que dans le composé 

20NT M. n sacerdos de l!, ~am-noute. 

..., ~) /~!' ..., ~ /~!' ..., ~ /-:' . ..., ~ /7 ~amou, subst. masc. : cinœ-

dus, pathicus, ou, mieux, d'après les exemples que Leféhure a réunis (OEuvres 

divm·ses, t. If, p. q5-195 ), trcastrat, eunuque", p. 2 1.10 [cfr. p. B 1. H = 

M p. 2 l. 3, p_. 25 1. 1.3-p. 26 1. 1 = OL l. 13 et p. 25 1. 14-p. 26 1. 2 = OB1 

I. t6, où 82 p. 11 l. 2 =p. 11. 1. 10 et B l. 4 = p. H 1. 12 écrivent-\.. ~ J, wJ!\_,_.., 
"; ~ ,-, na~amou, na~ mou, par confusion avec le verbe "; ~ \...-1, na~a-
mou, na~mou trenlever, arracher, délivrer"]. - Le mot est employé comme 

insulte à l'adresse des soldats de la garde royale : c'est peut-être la même épi­

thète ou une épithète de ce genre, rencontrée dans un document aujourd'hui 

perdu, qui donna naissance à la tradition d'après laquelle le second Amen­

emhaü aurait été assassiné par ses propres eunuques, inro -rwv iUwv etivotlxwv 

&.v'l)pÜhJ (UNGER, ilfanetho , p. 118, 120). 

1 1. . 
• Ill' 1 1 1 1 ~amanît, ~amant, subst. masc.: trcuivre,, p.31.1.5 [cfr. p.16 l.H 

= 82 p. 12 l. 2 et 1.12 = M p. 3 l. 5, p. 33 1. 1. = OP2 l. 8]. - Le mot s'est 

conservé en copte dans 2ÀM-NT Akhm. 2o~INT T. 2û1'T Akhm. 20MT T. M. n, 

œs, pecunia. 

..., A 'ii """' h h , l'' fi . 't' Ct • • ..., A _ ::7.».\' -%~ .amasou, .amsou, et, a m 1mh temmm,- ::7.».\• ..., --:- jJ ~amsît, verbe neutre: trs'asseoir, siégern, et, au figuré, trs'occuper 

à ... , s'appliquer à ... " , =-;- ::4, Jt ~ ~, ané-~amasît-'î ~end-k trje n'avais 

pas siégé, je ne m'étais pas abouché avec toi , , p. 2 1. 1.4 [ cfr. p. 1.2 1. H-1.4 = 

l\1 p. 2 L 5 où 82 p. 1 1 l. 3 = p. 12 1. 10-13 donne 1 ~ .., vfl- 8 =:::::, aou ha-, -.S' e ~~ . 
masou-~u ~enà-k trétant assis avec loi , , ct B L 6 =p. 1.2 l. 12-1.5 porte [=] 
_:_ '} ~ ~ ~. ané-~amasou-tou henà-k twn ne s'était pas assis avec Loi"], ~} 
_:_ ::4..) ~ ~ 7 ~ r :::t lfl.) ~ ~ Jt, aou lwmasou-tou mé-îdrît-na-î lwt 
sazadou-tou a,né-î trOu s'asseyait, on s'appliquait à agir pour moi selon ce que 

j'avais dit,, p. 3 1. 9-1.0 [ cfr. p. 15 1. H = 82 p. 11 l. 9 et 1. 12 = M p. 3 l. 1, 

p. 32 1. 6 = OQ10 L 2 ]. - Le mot s'est conservé en copte, à la forme simple 

dans 2Mooc T. B. 2M~ÀC B. sede1·e, habitm·e, nubere, et aux dérivées de l'infi­

nitif féminin dans 2€MCI, 2€Mce M. sedere, habitare, puis de l'infinitif en.) , 

-tou, final dans 2MÀCT, 2M€CT, Akhm., sedere,nubm·e. 

-~,.c 1 o 1 )-c-t-

..., ~ hiamouîtou, hîamîtou, subst. fém.: tr femme, épouse" , p. 21.16 [ cfr. p. 131.4 
... 1 1 1 • • 2 . OP3 l 

= 82 p. 11 l. 4 et 1. 5 = M p. 2 l. 7, p. 28 1.1. = OB l. 3 et 1. 3 = . 1, 

p. 34 1. 3 = TC> l. 8 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans 21M€ T. T ortho­

graphié eJMe, au pluriel 21oM€ T. 21.~M€ Akhm. 2 I O M I M. 2L~MI B. mulier, 

uxor; pour le singulier, le copte emploie le plus souvent la forme c21 Me T. 

Akhm. T c21Ml M. B.+ de :1::: ~ , sdît-Mmit, sdMmî, s-Mmî, s-Mmé. 

~enâ, préposition : travec" , p. 2 1. 14 [ cfr. p. 12 1. 13 = 82 p. 11 , l. 3 , 1. 14 = 

M p. 2 1. 5 et 1. 1.5 = B l. 6, p. 27 1. 3 = OB2 l. 2 et 1. 5 = OT l. 2 ] . - Le 

mot ne s'est pas conservé en copte. 

1 • • • h h h' h ' . . . ' l. l • 1 , , • ar ou, . ar, . a, . 0, preposttlon qm s emp me avec es noms, avec 
c:=- c:=-

les pronoms et avec les verbes. Avec les noms et avec les pronoms , elle signifie : 

' ' d ' 1 o tr sur, au-dessus de ... , en plus de ... , a, vers, par, a cause e ... , a propos 

de ... , avec, hors de ... .,., , Avec les verbes , elle marque 2° un état ou une 

action qui s'accomplit à la suite ou comme conséquence d'une action précédente, 

3° précédée du verbe auxiliaire ~ } , aou, conjugué, elle forme un temps qui 

équivaut selon les cas au présent et au passé de nos langues. Notre texte ne 

présente pas d'exemple de ce dernier emploi. 

1 o tr Sur (sans mouvement), au-dessus de ... , en plus de ... " , ~ W ~ } ~ 
•=~=~--- mé-hdou har nafrouîtou tren surcroît sur les bonnes choses, dans 
1 • ..- 111' • • ':J' 

l'extrême de la prospérité" , p. 1. 1. 4 [ cfr. p. 6 1. 5 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 6 = M 
p. 1 l. 3, p. 20 1. 9-11 = OB1 l. 4]; !.. r-, l~ar-sît trau sujet de cela, à ce 

propos, par là" , p. 1. 1. 5 [ cfr. p. 6 1. 7 = 82 p. 1 o l. 3 , p. 20 1. 12-p. 21 1. 1 = 

OL l. 3] et 1. 1.1. [ cfr. p. 81. 3 = 82 p. 1 o l. 6 où l\1 p. 1 l. 7 =p. 81. 4 a ~ ~ , amé 
au lieu de .!_ r _, fwr-sît J, p. 2 1. 1.5 [ cfr. p. 13 1. 1. = 82 p. 11 l. 4 où M p. 2 

l. 6 = p.13 1. 2 a simplement r _, sît ] et p. 3 1. 1.6 [ cfr. p.1.6 1.1.3 = 82 p. t 2 

1. 3]; 1:.'1 ~ ~ .) ~ ~ ~:;;;; '7', à~dou-tou ~ar matounou tr ou avait combattu 

sur l'arène" , p. 2 1. 2-3 [ cfr. p. 9 1. 7 = 82 p. 1 o l. 8 et 1. 8 = M p. 1 l. 1 o , 

p. 23 1. 7 = OL l. 9 et 1. 8 = OB1 l. 11]; r .!,_ H ~ ~ ~ ~ ~ ~ ::_. jf C: 
Jt, sazirou-kou-î ~ar ~ounkit parou-î trme couchant sur un lit de ma maison , , 

p. 2 1. 5 [ cfr. p. 10 1. 4 = 82 p. 1 o L 9, 1. 5 = M p. 1 1. 1 2 et 1. 6 = B l. 2 , 

p. 24 1. 4 = OB1 l. 13, 1. 5 = OQ3 l. 2 et 1. 6 = OQ4 l. 1 -2]; ~} :7; ~sr 
•lfl7 !.. Jt, khdàou nou-nazou-ra fwr-î tr des armes pour comploter à mon 

sujeh , p. 21. 7 [ cfr. p. 101. 10 = 82 p. 1 o l. 1 o et 1. H = M p. 2 1. 1 , p. 241. 1.2-
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:-,2~~-4=0B1 _L tlt,p.331.12 =TC5 l.6]; L!----n~T ~~' akh 
ta1'H ~ar sakhtrou-k ('fah! j'agirai selon tes desseins,, p. 21. 14-15 [ cfr. p. 12 

1. 13 = 82 p. 1 1 l. 3-4 et 1. 15 · B l. 6 où M p. 2 l. 6 =p. 12 1. 14 passe •, 

lwr]; T .-... ~ ~ 171 r ~' Aar îdrouitou-sounou ('f à propos de leurs devoirs, S:Jr 

leurs devoirs", p. 3 1. 3 [ cfr. p. 13 1. 13-p. 141. 1 = 82 p. 11 l. 6 et p.13 1.14-

· p. 14 1. 2 = l\1 1.:_: l. 8-9, p. 29 1. 5 = OB2 R l. 2 et I. 10 = OC2 l. 2]; '-;: ~ T 
.!, -.w.)~ 1 .. ~, â~â-kou-î ~ar zarouou tdou ('fme tenant sur les frontières du 

pays,, p. 3 1. 6 [ cfr. p. 14 1. 10 = 82 p. 11 l. 7, l. 11 = M p. 2 l. 1 o et 1. 12 = 

B l. g, p. 31 l. 1-7 = OC3 l. 1-2, l. 2-8 = OC4 l. 2 etl. 3-9 = OQ9 l. 1];. • "L. 
()'11 h 1/0l_A 
~ J _, . ar pougdou-nabou ('fsur toute plaine", p. 31. 8-9 [ cfr. p. 15 1. 7-9 = 

82 p. 11 l. 9 et 1. 8-10 = l\1 p. 2 l. 1 2' p. 32 1. 4 = OQ 10 l. 1]; T r :::t ~ ~ ~ 
~ ~' lwr sazadou-tou amé-î ('fselon l'é!loncé par moi, selon ce que j'avais 

énoncé11, p. 3 1. 10 [ crr. p . 15 1. 11 = 82 P· 11 1. 9 J; ~ ~ .-.. ~ ~ ~ T r ..:t_ 
~ ) ;>li~, ddî-na-î îdri-î ~ar Satdtîou ('fj'exerçai mon action sur les 8atatiou, , 

p. 3 1. 12-13 [ cfr. p. 16 1. 3-5 = 82 p. 1 2 l. 1 où M p. 3 l. 3 = p. 16 I. 4-6 passe 

T, lutr]. - Les scribe3 ramessides insèrent T, ~ar, dans des endroits où le texte 

primitif ne l'avait pas : \.. n ~ ~ ~ ,...._.. • ~ ~li oudsafdît nîtî har ba-.1! Il A ~ t 1 • .... " t ~a • •, ':1(. • 
ou/cou ('fl'indolence qui est poul' les serviteurs11 , p. 13 1.1-3 = 82 p. 11 l. 4 au 

lieu de } = ~- '/ ~ 7'.!,} 1'*1, oudsajdft nîtî baoukou ('fl'indolence 

des serviteurs11, p. 21. 16; =::. • n !r "L. .:L. l l " ~l ......... ~ tdîsou har sakîou 
~.--~ 1 l' A T " ,, ~ 1,.--11 1 1' • ' 

p. 13 1. 4-7 = 82 p. 11 l. 4-5 pour la vulgate = ~ ~ r t- ~ ~ } ~ 1'*1' tdî­
sou suldou ('franger des armées11, p. 2 1. 16-p. 3 1. 1· Il_,__...~~ • • " W : 
• . ' T -"' Jr..w:: 1 -==- " -"' 1 

1 ~. â~âou-kou-î lwr-zarouott. ~ar- -î ~me tenant sur les frontières moi-

même, 2w,, iilt.: <<pour moi11, p.141.12 =B 1. g, où!~, ~ar-î n'existait 

certainement pas dans l'archétype· 1 :i:" • • " W : anou-na-î har zarou-
,~~·~(1!../'::..t" • 

ou ('fj'ai amené, j'ai açquis sur les frontières" , p. 15 1. 1 = S2 p. 11 l. 7 où M 

P· 2 l. 11 et B 1. 9 = p. 15 1. 2-3 ont -==- m, et où le contexte n'exige aucune 

préposition, p. 3 L 7; Tt..:.._~, lwr najêrou-j ~pour ses beautés, pour sa 

prospérité,, p. 17 1. 3 = S2 p. 12 l. 3 où le texte doit être interprété comme il 

est dit dans l'Introduction, p. XL. On remarquera ici que, devant les pronoms 

suffixes, T conserve la forme pleine, .!. r _, ~a rou-su, .!. ~, !wrou-î. -
C'est à cette série que se rattache la conJ'onction comi)OSée * •--. har-nîtît • 

1 .-..-.'. '1 

- ·- l 't' - • • _", 1 _ , (~ar-nt 'l ('fpour ce que, parce que" , q. v. p. 91-92 , s. t'. _ , ntlt 2°. 

2° Avec un verbe comme complément, pour marquer un état ou une action qui 

se pi'Oduit à la suite ou en conséquence d'une action précédente -==- 'i' ,...._.. 
_,__...~ 5 '::Il T r !. ~ .!. o ~ .!. r _, radaî-na-î-naf àouî-î ~m· sa!chrar ~m~ 

har-sît ~<celui que j'avais favot·isé, répand la crainte l)ar làn , p. 1 1. 11 [ cfr. 

p. 8 1. 1-3 = S2 p. 1 o l. 5-6 et 1. 2-4 = l\1 p. 1 l. 7, p. 22 1. 4 = 0 1 l. 6 et 1. 5 

OB 1 l. 8]; ~@ jr ~ .. ! "t" jr l C(l ':Jt T :!:_ ~ ~ ~, oudnlchou-pou-
qdouîtou parou-î (tar mdd-na-î ~< celui llui revêtait les linons de mon palais, me 

regarda, , p. 1 1. 11-12 [ cfr. p. 8 1. 3-5 = S2 p. 1 o l. 6 _et 1. 4-6 = M p. 1 l. 7-8, 

p. 22 1. 6-8 = 01 l. 7 et 1. 7-9 = OB1 l. 9]; ~ ~ . ~ ~ ~ 1 '1 ~ T r­
-r a_,__...~, oudra~ou-ânatîou- i ~ar-satî ~celui qui s'oignait de mes essen-

ces de myrrhe, aspergea" , p.11.12-13 [cfr. p. 8 1. 5-7= S2 p. 1 o l. 6-7 et 1. 6-8 

= M p. 1 l. 8-g ] ; IW1 ~ ~::! + ~ ~ ~ r -"' i 7 .-. ~, shdà-né-l~ditî-î 
Aar shumsou qddou-î «mon cœur commença à suivre mon sommeih , p. 21. 6 

[ cfr. p. 10 l. 7 = 82 p. 1 o l. 1 o , 1. 8 = M p . 1 l. 1 2- p. 2 1. 1 et 1. 9 = B l. 3 , 

où la leçon que j'ai prise dans le texte résulte de la combinaison des variantes] , 

n .,.. 1... '~li• 'J'f'"" -"" ="" \.. "--":, Satdtîou Aar shamît mé-tasumouou l' .-.6. .. ~ ls 1 1 1 .1\. .A ..1\- .!\Jr ]r1:J 1 

des Bédouins vinrent comme des ch iens", p. 3 1. 12-13 [ cfr. p. 16 1. 5 = S2 

p. 12 l. 1 où OP2 l. 7 =p. 32 1. H-12 passe T, ~ar et ~. mé]; ~} ~':Jt T· 
1) ~' aou rakhou (tar tîou ·~ l'av i sé approuve,, p.41.1-2 [cfr. p. 17 1. 1-3 = 

82p.12L3 et , pour la correction du texte , I'Inlroduction, p.XL];::J!--~ 
'J'f' ~:, . mdouî-lc (wr shamît ~'Les deux pieds vont,, p. 4 1. 3 [ cfr. p. 17 l. 5 

s2 p. 1 2 l. 4]; ::: ~ ~ &" ~ ~ =, îdrouîtî-î har gmna!wu-na-k ('f m es deux 

yeux te contemplent" , p. 41. 4 [ cfr. p. 17 1. 7 = S2 p. 1 2 1. 4 et 1. 8 = M p. 3 l. 8 ]; 

~ \1 ~ G\ ~ ~ _,__...~, toudtou (wr oud~ou ~da statue pour poser, où poser", p. 4 

1. 7 [ cfr. p.171.13 -- p. 181.1 = 82 p. 12L 5];1:0-~ ~ _,T ~ ~ T :!:, â~d­
ou-k lw1· rakhou-tott ltat ralchou-k ~ tu combats pour qui te connaît , pour 

qui tu connaisn , p. 41. 10-11 [ cfr. p. 18 1. 9 = S2 p. 1 2 l. 7] , ce qui pourrait se 

rattacher à la série précédente, '1; ~, rakhou-tou, et ~-., rakhou-lc , jouant 

ici le rôle d'une sorte de nom verbal. C'est au contraire à cette série-ci qu'il con­

vient de rattacher la forme abréS'ée T, lwr, pour T ::::J. , ~ar zadou, dans } ® 

, ~ ~ ~.:;::::, oulchdou Aar nafarou-j ~<le sot dit (litt.: de sot à,) : C'est 

hon,, p. 4 1. 2 [ cfr. p. 17 1. 2 = 82 p. 1 2 l. 3 et, pour la resti tution du texte, 

l'lntl'oduction , p. xL]. Les scribes ramessides ont inséré T, ~ar, dans des en­

droits où le texte primitif ne le comportait pas : ::~~~~A 1 ~ ~ Î ~ 
~ • n ..J:.. - ""'- ,...._.., ané-sazamou-na-î shandtîou har saouaaît- i-na-k '~J· e 

1 1 1 1 l' 1 t ~ JIC ~ . 
n'avais pas appris que les courtisans m'avaient liYré à toi , , p.12 1. 10 = 82 p. 11 

1. 3, où les autres manuscrits n'on t pas r, hM, sauf OB2 l. 1 = p. 261. 10-p. 27 

I. 3 dont la leçon prouve que le copiste av nit mal compris le passage; ~ ~ } 

)(-: ~'*~ T ~ r t-••. ané-aou pti-né-Mamouîtou !wr taîsou sakîou 
«est-ce que les femmes avaient rangé les armées ?,,, p. 28 1. 1 = OB2 l. 3-4, Otl 

! ' 
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les autres textes n'ont pas ! , {tar, ~~ cette place, ou ne l'ont pas du tout ; 

f :;: ~! ~ : *'r ! -:::_ ~ ~ 'i', â~â-kou-î lLar zarouou lwr-mdd-n(t-·i, 
p. 141. 10-p. 151. 1 = S2 p. 11 L 7, oit 'i', na-î, est de mauvaise grammaire ; 

le scribe y a été influencé par le souvenir d'un texte où on lisait • ,,&. har-î 
·~'. ' 

comme dans la leçon citée p. 102, et, cmyant sans doute que le :Ji-î, était 

fautif, a combiné maladmitement la forme prépositive •--> 1.. 1.. har mdd 
. 1 41!!>- .1\. .1\. ' . ' 

avec la l'orme directe ::.;::~ ~ 'i', mtid-na-î; p ~ H ~ [! n-\!:: n 
~ ~ r J ~ ~ lJ ~ ~ ~ :4 Ji' sazirou-kou-î [bar h ]ounkdouitou parou-î 
bar bdgdî-î "je me couchai sur un lit de mon palais pour me laisser aller à 
la fatigue", p. 24 1. 4-7 =OBI l. 13, où, comme dans l'exemple précédent, la 

leçon ! J ~ ~ lJ ~ ~ ~ :4 Ji, lwr bdgaî-î, résulte de la contamination 

fâcheuse d'une leçon en ! , lwr, avec le texte correct J ~ ~ lJ :4 'i', 
bdgdou-na-î. L'introduction de ces formes' en!, bar, dans les propositions 

di recLes est une conséquence de la tendance que la langue eut, sous le second 

empire thébain, à substituer les conjug·aisons composées avec l'auxiliaire ~ ) , 

aou, + pronom suffixe + .!. + racine verbale, à la vieille conjugaison par 

pronoms suffixes seuls, sans auxiliaire : la l'oree d'analogie entraîna les sr ribes 

à insérer machinalement des ! , bar dans des textes anciens qui ne les exi­

geaient pas. 

La préposition ! , hm·, avait déjà perdu son = , ra, final dans la prononciation 

du second empire thébain, comme le prouve la transcription en cunéiforme 

lwuil.hkou du mot Y ! Y •, qui dési8'ne une espèce de vase. Elle s'est conser­

vée en copte dans 21 1'. M. B. Aklun. super, supra, in, ad, pt·o, p~'œ, cum, par 

chute de=, ra, final, et subsidiairement dans 2À T. Akhm. Jlf. B. in, super, 

ad, où elle se confond avec les dérivés de la préposition antique ·~ khari 
\\ , ' 

q. v. p. 11 j. 

• ' --==-- 1 ' • ~ara ou, ~ar ou, ~orou, subst. masc. : "face, visage11, n'est employé 

par notre auteur que dans la locution ~ ~ Z! ~, bounaî-ra-har, litt. : 

dt·apper au visa8e11, q. v. p. 99, s. v. ~ ~ ":"', bounaî, et dans le passage~) 
~ ~.!. ._., shdou-mé-hctra-k .,jl est vide de ta face11, en d'autres termes .,j[ 

est privé de ta faveur11, p. 41. 3 [ cfr. p. 171. 3-5 = S2 p. 1 2 l. 3 et 1. 4-6 = M p. 3 

l. 7 ]. - Le mot avait déjà perdu son =,ra, final au vu• siècle av. J.-C., 

comme le prouve la transcription assyrienne $ilchâ du nom propre ~' en grec 

Taxws, Teeiis. Il s'est conservé en copte dans 2m Akhm. 20 T. Aklun. M., v .. B. 
n, vultus, facies. 

~~( 105 )~ 

*~~ o~. ~~0~!, ~~o'l~~· ~~~~O~L~J ~arou, ~arouî, 
verbe neutre : .,s'effrayer, avoir peut·, faire peur", .!, ~ ~ ~ ~~::) f 
~ r 1.!. n ~ ~ r _, khapar tamamît râdâou-îabou mé-sd Aarou lwr-su tt il 
arrive que le peuple devient confiant après avoir eu peur pour cela11, p. 1 1. 5 

. [ cfr. p. 6 l. 7 = S2 p. 1 o l. 3 et l. 8 = M p. 1 l. 3-4 avec la variante ~ ~.!. 
~ / p, mé-sd l~arou-s "après qu'il a eu peur11, p. 20 1. 12-p. 21 1.1 = OL 

1. 3 et p. 201.13- p. 211.2 = OB1 1. 5 ]; !r!. ~ ~ '0' ~ .!.r _,bar sakh­
parou barou lwr-sît "il produit qu'on craint, il répand la crainte par là , , 

p. 1 1. 11 [ cfr. p. 8 l. 3 = S2 p. 1 o l. 6 et l. 4 = M p. 1 l. 7 avec la variante ~ ~ , 
ami ttpar là 11 , au lieu de • n , hm·-sît, p. 22 1. 5 =OBI l. 8]; ......... ~ 8 <=>1 1.-. 1.-..-J--A. ~ 

.!. '()' ~ Ji.!. r-, bar-nîtît ané-lLarOU-Î lLar-sît " parce que je n'en ai pas 

peurn, p. 2 l. 1.5 [ cfr. p. 12 1. 1.3-p. 1.4 1. 1. = 82 p. 11 1. 4 et p. 1.2 1. 14-

p. 1.4 1. 2 = M p. 2 l. 6, p. 27 l. 6 = OL l. t5, 1. 7 = OBI 1. 1 9 et 1. 7 = OB2 

l. 2]; ~.!. '0' ~ ~ 0 ~ .!. r-' lwrou {tabou {tar-sît de temps en a peurll' 

p. 3 1.16 [ cfr. p. 16 1. 11-13 = S2 p. 12 l. 2, p. 33 1. 1 = OP3 l. 81- - Le mot 

ne s'est conservé en copte que dans la forme substantive dérivée de .!. ~ ~ Ô 
~' lwrît, 2ex• M., 2H>-H T. T tm·ro1·. 

~ 0 ~ J:la~ou 1 suhst. masc. : tda durée, le temps11, par opposition à ~, zatdou " l'éter­

nitéll, q. v. p. t38, p. 3 1. 16 [ cfr. p. 1.6 1.11 = 82 p. 1 2 l. 2, p. 33 1. 1 = OP8 

l. 8 ]. - L'on tend aujourd'hui à lire toujours ce groupe nababou : il me paraît 

jusqu'à nouvel ordre qu'il possède deux formes distinctes, l'une nue ~ 0 ~, ba­
hou, l'autre en ........ , na, préfixe, 'i:' ~~ 0, \_~0~,nd{tabou, qui, toutes les 

deux, ont le même sens. La seconde seule s'est conservée en copte dans la lo­

cution €1'12 T. B. €N€2 T. M. B. n sœculum, œternitas . 

* ~J-:-. ~Ir~ ~asî, et à l'infinitif féminin ~asît, ~Ir~ ou, par 

confusion avec le suivant, ~fr .. 'j) ver1Je neut•·e : dapprocher (en 

courant) de ... 11 , p. 3 1. 5 [ cfr. p. 14 1. 7 = S2 p. 1 1 l. 7 et l. 8 = M p. 2 l. 1 o , 

p. 30 1. 10 = OP2 l. 4, 1.1.3 = OC2 l. 4 , p. 311.1 = OC3 l. t ]. - Le mot ne 

s'est pas retrouvé en copte jusqu'à présent. 

~! r \\ Jf) l ~asîou' subst. masc. plur. : d es loués, les honorés, les honorablesll, 

p. 18 1. 11 = S2 p. 1 2 1. 8. - Le thème ne s'est conservé en copte que sous 

Bibl. d'étude, t. VI. 



la forme verbale 2wc T. M. canere, laud are, celebmre, et dans le substantif 

2.l..CI€ T. subrnersio, ce dernier apl)arenté à l"épithèle ~! r\\ ~ ~ ..4' /y,asîî, ~asî 
~l'honorable", qui était attribuée aux noyés pat' allusion mythologique : Osiris 

le louable avait été en effet jeté au fleuve dans un coffre par Typhon et il avait 

péri dans les eaux. 

) 1111 , ) 11 1 •1 hasmanou, suhst. masc. dans l'expression ) ' ~. hasmanou we \!1 1 • ""eau - • 

îârît ~bronze fabriqué, bmnzer-, p. 3 1. 15 [ cfr. p. 16 1. H = 82 p. 12 l. 2, p. 33 

1.1 = OP2 l. 8 ]. - Le mot est d'origine étrangère et il est venu en Égypte 

avec l'alliage qu'il servait à désigner : il reparaH, légèrement altéré, dans l'hé­

breu ~~Pi;'Q, œs. 

~ _. ~ ~ ~, (~ _. ~ ~ ~, ~ ~ l,laqî, l,laqou 1 verbe actif: ~être chef de ... , gouverner, 

dominer, régner", p.1 1. 3 [ cfr. p. 61. 3 = 82 p. 1 o l. 2, 1. 4 = M p. 1 l. 2 et note 3 

= 81 l. 2, p. 20 1. 8 = OL l. 2 et 1. 9 = OB1 1. 4 ]. - Le mot ne s'est pas re­

trouvé en copte : comme nom, il se rencontre en transcription grecque ux-lwuk 
au singulier, (nwu-~oukou au pluriel , ~prince.,, dans les fragments de Manéthon , 

(JosÈPIŒ, C. Ap., I, 14). 

*...L. -L ~ 
• •, ... • ____ l,latapou, l,latpou, suhst. masc. : ~~paiu, ne se rencontre chez 

notre auteur que dans la formule finale ./'>.} r. } • :::: ~::.., îou-s-pott 
najar mé-~atpou ~explicit feliciter .,, p. 4 1. 11 [ cfr. p. 18 1. 11 = 82 p. 1 2 l. 7-8 ]. 
-Le mot s'est conservé en copte dans 2wTn T. M. ne reconciliatio, conjunctio. 

Les transcriptions assyriennes nous fournissent pour le second âge thébain la 

vocalisation ~atpé, ~atpi, et les grecques pour l'époque saïte -wOns, -oûOns, 

plus rarement - é~Ons ct -w1rts, -w~ts : cette dernière forme répond réguliè­

rement au nom de la ville de Thèbes ~ ~~. apît," aoupît, dpit, et avec 

chute du--t féminin, dpî. 

*,~) T· ,~~· ,~~T~· ,~: T~· T,~~~~ 
ïr'0 kh' • b . ,1• 1 , aom, su st. masc.: de sotr.,, p. 21.4 [ cfr. p.10 1.1 = 82 p. 10 

l. 9, l. 2 = M p. 1 l. 11 et 1. 3 ,= B l. 2, p. 23 1. 13 = OL l. 1 o, 1. 14 = OB1 

l. 1 2 et 1. 15 = OP1 1. 6, p. 24 l. 1 = OQ3 l. 1, 1. 2 = OQ~ l. 1 et note 2 = OQ5 

l. 1, p. 33 1. 9 = TC5 l. 4]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

-+-:~-( 10 7 )oe~-

* • , ~ khaâ 1 verbe neu Ire : ~t se lever, se montrer, paraître" ~ ~ ~ l J, khââ mé-
........-J---

natar ~Te levant comme dieu", p. i 1. 2 [ cfr. p. 6 1. i = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 2 = 
M p. 1 l. 2, p. 20 1. 6 = OB1 l. 3 et 1. 7 = OC1 l. 4]. - Le mot s'est conservé 

en copte dans <.LJ.l.. T. <.LJ.l..l M. oriri, nasci. 

, . ~ khaaou 1 subst. ma sc. plur. : ~outils, at·mes.,, p. 2 1. 9-1.0 *-)~ - ~ .. 
.=---J 1 1 1 .=---J 1 1 1 

[ cfr. p. 11 1. 7 = 82 p. 11 l. 2, 1. 8 = M p. 2 l. 3 et 1. 9 = B l. 4, p. 25 l. 1.4 

= OB1 l 1 6] et dans l'expression • "\.. ~. c::: r. ~-=-, khââou-nou-
. ' ~ltllll \ JIIJ 1 

nazou-ra, litt. : ~ des outils, des armes de discuter, de comploter", probable-

ment ~ des propos ou des bruits séditieux" , p. 2 1. 7 [ cfr. p. 1.0 1.1.0 = 82 

- • M l ' • p. 10 l. 10 avec la variante-=-, ra, pour 1 , nou, 1.11 = p. 2 . 1 ou 1 , nou, 
est omis, et 1. 1.2 = B l. 3 où-, na, remplace ~ , nou, p. 241.12-p. 25 1. 4 

= OB1 l. 1 b, p. 331.12 = TC5 l. 6 où le scribe a introduit ~, mé, au lieu de 

~, nou ], qui est formée sur le modèle des locutions fréquentes ~ ~ ~::: 
..,......_ khââou-nou-ra-â ~outils" ~ ~ •1:2.1.. \o-J , khââou-nou-â~âou ~outils 
1 1 1 ' , e. 1 1 1 1 A 
de combat, armes ., . - Aucune de ces expressions ne s'est conservée en copte. 

f) J ~ ~ ~· 8 J ~ ~ khouba, verbe actif, litt. : ~dépiquer le sol à la 

houe, houer", d'où ~creuser, retrancher, soustraire, diminuer.,, ne se trouve 

ici qu'en variante du mot 't J ~).. .-.-...~ , oubdou , q. v. p. 63, dans plusieurs 

des manuscrits ramessides, p. 13 1.10 = 82 p. 11 l. 5, p. 28 1. 14 = OP2 l. 3, 
p. 29 1. 3 = OQB l. 2. Cfr. sur ce passage l' lntl'oduction, p. xxx, où les variantes 

sont indiquées. 

ft\ ~ khaparou, khapar, khoper, khopir, verbe neutre: e~ être, exister, se 
-=-

produire, devenir., , p.i 1. 5 [ cfr. p. 61. 7 = 82 p. 10 l. 3 et 1. 8 = M p. 1 l. 3, 
p. 20 1.13 = OB1 l. 5], p. 2 1. 4 [ cfr. p. 1.0 1. i = 82 p. 1 o l. 9, 1. 2 = M P· 1 

l. t t, et 1. 3 = B l. 2 , p. 23 1. 13 = OL l. 1 o, p. 24 1. 1 = OQ3 l. 1 et 1. 2 = 
OQ4 l. 1 , p. 33 1. 9 = res l. b], p. 2 I. 1.3 [ cfr. p. 1.2 1. 7 = 82 p. 1 1 l. 3 et 1. 8 

= M p. 2L 5, p . 261.5 = OL l. 14, 1. 6 = OB1 l. 18 , 1. 7 = OB2 l. 1 et 1. 8 = 
op2 l. 1], p. 3 1. 4 [ cfr. p. 14 1. 4 = 82 p. 11 l. 6 et 1. 5 = M p. 2 l. 9, p. 30 

1. 1. = OB2 l. 3] et p. 4 1. 9, dans un passage altéré dont j'ai essayé de rétablir 

le texte par comparaison avec celui de la p. 3 1. 4; cfr. Introduction , p. XLIII-XLIV. 

La racine ..!_, khapârou, a été employée par notre auteur sous deux de ses 

formes dérivées : 
14. 



--+)>( 108 )oe~-

1 • 1L \ 1!, .! ~ ~ 1 :-7"; , .!. "1!, khouprou, khouprîou , subst. musc. pl ur. : 

(<formes, upparences", p. 3 l. 7 [ cfr. p. 15 1. 4 = 82 p. 1 1 l. 8 et 1. 5 = M p. 2 

L .t t , p. 31 1. 10 = OB2 l. 5, p. 32 l. 1 = OC3 l. 3] où Griffith (the Millingen Pa­

zJyrus, dans laZeitschrift , 1896, t. XXXl V, p. 46, nole b) prête au mot le sens 

(ffeats, hauts faits"; il ajoute que le mot se rencontre avec cetle valeur dans 

l'inscription d'A menemhabî, à la ligne 1 7. Là, comme dans notre passage, il 

me paraît que Griffith, avant de proposer un sens nouveau , aurait dû tenir 

compte de l'idée religieuse, et rechercher dans le3 représentations figurées les 

images matérielles propres à confirmer les sens anciens. Il y aurait vu que le 

roi, parti en guerre, revêt les (<formes" de tous les dieux belliqueux afin de 

mettre les ennemis en fuite plus sûrement, Har-tamî, l'Horus piquier, Hctr-nou­
bouîtî, l'Horus doré, Amon, Montou, le fils de Nouît qui n'est autre que 8ît, 
plus tard Baal. Cest en m'inspirant de l'êsprit qui animait les Égyptiens lors­

qu'ils composèrent ces tableaux, que je me permets d'écarter l'interprétation 

de Griffith et de retenir le sens habituel dormes, figures, apparences,, Le 

rapprochement dans notre phrase de!!}~ :J:l, khapeshou-î tt mes harpés", 

et de ~} 1! :J:l, khouprouou-î ttmcs formes", correspond à l'idée mystique 

d'après laquelle le dieu, au moment où Pharaon se congédiai t de lui avant d'en­

trer en campagne, remettait à celui-ci de sa propre main la harpé qui devait 

lui procurer la victoire :c'est gTâce aux d tarpés" ainsi reçues de ses pères les 

dieux, et aux tt formes divines" assumées par lui dans les combats, qu'Amenem­

haît se vante d'avoir réussi à reculer les bornes de la vaillance. 

2° r ~' r ~ e, sakhparou, forme factitive: tt f'aire être, produire , créer, engen­

drer", ~ r ~ = ~} ;ai;~, rné-sakhparou-na-k âqdOU tt l1e fais pas être 

pour toi, ne te crée pas des familiers", p. 1 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 1 = S2 p. 1 o 1. 3-4 

et l. 2 = M p. 1 l. b-5, p. 21 1. 3 = OL l. 4 et l. 5 = OB1 l. 6 avec ~, ané, 
pou l' ~' rné]; r ~ i' - J ~ ~ ~ ::.r, sakhparou-na-î nama~ou tt j'ai 

fait devenir le pauvre, j'ai fait quelqu'un du pauvre", p. 1 l. 9 [ cfr .. p. 7 l. 7-9 

= S2 p. 1 o l. 5 et 1. 8 = M p. 1 l. 6 , p. 21 1. 11 = OL l. 5, 1. 12 = OB 1 l. 7 

et 1. 13 = OQ2 l. 3]; :: r .!. ;@ ~::: t ~, ané-sakhparon sapou-màrou 
(f on ne produit pas d'occasion favorable, on ne crée pas le succès"' p. 2 1. 12 

[ cfr. p. 12 1. 4 = 82 p. 11 l. 2 , l. 5 = M p. 2 l. 4 et 1. 6 = B l. 5, p. 26 l. 4 

= OB 1 1. 1 7]; + ::_ ~ ~ = r ~ + -!, nasouîtî-k sakhpatou kharî-~dit 
tt tu régis cc qui fut créé, ce qui existait auparavanh, p. 4 l. 9 [ cfr. p.181. 5 

= S2 p. 12 l. G oLt M p. 3 l. 1 1 = p. 18 l. 6 porte ,f. ::_ ~ ~ ..:_ ~' nasouîtît 
khaparou, avec la forme simple au lieu de la factitive]. 

Le verbe .!. , khaparou, se rencontre aux tablettes d'El-Amarna sous les formes 

lchpir, ou plutôt lchpi, dans le prénom Manalchpirîya 0 111111111 fl1 de Thoutmôsis Ill 

pou de singulier, et khourou, klwuri , khour, avec vocalisation où assimilation 

du p-b • à t dans le prénom Nablchoubroudya ,!rf« ! d'Aménôthès IV; les 

tt·anscriptions grecques donnent Xe~pwv pour .!. ! , et Xn~pts dans le nom de 

Ili.ti ~ ~ ~ ~ ~, '}:.axn~pts. Le verbe s'est conservé en copte , avec chute de = , 

m final dans HUn€ I!OOn Akhm., U)illll€ T. B. U)illnl M. B. , U)On T. M., 
U)OOn T. B. , U)AMl B., U)illn esse, existcre, contingere; r ~' sakhparou, a 

donné, par chute de=, ra, et par contraction der. s, et ~-= , kh-sh, en 

x.,lesthèmes:x:.no,:x:.n€,:X:.n€1 , T., :x:.<j>o M. , :x:.n~ B . , gignl!l'e , gme1·are, corn­

parm·e, acquire1·e, possidm·e; l'akhmimique ne possède pour ce sens que le fac­

titif en T ini tial, Tl!no, gignere, mais :x:.n ~ comme substantif. 

*~ •)~ ~ .~ .. .~. ~ .~ 
' ~ 1 1..iC , <. 1 khapeshou, subst. masc. plur. : tt les 

.::::::m:::l lll.:::::m::::~.....-ll.::::::m:::~.....-

harpés, les armes en forme de faucille, , que les Ég-yptiens avaient reçues des 

peuples de l'Afrique équatoriale , p. 31. 7 [ cfr. p. 15 l. 4 = S2 p. 1 t l. 8, l. 5 = 

M p. 2 l. 11 et 1. 6 = B l. 9, p. 311. 10 = OB2 R l. 5 et 1. 12 = OP3 l. 4]; le sens 

du passage est indiqué p. 1 o8, s. r . ~} J !, khouprouou.- Le mot ne s'est 

pas conservé en copte en ce sens, non plus que le suivant qui en dérive. 

* •• '\..- -, 0 • e -?-.. , •• ::::-~ , kha:pshouîtou, subst. fém. Ill ur. , litt. : des coups 
t:m::J .J'f ~ c:m:J '!(~· ·· ~ - -... .... ~ 

de harph, et par suite : td es hauts faits, les vaillantises,, p. 3 1. 7 [ cfr. p. 15 

1. 1-4 = S2 p. 11 l. 8 , 1. 2-5 = M p. 2 l. 1 1 et 1. 3-6 = B l. 9, p . 31 1. 12 = 

OP3 l. 4]; cfr. pour les variantes du texte, l'lnt1·oduction, p. xxx m. 

~ \... ~ khamou, et par erreur à l'époque ram esside ~ ::, khamît, ..!\ _.,.--.~ 

l'erbe actif : tt ignorer, ne JlaS savoir" , :: ® ~ ~ r - , ané-lcharnOU-Î Sît tt je 
ne l'ignorais pas", p. 2 1. 15 [p. 13 1. 2 = . M p. 2 l. 6 , avec la variante --!- : ; 
82 p. 11 l. 4 = p. 13 l. 1 donne en variante la locution ~ -!- j_ , mé-khamît, 
et les Ostraca présentent en cet endroit des lacunes qui ne nous permettent 

pas de dire quelle leçon ils avaient adoptée, p. 27 l. 6 = OL l. 15, l. 9 = OP2 

l. 2 et 1. 10 = OT l. 3 J. Notre auteur, en deho1·s de ce passage, n'emploie notre 

mot que llans la locution ~ ~ ~ ~, mé-khamou que les scribes ramessides 

écrivent~ -!-l.' rné-khamît' à la forme de l'infinitif féminin : :: r ~;@ 
~:;: l ~ ~ ~ ~ = } ~, ané-sakhparou sapou-mârou mé-lchamou-kou­
î (f il n'y avait pB moyen de produire le succès dans mon ignorance", de ce qui 

s'était passé, li tt. : :t à l'état de j'ignorais" , p. 2 l. 12 [ cfr. p. 12 1. 4 = 82 p. 1 1 
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l. 2-3, l. 5 = M p. 2 1. ft et 1. 6 = B l. 5, p. 26 1. 4-6 = OBI l. q]; ~:.;: 

r;~) 1~1~!. ~) ~ ~@ ~=) ~. mâ-k satdouou-î khaparou 
aou-î rné-khamou-kou-î ~or mes abjections, mes malheurs se produisirent sans 

que j'en eusse conscience,, litt.: ~et j'étais en j'ignoraisn, p. 2 1.12-13 [ cfr. p.12 

l. 7 = S2 p. 11 l. 3 et l. 8 = M p. 2 l. 5 avec_la variante ramesside _., pour~. 
katt-î, p. 26 1. 5-9 = OL I. 1ft, l. 6-10 = OB1 L 18. l. 7-H = OB2 l. 1 et 

1. 8-12 = 0 P2 l. 1 ] . - La racine Eill ~ ~, khamou, se retrouve chez notre 

auteur sous deux de ses formes dérivées : 

1 o 0 \ "i", khamou, subst. musc. : rr l'ignorant", p. 2 l. 3-4 [ cfr. p. 9 l. 10 = 

S2 p. 1 o l. 8-g, l. 11 = M p. 1 l. 1 1 et 1. 12 = B l. 2 , p. 23 1. 11 = OBI l. 1 2 , 

p. 33 1. 9 = TC5 l. ft] : 

2° r 0 ~ ~' r \ ~, sakhamou, samakhou·, forme factitive : r<faire oublier, 

ignorer, oublier", p. 2 1. 3 [ cfr. p. 91. 7 = S2 p. 1 o l. 8, l. 8 = M p. 2 l. 1 o et 

1. 9 = B l. 2, p. 23 1. 7-10 = OL L 9 et l. 8-H = OBI l. 11, p. 33 l. 8 = TC5 

1: 2-3 ]. La constance de l'orthographe r ~ ~, sous le second empire thébain, 

prouve que le peuple prononçait samaldwu au lieu de sakhamou; pour un · 

exemple caractéristique de ce 'genre d'inversion, voir p. 82, s. v. ~ f} ,.__, 
masa~ou. 

)rf • \.. C""":J l )rf:.........: l )rf • 0 khounou , subst. ma sc. : tt l'intérieur, , \.. M' ~ '\.. ,_,_.. J!' ,_,_.. ... ... ,_,_.. ~ .!\ ,_,., Jr 
.:2 C(, mé-khonou-né-parou ~à l'intérieur du palaisn, p. 3 1. 1-2 [ cfr. p. 13 

l. 10 = S7 p. 11 l. 5 et 1. H = M p. 2 l 7-8, p. 28 l. 7 = OB2 l. 5, 1. 11 = 

OQs l. 2 et l. 12 = OC2 !. 1, p. 34 l. 4 = TC5 l. 9, ces trois derniers exemples 

sans ....... , né]. -Le mot s'est conservé en copte dans ~oyN Akhm. 20yN T. B. 

~oyN Jltl. n, pars interna. 

~ J ~ r /j li· ~ J ~ r ~ ~ 1~1· ~ ~~ r /j ~ khounama-
sou, khounmasou, subst. masc.: r<ami, associh, p. 1 1.6-7 [cfr. p. 7 1.1 

= S2 p. 1 o l. 3 et l. 2 = M p. 1 l. 4, p. 21 l. 3 = OL l. ft et 1. 4 = OB 1 l. 6]. 

- Le mot ne s'est pas encore retrouvé en copte. 

-1) ,_,_..A T bi ~ ; ~ ,_,_.. A T ~ ~ khan anou, khanounou, subst. 
'- .P.\1 '!J 1 1 1 - • ~ ~ 1 1 1 

masc. plur. : ~agitateurs, révoltés, rebelles" , p. 3 1.1 [efr. p.13 1. 7-10 = S2 

p. 11 l. 5, l. 8-11 = M p. 2 l. 7• el l. 9-12 = B l. 7• p. 28 1. 7 = OB2 l. 5 et 

l. 12 = OC2 l. 1]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* rn 
' ~ 

m ~ , 
kharou, kharî, préposition : ~sous , avec, en, an , dans l'expres-

<=>_.__ 
sion adverbiale ;,. -!, khatî-~dit ~avant , devantn , p. 4 l. 5-6 [ cfr. p. 17 l. H 

= S2 p. 1 2 l. 5 ]. On le rencontre sous la forme adjective en ", î, fi nal +, 
kharaî, khari ~ce qui est sous , en dessousn , a+. mâou kharaî ~l'eau 
de dessous, l'eau d'en basn, probablement ~rurinen, p.11.13 [ cfr. p. 8 l. 8-10 = 

M p. 1 l. 9, mais p. 8 l. 7-9 = S2 p. 1 0 l. 7 et p. 221. H = OB1 1. 10 les scribes 

ramessides, ne comprenant plus le texte, ont substitué à +• kharoû, le mot~ 
zn " ,•1-h • . • _.IL, zn " D d' l.h • = 0 , rnaatt: an ~magasmn , ou peut-etre -:JE = ..-... ::at, rn a-tt: an parou-

î ~de dessous ma maison, ·, cfr.lntroduction , p. xvnr]; ~ J, kharaî-hdît ~ celui 
\\ .-. . 

ou ce qui est avant, devantn, p. 4 l. 9 [ cfr. p. 18 1. 5 = S2 p. 1 2 l. 6 ]. - Le mot 

s'est conservé en copte sous la forme v.. Akhm. , ~À M., 2À T. M. B. , sub, el'ga , 

apud , de , et zn J,sousla forme~).-TÀ21 , ~ÀT21 Akhm. , ~).-T2H M. , 2À-T2H , =-
2).-eH T. M. B. , ante , comm. 

. • , • • khasboudou, subst. masc. : ~ le lapis-lazuli, et , par suite, *. J- • J--111-111 
~l'outremer, , la couleur bleue fabriquée avec le lapis-lazuli, p. 3 1.14 l cfr. 

p. 16 1. 7 = S2 p. 1 2 l. 1 et l. 8 = M p. 3 1. 4 ]. - Le mot ne s'est pas conservé 

en copte. 

:;;; i ~ ~ khakarou, khakîrou, verbe actif: ~ orner, décorer, , ne se rencontre 
~!.....-1 1 1 

ici que dans un passage douteux de Sallier Il, p. 12 1. 1 o = p.16 l. 7, où le 

texte hiératique semble porter ,_ :;;, l :-"': ':lot , né-parou lchakarou, mais 
LJI = l-111 

le signe rouge que je transcris ici 1, se termine par le haut en un crochet qui le 

fait ressembler à un r. s de petite taille. Il est probable que le scribe , ayant 

oublié le p que son exem1)laire-type portait en cet endroit, a retouché le trait 1 

qui suit le signe LJ, de manière à le transformer en un p .. T'ai donc admis dans 

le texte la forme factitive de cc verbe : · 

* r ~ t, r ~ ~ =, sakhakarou twrner, décorer,, p. 3 l. 13 [ cfr. p. 16 1. 7 = S2 

p. 1 2 l. 1 o, p. 32 1. 12 = OP2 l. 7]. 
Le thème simple s'est conservé en copte, avec chute du=, ra, final, sous les formes 

~wK M. 2WK T. , et au dérivé de l'infinitif féminin 2wwK€ T. , scalpe'l'e, annm·e. 

...,_.._ -1. • • A khaît, et par erreur i": L\.. nakhaît, verbe neutre : ~tourner dos, 

retourner, rebro.ussern, p. 2 l. 10 [ cfr. p. 11 1. 10 = S2 p. 11 l. 2, l. H = M p. 2 

l. 3 et l. 12 = B l. ft, p. 25 l. 14 = OB1 l. 1 6 ]. 
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2. 8 .. .!'::. khaît, verbe actif: ~être derrière ... , suivre, poursuivre", ne se rencontre 

ici que dans une variante ~ :Jt ~;: fl..., ~ 7, daî-na-î mé-khaît ~amou 
~je [me] mis à la poursuite de ce misérable , , p. 25 1. 13-p. 261.1 = OL l. 13, 

pom·::: :Jt;: Cl.., dŒî-na-î khaît ~je fis lournet· dos à ce misét·able,, leçon ad­

mise dans le texte p. 2 1. 10. 

~~~. ~~~ khatamou, khatmou, et a l'infinitif féminin~~; 
khatamît, verbe actif : ~sceller, cacheter", p. 4 1. 7 [ cfr. p. 18 1. 1 = S2 

p. 12 l. 6].- Le mot s'est conservé en copte dans Q)WTM, Q)TÀM T., Q)T €M 

1'. Akhm. Q)WT€M, Q)SÀM, M. claudere , obsignare; il se retrouve dans l'hébreu 

t::llJ~, obsignrwe, claudere. 

~.-
Les deux caractères rel ~ sont employés presque indifféremment l'un pour l'autre, dès le premier âge 

thébain, même dans les formes grammaticales telles que le pronom féminin de la troisième personne du sin­
gulier, -si, -s, el que les verbes factitifs en -sa. 

~ -sî, -s, ~ .. -sît, forme atone du pronom féminin à la troisième personne du singu­

lier : tt ellen' employée aussi pour le neutre : tdui, ceci' cela" : 1'1. } r 1 } ' 

îou-s-pou ~cela va, cela se termine, explicit" , p. 4 1. H [ cfr. p.18 1. H = S2 

p . 12 1. 7]; ~ ~ n ~.!. r _, ~arou lwr-sît ~avoir peur pour cela"' p. 11. 5 

[cfr. p. 6 1. 7 = S2 p. 10 l. 3 où M p. 1 l. 4 = p. 6 1. 8 donne la variante.!.. 

g! r. ~arou-s' p. 20 1. 12 - p. 211. 1 = OL l. 3 et p. 20 1. 1.3 - p. 21. 1. 2 = 

OB1 l. 5 ], p. 1. 1. H [ cfr. p. 8 1. 3 = 82 p. 1 o l. 6 où M p. 1 l. 7 = p. 81. 4 porte 

.!.. ,!1! ~ ~' ~arou amé] et p. 2 1.1.5 [ cfr. p . 1.2 1.1.3-p.1.3 1.1. = S2 p. 11 

1. 4 et p. 1.2 1. 1.4-p. 1.31. 2 = M p. ~d. 6 qui écrit .!._ g :Jt r _, ~ai'Ou-î-sît J; 
2 = r-' matît-sît' ~ quelque chose de semblable à cela ' le pareil de cela, son 

pareih, p. 3 1. 4 [ cfr. p.14 1. 4 = S2 p. 11 l. 6 et 1. 6 = B l. 8 où M p. 2 l. 9 = 

p.1.1. 1. 5 a 2 =, matît, tout court, de même que OB2 R 1. 3 = p. 30 1.1.] et 

p. 4 1. 9 où c'est une correction suggérée par le passage précédent au texte de 

S2 p. 12 1. 6-7 = p.1.8 1. 7 ainsi qu'il est dit dans l'Introduction, p. XLIII-XLIV. 

- Le mot s'est maintenu sous la forme -c dans tous les dialectes coptes. 

-:Jt 1 sa, subst. masc. : ,tindividu, personne", p. 1. 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 5 = S2 p. 1 o l. 4 et 

1. 6 = M p. 1 l. 5, p. 21. 1. 8 = OL l. 5, 1. 9 = OB1 l. 7 et 1. 1.0 = OQ2 l. 2 ] . -

Le mot s'est conservé en copte dans les composés tels que CÀ-N.\-WIK M. pistor, 

CÀ-NÀ-"'-<1 M. lanio , CÀ-NÀ-of M. olerum vendito1·, cÀ-N€-Q).\X.€ T. garrulus, 

loquax, C"'-- N - K"'-n M. textodintearius, qui chordas conficit. 

~' ~' ~ J, .~ J sa, subst. masc. : ~filsn , p.1.1.1. [ cfr. p. 51.3 = 82 p. 10 

l. 1 et 1. 4 = M p. 1 1. 1, p. 20 1. 2 = OB1 l. 2 et 1. 4 = OCI l. 2 ]; p. 1. 1. 2 [ cfr. 

p. 6 1. 1. = S2 p. 1 o l. 1 et 1. 2 = M p. 1 l. 2 , p. 20 1. 6 = OB1 l. 3 et 1. 7 = 

OC1 l. 3 ]. -Le mot ne s'est conservé qu'en transcription assyrienne, grecque ou 

copte Har-siya-êshou, À.patfjrm, 2wrc1HC1, \.._ ~ J;, 'l:.tÇ'(N.s ~.! ~, l:. tpi'os~ 
~ J, etc. 

r Sa 1 subst. masc. : ttdOSll , n'est employé par notre au leur que dans les locutions pré­

positives ~ T, rt~é-sd ~ après" , p. 1. 1. 5 [ cfr. p. 6 1. 7 = 82 p. 1 o l. 3 et 1. 8 =~ 
M p. 1 l. 3-6, p. 20 1.1.2 = OL l. 3 et 1.1.3 = OBI l. 5] et ;=:, m -sd ~der­

rière, à la sui te de ... , après" , p. 2 1. 4 [ cfr. p. 9 1.10 = 82 p. 1 o l. 9, 1.1.1. = 

M p. 1 l. 11 et 1. 1.2 = B l. 2 , p. 23 1. 1.3 = OL l. 1 o , 1. 1.4 = OB1 l. 1 2 et 1. 1.5 = · 

OP1 l. 5, p. 24 1. 2 = OQ4 l. 1, p. 33 1. 9 = TC5 l. 4]. - Le mot s'est conservé 

en copte dans coï T. M. cmï T. , cÀï B. n, do1·sum el dans les prépositions il­

CÀ T. M. B. fi-c€ Akhm. post, contra, C.\-KO>.. T. M. CÀ-KÀ>.. Akhm. extra, etc. 

* s.. ., '\.. \. bi s.c ., '\.. ~ s.. ., '\.. ~ _.__ 
~A Jf'.IJ' ~A~'~ 1\..~ saou, verbe actif: ~garder, conser-

ver, se garder de ... " , r.!.. tt s.J ~} ~ =!...! h -., sazîrou-k sdou­
na-k îdbou-k zasou-k ~ te couchant , garde pour toi ton cœur toi-même" , en 

d'autres termes ~même au harem , ne livre pas ton cœur" , p.1. 1. 7-8 [ cfr. p. 7 

1. 3-5 = S2 p. 1 o l. 4 et 1. 4-6 = l\f p. 1 l. 5 , p. 21. 1. 6 = OBI l. 6- 7 et 1. 7 = 

OQ2 l. 1]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* n 1.. <=>f1 1 n 1.. <=>f1 1 
l' =r A }' u:, l' =r A .. u: sarouîtou, subst. fém. pluriel : ~ murs, mu-

railles" , p. 3 1. 1.4 [ cfr. p. 1.6 1. 9 = S2 p. 1 2 1. 1-2]. - Le mot ne s'est pas con­

servé en copte. 

*r +~~~~~~· r=-- \. +~~ ~~=~~~· r + ~ ~~~~~ 
sakîou, subst. masc. plur. : ~soldats, troupes" , p. 31. 1. [ cfr. p. 1.3 1. 7 = s2 
p. 11 1. 5 et 1. 8 = M p. 2 l. 7• p. 28 1. 1. OB2 l. 4, 1. 4 = OT l. 4, 1. 5 = 

Bibl. d'étude, t. VI. 15 



OQ8 l. 1 et 1. 6 = OC2 l. 1, p. 34 1. 4 = TC5 1. 8]. - Le mot ne s'est pas 

conservé en copte. 

* r 1r). ~· r ir).~~' r 1r). : ~ saqaou' saqou' verbe actif : 

t~unir, réunir, s'unir, rester uni avec ... ')) , n :r 1.. ~ "\.. ==- n \.. .-.. 1.hl ==­
~ ~ , , l' .A.~-Jt 1'.1\ ... , ••• ~ 
~ ~ ........ , saqaou-tou m-samadouîtou ra-J tamaît t~tiens-toi uni à ta clien-

tèle, mais entière')), p. i 1. 4-5 [efr. p. 6 1. 5-7= 82 p. 1 o l. 2 et 1. 6-8 = M p. 1 

l. 3, p. 20 1. H-1.3 = OB 1 l. 4 et pour le sens du passage, voir l'lnt1·oduction , 

p. xv-xvn ]. - Le mot ne s'est pas encore retrouvé en copte. 

1._~ 1._,__.. 
~ ...... 1ln.n.n., ~~ln.n.n. sataOU 1 SanÎtaOU 1 suhst. masc. sing.: t~Cérastell, 

=: } 'Jt. ~ ~ x j ~ ~ ~ ~, !:: :;: , îd1·î-lwu-î maî sabsabou ni-âzdîl 
t~ si hien que je deviens comme la dépouille vide du céraste du soh, p. 2 1. 7-8 

[cfr. p. iO 1. H-p. H 1. 2 = M p. 2 l. 1 , p. 25 1. 5-9 = OQ3 l. 5 ct 1. 6-iO 

= OQ4 l. 4 avec des variantes telles que celles de 82 p. 1 o l. 1 o-p. 11 l. 1 

= p. iO 1. 1.0- p. H 1. i qui donne 0 l X " @ ~ C = "L ' ' 1, ~ 11 " ,__.....=.,,avec~· sa, 
'l L_ __..,__. d ., 'd 3 "V'l.. passe, e ~ r ~ 1 fn.nn_, s mtaoum e OQ l. 5 = p. 25 1. 5-9 et le no. .A a, 

pâ-tâou de OL l. 1 2 = p. 25 1. 3 , où le scribe a confondu ~, sd avec }( ~, 
pd]. - Le mot s'est conservé en copte dans CIT T. oy serpens, basiliscus. 

*1._ "\.. ....... 1_ - ....... 
~ ~ l l l' ~ ~ l l l SaOUÎtOU 1 sulJst. masc. plur. : t~SOl , plancher')), p. 3 1. f4 

[ cfr. p. 1.6 1. 9 = 82 p. 12 l. 2 ] . -Le mot est devenu en copte, par préfixion 

d'un e à la forme du singulier, ecHT T. Akhm. B. M. n pars injerio1·. 

r' ~ saâl1âou, f01·me factitive du verhe '~. â~âou, q. v. p. 6o. 

+ ~, + ~ SOU, pronom masculin de la troisième personne du singulier, sujet et ré­

gime : •• il, lui, le, cela•• , p. 4 1. 2 [ cfr. p. 1.7 1. 3 = 82 p. 1 2 l. 3 où 1\I p. 3 l. 7 
= p. i 7 1. 4 donne r- , sît' en variante de + } , sou] et p. 4 1. ii [cft-. p . 1.8 

1. H = 82 p. 1 2 l. 7]. - + } , sou, devenu atone et réduit à un simple r , 

~, -s, s'est confondu dans la xowr, ramcsside avec le p, ~, -sî, -s , du féminin 

( q. v. p. 11 2); il ne s'est conservé en copte que dans x.oo-c T. Akhm. , x. o-c 

M. JC.)..-c, JC.)..)..-c B. , :::t +}, zdd-sou, zd-s, de x.w, x.e T. M. B. x.oy Akhm. 

dicere , loqui, et dans quelques complexes du même genre. 

* r~· ,\. ~.r ~,~ ~. r ~,\. 21.r,\. ~. r,\. 21 
saouakhaou, soukhaou, soukha, forme factitive de } e , ~ ~, oud­
kluîou, oudlrhd, q. v. 11. 65. 

n ~ • ~ l'<=> ï7ï soukharou, mauvaise orthographe der.,!~ . sakharou (q. v. p. 119), 

qui se rencontre p. 1.2 1. 1.3 = S2 p. 11 l. ~-

+), +: sout, ad\·erbe enclitique: •tainsi , mais ')) , p.21. H [ cfr. p. 1.2 1. i = 82 l)· 1. 1 

l. 2, 1. 2 = M p. 2 l. 4 et 1. 3 = B l. ~, p. 26 1. i = OL 1. 1 3]. - Le mot ne 

s'est pas conservé en copte sous cette fot·me. 

r 1 _:_ saouzouît, souzouît, factitif de 1}, ouzou, q. v. p. 66, avec sens actif: 

t~ transmettre, léguer ')) , ici probablement ttlivrer')), p. 2 l. 1.4 où je l'ai rétabli 

au lieu de r--n~. sdoudzou, soudzou que donnent les textes ramessides; cfr. 

pour l'interprétation du passage, l'Introduction , p. xxvt- xxvnr. 

r ~ ~ saouazou' souazou' et à l'infinitif féminin r ~ _:_ souazouît' 
souzauît, forme facti tive dei\~ , oudzou , avec le sens premier : t~ faire verdir, 

rend re prospère ')) , et le sens second : t~attribuer à . .. , allouer à ... , léguer ')) , 

se rencontre dans nos textes ramessides, p. 1.2 1. iO = 82 p. 11 l. 3, 1. H = M 
p. 2 l. 5 et 1. 1.2 = B l. 6, p. 27 1. 2 = OB1 1. 18, au lieu de la forme la plus 

ancienne r 1..:., saouzouît' de l'article précédent. 

r J * ~ ~ _:_ • r J * ). ~ ~ _:_, r J *). ~ ~ ~ sabaît, subst. fém. : t~ Enseigne-

ment , instruction, doctrine')), p. i 1. i [ cfr. p. 51. i = 82 p. 1 o l. 1, 1. 2 = M p. 1 

l. 1 et note i = S1 l. 1, p. 1.9 1. 3 = OL 1. 1 , 1. 4 = OB1 l. 1, 1. 5 = OQ 1 l. 1 

et 1. 6 = OC1 l. 1 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans csoy Akhm. csw 

T. M. B. T doctrina, m·uditio, disciplina , en transcription grecque u@w (HonA­

POLLON, llim·oglyphica , I , S 36 ); le pluriel est c s).. y€ Akhm. csooye T. et 

CIIWOYI M. 

_.,_ J ~ J \\ @ J -~ --<>- \\ @ ~ b. b. b J':. 17:\ , X ..,.,. _ , X 17:\ , J':. ..,.,. _ , X 17:\ sa 1sa 1, sa sa-
011 .:rr:-11 A011 .:rr:-11 011 

bi, suhst. masc. : da dépouille, la peau morte du serpent (?) ')) , :;: } ::al~~ 
J .... - ~- 1-1-1 A' A k A A b bA A 't' • A " t • h' x ~ - ··· fn.nn_ - , tan- ou-t mat sa sa tnt sa aou-nt-azat t~ s1 ten 
~ \\ ...... ~ 

15 . 
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que je devins comme la dépouille du céraste du sob, p. 2 1. 7-8 [ cfr. p. iO 1. iO 

-p. H 1. i = 82 p. 10 l. 10 - p. 11 l. 1, p. 25 1. 3 = OL l. 12' 1. 4 = OB1 

l. 14, 1. 5-9= OQ3 l. 5 et 1. 6-iO = OQ4 l. 3-4 ]. -Le moL ne devait pas être un 

terme d'usage courant, car le scribe de lVI p. 2 l. 1-2 = p. iO 1. H-p. H 1. 2, 

qui semble avoir écrit avec plus de soin que les autres, l'omet, probablement 

comme inutile : la leçon tt afin que je devinsse comme le céraste du sob, lui a 

paru offrir un sens suffisamment clair pour qu'il crût préférable de supprimer 

X J ~, sabsabî, dont la signification lui échappait. Le mot est-il masculin ou 

féminin? Tous les textes qui l'ont gardé lui prêtent la forme masculine "A J .;.._ 
<R>, sabsabî, à l'exception de OQ3 l. 5 = p. 25 1. 5, qui le met au féminin x 
J ~ ~, sabsabit, et d'autre part deux des Ostraca sur quatre OL l. 12 =p. 251. 3 

et OB1 l. 1 4 = p. 251.4, emploient derrière lui la particule de relation féminine 

~. nît, où les autres se servent du masculin,__.,, nî; si l'on songe qu'à cette épo­

que le- t féminin, amui dans la prononciation, disparaissait souvent dans l'écri­

ture et que le langage ramesside use de::, nîtî, aux deux genres, où le langage 

antérieur observait d'ordinaire la distinction du masculin et du féminin, on en arri­

vera à penser que la présence de':", nît, dans les Ostraca , est la substitution 

machinale d'une forme plus moderne à une forme qui sentait déjà l'archaïsme, 

par suite que le mot est masculin et que X J ~ ~, sabsabî, est la leçon origi­

nale. Comme c'est un ébra~ Àey6t-tevov jusqu'à présent, le sens ne peut pas en être 

déterminé avec certitude. Tenant compte de l'ensemble du passage, on en vient à 

penser qu'il peuL désigner la peau morte du serpent, celle qu'il dépouille pour 

faire peau neuve : les enne~is font circuler des bruits mauvais et complotent 

contre le Pharaon, si hien qu'il devient aussi impuissant et aussi méprisable què 

l'est la dépouille vide du céraste. Comme la peau morte a l'apparence du serpent 

sans en avoir la force, il n'avait plus que l'apparence d'un roi sans la réalité. 

sa pou, sap, suhst. masc.: tt fois, vicissitude, cas, occasion, con di ti on,, @, sapou-
u 

sanou tt deux fois, bis ., , employé, comme dans le mot x J ..;;._ <R>, q. v. supra, pour 

marquer la réduplication du thème ·z-J, sabî, sabou, le tout devant se prononcer 

sabsabî et non sabî sapou-sanou. Suivi d'un adjectif, il forme des composés de 

sens abstrait,~~ ~l f, sapou-mârou tt condition prospère, chance, succès., , 

p. 2 1. i2 [ cfr. p. 12 1. 4 = 82 p. 11 l. 2, l. 5 = lVI l)· 2 l. 4 et l. 6 = B l. 5, 

p. 26 1. 4 = OB 1 l. 17 ]. Enfin il se rencontre chez notre auteur, dans la phrase =!. 2: r-~ ,__., ~ .-,.. 6 ~ ·*·' ané-k!taparou maîtît-sît sapou nî-îd­
rît îdr-qdndnou tt rien de pareil ne se produisit au cas de jouer les héros, dans 

le temps où agissaient les héros, au temps des héros", p. 3 1. 4-5 [ cfr. p. i4 1. 4-7 .) 
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= 82 p. 1 1 l. 6, 1. 5-8 = lVI p. 2 l. 9 et 1. 6-9 = B l. 8, p. 30 1. i = OB2 R l. 3] , 

que j'ai rétablie p. 4 1. 9-10 dans un endroit où le texte de 82 p. 1 2 1. 6-7 = 

p. i8 1. 7 est certainement corrompu, cfr. introduction, p. XLlll-XLIV. - Le mot 

s'est conservé en copte sous la forme cÀn Akhm. B. con T. M. vices. 

*r · ~ r~ ~ r~ ..,_ , ~ , , sapakhrourou, verbe factitif dérivé de <==~ .1\, 
~.1':.. ~- .1':.. => 

pakltrourou, tt faire circuler, répandre", p. 2 1. 6 [ cfr. p. iO 1. 7- iO = 82 p. 1 o 

l. 1 o , 1. 8-H = lVI p. 2 1. 1 et 1. 9-12 = B l. 3 , p. 24 l. 11 = OL 1. 11 et 1. 12 

= OB1 l. 1 4 , p. 25 1. 1 = OQ3 1. 4 et 1. 2 = OQ'• l. 3, p. 33 1. 12 = TC5 l. 6 ]. 

- Le mot ne s'est pas conservê en copte. Il est employé pour les circulaires 

administratives' ainsi dans le décl'et d'Ouazkarîya publié par W eill = r ~ f 
1-x, îdrî-na-k sapakhrourou ouzou poun tt fai s circuler, répandre ce décret" . 

r ~ saf, suhst. masc. : tt hier., , p. 2 1. 3 [ cfr. p. 9 1. 7 = 82 p. 1 o 1. 8, 1. 8 = M p. 1 

l. 11 et 1. 9 = B l. 2 , p. 23 1. H = OBt l. 11 et l. 12 = OP1 l. 4 , p. 33 l. 8 = 

TC5 l. 3]. - Le mot s'est conservé en copte dans o.ll M., N-C.\ll T . .M. , r:i -CÀR 

T. , N-C€'-l B. heri. 

n!!! , nMMM~~M•+ samankhou,et al'infiuitiffémininn!! - samankhit, 
l'~ 1" l' /WNWoo\ ___.__ l' e') 1" ___.__ 

forme factitive du verbe ~ ~, mankhou trperfectionner, achever, restaurer, 

rétablir" , p. 4 1. 10 [ cfr. p. 18 1. 7 = 82 p. 12 l. 7 et l. 8 = M p. 3 l. 1 2]. - · 

Le mot ne s'est pas encore rencontré dans le copte. 

r ~ ~ samakhou' samkhou' forme factitive' avec inversion des deux radicales, 

. du verbe I'D~ ~, khamou , khomou ) q. v. p.1 og-1t o. 

r~~~~· r~:--:j)~~, r~:--:.'f. samadîtî, samadouîtou, 
suhst. fém. : tt la mes née , la clientèle , du pharaon ou des riches particuliers, 

tant à la ville qu'à la campagne , p.1 1. 4 [ cfr. p. 6 1. 5 = 82 p. 1 o l. 2 et l. 6 = 

lV[ p. 1 l. 3 , p. 20 1. H = OB1 l. 4 , et pour le sens technique, l'lntr.oduction , p. xvt­

xvn ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

1:;:" .iC san ou, san, son, subst. masc. : rdrère.,, p. 1 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = 82 p. 1 o l. 3 

et 1. iO = M p. 1 l. 4, p. 21 1. 2 = OB1 l. 5 ]. - Le mot s'est conservé en copte 



dans CÂN Akhm. B. coN T. M. n jratiJ'I', au féminin C<DN€ T. T, C<DNJ M. B. , 

f, au pluriel CNÂY T. CNHY T. B. Akhm., CNHoy M. B. 

r ~ SOUllOU 1 SOUll 1 Sen 1 et à partir du second âge thébain, Se, sé, pt'Onom suf­

fixe de la troisième personne du pluriel : ~~ eux, elles,, p. 1 1. 6 [ cfr. p. 6 1. 9 = 

S2 p. 10 1. 3' 1. 10 = M p. 1. l. 4 et note 7 = S1 l. 3' p . 21 1. 2 = OBI l. 5]' 
p. 3 1. 3 [ cfr. p. 14 1. 1 = S2 p. 1.1 1. 6, 1. 2 = lVI p. 2 l. 9 et 1. 3 = B l. 8, p. 29 

1. 10 = OC2 l. 2] et p. 4 1. 5 [ cfr. p. 17 1. 9 = S2 p. 1 2 1. ft et 1. 10 = M p. 3 

l. 8-g].- Le mot ne s'est pas conservé en copte comme pronom suffixe. 

Il sanaou, snaou, nom et adjectif numéral :~deux, second, deuxième 11 , n'est employé 

. ici q~dans l'expression qj>, sapou sanaou ~deux fois, bis.,.,, q. v. p. 116-1 q, 

s. v. • ~ · sapou. - Le mot s'est conservé en copte dans CNÂY T. M., cNey 

Aklun., CNO T. Akhm., au féminin ëi'ITü, C€NT€ T. ctwy+ M. duo. 

( Î r :_=-=)' ( 0 Î r = =) J f 1 r Sanouasrît, ici le premier des Pharaons 

de la xne dynastie qui porte ce nom, p. 4 1. 3 [ cfr. p. 17 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 3 ' 

et pour le rôle historique du personnage , l'Introduction, p. xLv-xL vu]. 

r T sanabou, adjectif: ~sain. en bon état", ne se rencontre ici que sous sa forme 

abrégée r , dans le titre~ 1 r, ânalchou, ouzdou, sanabou, des Pharaons, q. v. 
p. 5g, s. v.~~, ânakhou. 

+=RJ~. rr++nJ J~!sananou, sanounou, subst. 

mase. plur. : ~image, portrait, statue,, et par suite ~copie, transcription, 

rescrit,, p. 1 1. 13 [ cfr. p. 8 1. 9 = S2 p. 1 o l. 7 et 1. 10 = M p. 1 l. 9 , p. 22 

1. 10 = OL l. 8, 1. H = OB1 l. 1 o et 1. 12 = OP1 l. 1, p. 33 1. 6 = TC5 l. 1 , 

et, pour le sens possible du passage oi1 le mot se rencontre , l'lnt?'oduction, 

p. xix-xx]. - Le mot ne s'est pas encore rencontré dans le copte. 

* (~]' ( 0 r-:. ~] J f 1 r' ( 0 r;:.-;-,) SaQatpîabourîya, prénom du 

premier des Ameneml.1aît de la XHe dynastie, p. 1 1. 1 [ cf'r. p. 5 1. 1 = s2 p. 1 0 ) 
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l. 1 ct 1. 2 = M p. 1 l. 1, p. 19 1. 4 = OB 1 l. 1 et 1. 6 = OC 1 l. 2 , et, pour le 

rôle historique du personnage, l'Introduction' p. XLV-XLVII]. - Le verbe r ::. ' 

sa/:wtpou , que ce nom renferme, est le factitif du verbe ~atpou , lwtpou , q. v. , 

P· XLV-XLIX. 

J=1l sakhou, subst. masc. : ~~ scribe,, ne se rencontre ici que dans l'explicit de S2 p. 12 

l. 8 = p. 19 1. 1-2, dans les titres des personnages auxquels la copie de ces 

Enseignements appartenait; cfr. lnt1·oduction, p. II. - Le mot s'est conservé en 

copte dans CÂ2 T. n , CÂ~ M. nr scriba, doctor, magister. 

r, ~ '1l' r, ~~peut se lire sakhdott ' et l'on pourrait alors songer au verbe 

qui signifie ~se rappeler, rappeler, , p. 13 1. 13 = 82 p. 11 l. 6, p. 291. 5 = OB2 

R l. 1, 1. 6 = OP2 l. 3 et 1. 7 = OP3 L 2 et 1. 9 = OQ8 l. 3], mais le contexte ct les 

variantes des autres manuscrits rendent plus probable que c'est ici une forme 

condensée de r }~,~~. soukhdou, q. v. p. 65, s. v. }~ , ~ ~::d. 
oukhdou. L'ou } ' qui suit le r . sa' factitif a été supprimé dans l'écriture, 

selon un usage fréquent aux temps memphiles et sous le premier empi re thé­

bain; r ~ ~ ~ semit donc une écriture défective pour r}, ~~.comme 
r r ~, pour r} r ~, SOUdskhOlf, r 1 ~A, pour r ) 1 ~ ~, SOUzdOU, et ainsi 

de suite. Il est probable que le déterminatif~ a été substitué à ~ par l'er­

reur de scribes qui, trouvant dans de vieux manuscrits l'orthographe r ~ ~ ~ 
ct ne la comprenant plus , ont pensé qu'il s'agissait ici du verbe r ~ ~ ~' 
salchdou ~~ se rappeler11 . 

r.!.. ·sakhparou, verlJe actif: ~ fair·e être, produire, 

khaparou ~~exister, êtrc11, q. v. p. 107-109 . 

créer, , forme factitive de 111 , = 

, ---- sakharou, soukharou, subst. masc. plur. : ~plans, des-r e ---- r ~ e ~ 
-=::-1 1 1 ~1 1 1 

seins , aff'aires, condition , état•' , p. 2 1.14-15 [cfr. p.12 1.13 = S2 ll· 1 1 l. ft, 
1. 14 = M p. 2 1. 6 et 1. 15 = B l. 6, p. 27 1. 7 = OB1 l. 1 9 et 1. 8 = OB2 l. 2 ]. 

-- Le mot ne s'est pas retrouvé en copte. 

r-;; t' r-;; ~:: SakhakarOU 1 verbe actif : ltOrner, décorer11, forme factitive de 

:EtC, khakarou ,. q. v. p. 111. 



r- sît ~lui, elle,, forme atone du pronom féminin de la troisième personne du singulier, 

q. v. p. 11 2 , s. v. r -s' -sî. 

,~ r _ ~ 0 ___,, ~ U ;,..__, sa. tou, et à l'infinitif féminin r: ~ -=;,..__, satît, verbe actif: ~tancer une flèche, darder, lancern, et ici -tdancer de l'eau, arrosern, p. 1 1. 13 [ cfr. p. 8 l. 7 = 82 p. 1 o l. 7 et l. 8 = M 

p. 1 l. 8-g ]. - Le mot s'est conservé en copte, dans c.11. T, ceT M. B. et au dérivé 

de l'infinitif féminin, CITE 1'. ctf M.jacere, projicere. 

* n -, 1... 1... • ' n -, 1... ~ • ' n ,-1... ~ '""'@-- ~ sa ta ou' subst. masc. pl ur. : t( sa-l' .1\..~. 1 1 l' .1\.. 1 1 1 l' .1\.. ..A. 1 1 1 
letés, orduresn, p1·is ici en métaphore pour exprimer l'état d'~humiliationn et d-e 

~détressen où la révolt~ avait réduit le Pharaon, ~::: p; ~ } , ~, ~ !_ ~ } 
~ ~ 0 ~ =) ~. mâ-k sâtâou-î khaparou aou-î mé-khamou-lwu-î ~ or 
mes saletés, ma détresse honteuse survint , sans que j'en eusse consciencen , 

p. 2 l. 12-13 [ cfr. p. 12 1. 7 = 82 p. 11 l. 3 el l. 8 = M p. 2 l. 5, p. 26 1. 5-9 = 

OL l. 1 b., 1. 6-1.0 = OB1 l. 18 et l. 7-1.1 = OB2 l. 1]. - Le mot s'est conservé en 

copte dans CJ..T 1'. M. CHT, coT 1'. ne stercus, jimus. 

n + 1... )~J + •l...lJiJ......._., + •1...l~J ......... Satatîou, 
l' .t. JI\: l1 1 •' t • ~ • • • t "~ 1 1 1 

Saatîou, subst. masc. plut'. : ~les Bédouinsn, litt. : (des archers", p. 31. 1.2-

13 [ cfr. p. 16 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 1 et l. 6 _ M p. 3 l. 3, p. 32 l. H = OP2 l. 7 ]. 

-Le mot dérive de la racine r _ 'f S........, , sâtou, q. v. au haut de cette page. 

.A~' .A~~ sazamou, sadamou, satamou, verbe actif: ~écouter, entendre", 

p. 11. 3 [ cfr. p. 6 1. 1-3 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 l. 5 = 01 l. 2 

et l. 6 =OB II. 3], p. 21. 1. [ cfr. p. 9 1. 4 = 82 p. 1 o 1. 8 et 1. 5 = lVI p. 1 1. 1 o, 

p. 231. 6 = OP1 1. 2, avec les variantes qui sont notées dans l'lntl·oduction, p. xx­

XXI J et p. 2 1. 13 [ cfr. p. 1.2 1. 10 = 82 p. 11 l. 3, 1. 11 = M p. 2 l. 5 et 1. 1.2 = 

B l. 5, p. 26 1. 9 = 01 l. 16, 1. 10 = OB1 l. 1 8, 1. 11 = OB2 l. 1 et 1. 12 = OP2 

l. 1 ]. Ainsi qu'il a été dit plus haut p. 88 B s. v. --.,na- né- ni 3, -A~, saza­
mou, peut introduire son régime direct par l'entremise de la particule ,_.., na, 
comme c'est le cas avec la plupart des verbes qui expriment une action des 

sens. - Le mot s'est conservé en copte à la forme cwT~1€ Akhm., dérivée de 

l'infinitif féminin -A~, satamît, satmî, sdtmî, et à Ia forme simple con-"M 

1'. B. C<DT€M M. CJ..T€M B. audire, obedire, exaudire. 

r ~ H sazarou, sazîrou, verbe neutre = ~se coucher, passer la nuit, do l'mir, , 

p. 1 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 3 = 82 p. 1 o l. b. et. l. 4 = M p. 1 l. 5, p. 21. l. 5 = 01 l. 4, 
1. 6 = OB 1 l. 6 et 1. 7 = OQ2 l. 1] et p. 2 1. 5 [ cfr. p. 10 l. 4 = 82 p. 1 o l. 9, 1. 5 

= M p. 1 l. 11 et l. 6 = B l. 2, p. 24 l. 4 = OB 1 1. 13 et l. 5 = OQ3 l. 1 ]. -

Le mot s'est conservé en copte, avec chute de -=> , ra, final et chuintement 

de p, sâ, initial à la rencontre de t, dans O)TO , O)T€ M. cubare , ]J!'ocumbere 
]acere. 

n ~ sazadou, verbe actif, forme factitive en p, sa, initial de~. zâdou ~diren , 1'-t 
q.v. p. 137-t38. 

IWI ~ ~ shaâ, verbe actif: ~commencer" , p. 21. 6 [ cfr. p.10 1. 7 = 82 p. 10 l. 1 o , 

1. 8 = M p. 1 1. t 2 et 1. 9 = B l. 3] et p. 4 1. 8 [ cfr. p. 1.81. 3 = 82 p. 1 2 l. 6]. 
- Le mot s'es't conservé en copte dans le l!)J..- des mots n-u;J..-tviiCt M. n-0).11.­

Mtce 1'. p1·ùnogenitus, n-<1).!1.-CWNT 1'. p!·itno!'(lialis. 

~) ~. ~~ ~ shaou, shôou, shou, verbe neutre : ~être vide de ... , être privé 

de ... " • +) ~} ~ ~.!. ._., sout shâou mé-/:ulra-k t( lui, il est vide, privé 

de ta face,, en d'autres termes ~il est privé de tes faveurs", p. 4 1. 3 [ cfr. p. 17 

1. 3-5 = 82 p. 12 l. 3 et 1. 4-6 = M p. 3 l. 7 ]. - Le mot s'est conservé en copte 

sous les formes o;oyw M. u;oyo T. evacuare se, vacuum redde1·e, el O)Oy€tT 

1'. M. , O)OY tT Akhm. M. v anus esse, vacuus esse, in anis esse , cette dernière dé-

rivée de ~ ) ~ j ~, shâouîtî. 

* ~)~Ji. ~~~~li· ~:~::Jt.~:~~ 
shouaou, suhst. masc. : ~pauvre, malheureuu, p. 1. 1. 9 [ cfr. p. 7 l. 7 = 82 

p. 1 o l. 5_, 1. 8 = M p. 1 l. 6 et note 7 = 81 l. 4, p. 21 1. 11. = OL l. 5, 1. 12 = 

OB 1 l. 7 et l. 1.3 = OQ2 l. 2-3; cfr. Glossaire , p. 3 6, pour l'interprétation de l'or­

thographe = Gl ~ ~ ~!::~. shâouou-na-î]. - Le mot ne s'est pas 
conservé en copte. 

Bibl. d'étude, t. VI. 

'1 
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~)~~). ~ 1, ~~~~~ 1~, ~~~t ~ 1 shaouîou, shouîou, subst. masc. plur.: 

nom d'une plante indéterminée, qui, d'après le contexte, devait avoir une ap­

parence sale et grossière; je l'ai rendu d'une manière générale par tt mauvaise 

herben, tthalfahn, faute de pouvoir en déterminer l'espèce de façon plus précise, 

p. 1. 1. 1.2 [ cfr. p. 8 1. 5 = 82 p. 1 o l. 6 , 1. 6 = M p. 1 l. 8 et note 7 = S1 l. 5, 

p. 22 1. 8 = OL l. 7 et 1. 9 = OBI l. 9 ]. - Le mot ne s'est pas e.ncore rencon­

tré en copte. 

~ r .1\.' ~ r ~ shamasou' shamsou' shomsou' et à l'infinitif féminin~ r..,;: 
shamasît, shamsît, verbe actif: ttsuivren, p.2 1.6 [cfr. p.1.0 1.7 = 82 

p. 1 o 1. 1 o, 1. 8 = M p. 2 l. 1, et 1. 9 = B l. 3, p. 24 1. 1.1 = OL l. 11 et 1. 1.2 

= OBI 1. 13, mais mutilé dans les deux ~as, p. 33 1. 1.1. = TC5 l. 5 ]. - Lè 

mot s'est conservé en copte au sens secondaire de ttservirn, dans U)MU)€ T. 

Akhm. U)€MU)€ T., (I)€M(I)J M. U)HMU)I B.l!Ml!€ Akhm., ministrare, se~'Vire. 

~~;. shamît, shemît, infinitif féminin de '3'f'\ ../";., shemou, verbe neutre: tt aller, 

marcher'', p. 3 1.1.3 [dr. p.1.6 1. 5 = S2 p. 12 l. 1, p. 32 1.1.1. = OP2 l. 7] et 

p. 41. 3 [ cfr. p. 1. 7 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 4 ]. -Le mot s'est conservé en copte dans 

U)€ .M., U)€1 T., U)H B. , ire, venire, dérivé de la forme '3'f' , shdî , sans\, mé, . 
final. 

~~~·/] 1~1 • ~~~-~t~1 , ~~~-f~.Jt. shanouîtou, 
suhst. fém. pl ur. : A 1 ~ ~ ~ ~ .Jf 1 , [A J 1 ~ ~ -lW ~ •'*•, shandtîou, subst. 
masc. pl ur. : tt les courtisans, la cour", litt.: des gens du ce rel en, ceux qui font 

cercle autour d'un haut personnage, p. 2 1. 1.3-1.4 [ cfr. p. 1.2 1. 1.0 = 82 p . 1 1 

l. 3, 1. 1.1. = M p. 2 l. 5 et 1. 1.2 = Bi. 5-6, p. 26 1. 1.0-p. 27 1. 2 = OB1 l. 18, 
p. 26 1.1.1. - p. 271.3 = OB2 l. t et p. 26 1. 1.2-p. 27 1. 4 = OP2 l. 1 , p. 34 

l. 9 = TC5. -Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

* • • 
~..:.---J' ~~ shasapou, shsapou, shsopou, verbe actif: ttSaisir, pren-

d . . • --* • -i"--+ h ' ren, et par suite ttrecevoirn, ~ v~- ~ , s sanou-na-t 
~ . .w:,_,., .... * ... <=>1 r 

ounouît nît nafar-îdbou tt j'ai pris une heure de délassementn , p. 2 1. 4-5 [ cfr. 

p . 1.0 1. 1. = 82 p. 1 o l. 9, 1. 2 = M p. 1 l. 11-1 2 et 1. 3 = B l. 2, p. 231. 1.3-p. 24 

1. 3 = OL l. 1 o, p. 23 1. 1.4-p. 241. 4 = OBIL 12, p. 24 1. 1.-5 = OQ3 l. 1-2 , 
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p. 331.1.0= TC5 l. 5]; .l_~~~~ r ~ ~} :7;\:;_ ~, aréshsa­
pou-na-î dsou khdâottou mé-douît-î tt si j'avais pris aussitôt les armes dans ma 

mainn, p. 21.9-1.0 [ cfr. p.H 1. 7-1.0 = 82 p. 1 1 l. 1-2 , 1. 8-1.1. = M p. 2 l. 3 et 

1. 9-1.2 = B l. 4]. ~ Le mot se rencontre en copte sous la forme (J)IDn T. Akhm. 

.M. B. u_p.n B. U)€n T. M. accipere, sumere, recipere. 

* ~bi, ~ ~, ~--... shadou, shodou, verbe actif : tt enlever, tirer de .. . , 
~·!J ~ ~~ - ' 

extrairen, ici tt opérer, suscitern, ~ ~} ~ ~ ~ ~ ,_, 1J ~ •'*•' ane-aon 
shadou-tou khdnanou tt est-ce qu'ont été opérés, suscités des rebelles?n, p. 3 

1.1. [ cfr. p . 1.3 1. 7-1.0 = 82 p. 11 l. 5, 1. 8-1.1. = M p. 2 1. 7 et 1. 9-1.2 =B l. 7• 

p. 28 1.1.-7 = OB2 l. 4-5, 1. 5-1.1. = OQ8 l. 1 . et 1. 6-1.2 = OC2 l. 1, p. 34 1. 4 = 

TC5 l. 9 ]. - Le mot s'est conservé en copte dans un de ses sens secondaires 

UJIT€ T. U)l+ M. exige~·e, repetere pretium, dérivé de l'infinitif féminin ~ ~. 

lJ ~ J ~ ~ gabouît, subst. fém.: tt brasn, ne se rencontre ici que dans le nom du 

scri;e \de la double maison blanche .. ~ ~ ~ lJ ~ j ~ :. ~ ~, Qdgdbouît, 
lit.t. : tt Haut-en-bras, Haut-brasn, p.1.9 1. 1.-2 = 82 p. 1 2, l. 8. - Le mot 

s'est conservé en copte dans <>R.\€1, <>R.\Ï Akhm., <> RO I n, <>KO€ ïN T. x.. <Pol 

M. n 1 brachium, brachia. 

* r!Jf \_, r!Jf ~ ~ ga mou, gimou, verbe actif : tt trouvel'll : 15 \ 'i' ~ ~ :::' 
~ • } , gdmou-na-î ~ounî-ra-~arou pou tt je trouvai que c'était un combab, 

p. 2 1. 8-9 [ cfr. p. 1.1. 1. 4 = 82 p. 11 l. 1 , 1. 5 = M p. 2 l. 2 et 1. 6 = B l. 4, 

p. 251.1.2 = OBII. t5].- Le mot s'est conservé en copte dans mMJ B. , X..IMI 

M. et dansô'N,61N€ T. Akhm., invenire, dérivant <>N de la forme nue 15\, 

gdmou et mMJ, X..IM€ de la forme féminine ,-5\, gdmît; comme il paraît 

difficile d'expliquer le changement de \ m en,_, n dans cette position, il 

faut peut-être supposer qü;une forme ~ ~ , gdnou tt trou vern, exista à côté de 

gdmou. 

d \.1 ~, r!Jf \ ~ ~ gamaQOU, gamQOU, verbe actif: tt apercevoir, voir , 

contemplern, :: ~' ,-5 ~ ~ =· mardîti-î ~ar gam~ou-na-k tt mes yeux 
t'aperçoivent, te contemplentn , p. 4 1. 4 [ cfr. p. 1. 7 1. 7 = 82 p. 1 2 l. 4 et 1. 8 

t6 . 



= M p. 3 1. 8 avec des variantes qui ont été indiquées · dans l'Intl'oduction, p. XLI­

XLII].- Le mot ne s'est pas retrouvé en copte. 

ZJ 8 T ZJ 8 7"' ZJ 8 7"' · ·h · ·h · 
<=> R !' ' <=> R • 0 1' <=> R \\ 0 1 gara. ou, gara . , suhst. masc. : ~t la nmtn, 

.c:=. 

p. 21. 1.1. [ cfr. p. 1.2 1. 1. = 82 p. 11 l. '2, 1. 2 = M p. 2 1. 4 et 1. 3 = B 1. 5, p. 26 

1. 2-4 = OB1 1. 17 ]. -Le mot s'est conservé en copte dans <'>wrï, <>wrÀz 1'. oy 

ex.wj'ï x.wj'ï (dans NX.wj'ïnoctu) llf. m,nox. -

, .c:=.1 gaS OU 1 subst. masc. : tt CÔté", dans la locution = ~, ra-gdsou tt à côté 

de .. . , près de ... 11 , ~ ~ \.. ~ ::..ill A......J n ,._,., ,_,., • 1.. l.. "' :, ra-gdsou 
1 tâ ·:: .J\ .1\ 1 1 1 ... ,. 1 1 1 ~ , J\. Jt !J. 1 

lwunamarnît ddit-sounou-na-k îdou trà côlé du peuple qui t'acclamen, p . 41. 5 

[ cfr. p. 1.7 1.9-1.1. = 82 p. 12 1. 4-5 avec des fautes qui ont été corrigées dans 

l'lntl'oduction, p.XLn]; ?!.1_, ra-gdsou ~amouj ttauprès de Sa Majestén, 

tt en comparaison de Sa Majestén, p. 41. 1.1. [ cfr. p. 1.8 1.1.1. = 82 p. 1 2 1. 7; cfr. 

lnttoduction, p. XLV]. -Le mot s'est peut-être conservé en copte dans 6'0c, <>•c 

T. x. oc, x.ec M. dimidium, le côté d'une chose qui se divise en deux côtés égaux. 

~ 

~ -ek, \\ -ki, pronom de la seconde personne du singulier masculin : tt tu, tc, 

loin : 

1" Avec les noms : !...! , îdbou-lc tt ton cœurn, p. 1. 1. 6 [ cfr. p. 6 l. 9 = S2 p. 1 0 

l. 3 et 1. 1.0 == M p. 1 l. 4, p. 21. 1. 2 = OB1 l. 5] et p. 4 1. 7 [ cfr. p. 1. 7 1. 1.3 

= 82 p. 12 l. 5 ]; !...! h ._., îdbou-k zasou-k ttton cœur, toi-mêmen, p. 1. 1. 8 

[ cfr. p. 7 1. 3-5 = 82 p. 1 o L 4 et 1. 4-6 = M p. 1 l. 5, p . 21. 1. 6 = OBI l. 6-7 ct 

1. 7 = OQ2 l. 1]; r ~ ~, sakharou~k tt tes desseinsn, p. 2 1. 14-1.5 [ cfr. p. 12 

1. 1.4 = M p. 2 l. 6 .et 1. 1.5 = B l. 6, p. 271. 7 = OBI l. 19 et 1. 8 = OB2 l. 2]; 

~' ~arou-k ttta facen, p. 41. 3[cfr. p.1.7 1. 3-5 = 82 p. 12 1. 3 ]; :::: ~ ~ _,, 

radî-k tt tes deux piedsn, p. 4 1. 3 [ cfr. p. 1. 7 1. 5 = 82 p. 1 2 l. 4]; :..:, , par01t­
k tt la maison n, p. 4 1. 1.0 [ cfr. p. 1.81. 1.0 = M p. 3 l. 1 2 ]. En plus de ces exem­

ples qui figuraient authentiquement dans l'archétype, les manuscrits rames­

sides nous fournissent des exemples du pronom ---k, inséré dans le texte à 
la place d'autres pronoms, et dans des endroits où il n'était pas nécessaire : UJ 
~ ~, qdsanouît-lc tt tes infortunesn , p . 7 1, 5 = 82 p. 1 o l. 4-5 et note 6 = 

8 1 l. 4, p. 21. 1. 1.0 = OQ2 l. 2 ,· !:::'- ~-., nazasouîtou-k des vassaux 11 
-\ \1 Il , ' 
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p . 1.3 1. 13 = 82 p. 11 L 6; .-.... _.. , rnardîtî-kî tt tes deux yeux" , p.1.7 1. 7 = 
~" 

82 p. 121. 4.Pourleséchang-es de---k , -/cî, avec ~- kou-î, voir p. 127-

128, s. v. _tl-kou-î. 

2" Avec les verbes: A. Comme sujet: a. - directement,~ ,.:J ~ :::, nasottitî-k 
tt tu règnesn, p . 1. L 3 [ cfr. p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2, 1. 4 = M p. 1 l. 2 et note 2 

= s~ l. 2, p. 20 1. 8 = 01 l. 2 et 1. 9 = OB1 l. 3] et p. 4 1. 9 [ cfr. p. 1.8 1. 5 = 

82 p. 1 2 l. 6, avec des corrections indiquées dans l'lnt1·oduction, p. XL Ill ] ; 7 _. 
~ ~:::, ~aqouî-k tt tu régentes" , p. 1. 1. 3 [ cfr. p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2, 1. 4 = 

M p. 1 l. 2 et note 3 = 81 l. 2, p. 20 1. 8 = OL l. 2 et 1. 9 = OBI l. 4 ] ; =:, 
îdrou-k tt tu fais, tu agisn, p. 1. 1. 3 [ cfr. p. 61. 3 = 82 p. 1 o l. 2 ct 1. 4 = M 

p. 1 L 3, p. 201.9 = OBII. 4 ]; r.!.. H -, sazirou-k ttte couchantn ' p. 1 

1. 7 [ cfr. p. 7 1. 4 = 1\J p. 1 l. 5]; ~ ~ ~ _.., â(Ldott-k ~t tu coml)atsn , p. 41. 1.0 

[ cfr. p. 1.8 1. 9 = 82 p. 12 l. 7 dont le texte a été corrigé dans l'Introduction, 

p. XLIV]; :!: , rakhou-k tt tu connaisn, p. 4 1. 1.0 [ cfr. p. 18 1. 9 = S2 l)· 1 2 l. 7 

dont le texte a été corrigé dans l'Introduction, p. XLI V] ; b. - au passé , avec 

,_,.,,na, né, in tercalé ~}~=:. ouâou-na-k ttlu as été seuln , p.i 1.6 

[ cfr. p. 6 1. 9 = 82 p. 1 o i. 3, p. 21. 1. 2 = OB1 l. 5 ]; - B. Comme régime in­

direct avec - , na, né, =:, na-k ttà toin , :::J.j ~ =· zadîtî-na-k ttce qui 

t'est ditn , p. 1. 1. 3 [ cfr. p. 6 1. 3 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 4 = lVI p. 1 l. 2, p. 20 

1. 6-8 = OL l. 2 et 1. 7-9 = OB1 l. 3 1; ~ r .!_ =, rné-sakhparou-na-k rr ne te 

crée pasn, p. 1. 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 1. = 82 p. 1 o l. 3-4 et 1. 2 = M p. 1 l. 4- 5, p. 21 

1. 3 = OL l. 4 et 1. 4 = OBI l. 6 ]; \J ~} ~ = i,: h ._., sdou-na-k 
îdbou-k zasou-k tt garde- toi ton cœur, toi-même", p. 1 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 3-5 = 82 

p. 10 l. 4 et 1. 4-6 = M p. 1 l. 5' p. 21 1. 6 = OB1 l. 6-7 et 1. 7 = OQ2 l. 1]; r 
il,~ jo~=:, saouazou-tou-î-na-k ~tje t'étais livrén , p. 2 1.1.4 [cfr. p. 1.2 1.1.0 

= 82 p. 1 1 l. 3, 1. 1.1. = M p. 2 l. 5 et l1.2 = B l. 6]; ~ r ;-;: = ~ ~ \ À l, 
daît-sounou-na-k îdou ~tqui t'acclamenl", p. 41.5 [ cfr. p.1.7 1. 9-1.1. = 82 p. 1 2 

l. 4-5 et 1. 1.0-1.2 =lVI p. 3 l. 9]; = ~ ~ ~ =, tdîsou-î-na-k tt je le règle 

pour toi" , p. 4 1. 6 [ cfr. p. 1.7 1. 1.1. = 82 p. 12 l. 5 ]; Iliil ~ ~ = "' ~ ";}' 
f!, shdâ-na-k hdnou ~tl es adorations ont commencé pour toi", p . 4 1. 8 [ cfr. 

p. 1.8 1. 3 . 82 p. 1 2 l. 6 ]. Les scribes de l'i1ge ramesside ont introduit celte 

forme dans un passage au moins qui ne la comportai t pas : J... f ~ ~ 
U ._, ""'- __,_ :== '1 :----: ""'- ,_,.,, ané oudnmou-kdou îdrî-tdîsouît-na-k tt c'est le 
lllt.W: . ~..Ll....-_iC~ 
serviteur qui fut. le fauteur de rébellion contre toin, p. 81. 1 = 82 p. 1 o l. 5. -

C. Comme rég-ime indirect avec ,_,.,, na, des verbes qui exprimen t une action 

des sens : ::=: ~ ~-~ ~ ~ =, rnardîtî-î ~ar gam~ou-na-k tt me3 deux yeux le 
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voient", p. 4 1. 4 [ cfr. p. 17 1. 7 = 82 p. 12 l. 4, avec des corrections qui ont 

été indiquées dans l'Introduction, p. XLI-XLII]. 

3o Avec les prépositions : ~ = Jt, ~enà-î ~avec moi, , p. 27 1. 5 = OT 1. 3 en 

variante de ~ ~, ~enâ-k ~avec toi" , p. 2 l. 14 [ cfr. p. 12 1. 13 = 52 p. 1 1 l. 3, 

1. 14 = M p. 2 l. 5 et 1. 15 = B l. 6, p. 27 1. 3 = OB2 l. 2 ]. 

Ce pronom s'est conservé en copte dans -K T. Akhm. M. B. et parfois -r- surtout 

derrière -N , tu, te, tibi. 

U1 ka, kaî, et au pluriel U _,..._ ka ou subst. masc. : ~ le double, les doubles, 
1 1 1 1 ' . ' 

qui n'ont rien de commun avec le genius des Latins et le ~alt-twv des Grecs, p. 18 

l. 11 = 82 p. 12 l. 8. - Le mot s'est cons~rvé en copte dans Kw T. iN, statuœ, 

idola , à l'origine les statues de double, divines ou humaines. · 

~ :7:, ~, ~ ka ou, subst. ma sc. pl ur. : ~ provisions de bouche, aliments, nourri­

ture", dans le composé f ~ ~' ~ Jt, oudnrnou-kâ, litt.: ~celui qui mange 
la nourriture" du maître, ~le domestique, le serviteur, le vassah, p. 11. 10 [ cfr. 

p. 8 1.1 = S2 p. 1 o l. 5 et 1. 2 = M p. 1 l. 7• p. 22 1. 1 = OL l. 6 et 1. 2 = 

OB1 l. 8 ]. - Le mot ne s'est pas rencontré en copte. 

~~ . 
) Ji' ~ Jt kou-î, kou, pronom de la première personne du singulier masculin, ré-

servé exclusivement pour la conjugaison : ttje ,.,; il s'emploie tantôt seul, tantôt 

en combinaison avec l'auxiliaire ~ ) , aou, conjugué nu non. Notre auteur 

l'emploie seul le plus souvent, et en général, pour marquer la subordination 

du membre de phrase où il se rencontre à un membre de phrase dont le verbe 

est au temps en -, na, né: r.!, ri~!~~~ t~ ïr C(l Ji J ~ }.__ 
lJ ~ 'i' •, sazîrou-kou-î ~ar ~ounkaît parou-î bâgâou-na-î ~je me couchai 

sur un lit de mon palais, me couchant sur un lit de mon palais, je me laissai 

aller, membra solvi", p. 2 1. 5-6 [ cfr. p. 10 1. 4-7 = 82 p. 1 o l. 9-1 o , 1. 5-8 =NI 

p. t l. 12 et l. 6-9 = B L 2-3, p. 24 1. 4-7 = OB 1 1. 13, 1. 5-9 = OQ3 l. 2-3 et 1. 6-

10 =0Q~l.t-2]; ~ r=r.: ~~}~sr~~-=:= .!.li·_,_~ 2 ~ 
. -z- J ~ ~ ~ ~ twc, îdsoutou sapakhrourou khââou-nou-nazou-ra-~ar-î 
- îârî-kou-î mâî sabsabî-nî-satâou ~ mais on avait répandu des bruits sédi­

tieux (litt. : tt des armes de se concerter") à mon propos, si bien que je devins 

comme la peau vide d'un céeaste", p. 2 1. 6-8 [ cfr. p. 10 1. 7-10 et p. 111. 1 = 

82 p. 10 l. to-p. 11 l. 1, p.10 1. 8-H et p.111.2 = M p. 2 l. 1,p.10 1. 9-12 

......_...,.( 127 )-c-i-

= B l. 3, p. 24 1. 12-p. 25 1. 4 = OB1 l. t 4 1; = r!. ~ ~ ~ 1 ~ ~ ® 

~=.)Ji, ané-sakhparou sapou-maârou mé-khamou-kou-î ~on ne rem­

porte pas la chance quand on ignore ce qui se passe (litt. : ~ à l'état de j'ignore)" , 

p. 21. 12 [ cfr. p. 12 l. 4 = S2 p. 1 1 L 2-3, et l. 6 = B l. 5 ]; r; }.__ ) 1 ~ 1 Ji.!_ 
~ } Ji ~ ® ~ =. } 'Jt, satâou-î khaparou aou-î mé-khamou-kou-î ~mes 
misères se produisirent, tandis que j'étais à l'état de j'ignore, parce que j'ignorais 

ce qui se passait", p. 21.12-13 [ cfr. p. 12 1. 7 = S2 p. 11 l. 3 et 1. 8 = M p. 2 L 5, 

p. 26 l. 5-9 = OL l. tf1, 1. 6-10 = OB1 l. 18, 1. 7-11 = OB2 l. 1 et 1. 8-12 = OP2 

l. 1] ; • -:;: ~ ' .!, ~ ) ;T. ~ -;!::_ }.__ }.__ 'i' A ~ J ~ "'--, â~àou-kou-î 
~ar zarouou tâou mdd-na-î qdbouj ~je me tiens debout sur les frontières de 

l'Égypte, me tenant au~ frontières de l'Égypte, j'ai vu ce qu'elle contien t" , p. 3 

l. 6 [ cfr. p. 14 1. 10- p.15 1.1 = S2 p. 11 l. 7• p. 14 1. H-p.15 l. 2 = M p. 2 

l. 1 o- 11 , p. 14 1. 12-p. 15 l. 3 = B l. 9 , p. 30 l. 9-p. 311. 4 = 0 B2 R L 4 ] ; 

} - ~ ~ .!.fr ~ ~ 0 ~ .!. r-. ~ ) li~~.!,~ 7 =.!,J' îdrou 
ni-zatâou ~arou ~a~ou (Lar-sît- aou-î ralch-kou-î zartît nabît nabou-ra-
zarou ~(mon palais et ses parties) sont faites pour l'éternité et le temps s'effraie 

d'eux , - car je connais toutes les vertus (?) du Maitre de tout" , p. 3 1.16-p. 4 

l. 1 [ cfr. p. 16 1. 11-13 = S2 p. 1 2 L 2 avec des fautes de copiste qui ont été 

corrigées dans l'Int!·oduction, p. xxxvn-xxxix]. - Les scribes de l'âge ramesside ont 

introduit cette forme dans des endroits où elle n'avai t que faire: ~}Ji:!:~' 
1 : ~! , aou-î rakh-kou-î ~ar tîoutou de sais dire ~oui,, p.17 1. 1-3 = S2 

p. 11 l. 3, où le texte ancien portait : ~ } ~Ji' 1 } ~, aou rakhou ~ar 
tîou d'avisé dit ~ oui", p. 4 1. 1-2 ( cfr. l'Introduction, p. XL); le copiste a pris 

le déterminatif Ji pour le pronom -î de la première personne, et il a rétabli 

au lieu de~}~ Ji, aou rakh-kou-î, qu'il croyait lire la forme emphatique 

~ } Ji:!:~ ' aou-î rakh-lwu-i. Les mêmes scribes ont confondu souvent, 

en recopiant les textes anciens ou récents, le pronom -.de la seconde personne 

du singulier masculin avec ce pronom }ide la première, soit que les deux eus­

sent une vocalisation terminale identique, ké par exemple, soit que leur vocali­

sation terminale eût entièrement disparu alors, et qu'ils fussent l'un et l'autre 

réduits à leur consonne constitutive -/~, prononcée sur la voyelle finale 

du mot auquel ils étaient adjoints. Les exemples de ~- kou-î pour -.- k 
sont les plus nombreux dans nos manuscrits : ~...:.::: ~ ~ r ~ ~:! 
~ ._. ' t 1 , , ' k • ' l ' . ~ ~~· me- atwunou ame-sounou me-ouaou- ou-t ~ ne te mee pas a eux, toi 

étant seuh' p. 6 1. 10 = M p. 1 l. 4; r.!, H ~' ~ ~:: ~ = ~' 
sazirou-kou-î ~ar sâou-î-na-k îâbou-k, p. 7 1. 3-5 = S2 p. 1 o L 4, où la pré-

sence du pronom ~-î derrière le second verbe prouve que le scribe de 8allier II 



n'a pas compris le passage, trompé qu'il était lui-m~me par l'orthographe :'i­
kou-î, et qu'il a traduit ~je me couchai pour que je te gardasse ton cœur, , 

au lieu de: r ~ti' sazirou-k ~quand tu t'es couché, garde ton cœur"' tandis 

que les scribes des Ostraca, tout en admettant l'orthographe :'i-kou-î, y ont 

reconnu l'équivalent graphique de ---le, p. 21 1. 5 = OL l. 4, 1. 6 = OB 1 1. 6 et 

1. 7 = OQ2 l. 1; 1:-2. ~ (sic) ~ T 1: .} T 1: ~, â~âou-kou-î ~ar rakhou-tou 
{uw mkh-kou-î ~je me bats pour qui le connaî't, pour qui je connais,, p. 18 1. 9 

= 82 p . 12 1. 7, au lieu de 1:-'2. >. ~ ._. T-=;.} T ~, âMou-lc ~ar ra­
khou-tou ~ar rakhou-k ~tu te bats pour qui te conn ait et pour qui tu connaisn , 

p. 4 1. 10; cfr. l'Introduction, p. XLIV-XLV pour les corrections à introduire dans le 

texte. Le passage ~ ~ .i_ ._., mé-khamîle-k ~à l'état de tu ignores", p. 12 

1. 8 = M p. 2 L 5 ct 1. 9 = B l. 5 pour ~ e ~ =) Jt, mé-lchamou-kou-î 
~à l'état de j'ignoren' p. 2 1. 13 est. un bon exemple de la substitution graphique 

de ---k à ~ -kou-î, pendant le second âge thébain. 

Le pronom ne s'est pas conservé en copte. Il forme dans la langue ancienne la 

première personne d'un temps analogue au permansif de l'assyrien, celui pour 

lequel Erman a proposé l'étiquette de pseudo-participe. Ce nom ne lui convient 

pas plus qu'il ne conviendrait au temps copte en € =, que les grammairiens 

ont qualifié tantôt d'indicatif présent tantôt de participe présent, selon le rôle 

qu'il joue dans la phrase . .J'aurai hientôt, je l'espère, l'occasion d'exprimer ma 

pensée sur ce point. 

,. ~ ~ kamou 1 subst. masc. : ~achèvement , perfection, durée", ~) ~~ = • ~ 
i ~ 7, âqouou ané-kamou-érâ ~des familiers point perfection d'eux, non · 

éprouvés", p. 1 1. 7 [ cfr. p. 7 1. 1-3 = 82 p. 1 o l. 4 et 1. 2-4 = M p. 1 l. 5, p. 21 

1. 3-5 = OL l. 4 et 1. 4-6 = OB1 1. 6 J; = • ~:: J } i:;:::, ané-krunou ni­
bou-najar ttpoint de parachèvement de bonheur, point de bon!Hlur completn, 

p. 2 1. 3 [ cfr. p. 91. 10 = 82 p. 1 o l. 8, 1. 11 = M p. 1 1. 11 et 1. 12 = B l. 2 , 

p. 23 1. 11 = OB 1 l. 11 et 1. 12 = 0 P1 l. 4, p. 33 1. 8-9 = TC5 l. 3 ]. - Le mot 

ne s'est pas conservé en copte. 

... 

'~ ..1 ~ J :=:, ..1 ~ J ~ ~ q~bou 1 subst. musc. : ~repli, pourtour, enceinte" , 

p. 3 1. 6 [ cfr. p. 15 1. 1 = 82 p. 11 1. 7• 1. 2 = M p. 2 1. 11 et 1. 3 = B 1. 9 , 

p. 31 1. 7 = OC3 1. 2, où 8allier II et Berlin donnent en variante la locution 
• 
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~ -' >. J ~ ~, mé-qâbou tt duns les replis de .. . , duns l'enceinte de ... , au 

dedans de . . . " ]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte dans ce sens. 

o J J 1""7" 1• "'J J 1 ~ • ' o J J 1 ~ 1, o J ~ 1 qababoul qabobou 1 qhobou 1 

subst. ma sc. tdevée de terre, di guen, p. 3 1. 2 [ cfr. p. 13 1. 13 = 82 p. 1 1 l. 5, 

1. 14 = M p. 2 l. 8 el 1. 15 = B l. 7• p. 28 1. 13 = OB2 R l. 1 et 1. 14 = OP2 

l. 2 ]. - Le mot dont je ne connais qu'un au tre exemple dans l'inscription 

de Paênékhi, l. 54, ne s'est pas conservé en copte. 

* ..1 1.... \... --.. 4 , ..1 1.... \... --.. 4 JtJ qamadouît 1 subst. fém. : ~ chant 
.1\. ..!\ - \ JiJ .1\. ..!\ - \ JiJ 1 1 1 

de deuil, deuil, , p. 2 1.1 [ cfr. p. 9 1.1 = 82 p. 10 l. 7, 1. 2 = M p. 1 l. 9 et 1. 3 

= B l. 1' p. 23 1. 1 = OL 1. 8' 1. 2 = OB1 1. 10 et 1. 3 = OP1 l. 2' p. 33 1. 7 = 

TC5 1. 2]. - Le mot ne s'est pas retrouvé en copte. 

* "' J bf "' J ~ 1.... ~ ---- li "' J ~ 1.... ... J qanahou1 ,__, ... -~ ' ,__, J .1\. \...-J 1 1 1 ',__, ... .1\. \...-J' 
qanbou, verbe actif : tt serrer dans un angle, acculer, traquer" ~ } ,:__ J r' ~ 
'i' j >. ~} ~' aou-qânabou-na-î mâîouou tt comme j'ai traqué les lionsn, 

p. 3 l. H [ cfr. p. 15 1. 13-p. 16 1. 1 = 82 p. tt!. 1 o, p. 32 l. 7-9 = OP2 1. 6 et 

1. 8 = OQ lO 1. 3, et pour l'explication des variantes ramessides, cfr. lntl'oduction, 

ll· xxxv]. - Le mot ne s'est pas retrouvé en copte. 

* "'~ ...... ---- ... x ..... ,__, ' ,__,\...-J' ,__, ~ 1' ,__, ~' ,__, qananou 1 qanounou 1 employé 

,__, - -- -- ---par notre auteur comme verbe et comme substantif : 

1 o Verbe neutre: ~~tre vaillant d'habi tude, agir sans cesse vaillamment, , = +} * ~ ~ fL ~ T , ané-sout qânanou mA-gara~ou ~on ne reste pas brave dans la 

nuit" , p. 2 1. 11 [ cfr. p. 12 1. 1 = 82 p. 11 1. 2, 1. 2 = 1\f p. 2 l. 4 et 1. 3 = B 

1. 4-5' p. 26 1. 1 = OL l. 1 3 ] . 

2 ° 8ubst. masc. : ~ fort, vaillant, brave, héroïquer., ne se rencontre chez noire 

auteur qu'en composition avec le verbe .-..., îârî ~faï"ren , ---6 ~ Jt, .-... 6 
~ _, ..-... ~ .,.,_ _, X 41!>- _, ""' A A ' • 1" 1· • • :J.t , .-... = ~ 1 1 1, ~ = c , = = JtC , wn-qananou, Itt. : ~ce m qm 
fait vaillant, le hérosn, p. 3 1. 5 [ cfr. p. 14 1. 4-7 = 82 p. 11 1. 6 , 1. 5-8= M p. 2 

1. 9 et 1. 6-9 = B 1. 8, P.· 30 1. 1 = OB2 1. 3 , 1. 5 = OQ8 l. 5 et 1. 6 = OC2 l. 4 ]; 

Bibl. d'étude, t. V 1. 
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p. 4 ' 1. 9-10 [cft-. p. 18 1. 7 = S2 p. 12 l. 7, avec des fautes qui sont indiquées 

dans l'Introduction, p. XLIII-XLIV]. 

C'est la forme intensive, à seconde radicale redoublée, du mot~~' qânou 
«être fort, être brave.,, qui ne s'est pas encore retrouvé en copte. La forme 

quadrilitère ~ ~ ~, qdnqanou, a été introduite par OB2 l. 4 = p. 31 1. 4 

dans un passage où elle n'a que faire. 

* ~ '-=-'"""" )._ ~ '-=-'"""" )._ ~ -<=::> , ~ , ~ t a'-=-'"""" subst. fém.: ttVelTOU, serrure", p. 3 
a Ill a Ill , ,.Il 

1. 15 [ cf•·. p. 16 1. 11 = S2 p. 12 l. 2 et 1.12 = M p. 3 l. 5, p. 33 1.1 = OP2 

l. 8]. - Le mot s'est conservé en copte dans KÀÀ€ T. T, KHÀI, K€ÀI , K€ÀÀI 

M. KHÀÀI M. B. oy !'epagulum, vectis, Si!!'a. 

* ~ r ~ ;;:, ~ ;;::. ~ ===~ ~;: qasanît, qasanî, subst. fém.: tt malhcur, 

infortune, chagrin", p.11. 9 [ cfr. p. 71.5 = S2 p. 1 o i. 6-5 et 1. 6 = M p. 1 l. 6, 
p. 21 1. 8 = OL l. 5, 1. 9 = OB1 i. 7 et 1.10 = OQ2 l. 2 ]. -Le mot ne s'est 

pas conservé en copte. 

* J---~. J---~. aJ---~. aJ---~ qadou, qodou, suhst. masc.: , • h ~ ,,. ~ ,,. ~ 
«SOmmeih, IWI.... ::= J +v&-. \l n .1\ J-- ""', shdâ-né-haîlî-î lwr .1\. /NNN't .... \\ 1 .... 1 '1 ,. , • JI.[' . . . 

sham.sou qddou-î «mon cœur commença à suivre mon sommeil, à se livrer à 
nron sommeil, accoutumé, p. 2 1. 6 [ cfr. p. 10 1. 7 = S2 p. 10 l. 10 , 1. 8 = lVI 

p. 1 l. 12- p. 2l. 1 et 1. 9 = B l. 3, p . 241.7-11 = 01 l. 11, 1. 8-12 = OBI 
l. 13-14' p. 24 1. 9-p. 25 1. 1 = OQ5 l. 3-4' p. 24 1. 10-p. 25 1. 2 = OQ11 

l. 2-3, p. 33 1. 11 = TC5 l. 5 avec des variantes qui sont indiquées dans l'Int1'o­

duction, p.xxr ]. -L'orthographe ~ ~ ;-;-. semble indiquer pour ce mot, à l'âge 

ramesside, une forme secondaire aqdoun, aqdou, qui ne s'est pas retrouvée dans 

le copte. Elle provenait probablement d'un déplacement d'accent analogue à celui 

qui dériva de ~ 7, qddou e!tourner, retourner" , KTO T. M. KT€ T. KT-' B.; 

le ~, a-e, pt·othétique se produisit naturellement pour faciliter la prononciation 

rapide. Le copte n'a plus pour~ z, qddou «dormir" qu'une forme en- , 

na, ne, préfixe, avec ou sans première radicale redoublée en troisième, NKOT, 

€NKOT M. m, NK-'T€ Akhm., fiKo·rk 1'. ne decubitus, 1'equies, dormitio, sommts 

comme substantif et comme verbe, jaciJ'I·e in lecto, cubare, dormi1·e. Carl Schmidt 

conjecture pourtant K-' T€ AJ.hm. somnus, dans un passage mutilé des Actes 

apoc1·yphes de saint Paul, p. 2 8, l. 1 1; cfr. C. ScHMIDT, Acta Pauli, p. 19 *, 

52, 6o*. 

Au temps du premier empire thébain, les scribes ne semblent pas distinguer en~e le son d~, - et ~el,ui 
Ju = : la différence entre les deux signes para1t être surtout une différence grapb1que, = s etant stereo­
typé dans certains groupes où il carrait mieux qne - ·J'ai réuni dans un même chapitre , s~lonl'ordrealpha­
bétique de la seconde lettre, indifféremment les mots qui commencent par un - el ceux qm commencent par 

un =· 

"S. l ' 

~ ta ou, tou, to, subst. masc. : «la terre" en général, puis «une terre, 

' 1 ' 1 -a a----•rt a a------· un pays", plus spécialement l'Egypte, 'T',__, , _., .:;_ 1 1 .. , , _, -s. -s. -s. 

nasouîti-k tdott - ~ouqdî-k addbouou «tu règnes sur la terre - tu régis 

les plaines cultivées,, p.1 1. 3 [cft·. p. 61.3 = S2 p. 10 l. 2, 1. 4 = M p. 1 l. 2-3 

et notes 2-3 = S1 l. 2 ' p. 20 1. 8 = OL l. 2 et 1. 9 = OB1 l. 3-4]; ' ~ ~ T 
J ~ '\. ~ ~ âhâou-lwu-î har-zarouou-tdou «me tenant sur les frontières 

Jr111"S.I'' " 

'd; pays", p. 31. 6 [ cfr. p. 14 1. 11 = M p. 2 l. 1 o, p. 31 1.1-7 . OC5 l. 2 où les 

autres textes omettent ::::; , tdott ]. - Le mot se rencontre en tt·anscription 

assyrienne sous la forme -tou, au duel toii, et en transcription grecque sous 

le3 formes (Jou, (Jw, Tou ; il s'est conservé en copte dans T O T. oe M. m orbis 

liJ'I'l'U!'Uin. 

1 ~ , 1 ~ ~ -îti, -tî, désinence verbale qu'on aj~u~c à la racin~ ~our c~nstiluer une forme 

· analogue pour le sens et pour l'emploi a notre parttcipe presen t. Notre auteur 

s'est servi d'elle d'une façon assez particulière dans la phrase : ~ \ ,__ ::::J 
1 ~ J:l =:, sazam.ou-né-zadîlî-î-na-k «écoute- moi qui te parle", p.11.3 [ cfr. p. 6 

1. 1-3 = 52 p. 10 l. 2 et 1. 2-4 = lVI p. 1 l. 2 , p. 20 1. 5-8 = 01 l. 2, et 1. 6-9 

= OBI l. 3 ]. La locution, dont la correction est attestée par l'accord des ma­

nuscrits, est construite sur la première personne du singulier, de la même manière 
"'-- 1) • • ' . ..._, "'-- d' t 

que les noms verbaux en " Jî sont établis sur la lrm~reme : -=: ~ " , z~ 1 t.-

fi «il elit" "'\.. ~ satmîtî-Ji le e!il entend, , ici : «Ecoule le Je parle- a-tOJ , 
? .!\ \\ , ' 

. _ Écoute-moi qui te parle".- Cette désinence s'est conservée à l'état sporadique 

en copte sous les formes - I T-€1T de certains qualitatifs, 2K-'€IT T. de ~ _.:.~ 
1 ~ , ~akdmîtî-~akdétî-(wkdéît. 

1) "1:l, 1 : "1:ll tiou, tîoutou, verbe neutre : tt dire oui, approuver" , ~ } ~ 
~ T 1} ~, aou rakhott ~ar-tîou d'avisé approuve", p. 41.1-~ [ cfr. p. 17 

1. 1-3 =52 p. 12 l. 3 dont les fautes ont été corrigées dans l'lnt1'oductwn, p. xxxrx-

n]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 
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~ .. (!? 

1. ~' (!?' • -ou tou, -tou, -out, suffixe qui s'attache indifféremment aux verbes 

ou aux noms : 

1 o Attaché aux verbes, il leur prête le sens du participe passé ou du passif : ~ 
"'~ :}' "---, ané-sazamou-ni-tou-j tt il n'a pas été entendu11, p. 21.1-2 [ cfr. ;.9 
1.4 = 82 p. 1 o l. 7-8, 1. 5 = M p. 1 l. 9-1 o sans -..... ni et 1. 6 = B l 1]· 
~-...> ' ' . ' 
,__,. _,_ ~ ~ :}" "---, ané-mdd-ni-tcmj tt il n'a pas été vu 11 , p. 2 1. 2 [ cfr. p. 9. 
1.4-7 = 82 p. 1o 1. 8, 1.5-8 = M p. 1 l. 1o et 1. 6-9 = B!. t, p. 231. 7 =OL 

l. 9, 1. 8 = OBI l. 11 et 1. 9 = OP1 l. 3 ]; 1=2. ~ ~), âMou-tou ttil a été 
combattu11, p. 2 1. 2-3 [ cfr. p. 91. 7 = 82 p. 10 l. 8, 1. 8 = M p. 1 l. 10 , p. 23 

. ~ = OL ,1: 9•, 1., 8 = OB1 l. •11 et 1. 9 = OPI l. 3 ]; ~ ~ J ~ ~ J ~ ~ 
~), maa babaou-tou tt par etre frappé à coups redoublés11 de hache, p. 21.10-

H [ cfr. p. H 1. 10-p. 12 1. 1 = 82 p.' 11 l.· 2, p. 11 I. 11 -p. 12 I. 2 = M p. 2 
l. 2 et p. 11 1.12-p.12 1. 3 = B l. 4J; ~ ~), shadou-tou ttil a été opéré, 

suscité11, p. 3 1. 1 [ cfr. p. 13 1. 7 = 82 p. 11 l. 5 et 1. 8 = M p. 2 l. 7, p. 28 1.12 

= OC2 l. 1]; ; J ~ ,:S), oubdou-tou tt il a été percé11, p. 3 I. 2 [ cfr. p. 13 

1. 11 = M p. 2 l. 8, p. 28 1. 13 = OB2 l. 6, p. 34 1. 5 = TC5l. 9, avec la va­

riante : ® J ~ ~:, khabdou-tou tt il a été tranché, retranché11, p. 13 1.10 = 

82 p. 1 1 1. 5, p. 28 1. 14 = OP2 1. 8]; r } e ~ ~ ~ ) , saoukhâou-tou tt ils 
ont été rendus ignorants11, p. 31. 3 [ cfr. p. 13 1. 13 = 82 p. 1 1 l. 6, 1. 14 = M 

p. 2 l. 8 et 1. 15 = B l. 8, p. 29 1. 5 = OB2 lU. 1, I. 6 = op2 l. 3, 1. 7 = OP3 

l. 2, l. 9 = OQ8 l. 3 et 1. 10 = OC2 l. 2, avec des fautes qui ont été expliquées, 

p~ 1 j 9· s. v. r ~ ~ ~. salchdou et p. 65 s. v.r} 1 ~ ~. saoukhdou ]; = ~ 
~), ané-~aqarou-tou tton n'a pas eu faim 11, p. 31.9 [ cfr. p.151. 9 = s2 p. 11 

l. 9 et 1.10 = M p. 2 l. 12]; = ~ J >, ~), ané-abou-tou tt on n'a pas eu soif11, 
p. 3 1. 9 [ cfr. p. 15 1. 9 = 82 p. 1 1 l. 9 et 1. 10 = M p. 2 l. 1 2-p. 3 l. 1]; _:_ ~ 

) , {wmasou-tou tt on s'assit, on s'occupa11 , p. 31. 9-10 [ cfr. p. 151. H = 82 p. 11 

l. 9 et 1. 12 = M p. 3 l. t, p. 32 1. 6 = OQlO 1. 2 ]; r ::J.)' sazadou-tou tti! a 

• été proclamé11, p. 3 1.10 [ cfr. p. 15 1. 11 = 82 p. 11 l. 9]. Les scribes de l'âge ra­

messide ont introduit quelquefois cette désinence où l'archétype ne l'avait pas : 

1=2. ~ ~, âMou-tou tt il a été combattu 11 , p. 12 1. 1 = 82 p. 11 l. 2 au lieu de 

1=2. ~ ~. âMou que comporte le texte;~}_:_ 'j -;, aou ~amasou-tou tt on 
s'était assis11, p. 121. 10-13 = 82 p. 11 1. 3 et 1. 12-14 = B l. 5, au lieu de ~ ~ 

'j~, ané-{wmr:tsît-î tttandis que je ne siégeais pas11, p. 2 1.14; ~:::-7, 
khapashou-tou tt on a été brave", p. 15 1.1-4 = 82 p. 11 1. 8 et 1. 3-7 = B l. 9 , 

p. 31 1. 12 = OP3 l. 4 au lieu de ®• li...---..:, khœnashouîtou tt les Yaillances·• · 
t=m::J J! ~ • r , 

; C-;, àdadou-tou tt il a été tranché, il a été coupé11, p. 28 1.14 = OP2 1. 3. 
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Ce suffixe s'est conservé en copte dans la terminaison -oyT, -yT, des quali­

tatifs. 

2. -~ ~ • -tou, pronom régime de la seconde personne du masculin singulier : ttloi , 
~ (!? . 

tell' r :r ~ ~) <=> r ~ :-: ~~' sdqoutou ra-samadîtou tt tiens-toi bien 
uni à ta clientèle11, p.1 1. 4 [ cfr. p. 6 1. 5 = 82 p. 1 o l. 2 et 1. 6 = M p. 1 l. 3 ]. 

- Ce pronom ne s'est pas conservé en copte. 

* ~-LAI, • i.. i J--- taomitî, tomitou, au pluriel touatîou, subst. masc. : 
-Jt IJ! (!? ~ ~ 1 1 1 

tt image , statue, simulact·e,,, ici statue royale, p. 4 1. 7 ( cfr. p. 17 1.13-p.181.1 

= 82 p. 12 l. 5]. - Le mot s'est conservé en copte dans TmoyT T. emoyT 

111. oy statua , idolum , simulacrum. 

~~-=-· ~~~ tamît, tamî, adjectif féminin: ttentière , complète11 , p.1 

1. 5 [ cfr. p. 6 l. 7 = 82 p. 1 o l. 2, 1. 8 = M p. 1 l. 3 et note 5 = 81 l. 2); p. 20 

1. 11-13 = OB1 l. 4. La même racine qui a fourni ce mot, élevée à l'état trilitère 

par réduplication de la seconde radicale , devient : 

~ \ ~ ~~, ~ ~ \ _:_, ~ ~ \ ~~, tamarnît, tamamî, subst. fém. : d 'u­

niversalité des hommes, la population, le peuple , l'humanité11 , p. 1 1. 5 [ cfr. 

p. 6 1. 7 = 82 p. 1 o l. 3, 1. 8 = M p. 1 l. 3 et note 6 = 81 l. 2 , p. 20 1. 12 = 

OL l. 3 et 1. 13 = OB1 l. 5 ]. 
Aucun de ces deux mots ne s'est conservé en copte. 

* ~ 1 ~' ~ ~ 1 ~ ~' ~ ~ 1 ~'1 ~ tarai, tari, verbe actif: tt interpeller, 

supplier, incanter, bénir11, .:_ { ~ }i ~ ~ S· Utrî-n-ou-î lfdâpi tt le Nil m'a 

béni11, p. 3 1. 8 [ cfr. p. 15 1. 7 = 82 p. 11 l. 8 etl. 8 = M p. 2 l. 12, p. 32 1. 3 

= OP2 l. 5 ]. - Le mot s'est conservé en copte sous la forme Tm r€ T. canet·e, 

instrumentis concinere, dérivée de l'infinitif féminin, .:. ~ _ { ~ ~ , tarît. 

1. ~~· 3 1Jf1, ~~ taîsou, tasou, verbe actif: ttdisposer,ordonner, ar­

rangerll ' = ~ ~ r + ~ ~} ~ ·'*· ' taîsou sdkîou tt ranger les combattants, 
régler la bataille,, p. 2 1. 16-p. 31. 1 [ cfr. p. 131. 4-7 = S2 p. 11 l. 4-5, 1. 5-8 

= M p. 2 l. 7 et 1. 6-9 = B l. 7• p. 28 1. 1 = OB2 l. 4, 1. 3 = OP3 l. 1 et 1. 6 = 

oc2 l. 1]. _,_ ":;" m -' - ~'""",......,. \.. ~ "\... " , îdrît-na-î kharî-~dît taî-
' ... .il:~ ... -- 111:~..!\ Jf 
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sou-t-na-k mé-pa~ouî ~~ce que j'avais fait aupat·~vant, je l'arrange pour toi dans 

la suite, , p. 41. 5-6 [ cfr. p. 17 1. 11-12 = S2 p. 1 2 l. 5 avec des corrections qui 

sont indiquées dans l'Introduction, p. XLn].- Le mot s'est conservé en copte dans 
<l'Wc, 6'H c M. compingi, coagulari. 

') g::::::, 't f=,f • • t ' l' . fi . . f 1' ' • • g::::::, 't f=,f g::::::, 't ---- g::::::, ..... _ ..d '!J ta1sou, e a m m1 h temmm -:- ..d ·~, -:- ..d ~, --:-

1~ =j) ---- t'• •t t'•. b 
1 , - • aiSOUl , aiSit, ver e neutre : 11se soulever, 1 1 ... 1 1 1 

au propre et au figuré, «SC lever, montern , et au sens actif ~~soulever, lever, 

porter,. Il n'est employé par notre auteurquedanslecomposé .-.... ~ 1 ~ :Jt, 
ÎCÎI'Î-tdîsît 11celui qui fait soulèvement, le révolté, le rebelle,, J.. f ~JI)~ 
""' = 1 ba ""' ' ' k ' A A ' A t 'A At f l • • • ..iC .-... --.:;:-- 'JJ ..iC, ane-oua.nrnou- a-t wr~- a~s1 (1 ce ut ce m q ut mangea1 t 

mon pain qui se souleva,, p. 1 1. 10-11 [ cfr. lJ. 8 1. 1 = S2 p. 1 o l. 5 et 1. 2 · 

M p. 1 l. 7• p. 22 1.1-4 = OL l. 6 et 1. 2-5 = OB1 l. 8].- Le mot s'est conservé 

en copte à la forme nue dans 6'€C M. XA.c T. elevare, extollere, exaltare, et à la 

forme dérivée de l'infinitif féminin 6'1Ct M. X.A.ct B. X.A.C€ Akhm. X.IC€ Akhrn. 

T. xoce T. X. ICI B. et comme substantif <l'ICI M. m, x tee T. n, x tet B. n , 
altitudo, elevatio, sublimitas. 

* ~ ~ "\... "'h' g::::::, ~ e l' 
_ _ft J'! 1 1 1 • _.ft t 1 tasamou, tasmou, subst. ma sc. plur. : ~~chiens", 

plus particulièrement Ides sloughis, les lévriers, d'Afrique' n ~ 1... 'J;tJ. ~ 
1' ...... ~1 •••• 

~: ~ ~ ~ } "'}ji, Satdtîou Aar shantît mé-tasarnou 11les Satatiou vien-
nent comme des chiens,, p. 3 1. 12-13 [ cfr. p. 16 1. 5 = S2 p. 12 1. 1, p. 321. 11-

12 = OP2 l. 7]. - Le mot ne s'est pas conservé en copte. 

... /WoHNI\, 

.1!..--J, 

takanou, verbe neutJ·e : 11s'approcher de .. . , se mêler à . . : ,, ~ = .11. ~ \ 

r ~ \ ~ } ~ =, rné-tafcanou amé-sounou rné-ouâou-na-k ~~ ne Le mêle 

pas à eux, étant toi tout seul,, p. 1 1. 6 [ cf!o. p. 6 1. 9 = S2 p. 1 o l. 3 et 1. 10 

= M p. 1 l. 4, p. 21 1.1 = OL l. 3 et 1. 2 = OB1 l. 5]. - Le mot ne s'est pas 
conservé en copte. 

.A-.J dai, dao~, et à l'infinitif féminin .A.--J daît, verbe actif: ~~donner, e ... 
octroyer, accorder, , et devant un autre verbe ~~ fairè,, ~}~li= tl~ 

} 'à :Jt, aou ddî-na-î ni-shoudou 11comme j'ai donné au pauvre,, p. 1 I. 9 
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[cfr. p. 7 1. 7 = S2 p. 1 o l. 5 et 1. 8 = M 1), J l. 6, p. 211.8-11 = OL l. 5, 1. 9-

- A..-1 ""' 8 ~ ~ "-- ""' 0 • - ~ ""' 12 = 0B1 l. 7etl.10-13=0Q2 L2]; --...iC•~ .11. _" "..iCl,_"_..iC' 
dâî-na-î pa~ou anîtî-ji rndî nîtî-oudnou ~~j 'ai fait arriver celui qui n'était rien 

comme celui qui était déjà quelque chose,, p.1 1.10 [ cfr. p. 7 1. 9 = S2 p. Jo 

1. 5 et 1. 10 = M p. 1 l. 6-7, p. 21 1. 12-p. 22 1. 2 = OB 1 L 7-8 et p. 211. 13-

p. 22 1. 3 = oQ2 ~. 3]; ~li il liT r .:t ~ 1 ~~ T ~ \:: \ ~ \ \ 
"'}ji, ddî-na-î îdrî-î ~ar Satdtiou ~ar shamît mé-tasarnou ~~j'ai fait. mon faü:e 

pour les Satatiou à venir comme des chiens", moins littéralement : ~~je me sms 

arranaé pour faire que les Satatiou vinssent comme des chiens,, p. 3 1. 12-13 

[dr. ;. 16 1. 3-5 = S2 p. 1 2 l. 1 et 1. 4-6 = M p. 3 l. 3] ; ~ r ~ = r~} 
~ !, ddît-sounou-na-k îdou ~~qu i te donnent des adorations, qui t'adorent , 

qui te glorifient, , p. 4 1. 5 [ cfr. p. 17 1. 9-11 = S2 p. 1 2 l. lt-5 , avec des fa,~ tes 

de copiste qu i ont été corrigées dans l'Introduction, p. XLII]. Le mot A..-.1~ dat se 

rencontre encore dans un passage de S2 p. 11 l. t o = p. 161. 1-3 ~ " _ li tl 
~tl~ ~ ~ " 11hJ ......... , aou dcîî-na-î Ouâoudîou, que j'ai cru pouvoir corriger 

(Introduction , p. ~x1x~-xxxv1) en : ) 7' 'i' tl f( ~ ~ 1 ~~, oudou-na-î Oudouâ­
îou ~~j'ai frappé les Ouaouaiou, , p. 3 1. H-12. 

Le verbe s'est conservé en copte dans t T. Akhm. M. B. , T€t T. B. et avec les 

suffixes TA.A.- T. T€€- Akhm. TA.A.l B., THI- Jlf., puis avec obscurcissement d'a 

en o TO T. TOt M. dare, tradete, pugnare. 

_... daouît, d6ouît, subst. fém. : ~~main,, p. 2 1. 10 [ cfr. p. 11 1. 7 = S2 p. 11 

... l~ 2 , 1. 8 = M p. 2 l. 2 et 1. 9 = B l. lJ, p. 25 1. 14 = 0131 l. J 6 ]. - Le mot 

s'est conservé en copte, avec chute de -- t poùr le Te-, T- , qui entre dans la 

composition de certaines préposi tions 21-TG-N M., 2 1-T-N T. Akhm. pel', propter, 

2 A.-T-N T. B., ~A.-T-N Akhm. , 6A.-T- €N M. sub , apud, et avec le-- t conservé 

par agglutination du suffixe ~ , -outou, -tou , dans TOOT T. Akhm. , T "" T 

B., TOT M. manus. 

' l'orme abrégée de ) 1' ouzdou' dans la locution f l r, ânakhou ~ ouzdou' sanabou' 
...,. q. v. p. 5g, s. t . f ~, ânakhou . 

1. lib ~ lib . , , · d J it\n r ~· r zarou, zar, préposition: lldepms, des, a partir e . . · " · =111 1' 

-==- }" 4-~, zar masouît- i ~~ depuis ma naissance, , p. 3 1. ~ [ cfr. p. 14 1. ~-4 = 

s2 p. 11 l. 6 , où le scribe ramesside a préfixé ,_.,., na, ne, ,_,., .!,, né-zarou 
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1. 2-5 = l\f p. 2 l. 9 et 1. 3-6 = B l. 8, p. 29 1. H = OB2 R 1. 3 et 16 = oc2 
l. 2 avec ~ préfixe comme dans 82, p. 34 1. 7 = TC5 l. 1 o J. - Le mot s'est 

peut-être conservé en copte, avec chute de = ra final, dans l'élément x.1, 

x. de la préposition X.IN- 1'. B. X.€N M., XN Akhm., a, ex. 

-2. • zarou, darou, subst. masc. : tdotalité, tout, dans l'expression - Jt • -
~ •=[ . ' <=::>c:::::>~ ' 

, " \1] .!. J, 7 ~ 7.!. J, nabou-ra-zârou, nab-érâ-zârou tt le maître 
qui est pour tout, le Seigneur de tout, , titre d'Osiris, considéré comme dieu 

des Morts, et de plusieurs dieux assimilés à Osiris dans ce même rôle, p. 11. 2 

[ cfr. p. 6 1. 1 = 82 p. 1 o 1. 1 et 1. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 6 = OBI 1. 3 J et 

p. 3 1. 16-p. 4 1. 1 [ cfr. p. 16 1. 13 = 82 p. 12 l. 2 et 1. 14 = M p. 3 L 6 ]. _ 

Le mot dérive peut-être du même thème qu.e .!_ ~) ~, zârouou di mites, 

frontières"; il s'est conservé en copte dans THr 1'. M. B. Akhm. TH)I, B. omnis 
totus. ' 

* • ~ w • ~ 1 • ~::l:f:!:l & ~ ~ & ::l:f:!: 
~ ....JIIo§• J'f 1 1 1' ~ ::l:f:!: 1' ~ ~ A 1' ~ ::l:f:!: A, ~ A zarouou, 

zarou, suhst. masc. pl ur. : tt bornes, limites , frontières" , p. 3 1. 6 [ cfr. p. 14 

l. 10 = 82 p. 11 l. 7• 1.11 = M p. 2 l. 1 o et I. 12 = B l. 9, p. 311. 4 = OB2 R 1. 2 , 

1. 7 = OC3 l. 2 et l. 8 = OC" L 2 ]. - Le mot s'est peut-être conservé en copte, 

avec chute de <=> ra médial, dans 6'1H, mHoy M. v..N,fines, termini. . ~ ... 
~ 1 1 1• ~ ,, zartît, zartî, subst. fém.: ~propriétés, qualités, attributs?,. Ce 

mot, qui a été rétabli par conjecture dans un passage altéré, p. 3 1. 16 d'après 

la leçon .!_:, zarÎtÎ, zartî, de Sallier II ( cfr. p. 1 2l. 2 = p. 161. 13) ne se ren­

contre pas ailleurs à ma connaissance. Autant qu'il est permis de le préjuger, d'a­

PI'è3 l'orthogeaphe assez flottante de Sallier U, il était du féminin, '7, nabît qui 

se rapporte à lui, étant régulièrement la forme féminine de-, nabou lttoub :j'ai 

donc admis que la leçon .!_: représentait ici une variante d'un Jt -, zaritît­
zartU, dont la flexion finale --t, tombée dans la prononciation co:;a;rte, aurait 

été omise par le scribe, ainsi que c'est souvent le cas dans les manuscrits de l'âge 

ramesside. Le sens ~propriétés, éléments constitutifs, qualités" que j'ai déduit 

de l'intention générale du passage pour le mot ainsi rétabli, n'est qu'un essai 

sans prétention à la précision définitive. J'avais songé un moment à restituer 

.!_: ~ ~, zaraîtî, ~le3 deux pleureuses du Maître de tout,. Isis et Nephthys 

sont en effet les grandes magiciennes qui, par leurs charmes, procurent à Osiris 

la vie dans le temps et dans l'éternité; Amenemhaît, connaissant leurs fonctions, 

aurait procuré à son tombeau ou à son palais la durée sans fin. La présence de 

- nabît denière Jt zarîtî ne permet pas d'admettre cette hypothèse : deux .... , ' <=>' J 

pleureuses ne sont jamais dites toutes '7les pleureuses , dans l'usage grammati-

cal de l'égyptien . .Je maintiens donc jusqu'à nouvel ordre, faute de mieux, la 

correction Jt - _..._- zartît nabît et le sens que j'ai indiqués dans l'lntro-
<=>~• Il.-..' 

duction, p. XXXVII-XXXIX. 

>:: n' :=t zasou, zas-, adjectif indéfini: ~même, , qui est toujours suivi de l'un des 

pronoms suffixes des personnes , masculin ou féminin, singulier ou pluriel,-

1 o à la première personne du singuliet· masculin* h ll• :':) ll• zas-î ~moi­
même" :::tllhll• nitouk îdboU-Î zas-î ~ toi, tu es mon cœur à moi- m-ê­

me", p. 4 1. 3-4 [ cfr. p.17I. 5-7= 82 p. 12l. h avec la variante "!.i a, îdbou-k 
zasou-k qui a été écartée dans l'Introduction, p. XLI, puis p. 171. 8 = M p. 3 l. 8 
qui donne la leçon que j'ai introduite dans le texte de l'édition J; - 2° à la 

seconde personne du masculin singulier * h --, a, zasou-k ~ toi-même" 

~ ~ } ~ = "!.i h-., sdou-na-k îdbou-k zasou-k tt garde ton . cœur . à 
toi-même,, p.1 1. 8 [ cfr. p. 7 1. 3-5 = 82 p. 10 l. 4 et 1. 4-6 = M p. 1 l. 5, 
p.211.6 = OB1 l.6-7 et 1.7 = OQ2 l.1] et p.171.5-7 = 82 p. 12 l.4, 

dans le passage fautif cité sous le n" 1, ici-même. - Le mot ne s'est pas conservé 

en copte . 

~ zadou zodou et à l'infinitif féminin ~ zadît,' zodît, verbe actif et . _t ' ' -:"'l 
- neutre: ~dire, parler" ::.:t_"--, zadou-j ~ il dit, , répété deux fois, p.11.2 

l cfr. p. 51. 3 = 82 p. 1 o l. 1 et 1. 4 = M p. 1 l. 1, p. 20 1. 2 -,- OB1 l. 2 et 1. 4 

= OCt l. 3, puis p. 6 1. 1. = S2 p. 1 o l. 2 et 1. 2 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 6 = 

OBI 1. 3 et 1. 7 = oct l. 4]; .., \ ~ ~ j ~ ll::, sazamou-ni-zadouîtî-î­
na-k ~écoute-moi qui te parles" , p. 1. 1. 3 [ cfr. p. 6 1. 1-3 = 82 p. 1 o l. 2 et 

1. 2-4 = M p. 1 l. 2, p. 20 1. 5-8 = OL l. 2 , avec une variante qui me paraît 

être erronée ainsi que je l'ai dit plus haut, p. 4o B, puis 1. 6-9 = OB1 l. 3 ]. 

Notre auteur a de plus employé une fois la forme factitive en r sa-, de ce mot : 

r ~ ~. sazadou, verbe actif: «di re, annoncer, proclamer" ' ~) .:_ ~..} \ 
~ 'i' T r ~ J.t.) ~ ·\ ~· aou ~amasou-tou mé-îarît-n.a-î lwr sazadoU­
tou amé-î ~car on s'occupait à agir pour moi" , litt. : ~on s'asseyait à l'état d'agir 

pour moi, selon ce que avait été proclamé par moi" , p. 3 1. 9-1.0 [ cfr. p.1.5}. H 

= 32 p. 11 l. 9 ]. Ce factitif présente une nuance officielle et solennelle de la 

Bibl. d'étude, t. VI. 
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parole, le débit lent et cadencé du personnage qui parle en public, qui prononce 

un arrêt ou qui prie, le carmen des Romains. 

Le mot~. zadou, qui devient par chule du --d, ! ~, 1 ~ ~. 1 ~ ~ 21• 
zd et td, zdî, tdî, té dans l'orthographe des bas Lemps, et To:-, Ta-, dans les 

transcriptions grecques , s'est conservé en copte sous la forme simple xw, xe, 

T. M. B., xoy Akhm. avec les suffixes xoo- Akhm. T. :x:o- M. x.~- B. dicere , 

canere, à l'impératif ~-x•-c de ~ ~ ~ f } , a-zéî-s[ ou J, puis avec les suffixes 

xoT- M., x~ T- T. de ~), zadou-tou. On trouve le factitif sous les formes 

c~x• M. O)~Xe T. O)€X€ Akhm. O)€Xl B., ·dicere, loqui, narmre, avec un 

changement der, S- en =, sh-, qui est difficile à expliquer, dans les dia­

lectes du centre et du Midi de l'Égypte. 

~, ~ zataou, zato, adverbe et subst. masc. : éternellement, éternité", } ,_,. 

:::J. ~ ~ fl' 1 ~ 0 ~ ~ r-' îdrou-ni-zatdou ~arou ~a(wu ~ar-sît ~ rait pour l'é­

ternité, le Lemps s'effraie de lui", p. 31. 1.6 [ cfr. p. 1.61. H-1.3 = S2 p. 1 2 l. 2, 

p. 33 1. 1. = OP2 l. 8 ]. Ce passage est un de ceux qui confirment la distinction 

que j'avais établie à mes débuts entre ~.' zatdou, zato et ~ 0 ~, (La~ou. ~, 
zatdou, zato, écrit avec le signe de la terre -, ~, marque l'infinie durée, ce 

que nous rendons par ~réternith improprement, car les Égyptiens n'avaient 

point dégagé encore ce concept; au contraire, ~ 0 ~. ~a~ou (q. v. p. Jo5), 

déterminé par le disque 0, marque la durée que le soleil mesure et divise en 

jours, ce que nous appelons ~le temps, . -Le mot ~' zatdou, ne s'est pas 

conservé en copte. 

Le Caire, le lt décembre 1 9 1 3. 
-~.- . ·. 
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